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A N A L Y s 

J>ES CARTES 


DE CET A TL 


SECONDE PARTIE, 


ficur Szasicy Â Presburg , 1750& ;t. Le cours d« 
Danube I par Homann ; la Hongrie les pays qui 
en dépendoient autrefois , par Guillaume de Lille 
1703 ; la Hongrie . la Tranfilvanie , la Croatie dc 
laSclavonie, par de Lille 1717 ; la Tranfilvanie, 
par Homann ; le comté de Presburg , de Micovini , 
publié par Homann t73 7, en 1 feuilles. Quoicjuecet 
ingénieur Hongrois, mort llVienne en 1730,311 levé 
toute la Hongrie Autrichienne , il n'y a eu que 6 
feuilles de gravées pour l'Empereur; elles font 
defirer la fuite de cet Ouvrage; mais le feu Empe- 
reur fit dépofer les delTins dans la Biblioihèque. 
La Servie oc la Bofnie , par Homann , a feuilles ; 
la Sclavonie & le duché Je Sirmic , par Homann 
1745; le Banat de Temefvar, parOitens; le« 
environs de Belgrade, par le meme 1717; par- 
tie feplentrionale de l’Empire Otoman , par Rizzi- 
Zannoni, 3 feuilles, 1774, & la troifième partie 
d'Europe, par le fieur d’Anville 1760. 

Voici la Table des longitudes dc latitudes da 
({uêlques Ueux de la Hongrie, 

A i( 


ARTICLE PREMIER, 

Contsnâst la Hongrie & la 7" juie 
£ Europe. 

S- 1- 

La Hongrie, N®. 70. 

P 

O UR continuer cette Analyfe , on commencera 
par s’occuper de la Hongrie. On avoit fous les 
yeux , pour figurer ce Royaume , la carte de Hon- 
grie de Muller, en 4 feuilles, gravée par Homann; 
le Royaume de Hongrie, extrait de l’Original de 
Muller, chez les hmtiers d’Homann; le même 
Royaume, deHafius, en 1744, par les mêmes; 
I# Royaume de Hongrie, de Samfon , en 1 feuilles, 
publie par Jaillol , 1685 ; te Royaume de Hongrie , 
du Pere Coronelli , par Nolin , 4 feuilles. Delcrip. 
tiofi de la Hongrie , divifée en 4 grands cercles de 
fubdiyiféc en comtés > é petites feuilles , par le 
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1 NOMS DES LIEUX. 

D'if. Jt, MM 

■bbhI 

D. 

M. lo". 

D. 

M. io“. j 

Agria - . 

> 7 ° 

• jfi', 0 

47 * . 

- 35 ',* 9 * 

Belgrade 

18 

a 10 , 0 

44 • 

• 33 , 3 

Bide 

«7 

. ,8, 

47 • 

. J 9 . 7 

Ceben ou Hermanstadt 

11 

. 05 , 0 

46 . 

. 08, 0 

Huniad * 

10 

• 33 . 3 - 

43 ■ 

. 46, 8 

Hust 

10 

. 05 , 0 

48 . 

.11,7 

Pest 

>7 

• » 9 . 3 * 

47 • 

• 19. 3 * 

Presburg 

14 

• 47 , 3 * 

48 . 

. 09 , O* 

Tyrnaw 

M 

• 13,6* 

4 ^ • 

. î 3 . 7 * 

Varasuin 

>3 

• 43 , 6 

46 . 

- 18, 3 


Les pofitions de Biidc 6c de Peft, fuivent des 
observations comparées des Jéluitcs qui étoient 
établis à Diide, à Tirnav & à Vienne. M. l’Abbé 
Hell , les Tables adronomiqiies de Berlin , ont 
placé Bude & Pell comme on les voit ici ; Guil- 
laume de Lille , dans la carte de Hongrie 6c des 
p.aysqvii en dépendoient autrefois; Hubert laillot, 
c!.tns (a Hongrie , en i leuiileS, comptent 141 ou 
143 milles de Vienne à Bude, cela femble confir- 
mer la longitude de cette derrilcre ville ; d’un autre 
côté; prclqtie toutes les autres cartes, contre l’ordi- 
naire , font cette ilillance fenfiblement plus courte: 
comme il eft probable qu’elles font en défaut fur 
cet clpace, ainfi qu’on pourra le faire voir par 
la fuite , on le tiendra à la longitude de Bude , 
énoncée ci-deffus. 

f)n a arrêté les longitude 6c latitude de Bel- 
grade , en les référant A celles qu’on a détermi- 
nées, de Petau dans la première Partie; à celles 
de BiicoreB , dont on s’entretiendra dans la carte 
de la Turquie d’Europe; A celles de lalli , dont 
on fera de meme mention , en analyfant la Tur- 
quie d’Europe; &à telles de Kamieniek, qu'on 
a difciité en p.ir'ant de la Pologne, Enfuite , on 
a rapporté la longitude & la latitude de cette 
même place, au* pofitions bien déterminées de 
TyrnaT; AcellesdeBucoreft, de JalC & delCam-e- 
niek. On a encore fait dépendre la longitude Sc 
la laiiiurle de Belgrade, de celle de Bude, de 
Bucoreft, de Jadï 8c de Kamieniek; puis prenant 
nn milieu entre les neuf indications de longitude 
& de latitude , que ces combinaifons ont fait con- 
noître , on a obtenu celles de cette p’ace , telles 
qu'elles font infirites dans la Table précédente. 

Comme TAIlronomie n’a déterminé aucun 
point qui nous foii connu , ni dans ta principauté 
de Tranfilvauie , ai dans la Haute-Hongrie, on a 


été obligé d’arrêter les pofitions de Ceben ou 
d’Hermanfladt , ville capitale de la TranClvanie ; 
de Huniad , ville de la même Principauté, 5 c du 
Chlieau de Huft dans la Haute- Hongrie. 

On a rapporté l^pofition de Ceben , à Belgrade 
8c A Bucored; A Bucoreft 8c A Jafli ; A Jafti & A 
Kamieniek ; A Kamieniek 8c A Bude ; A Bude 6c A 
Belgrade : entre ces cinq déterminations , on a 
cboifi celle qu’on a inférée dans la Table précé- 
dente. 

On a fait dépendre la pofilion de Huniad , de 
celles de Belgrade 8c de Bucoreft ; de celles de 
Bucoreft & de Ceben ; de celles de Bucoreft 6 c 
de Jafli ; de celles de Jafli 8c de Kamieni- k ; de 
celles de Kamieniek 6 c de Ceben ; de celles de 
Kamieniek 6 c de Bude ; de celUs de Bude 6c de 
Belgrade : 8c par un milieu entre ces détermina- 
tions , on a arrêté ta pofition de Huniad. 

On a pareillement rapponé la pofition de Huft, 
A celles de Tyrnair , de Bude , de Belgrade , de 
Huniad, de Bucoreft, de Ceben, d» Jafli 6 c de 
Kamieniek : c’eft par un milieu entre les dix indi- 
cations , que ces combinaifons ont données , qu’on 
a conclu la pofition de Huft. 

L’emplacement de Varaf Jin , dépend de ceux^de 
P'-lau 6c de Cylley ; c’eft d’après ces élémens, qu’on 
a figuré la Hongrie , en s’appuyant néanmoins, fur 
dts pofitions prifes dans les Etats circonvoifins : 
tels que font l'Allemagne , la Pologne 6c la Tur- 
quie Européenne. 

Les melures itinéraires de la Baffe- Hongrie, au 
Toifinage de l’Autriche , dans la Morlaquie , dans 
la Croatie , dans la Sclavoiiie , 8c même dans U 
partie du fud-oueft de la Tranfilvanie , An t des 
milles de 1 1 j au degré , ou chacun de 6 milles 
Romains, La roue Elémentaire y eft , dans ces 
i conuéts, de 30 pieds Romains , ou de 15 pieds 
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de Cracovîe ; la toîfe ou U brafTe y eft de 
6 pieds Romains ou de 5 pieds de Cracovic : c’eft 
la canne de Touloule & celle de Montauban ; 
cette brade ou canne eft de 5^. 5e. 8'v. 8/"'. mefure 
de Paris. 

Dans la Haute-Hongrie , vers les limites de la 
Pologne & de la Moldavie , le mille y eftde ij 
ou plutôt de 13 -jj au degré; il eft de 8 verfts 
modernes de Ruftie. Cemille renferme 14000 pieds 
de Pologne; la roue y eft de 14 de ces pieds, 
ou de î6*’. 3e. 5''l. 6e*'. f de Paris ; le irerft 
eft le ftade de ce mille , ce ftade étant de 600 
parties , chacune eft de 6 pieds Romains , comme 
ci-deftiis. 

En cette même Région , au voifinage des Monts 
Crapaks , dans quelques Comtés, il y a aufti des 
milles de lO verfts de Ruftie; c’eft la lieue de 
Suède , elle eft de to au degré & contient 
goooopiedsdeCracovie, ou 36000 pieds Romains; 
la roue ou chaîne y eft donc de 30 pieds de Pologne, 
ou de 36 pieds Romains; la brafte ou canne, qui 
en réliilte , y eft encore de 5 pieds de Cracovie , 
ou de 6 pieds Romains. 

Sur les bords du Danube , dans la Servit & 
dans la VaLquie, le mille y eft de 1 3 y au degré ; 
ce mille contient 1 5000 coudées du Nilomèt.-e ou 
30000 pieds d’Egypte, ou encore 17000 pieds 
Crées ; ce mille en vaui 6 d’Europe, lelqiiels font 
de 80 au degré ; la roue eft donc dans cette 
Région , de 15 coudées du Nilomètre, qui font 
30 pieds d’Egypte ou 17 pieds Grecs , lefqtiels ont 
peur commune mefure la varre de Caftille. 

Ces mefures itinéraires de la Hongrie ont , à 
ce qu’il paroît , induit en erreur les Géographes ; 
ils lemblent avoir confondu les d fterens milles 
qu’on y emploie , avec celui de i 5 .111 degré. Sup- 
pofons que le degré contienne 13000 roues, le 
mille commun d’Allemagi.e en contiendra 1000; 
celui de 1 3 ÿ au degré , en aura 1113; celui de 
*3 TT , *^n renfermera 1 1 31 ; celui de 11 j , fera 
de 1100 roms; 6 c celui de 10 77 au degré , fera 
compolé de 1440 de ces roues. 

Ayant formé un triangle ei tre Bucoreft , Bel- 
grade 6< C; ben , on a trouvé d’après fept bonnes 
cartes, fans avoir aucun égard aux oblervations 
ccirftes , qu’il y avoir de Bucoreft è Belgrade 
ao6“ , 8 ; de Belgrade d Ceben 1 50“ , 6 , & de 
Ceben k Bucoreft 103“, 8. Mais rnfuiie, ayant 
égard aux oblervations aflronomiqur s , en longi- 
tude &«n latitude, d^Btidc , de Kamierick. de 
Jafti & de bucoreft, on a trouve r,lpeÜivement 
ces côtés de 130** , 5 ; 180* , 5 , & de 119", 3. 
il a paru que, pour chacun, on avoii pris en 
général des milles de 1 3 au degré , taudis que , 
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dans le premier côté, on auroit dû employer des 
milles de 13 ÿ; dans le fécond, des milles de 11 7, 
& dans le troilième , aufti des milles de 1 3 ÿ au 
degré. 

En effet , fi l’on multiplie les premiers côtés par 
le rapport des milles trouvés ci-devant, on aura 
106, 8 X I , 115 = 131" , 6 ; 130 , 6 XI*, 
100 =: 180", 7 : &C 103 , 8 X 1 , 1x3 = 119“, o; 
ces nouve'kux côtés ne different prefque pas de 
ceux qu’on a trouvés , en s’appuyant fur les obfer- 
vations céleftes. Les 130’' , 3 , entre Belgrade 3 c 
Bucoreft , répondent à 5® xi', 3 de différence en 
longitude entre ces lieux , & veulent Bucoreft par 
^ 3 ° 5 de longitude. Les Tables aftronomi- 

ques de Berlin , mettent précifément Bucoreft par 
la même longitude. 

S- IL 

La Turquie d'Europe. N*. 80. 

On avoir , pour conftruire cette carte , l’Empire 
des Turcs en Europe & en Afic , par Jean-Michel 
Kranr ficHaCus 17 37; laT urquie d’Europe de l’Atlas, 
deBoudet ; Etats de l'Empire desTurcs en Europe , 
par Jaillor 1700; la Grèce , dreffée fur les Mémoi- 
res de MM. Whcler & Tournefort , fur les Obfer- 
vations aftronomiques de .M. Vernon , du P. Feuil- 
lée, &c., par Guillaume de L'fte 1707; les Royau- 
mes de Bofnie & de Servie , dreflés par Jean-Fran- 
çoisOninger, chez les Héritiers d’Homann; l'Achaîe 
ancienne & moderne, avec les Obfervalions de 
Georges Wheler, chez les memes; la Bulgarie ô£ 
la Romanie, par Valk ; les environs de C.onftan- 
tinople & du Bofphore de Thrace, chez les héri- 
tiers d'Homann ; l’Ifle de Candie , chez les mêmes ; 
celles qu’ont publiées de Wiit & 'Wifeher ; les 
côtes de la Grèce & de l’Arehipel, par .M. d'An- 
villc 1736 ; la troifième partie d’Europe, du même 
Géographe 1760; Valaquie, Moldavie, Bcllara- 
hie ôc Podoüe, par les héritiers d’Homann 1769 ; 
Moldavie & Valaquie, de l’Académie de Péicrs- 
burg, par Sthmid; des théâtres de guerres entre 
les Kuftés & les Turcs, par l’Académie de Péters- 
burg , en 1737 , 1738 . 1770 & 1771 ; la Crimée, 
de Schmid , par ’a même Academie; partie fep- 
tentrionale de l'Empire Otrman. par R zzi Zan- 
noni,3 feuilles, 1774, déjà citée ci-devant ; la 
Crimée, de M. Kinsbergen , par l’Académie de 
Berlin , 4 feuilles. 

Voici , (uivaiii la méthode qu’on a adoptée ici 
une Table de la lorgiiiidc & de la latitude de 
quelques lieux de la Turquie d'Europe, fur Icf- 
qucls cette carte eft lôndée. 
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NOMS DES LIEUX. 

D J . i <! m u . 


Ldtitudt , 

• 

D . 

M. 

I 0 “. 

D. 



M. 


Akerman 

i 8 » 

. . oi'. 

9 • 

4 <“ 



07'. 

3 

Arta. 

i8 


1 

39 



17» 

5 

5 * 

9 * 

AvHàNES 

11 

• . 49 > 

6 

38 



<^ 4 » 

Bucorest 

il 

. . 31, 

5 * 

8 

44 



16, 

Butrinto 

«7 

• • îî. 

39 



46 , 

0 

Candie 

1} 

« . OOa 

8 

33 



• 8. 

7 * 

CaNÉ E ( LA ) 

11 

. . 51, 

4 - 

33 



x8, 

8» 

Cap AtÀ 

• • • 


44 



14 » 

6 

Cap Buse 

11 

. . 18, 

î 

6 

33 



41 > 

0 

Cap Coloni 

11 

. . OJ, 

37 



37 * 

0 

Cap Doro. 


. f 

38 



06 , 

0 

Cap Gallo 

«9 

. . 41, 

6 

3 ^ 



45 » 

0 

Cap Mauo , ou S. Ancelo 


Î 7 



30* 

0 

Cap Matapan 

10 

• ■ «î, 
. . 11 , 

8 

36 



18, 

3 

Cap Nymphe 

11 

1 

40 



M* 

19, 

0 

Cap Saint-Georges 

11 

. . 17, 

7 

Î 9 



9 

Cap Sidéra. 

*4 

• • iî. 

5 

I 

3 i 



10, 

I 

Cap Spada « 

11 

. • 40, 

II 



45* 

0 

Cap ToRNàsE. ' ” 

■ 8 

• • Î 9 i 

1 



00, 

0 

Castri , fous le Mont Pamaflé 

. * ■ 


38 



50, 

O* 

Cattaro 

i6 

» • 10, 

0 

41 



3 ^* 

4 

Cerigo , Ifle d l’EIl 

11 

. . 05 , 

9 




> 9 * 

7 

Constantinople 

i6 

• . 50. 

5 

41 



01 , 

3 * 

Corinthe. 

. • • 

38 



07. 

0 

Coron 

. • • 


• • * 

37 



oa, 

0* 

Dardanelles, Château d'Europe 

*4 

• • » 7 . 

0 

40 



09, 

I» 

Golfe de Saros , au fond , à la Rlv. . . . 

ij 

• . 01 , 

4 

40 



39 . 

9 

Iassi 

i 7 

. . 13, 

6 » 

47 



08, 

6» 

Kilia 

i 7 

r • 3 ^ » 

1 



. . . 

... 

Milo 

11 

• • 35. 

3 

3 ^ 



41 > 

O» 

Moüon 

* • • 

3 ^ 



38. 

3 * 

Négrepont 

OCZACOV. 

11 

• • 47. 

0 

38 



3 «. 

0* 

Fatras 

*7 

*9 

• - 44 » 

7 

5 

38 



i 7 . 

4 

Perecop 

• • « 


46 



« 4 . 

0 

Pouo-Casteo . 


CI 4.0 
1 10, 1* 


40 



06, 

0 

Raguse. ... ; 

M 

. • 45. 

0 

4 » 



43 . 

5 

Rodosto 

ij 

♦ **19» 

5 

40 

* 


59 . 

1 

Sainte-Maure 

i8 

• . 17. 

7 

39 



09, 

5 

Salonique 

10 

• • 48 * 

5* 

40 



41. 

1* 

Stagno , Dalmitie Vénitienne. .... . . 

ij 

. . 30, 

0 

43 



01, 

0 

Taso , Ule au Nord-ER. 

11 

• • 14 » 

0 

40 



5 ». 

9 

Valona 

«7 

. . 14, 

6 

. 40 



50. 

.3 

Varna 

»5 

• • 37 . 

3 

43 



« 7 . 

1 


On va enchaîner la Grèce avec Htalie, en arrâ- I foisladiAanced’OtranteàlaVaIone,& la moyenne,' 
tant la polition de la Valone. On a trouvé neuf ] aprèf avoir pris beaucoup de précaution , ell de 
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<4>‘ , 6. On a aufii obtenu vj foit , l’angle que fait 
U route avec le méridien , & l’on a eu , pour cet 
angle, 6a’ )o' : les cartes s’accordent trk-peu fur 
cette ^Aance. Elle n’eft , félon M. d’Anville , que 
de 40” de 60 au degré; & elle eft, félon M. Oli- 
vier, de 61 de ces milles ; elle eft de jo" , o fur 
un carte manuferite , qui contient cette traverfée, 
tandis qu’elle eft de 6o** An la Méditerranée de 
M. Bellin ; elle eft de 5 3** fur la Méditerranée de 
M. Grognard , tandis qu’elle eft de 37" , 6 fur le 
Golfe de Venife de M. Bellin ; elle eft de 33“ fur 
lltaliede M.)aillot, tandis qu’elle eft de 37» fur 
ritalie de M. de Lifte. Entre Otrante & rlftot de 
Safeno, cette diftance n’eft que de 3 6 milles Génois, 
félon le Sptcchio itl Man , & elle eft , à fort peu 
près , à celle d’Otrante à la Valone , comme 10 
eft à 1 3 ; cela donne, pour celte dernière , 46 , 8 
milles Génois ouTofeans : cet milles font les 
de ceux de 60 au degré , qu’on emploie dans cette 
Analyfe, & les 46, 8 milles Génois fe réduifent 
à 4x*‘y I de ceux dont on fait ici conftammem 
ufaje- 

I &rabon & ritinéraire Maritime , indiquent 400 
fiades entre Hydnuutm (Otrante) SlSafi (Sa- 
feno); ce feroit 310 ftades entre Otrante & la 
Valone. Mais de quel ftade fe fervoit ce Géogra- 
phe , ainfi que l’Auteur de l’Itinéraire , pour me- 
lurer cette diftance! Si c’eft le ftade d'Egypte , de 
300 au degré , il y a 6a** , 4 Géographiques 
d’Otrante i la Valone; fi c’eft le ftade Grec, de 
600 au degré, il y a 31 milles entre ces lieux ; û. 
c’eft le ftade Nautique, de 666 f au degré, il y* 
a 46" , 8 entre ces Villes ; de fi c’eft le ftade d’Ar- 
temidore, ilya4i*',6ou minutes de l’Equa- 
teur entre Otrante & la Valone. L’Itinéraire de 
Jérufalem fait la traverfée de la Grèce en Italie , de 
1000 ftades ou 100 milles; ces ftades ne peuvent 
être que de ceux d’Ariftote , de 1 1 1 1 ^ au degré , 
«U de 3 1 *■ .4. -jÿ J alors le mille de cet Itinéraire, 
fur cet efpace, auroit 313’' il feroit les { du 
mille Éatué Anglois; ainfi les looo ftades valent 
les d’un degré ou 34 milles : cette dernière 
évaluation paroît être laplusexaftequel’onpuifle 
extraire des Ecrits des Anciens. 11 paroît ici que 
le ftade qu’emploie Strabon, feroit plus que double 
de celui d'Ariftote ; celui-ci éunt de 31'' j*, 
cetui-li feroit d’environ lo^r a. 

On a jugé, ci-deffus, que cette route valoit 
34“ , 6 par les feules cartes modernes ; il n’étoit 
pas poftible de réduire celte diftance à 40 milles, 
uns s’expofer à figurer ce canal trop étroit; on 
ne poBvoit pas non plus compter cette diftance 
de 60 OU 6] miUes • ç'auroit été^endre voIod- 
nircmeot ce canal trop large. Si la courfe de 
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34X , 6 , paroît plus longue que celle de 34" , que 
tait trouver l’Itinéraire de Jérufalem , c’eft que 
celle-ci fe termine au mouillage devant la Valone , 
& que celle-lè fe prolonge jufqu’au milieu de la 
Ville. 

Allant de la Valone i Butrinto , è l’Aita , à 
Patras , au cap Tomèfe , à Modon , au cap Gallo , 
à Coron , au cap Matapan , au cap Malio , à l’ifie 
Cerigo & à Corinthe , on n’a négligé entre ces 
points , ni les Itinéraires anciens , ni les diftances 
modernes , prifes fur les meilleures cartes , ni les 
hauteurs polaires, obfervées par des voyageurs 011 
par des navigateurs. Vemon, par exemple, a trouvé 
la hauteur du Pôle de Patras , de 3 8° 40' ; ce voya- 
geur Anglois , n’ayant pas toujours pu obferver 
avec précifion , on ne la trouve ici que de 3 8 ’ 17', 4 ; 
la latitude de Corinthe , qu’il fait de 38^ 14' , 
doit fe réduire à 38® 07' , o ; la hauteur du pôle 
du cap Tornèfe , a été prife par différens naviga- 
teurs ; Vemon a obfervé celle de Coron , Sc des 
navigateurs ont pris celle de Modon. 

Il y a deux Villes dans lifte de Candie, oîi le 
P. Feuillée a obfervé la longitude 6 t la latitude. 
A la Canée , la longitude a paru exaâe ; à la ville 
de Candie , ce Père ne l’a trouvée que de 11“ 38' , 
il paroît qu’elle doit être de 13*’ 00', 8 ; la lon- 
gitude du bourg de Milo , dans l’Idc de ce nom , 
a été obfervée par le même Père , de 11^ 40' , elle 
ne doit être que de ii° 3 3' , 3 , félon nous. 

Afin d’établir ces afferlions , on a formé un 
triangle , entre les trois lieux dont il eft queftion: 
pour cela , on a recueilli au moins fept diftances , 
entre chacun de ces lieux ; on a eu , toutes réduc- 
tions (ailes, 84'*, Sentre Candie & Milo; 
entre Milo & la Canée ; & 36" , 4 entre la Canée 
6 t Candie. Les latitudes obfervées de ces trois 
points , ont fervi è orienter exaâement , le triangle 
dont il s'agir. 

De la Canée au cap Spada , qui eft la pointe 
la plus foptentrionale de lifte , la diftance eft au 
moins, de 19“ , i ; les routes qu’on a pu y em- 
ployer, ne s'accordent pas autant entre elles , que 
celles qm ont aidé à former le triangle précédent. 
Du cap Spada au cap Bufe, la diftance eft de 1 i",xi 
ht latitude du cap Spada, eft de 33” 43’, o, 8e 
celle du cap Bufe, eft de 33” 41', o; l’une 8c 
l’autre obfervée plufieurs fois , par les navigateurs. 
La carte du Pilote Olivier , s’accorde en hauteur 
avec le premier de ces caps , 8t celte du fécond , 
s’accorde avec l’Archipel du fieur Bellin. 

De ta ville de Candie , au cap Sidéra , qui cfî 
au levant de l’ille , il y a au moins 68“ , 7 , 
qui , fur celte direâion , valent 1^x4', 1 de lon- 
gitude , & fa latitude efi de 33* xo> , 1. Ici la plus 
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grande largeur de l'ille de Candie, efl de }9**, 7, 
& Pline l'indique de 40" ; la moyenne largeur , 

f rès de Retymo, eft ici de 14'*, j, Slrabon 
évalue à 100 llades, qui ne peuvent guère être 
que de ceux de ;oo au degré , ces loa Rades 
valent ix milles : la moindre largeur de cette iüe 
eft ici de 7“ . 5 , Strabon la conijiie de 60 ftades , 
qui valent 7“ , x. La carte de l’Archipel du Pilote 
Olivier , tait la moyenne & la plus petite largeur 
de cette Ifle; l’une de X4“& l’autre de 14'* : c’eft 
avoir mis 7 parties, oit il n'auroit fallu en confom- 
mer que 4. 

Du cap Sidéra jufqu’au point de Scarpanto , 
litué au vent Grcco , il y a 46“ , 6 ; de ce point 
julqii’à la ville de Rhodes , il ya 55’‘,x;ficdu 
capSidera jufqu’à cette Ville, ony trouve 101“, x ; 
cela donne i® 3a' , o de différence en longitude , 
entre le cap Sidéra fie la ville de Rhodes ; cela 
donne auffi 37' , 3 de différence en longitude , 
entre le cap Sidera fie le Guco de l’ifle Scarpanto. 
La longitude de la ville de Rhodes, eft confirmée 
par la diftance 1 39** , 4 au moins , qu’il y a de la 
ville de Candie à celle de Rhodes; la longitude 
de la ville de Rhodes , eft de xj® 571 , 0 , par les 
deux diftanccs qui y aboutifTent. 

Par rapport à Rhodes , Smyrne gît i Tramoa- 
tamt ,16® 53' vers Matjlro, ou à fort peu près. 
La différence des méridiens , entre ces Villes , eft 
de4Ô' , O de degré; ainû Smyrne eft par x 5 ° i i',o 
de longitude ; le P. Feuillée l’a obfervée environ 
II' plus foibie : au refte , ce n’eftpas de l’accord 
précis des fources oii l’on a pulfé , que naît uni- 
quement la force de notre conclufion, elle la tire 
aulli de leur nombre ; elle tient un milieu entre 
dix indications particulières. 

A l’égard de Smyrne , le cap Janiffaire , fous 
l’entrée du canal des Dardanelles , gît è Tramon- 
$ana , 15° 15' Maejlro ; la latitude de ce cap, prife 
par divers marins, eft de 40® 03' , 4. Cette direc- 
tion fie les latitudes , font obtenir 58' , 4 de diffé- 
rence en longitude entre Smyrne fie ce cap ; ainfi 
le cap Janiffaire eft par 13® ii', o — 58', 4 = 
14® IX' , 6 de longitude. 

De Smyrne àSalonique, il y a iqx*, 4, fie 
du cap Janiffaire à Salonique, il y a 160" , 1 ; ces 
routes donnent entre Salonique SeSmy me 4®xx',4, 
fie entre Salonique fie le cap Janiffaire, elles con- 
(bmment 3® 14^, o ; cela fait la longitude de Salo- 
nique de 10® 48', 6. Selon les obfervations du 
P. Feuillée, cette Ville eft , par la longitude , de 
10* 48', o;on a ici feulement o', 6 de plus , après 
•voir parcouru , fur différentes direélions , une 
longue route, depuis Candie iufqu'à Salonique. 
Pour confirmer l’augmcntatioa de la longitude 


de Smyrne , on fera obferver Me de Candie au cap 
Sidera, fie de ce Cap à la Ville de Rhodes, on a em- 
piré les moindres diftanccs qu’on a pu, fie que les 
dilTercnces en longitude qui en réfui tent , font addi- 
tives ; ainli .la longitude de Rhodes peut être trop 
foibie d'une minute ou deux , mais elle n’eft fùre- 
ment pas trop forte. Enfuite, en rétrogradant vers 
Salonique , on a de Rhodes à Smyrne coufomme 
le plus de longitude qu’on a pu , cette longitude 
eft à fouftraire ; on a agi de même entre Smyrne 
fie le cap Janiffaire , fie auffi entre ces deux der- 
niers points Sc Salonique : par ce procédé , on peut 
dire de la longitude de Smyrne , ce qu’on a dit 
de celle de Rhodes. D’ailleurs , les routes de Milo 
à Smyrne , s’étendent depuis 34 lieues marines fie 
demie, jufqu’é 39 des mêmes lieues; on a adopté 
la plus foibie, qui eft de 163** , 3. Les obferva- 
tions n’y laifferoient compter que 1 34 milles. En 
outre , au lieu de placer Milo par xo® 40' au Levant 
de Paris, on ne l’a pofé ci-devant qu’è xx® 33', 3 ; 
tout cela tend direâement, à diminuer la longitude 
de Smyrne , ainfi on peut encore répéter qu’elle 
n’eft pas trop grande. D’ailleurs-, les obfervations 
faites 1 Smyrne par les Anglois Sc par les Jefuites , 
^iii nous ont été communiquées , font trouver , 
étant toutes fondues enfemble , ix' de degré de 
plus que félon le P. Feuillée. 

Du cap Janiffaire , il y a deux routes à fuivre ; 
l’une vers le levant , l’autre vers le ponent : on 
prendra d’abord celle-cL Y ayant 160“ , a du cap 
ianiffaire à Salonique ,ilya43**,3 depuis ce cap 
'^fqu’à Poliocaftro , filue au Matjlro de Hile de 
LemnosoudeStalimène, fie 11 3“, 7 de Poliocaf- 
tro è Salonique. Poliocallro eft au ponent 3' , vers 
Matjlro , du cap Janiffaire , ainfi les 43" , 3 valent 
39' , I en longitude ; Poliocaftro eft donc par 
X3® 14' , o de longitude, fie par 40® 06' ou 07' 
de latitude. On ne feroit pas lurpris , fi la longi- 
tude de ce Château , fe trouvoit moindre , par la 
fuite , d’environ 3'; le peu d’accord des routes eft 
la caufe de cette incertitude. D’ailleurs , Plutarque 
compte 700 ftades , du Mont Athos à Myrina , dans 
l’ifte de Lemnos ; ces ftades ne peuvent être que 
de ceux d’Ariftote, ils valent 37“, 8 géographi- 
ques ; Pline indicme cette diftance de milles , ils 
vaudroient 696 des mêmes ftades fie repondroient 
à 3 7", 6 géographiques; Solin évalue cette diftance, 
à 86 milles , qui font 37'' , x des nôtres ; mais 
Etienne de Byzance ne marque cette diftance que 
de 30e ftades, lefquels font fans doute, de ceu4 
de 300 au degré , alors ils valent les { d’un degré , 
qui font 36 milles ou minutes d’un grand cercle 
terreftre ; par an milieu , i notre manière , c’eft 
37“ , 5 entre ces quatre indiçatioas : M. d’Anvill* ^ 

(Analyf« 
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(AnalyCe des côtes de la Grèce) ne prend les ftades 
d’Etienne de Byiance, que pour des ftades Olym- 
piques; ainCles 300 ftades, vaudroient un demi- 
degré ou lolieucs marines : cet habile Géographe, 
les compte des rivages les plus voifins de la Pénin- 
liile & de rifle de Lemnos. On contomme ici les 
37«, 5 , depuis le Mont Aihos, julqu’au bord le 
plus proche de l’ifle de Lemnos. 

Plutarque & Pline , rapportent qu’au folftice 
d’été , l’ombre du Mont Athos , s'étend furie mar- 
ché de My rina ; le voyageur Belon l’a vu ainli , à 
la pointe de l’ifle qui regarde le Ponent. L’am- 
plitude du Soleil , ayant égard A l’eflét de la réfrac- 
tion , étoit alors , au moment de fon coucher , 
de 3 1® , A la latitude moyenne , de 40° 10' , entre 
celle du Mont Athos & celle de Myrina : ainfi le 
eiffement de cette Ville ruinée , eu de 31® vers 
Maeflro ou peu moins , parce que l’aftre ctoit 
encore fur l’horizon ; il n’y a point de boufldle 
qui puifle mieux indiquer ce giftement. 

De Poliocaftro A Salonique , on a trouvé , ci- 
dellus 115“, 7 de Salonique au cap Nymphe, 
fmié au deflbus du Mont Athos , il y a, A propor- 
tion , 73“ 8; 8c de ce Cap A Poliocaftro, on 
trouve auflâ , A proportion , 40" , o : cela met le 
cap Nymphe par zz° iz ou 13' de longitude , 8c 
par 40® 1 3' , 8 de latitude. 

On a placé l’ifte deTaro,parfa diftance de celte 
de Lemnos , 8c par fon gifTement, à l’égard de cette 
dernière ifle. On a aufti placé le fond du Golfe 
de Saros, par fes diftances A TifledeTafo 8c A 
celle de Lemnos; on foupçonne ces diftances un 
peu trop grandes , quoiqu’elles foient extraites 
chacune , de fept diftances particulières. 

Il y a de sûres obfervationsaftronomiques, de 
longitude 8c de latitude , A Salonique , faites par le 
P. Feuillée; la longitude n’y eft peut-être pas trop 
foible de deux fécondés de temps. Au basduGolfe 
de Salonique, entre Volo 8c l’ifle Skiathe, eft fmié 
le cap Saint-Georges , dont on a arrêté la pofuion 
par des combinailons étendues : il en eft de même , 
pour la longitude de la ville de Négrepont ; fa hau- 
teur polaire , a été prife par le voyageur Vernon. 
On a aufti la latitude du cap Doro qui eft le plus 
au levant de toute l’ifle de Négrepont. 

On penfe que la longitude d’Athènes , eft de 
it® 49' , 6 ; du moins , c'eft le lieu qu’elle tend A 
occuper , en la rapportant A Milo ,* à la Canée , A 
Candie , 8cc. ; quant A fa latitude , le voyageur 
Anglois Vernon , l’a obfervcede 38* 05', elle nous 
eft d’ailleurs indiquée de 38® 04', ou de 38® 04', 3 , 
Strabon a confervé (Lib. IX) les mcfures33o8c 
330 ftades Olympiques , qu’Eudoxe, difcip'.e de 
Platon 8c Mathématicien , avoii prifes ; la première 


du Pifée , un des trois Ports d’Athènes , au Port 
Schenus , fmié au plus étroit de l’ifthme ; 8c la 
fécondé du Pirée , au Promontoire Sunium , aujour- 
d’hui cap Colonne : il y a dix de ces ftades , dans 
un mille géographique. 

On retournera , préfentement au cap Janiftaire , 
8c l’on fuivra la route qui conduit à Conftantiiio- 
ple, A Varna , fur la MerNoire, A Akcrman , Sèc. 
Du cap Janiftaire au cap Caraboa, il y a 39”, z , 
fuivant nombre de diftances, qui s’accordent bien ; 
la latitude du Fort Caraboa, eft de 40® 33', 4, 
par un milieu pris, fuivant nos méthodes , parmi 
dix hauteurs différentes ; cela fait trouver i® 08', 7 
de longitude, entre ces deux caps; ainli, le fort 
Caraboa, eft par 13® 19', o au levant de Paris. 
De Caraboa A Rodofto , il y a zû" , 7 Virement, 
8c Rodofto gît A Tramonlana 14® 50' vers Greco ; 
cela range Rodofto , par z 3® z8' de longitude , Sc 
par la latitude de 40® 59', z. De Caraboa A Conf- 
tantinople , il y a pour le moins 74**, 8 , fuivant 
diverfes diftances qui s’accordent aflêz ; les lati- 
tudes de Caraboa 8c de Conftantinople, étant bien 
connues , cela faitavoir i® 3 1', 3 de différence en 
longitude .entre ces lieux , 8c place Conftantinople, 
par z6® 50', 3 de longitude tout au moins. De 
Conftantinople ARodofto, on trouve aufti au moins, 
6z", 6 ; cela confirme la place qu’on lui a afngnee 
ci-deflus. 

D’après des recherches étendues , on a raflem- 
blc treize obfervations de longitude fur Conftan- 
tinople : on en a formé deux fériés ; l’une des fept 
plus grandes, 8c l’autre des fept plus petites, en 
répétant deux fois celle du milieu ; on a enluiie 
opéré fur ces deux fériés , comme fur les dîÉan- 
ées de Grenoble A Turin, 8c de Turin A Embrun 
( i*”. Partie , ) 8c l’on a obtenu 34® 16' , 3 pour 
la fomme commune d’un terme de chaque ferie , 
8c 60' , 7 pour la différence commune de deux de 
ces termes. La demi-fomme eft de Z7° 08', z è 


8c la demi-différence eft de 30' , 3 j ; donc la lon- 
gitude de Conftantinople , eft en général , félon 
les treize obfervations qu’on a pu employer , de 

ay® o 8 ',ziî 3 o', 3 i={J 7 “’ 3 S ;.6 • 

Par rapport A Rodofto 8c à Conftantinople , 
Varna eft à fon peu près , par les longitude 8c lati- 
tude qu’on lui a données. La différence en longi- 
tude, entre Bucoreft 8c Akerman , eft, félon huit 
différentes cartes, de 116' , o : 138', 0 : 134 ^ 5 • 
z6o', o : z8z’, o : 194’, o: 3Z4', o 8c 3z6', o : 
le milieu , félon nos méthodes , feroit de x?}'* 7 » 
mais pour approcher ces dilîérencesen longitude , 
on pourroit penfer que les I^énieurs , les Géo- 
graphes , qui ont levé ou drclfé ces cartes , n’ont 
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point fait iifagc d'operations trigonométnques ; ces 
moyens font longs , la guerre laiffe rarement 
Je loifir de les employer. On fe contente , pour 
l'ordinaire, de rellime vulgaire des dillances , de 
Mémoires locaux fur cet objet ; & c’eft un bon- 
heur , ou le fruit d'une étude préliminaire appro- 
fondie, des ineliires dont on s'y eft fervi en dilfé- 
rens temps, fi , dans ladiverCté de ces mefures, on 
rencontre jufte celle qui convient. Peu de pays en 
Europe, ont fubi plus dechangemens de domina- 
tion, de peuples, de mefures, que cette partie de l'an- 
cienne Hongrie : on a indiqué les principales de ces 
mefures,en traitant de laHorgrieAutrichieone.avec 
leur valeur abfolue,enfuppolant le degré de 1 5000 
roues. Si l'on forme de la valeur de ces milles, 
les fraâions fuivantes -i 4 fî ! ttîI : 777? • 77^ = 
rrfî : tttî = tïH : tïIï * ^ que '’ou multiplie ref- 
peUivement , par ces fraâions, les huit différen- 
ces en longitude ci-deffus , on aura pour pro- 
duits , les différences en longitudes rapprochées , 
que voici : 170' , O : 174' , x j 17 1' , 4 : 170' , 8 : 
175', 4 : X7j', 7 : 170'. O & 171', 7 : on a joint 
à ces produits le milieu 173' , 7 , qu’on avoit déjà 
trouvé ; puis on a pris , fuivant nos méthodes , une 
moyenne parmi ces neuf différences , & l’on a eu 
171' , 5 ou 171', 4 : cela donne la longitude 
d’Alcerman de ï8“oi', 9. 

11 paroîtroit , par ce détail, que l’Auteur de la 
première cane , dont on empninte la différence 
en longitude , auroit employé , pour mefurer l’ef- 
pace dont il s’agit, le mille de 10 par degré , 
au lieu de celui de 13 ^ ; Si, pour abréger, que 
l’Auteur 3 e la dernière des huit cartes, auroit tait 
tifag«||u mille de 1 5 au degré , au lieu de celui 
de II-. 


Dans la prefqii’ifle de la Crimée, dont le Kan 
étoit encore, <il y a fort peu de temps, vaffal du 
Grand-Seigneur , on a affez fùrement les hauteurs 
polaires , de Perecop Si du cap Aya. Entre quel- 
ques indications, de la longitude d’Afov, on pré- 
féré celle qui s’accorde davantage , avec les meil- 
Jeures cartes , fur-tout après les avoir affujelties, 
A la pofition bien déterminée de Gurjef , liluée au 
Nord de la Mer Cafpienne ; car pour les longitu- 
des de Czerkask Si de Tangarock, dans les envi- 
rons d’Afov , elles ne font pas fondées fur des 
ohfervations aflei nombreufes ni affez fûtes pour 
ofer s’y fier , n’ayant point eu de correfpondantes , 
du moins à Paris : il en eff de même des longitu- 
des de quelques endroits de la Crimée , elles ne 
font pas fondées fur des obfervaiions affez décifi- 
ves ; d’autres poftérieures permettront fans doute 
di placer Jenikaté , Tangarock Si Czerkask, plus 
à l'orient que celles qu’on a jufqu'à préfent. 


Les mefures itinéraires de la Turquie d’Europe, 
ont d’abord, pour un de leurs élémeos , le pied 
Grec, qui étoit , à ce que l'on dit, le pied d’Her- 
cule ; fix cems de ces pieds étoit la longueur de la 
carrière, du (Jade Olympique: ce ftade eff devenu 
enfuitc une mefure itinéraire. Prendre le pied d’Her^ 
cule , pour le pied Grec , eft une métaphore , fondée 
fur ce que la Grèce reçut de l'Héraciide Pheidon , 
des réglemens fur les poids Si mefures. Le pied 
Grec eft de 360000 au degré ; l’orgye, qui eft 
de 6 pieds, elt de 60000 au degré ; le ftade étoit 
de 600 pieds ou de 100 orgyes ; il y avoit donc 
600 ftades Olympiques au degré. On a déjà dit que 
huit de ces mefures, forment le mille Romain, Si 
que dix compofent le mille géographique. 

Les Itinéraires Si les Géographes anciens entre- 
ront encore long-temps , pour beaucoup , dans la 
conftruâion des cartes de la Turquie d'Europe. 
Le mille de 11 7 au degré, qu’on emploie dans 
differentes Provinces Européennes de ccl Empire, 
a une origine Romaine ; ce mille eft fextuple de 
l’ancien mille Romain. Si leBerris de Turquie eft 
de 66 f au degré, comme on le croit communé- 
ment , il a une origine Egyptienne ; c’eft l’an- 
cien mille nautique , formé de 10 ftades de même 
dénomination, Scce même ftade eft compofé de loo 
orgyes Egyptiennes , ou de 300 coudées du Caire. 
Pour avoir le mille de 1 3 j au degré dont on a 
parlé , on a réuni cinq de ces Berris enfemble. 

La longueur du pic de Conftantinople efl , félon 
dix indications différentes, de 1'’. ^r". fi le 

pi ed deCracovieeneftla moitié. Ce piceft de 1 36150 
fois dans le degré; ainfi il entre izooo de ces pics, 
dans le mille de 13 77 au degré, dont on a parlé 
ci-devant, Sc dans celui de 10 77 au degré, il en 
entre 1 5000 : on a aufli fait mention de ce mille. 

Les Turcs, la plupart des Peuples Orientante 
préfèrent , dans l'ufage , la coudée ou le pic au 
pied. Il y a des pics pour différens iifages à Conf- 
tantinople ; on préfère ici le pic Slambolin. Le pic 
en Turquie , eft de deux pieds de Conftantinople ; 
ce pied eft celui de Philetère , qui , après la mort 
de Lyfimaqiie , un des ro-partageans de l'Empire 
d’Alexandre,fonda leRoyaume dePergame; Héron, 
le Mécanicien, le fait (in Ifagagt) égal au f du 
pied italique ( ou Romain ; ) mais le pied de Phi- 
felère, n'eft point le pied Alexandrin , comme le dit 
cet Auteur : le* premier eft 311500 fois dans le 
degré, & le fécond 300000 fois ; le premier eft au 
fécond comme 14 eft à 13 , ou bien encore ils 
font entre eux comme le pied Romain eft au pied 
Grec, l-e ftade de Turquie doit être de 600 pieds 
Philetérécns,oude 500 pics; il eft donc de lOÿC^^ 
de France ; fept de ces ftades font un mille de 
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76É’' i ; c’eft fort peu plus que le mille Romain , 
qui eft de 760'’ f. Voila pourquoi Héfichius , verbo 
, ddfmit le mille à fept Rades ; voilà pour- 
quoi Suidas dit que l’Empereur AnaRafeconRruifit 
le long mur , entre la Propontide & le Pont-Euxin , 
à 60 milles deConftantinople, & fuivant Evagre , 
à 410 Rades de cette Ville; voilà pourquoi Pro- 
cope ( Jt btllo gothico pluribui locis ) évalue les dif- 
tances aux environs de Rome , à raifon de fept 
Rades par mille , tandis qu’il eR certain , d’ailleurs , 
que ces milles font de huit Rades Olympiques : ce 
n’eR pas par une faufle compenfation , ni par l’ha- 
bitude qu’un Ecrivain Grec avoir pris parl’ufage, 
de compter fept Rades pour un mille , comme un 
très-habile Géographe l'a écrit ; c’eR parce que le 
mille de 7 Rades de 600 pieds Philetéréens , eR au 
mille de 8 Rades de 600 pieds Grecs, comme 116 
eR à ii; ; c’eR-à-dirc que ces milles font à peu 
près égaux. 

On a formé, dans cette région , des milles de 
difiürens nombres de Rades Philetéréens , comme 
de s , 6,7, 8 , &c. Rades. Le mille de 8 de ces 
Rades eR le Berris de Turquie, il eR de 65 -h jîf 
an degré; celui-ci eR au mille nautique comme 
1x8 eR à 115. On compte fouvent auRi fix de 
ces Rades au mille , lequel cR de 86 au degré : 
il paroîi d’un ufage commun fur la Mer de 
Marmara , ainfî qu’en pluCeurs endroits de cet 
Empire. 

Il Y a auRi , dans cette même Région , des milles 
de fept Rades & demi ; Photius le dit dans fa 
Bibliothèque ; l'Auteur d’un Abrégé du Périple du 
Pont-Euxin d’Arrien , fait le mille de 7 Rades & 
demi : on trouve le même rapport du Rade au 
mille , dans un fragment d’une defcripiion de la 
même Mer & du Palus-Méotide , ainR que dans 
Agathemer {^Hypotypojît Gcog, Lib, II:) on va 
en produire deux exemples. 

Sirabon évalue la largeur de l’iRhme de Corin- 
the, à 40 Rades, & Pline l’indique de 5 milles, 
qui , à raifon de 8 Rades par mille , font égale- 
ment 40 Rades ; cependant les Grecs ont poRé- 
rieurement défigné cet efpace , par le terme d’/écxa- 
mition. Mais avec quel Rade Strabon & Pline me- 
furoient-ils cette largeur? Coronelli a publié de 
cet iRhme , un plan à Venife , fur lequel on voit 
que le plus étroit de l’iflhme eR de 3460 pas; le 
pas de Venife , fuivant Hérigonius , eR de 37600 
au degré ; ainfi les 3460 pas valent 3417 toifes, 
lefquelles étant divilées par 40 , donnent 83’' ÿ?, 
pour la longueur du Rade dont il s’agit : c’cR le 
Rade nautique , lequel eR exaflement de 
Les 40 Rades nautiques , en valent 43 pythîques ; 
par conféquent les 6 milles que l'on compte au- 
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jourd’hui dans cette largeur , font chacun de 7 
Rades & demi pythiques. 

Ce Rade vient de celui où fe célébroient les 
jeux, en l’honneur d’Apollon, à Delphes; il eR 
compofé, non de 600 pieds Grecs ou d’Hercule, 
mais de 600 pieds naturels ou d’Apollon , qui ont 
chacun 9p. l 'w. 6 r". & i du pied de Paris. Or, la 
hauteur de la Rature humaine eR de 7 fois Sc 
demie la longueur de fon pied , pour les figures 
fvelles , élégantes : telles étoient, fuivant le Corn- 
menfus des plus célèbres Peintres & Statuaires 
Grecs , le rapport des tailles d’Apollon Se de Vénus, 
à leurs pieds ; la hauteur de la Rature humaine 
étoit de fept fois la longueur de fon pied , pour 
les figures mâles fit fortes : telle étoit la taille 
d’Hercule , qui avoit de hauteur 7 pieds Grecs , 
ou é*”. ’jr. 10‘^s. ~ du pied de Paris; cette 

haute taille répondoit fans doute à l’idée avanta- 
geufe qu’on avoit en Grèce de la taille de ce 
Héros. La taille d’Apollon devoit être de fept pieds, 
& demi pythiques; il y a 450000 de ces pieds au 
degré ; divifant ce nombre par 7 j , il vient 60000 
oiir quotient ; ainfi la Rature dé ce Dieu de la 
oéfie & de la Mufique, auroit eu précilément 
une orgyeGrecque de hauteur, ou 3^. ÿr. 3-’'». 6f".{ 
du pied de Paris , fuivant l'opinion des Grecs, du 
moins à ce qu’il paroît. 

L’iRhme de la Cherlonèfe de Thrace a 40 Rades 
de largeur , fuivant Scylax ; 37 félon Xénophon , 
& 36 fuivant Hérodote : or, les 40 Rades de 
Scylax, font aux 36 Rades d’Hérodote comme la 
longueur du Rade Olympique 93’' -jV» eH la lon- 
gueur du Rade nautique 8 5 ji. La première éva- 
luation eR donc en Rades nautiques , & les deux 
autres le font en Rades Olympiques ; ainfi , les 40 
Rades de Scylax contiennent 3413 toifes; les 36 
Rades Olympiques d’Hérodote s’étendent égale- 
ment, à 34Xttoifes; la largeur, félon Xénophon, 
eRplus grande d’un RadeOlympique que chacune 
des deux autres ; elle étoit marquée par un mur , 
dont la Cherfonèfe fut couverte deux fois contre 
les Thraces. La ville de Lyjîmachia , dans cet iRhme, 
a pris depuis le nom d’flexamilion; c’eR aujour- 
d’hui Hexa-Mila ; la largeur de l’iRhme , de 341J 
toifes , eR donc préfentement de 6 milles , dont 
chacun cR de 370'' 7 , ou précifément de 7 Rades 
& demi pythiques. 

Pour mefurcr la largeur de l’iRhme de Corin- 
the , on a fait ufage du p.is de Venife d'Hérigo- 
nius; on auroit peut-être dû employer le pas rélul- 
tant du pied de Venife , fi exaélement defini pat 
M. CrlRiani ; mais nous ne penfons pas qu’il foit 
en ufage dans la Marine Vénitienne, ou du moins 
nous l'ignorons ; quoi qu’il en foit , le |;.is de V'enife, 
B ij 
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réfuUjnl du pied V'dnitlen de M. Cridiani, eft 
exaâcment les , de celui qui fe réduit du pied 
d’Hcrigonius j aiiifi les 3413 toifes qu’ont donné 
les 45 tlades pythiques fe réduiroient à 3080’' 7 ; 
alors chacun des 6“ Grecs , qui enlreroient dans 
celte melure , feroit de 313’', 45, ilycn auroit 
III ^ au degré , 6 c ils feroient chacun de dix 
ftades d’ Ariftote : entre ces deux confcquences , les 
cartes font préférer la première , elles donnent 
même la largeur de l’iflhme plus grande. 

Article IL 

VEmpin il Ruÿic , tn Europt & en A fit , N®* 8 1 , 
81 £■ 83. 

S- I. On avoit pour fe guider, dans la deferip- 


tion géographique de cet Empire, la carte de Phi- 
lippe-Jean StralenUerc, de 173 1 , dans fa deferip- 
tion de l’Empire Eu^e ; la carte de Ruffie , par 
M. Kirilov, de i734;celledeM. Hafius, de 1739, 
intitulée TatuU Imperii Uujjlà & Tartarut uniytrjit; 
l’Atlas de l'Académie de Petersburg , en 19 cartes 
particulières , & la cane générale ; l'Empire de 
toutes lesRuflies, en 3 feuilles, 1769, de l’Aca- 
démie de Berlin -, la cane générale de l’Empire de 
RulEe, par MM. TruOcott de Schmid, de l’Aca- 
démie de Pétersburg , 3 feuilles , 1776; la fécondé 
& la troiCcme parue d'Europe, de M. d’Anville, 
avec la iroifiéme partie d’Abe, du même Auteur. 
Voici, fuivani la route que l’ona fuivie, des le com- 
mencement de celte Analyfe, une Table des longi- 
tudes 6 c latitudes de quelques lieux de la RuCie , 
fur lelquels les canes N“*8 1, 81 & 8 3 font appuyées. 


NOMS DES LIEUX. 

Diff , dts Mèrid , 1 

LaütuJt . il 

D. 

M. 10'*. 

D. 

M. 10“. 

Archangel. 

36® 

• • 39' 

64" 

• • 33'. 7 * 

Arensbvrg 

10 

. . 03 3* 

38 

. . 1 5 , !• 

Asov 


. . 01 O* 

47 

■ • ‘0, 3 * 

Astracan 

46 

. . 44 0* 

46 

. . 14, 1* 

Awatscha ( Baie à l’entrée) 

*56 

. . 17 S* 

3 ^ 

• • 3 ' . 7 * 

Barnaul 

78 

. . 36 8* 

33 

. . 10, O* 

Beresov 

6 x 

. . 41 0 

«>3 

. . 36, X * 

Boizerescou 

M 4 

. . 18 3 

31 

• • 34, 5* 

Caluga ‘ . 

35 

. . 40 0* 

34 

. . 30, O* 

Cap oriental d’Asie 

(78 

. . 19 3 

68 

. . 36 , 0 

Camczatcoi Noss 

160 

• • 39 3 

36 

a a 01 9 0 

Casan 

46 

. . 34 8* 

53 

. . 44, O* 

Charcov 

33 

. . 35 O* 

49 

. . 39, 8» 

Chatanscoi 

96 

, . 05 0 

70 

. . 30, 0* 

Cherson 

3 ° 

. . 30 8‘ 

46 

. . 48 , 5* 

Cola 

30 

. . 40 3® 

68 

• 5 ». 7 * 

COLIWAN 



3 ‘ 

••‘ 9.4 

Cronotscoi Noss 

‘39 

• • 34 3 

54 

. . 43 . 0 

CURSK 

34 

. . 07 3‘ 

3 ‘ 

• • 43 . 5 * 


41 

. . 14 O* 

48 

. . 41. 3 * 

Ceercask. . .' 

38 

. . 30 0 

47 

. . 13. 6* 

Dager-ort 

>9 

. . 49 0* 

38 

• • 36. ‘* 

Demianscoi- Jam 

67 

. . Il 5 

59 

. . 30, 6* 

Dimitriiusr 

41 

. . 38 o‘ 

30 

. . 05, I* 

Ecaterinburg 

38 

. . 41 0* 

36 

. . 33, O* 

Elisabeth - gorod 

^9 

..41 o* 

48 

. . 30, 3* 

Gluchow 

3 ‘ 

. . 40 0* 

5 ‘ 

. ■ 40, 3* 

Gurjef 

49 

. . 41 7 * 

47 

• . 07. I» 

Jacutsk. ............ 

'17 

. . Il 3 * 

61 

..01,8*. 

Jarosl’aul 

37 

. . 30 0* 

37 

• • 37 . 3 * 
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" noms des lieux. 

- Diff . dit Mtfîd , 

Ladoide , 1 

D. 



M. 

IO«. 

D. 


M. 

lo". 

Ieniseisk. 

89» 



38'. 

5 * 

58» 


• 17'. 

3 * 

Ilginscoi Osthog 

101 



34 . 

5 





Ircutsk 

101 



« 3 . 

5 ‘ 

51 


. >8, 

1* 

IsCHi.M ( Rivière ) > fon confluent dans I’IrtiSCH. 

« . • 





57 


• 4 '. 

7 

ISLE BHiRINC 

164 



«1. 

0 

55 


• 36. 

0 

lUDOMSCOI , CREST 

M 7 



33 > 

1» 




. > . 

Klov 

i8 



ii < 

6* 

50 


. 14, 

8» 

Kiringinscoi Ostrog 

lOJ 



41. 

6‘ 

57 


• 47 . 

1 

Lopatca Noss, Sud du Kamczatca. . . . 

«54 



13. 

5 

5 « 


. 00, 

3 

Lubm 

3 ° 



3 «. 

i* 

50 


. 00, 

6* 1 

Mohilow 

lü 



07. 

5 * 

53 


• 54. 

3 * 

Moscow 

35 



18, 

5 * 

55 


• 45. 

3 * ; 

Mosdoc 

45 



13. 

0* 

43 


• 43. 

7 * 

Narva 

15 



41. 

0 

59 


• 13. 

5 * 

Nerzinsk 

■'3 



30. 

0 

5 « 


• 51. 

5 

Nowo-usoue 

54 



18. 

0 

59 


• 13. 

9 * 

OcHOTscoi Ostrog 

140 



53 . 

5 * 

59 


. 10, 

1» 

OlECMININSCOI 

«>7 



10, 

O» 

60 


• * 7 > 

0* 

Omscaja Cbepost 

7 « 



OI, 

0 

54 


. 18, 

1 

Orel 

33 



• 5 . 

O» 

5 ^ 


. 36, 

7 * 

Orfnsburc 

51 



46, 

9 ‘ 

5 « 


• 46. 

1* 

Orsk. 

56 



07. 

9 * 

5 « 



5 “ 

Perecop 

31 



30. 

0 

46 


• II. 

5 

Petersburg 

17 



59. 

8» 

59 


. 56, 

4 * 

Petro PawlovscajA 

'56 



« 5 . 

O* 

53 


. 01 , 

3 ‘ 

PONOI 

38 



48. 

5 * 

67 


• 04. 

• 

Revel 

21 



57 . 

5 * 

59 


. 16, 

> 

Riga 

11 



16. 

5 * 

5 * 


• 5 <î. 

4 * 

Saint-Thadeus Noss 

176 



46. 

0 

61 


• 50, 

0 

Samara 

31 



45 . 

O* 

48 


. 19, 

6» 

SaMAROVSCOI'JaM 

61 



3 « . 

0 

60 


. 55 , 

5 * 

Saratov 

43 



10, 

0* 

5 « 


• V » 

5* 

Selinginsk 

104 



«8, 

5 * 

5 » 


. 06, 

»• 

Semipalatinaia Crepost 






59 


. 19» 

1 

Seruze camen Noss 

«74 



' 3 . 

5 

67 


• 03. 

0 

Syzran. 

45 



3 <S. 

0* 

53 


. 09, 

9 * 

Tangaroek 

37 



16. 

0 

47 


. 1», 

7 * 

Tara 

71 



06, 

0 

55 


- 44 t 

7 

Terki 

48 



30. 

0 

48 


. 30, 

7 

T OBOLSK 

65 



58. 

3 * 

V8 


. Il, 


Tomsk 

81 



39 . 

4 * 

5 ^ 


. 30, 

O* 

Totma 

40 



n. 

0 

60 


. 09, 

0 

Tshlcotscoi Noss 

>75 



50. 

0 

64 


■ « 4 . 

5 

Ufa 

53 



33 . 

5 * 

54 


• 41, 

8* 

Umba 

3 ‘ 



53. 

5 * 

66 


• 44 . 

5 * 

VORONFZ. 

36 



5 ®. 

3 * 

51 


• 40 t 

5 * 

UsT Camenogork Ostrog 

80 



18, 

8» 

49 


• î6, 

7 * 

USTJUG WniKi 

41 



40. 

0 

60 


• 45 > 

0 

Us'iÉ ON Bouche du NPolca 

46 



49. 

0 

45 


• 17. 

0 

\PlTIMSCol 

N • • 



. . . 

. A . 

59 


. i8. 

0 

Zelesinscaia 

. . 



. . 

• • • 

53 


• 5 «. 

9 



S 

55 

SSm 



— 


! 
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On a alTujetti A ces points , les originaux qu'on 
a cru devoir prctcrer , fans fe difpenler toutefois 
de confulter les autres ; parmi ces points , il y en 
a plufieiirs , dont la détermination e(l fort exaâe , 
& il quelques autres s’éloignent du vrai , ce ne 
peut être que de peu de minutes. 

Outre les cartes générales citées ci-defliis , on 
avoit encore à voir les cartes particulières dreffées 
par les habiles Géographes , MM. TruiTcott , 
.Schmid , &c, de l’Académie de Pétersbiirg : telles 
font l’illc d’CEfcl , par M. TruiTcott , 1 770 ; le Gou- 
vernement de Riga ; l'Eftonie ou la province de 
Revel ; le Gouvernement de Wiborg; celui de 
Plefcoir, ces quatre dernières font de M. Schmid; 
l‘Ingrie,en 4 feuilles, par l’Académie de Péters- 
burg ; ringrie ou Tlngermanie , par Homann , 173 4 ; 
le Gouvernement de Pétersburg ; carte hydrogra- 
phique du Golfe de Finlande , 1 feuilles , 1777 ; 
ces deux dernières font de M. Schmid ; le Golfe 
de Finlande , dont on a déjà fait mention , par Tobie 
Mayer, 1 feuilles , 1751 ; le Gouvernement de 
Mohilow; celui de Kioxrie; le Gouvernement de 
Smolensko; celui deNovogorod , en i feuilles; la 
Crimée; le Gouvernement d’Archangel; ces fix 
dernières font de M. Schmid ; le Gouverneuient 
d’Aftracan, par M. TruiTcon; la Mer Cafpienne ; 
par l’Académie de Pétersburg ; le Gouvernement 
d’Orenburg ;leGouvernement deSibérie ; ces detix- 
là font de M. TruiTcott ; le fleuve d’irtifz , dans 
la partie méridionale de la Sibérie , par M. Iflenief, 
de l’Académie de Pétersburg, 1777; Gouverne- 
ment d’ireuflk , 1776 ; le lac Baical ; partie orien- 
tale du territoire de Jaeuflk ; partie du territoire 
de Mangafeja it de Jaeuflk ; ces quatre dernières 
font de M. TruiTcott; découvertes des RuiTesaux 
côtes de l’Amérique feptenirionale , par l’Acadé- 
mie de Pétersburg , 1734 : ona auili fait uf^e des 
cartes du troifième voyage du Capitaine Cook , 
principalement pour les côtes les plus orientales 
de cet Empire : en outre , on a jeté un regard fur 
les nouvelles découvertes desRulTespar M. Coxe, 
fpécia'emem pour U côte feptentrionale de la 
Sibérie. 

Avec ces nombreu\originaux, on pourroitdref- 
frr, fin- une même échelle, une carte beaucoup 
plus grande de cet Empire ; au lieu de 3 feuil- 
les in-4°. , on pourroit y en employer i r , 17 , 
4S , &c. d’un grand format. Il ne nous éioit pas 
permis de nous abandonner à un tel développe- 
ment; on pourra , s’il eft nécelTaire , recourir aux 
originaux que l’on vient de nommer. 

Si cependant quelqu’un defiroit de fe livrer à 
un ample détail de cette efpèce fur laRuflie, peut- 
être convie.ndroit-il auparavant que des favans 


Aflronomes üiTent divers voyages dans toutes les 
provinces de cet Empire, voyages dans lefquels, 
outre les inflrumens uiités en pareil cas, ils euflent 
des montres à longitudes : aidé par ce nouveau 
moyen , on auroit lurement la polition des lieux , 
où trois de ces Aflronomes voyageurs auroient 
féjoumé , même peu de jours , en divers temps ; 
par-là on ctendroit, on perfeélionneroit & l’on 
rendroit invariable, en très-peu d’années, la bafe 
aflronomique fur laquelle repoferoit toute la def- 
cription géographique de ce grand Empire. Ce n’elT 
pas que l’Académie de Pétersburg , établie en 1 7x4 , 
& puiflamroent protégée par un Gouvernement 
éclairé , n’ait fait , entre autres objets feientiflques , 
de grands efforts, fur-tout pour perfeélionner le 
Tableau géographique de cetEmpire,8c ces efforts, 
faits ou dirigés par des mains habiles, n’ont pu 
manquer d’être couronnés par le fuccès ; mais le 
champ cfl immenfe , & il cfl fi épineux , que fl l’on 
n’y emploie pas tous les moyens de perfection poflï- 
bles, on fera encore long-temps avant d'avoir éta- 
hli des londemcns affex iolides pour que des obfer- 
vations célefles futures ne puiffent pas les ébran- 
ler fenflblement. 

A l'égard des mefures itinéraires de la Ruflîe , . 
on n’y emploie guères , depuis Pierre-le-Grand , 
que le Werft de 104 j au degré , un homme de 
pied, peut en parcourir cinq par heure. La longueur 
du ▼erfl eft de 500 fafehines ou toifes de Ruflîe , 
laquelle doit avoir de long 6 ’’. 6 f. io''l.4r".f du 
pied de Paris; la fafehine efl de trois arfehines ou 
aunes de Ruflîe, laquelle doit être ; 

de notre pied de roi ; elle doit avoir exaftement 
les f de l’aune de Paris ; l’arfehine efl égale à x 
pieds Philetéréens ; on a déjà énoncé plufleurs fois , 
la longueur de ce pied : en un mot , le iretfl 
contient 347 -j toifes Françoifes. 

Le palme de Mofeov cil les ; , le pied les | , 
&l’auneles f du pied Romain ; ce palme cfl celui 
des Romains , & l’aune efl la coudée de ce peuple 
célèbre ; ou , ce qui revient au même , le palme 
de cette Capitale efl les j , le pied lesf^,& l'aune 
les; du pied Philetéréen ; le palme efl égal à to, 
le pied à 13 , Ôc l'aune à 10 doigts de ce pied. 
Nous penfons que ces mefures ne font plus en 
ufageàMofcov, & que l’arfchine a prévalu; quoi 
qu’il en foit , l’aime de Mofeov efl les ÿ de l’arf- 
chine , ou les | de l’aune de Paris. 

Le pied de Revel cil égal au palme Philetéréen , 
& l’aune de cette Ville efl égale à la coudée Phi- 
lelérécnnc; par conféquent le pied de Revel doit 
être de 9?. i&‘r. y". ~ de notre pied de roi , &C 
l’aune , en con(équence,y fera de t^’.yr. yt.yr.f 
du même pied; cette aune efl les ; de l'arfcliinc , 
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& 10 aunes de Revel , en font 9 de Paris. L’aune 
de Revel , eft de 1083}} 7 au dcRré, un srerft 
moderne , à 1000 de ces aunes de longueur : on 
a fait mention , au paragraphe de U Pologne , du 
pied ii. de l'aune de Riga. 

Il y a encore d’autres meftires longitudinales , 
dans cet Empire , qui font aliqucles ou multiples 
des précédentes ; comme il paroît qu'elles font 
tombées en defuétude , depuis que l’arfchioe Si la 
fafehine, font devenues d'un ufage général , on n’en 
fera point mention. 

Mais peut-être feroit-il bon de rechercher quelle 
êtoit la longueur du verft , avant le réglement de 
Pierre-Ie-Grand , qui en a diminué l’étendue. Le 
ValTeur de Beauplan, dans fa carte de llllcraine, 
dont une partie eft de la Pologne , fait le Terft de 
8oau degré; c'eft le mille d’Europe, ou le quart 
de la lieue de Pologne ; cette lieue paroît avoir 
eu une grande influence dans l’évaluation de ce 
vrerft. Sur une carte de RufCe, par HelTel Gérard, 
en 1614, le vrerft y eft de 87 au degré, & le srerft 
ded ftades Philetéreens,feroit de 86 dans le même 
efpace : on a dit ci-devant , qu’il étoit d’ufage dans 
plufieurs contrées de la Turquie d’Europe. 

Dans les provinces boréales de la Perfe , la Para- 
fange y eft de lyjau degré; Olearius , voyageur 
de mérite Si habile dans l’Afironomie , ayant tra- 
verfé ta Ruflie, depuis la Livonie jufqu’en Perfe, 
par la Mer Cafpienne, évalue la parafange à cinq 
ssrerfts , qu'il devoh bien connoître : or cinq étant 
multiplié par 17 j , produifeni 86 verfts j au 
de|ré ; cet ancien verft eft encore ici de 6 ftades 
Philetéréens , tandis que le moderne n’tft que de 
cinq de ces ftades. On reviendra fur celte paraiange. 

On peut penferquel’agash de Turquie, deii j 
au degré, dont l’origine eft Egyptienne, efteomê^ 
pofée de 4 irerfts , en ce cas , le verft feroit de 88 | 
au degré ; cette mefure paroît appartenir à quel- 
ques cantons voifins de la Mer Noire. 

On croit communément que la fafehine eft égale 
ê 7 pieds Anglois; elle eft en efiet très-peu plus 


grande ; on égale ici la fafehine , à 6 pieds Phile- 
téréens; ce pied eft le même que celui de Craco- 
vie, il eft le véritable élément de la fafehine ; c’eft 
auflî celui du pic de Conftanlinople , &c. 

LesRuffes, dans le 10 ou le ii'fiède, auront 
vraifemblablement reçu cette mefure des Grecs , 
comme ils tiennent d’eux leur religion Si la plu- 
part des carafléres de leur écriture ; on dit la plu- 
part, parce que les Grecs n’ont que 14 leHres , Se 
que les RufTes en ont 41 ; encore, pour exprimer 
tous les fons des diftarens idiômes des peuples qui 
habitent cet Empire , a-t-on été obligé d’ajouter 
à l’alphabet RuITe quelques lettres Hébraïques, avec 
quelques traits & quelques accens. 

L’Europe , N°. 17 , eft une réduâion des carte* 
générales des Etats , Royaumes & Empires qui la 
compofeat. 

Article III, 

Contenant la Turtjuie tT AJle , V Arable , 
la Perfe & la Géorgie, 

S- I- 

La Turquie ctjpe. 

On a eu pour originaux , dans la conftruélion 
de cette carte , ceux qui fuivent : hnptrium Turci- 
eum , du fleur J. M. Franz, 1737; Turquie, Arabie 
& Perfe, par G. de Lille , 1701 ; Afie mineure, ou 
la Natolie & le Pont-Euxin , par Haftus , 1743 ; 
troificme partie d'Europe, par M.d’Anville, 1760; 
première partie d’Afie , du même Auteur , 1751; 
Turquie Afiatique ,des Héritiers d’Homann ,1771; 
Empire Turc, parWiffeher; partie feptentrionale 
de l’Empire Otoman , déjè citée ; l’Euphrate Sc le 
Tigre , par M. d’Anville , 1 769 ; la Phénicie & les 
environs deDamas, par le même Géographe, 1780. 
Voici une Table des longitudes & latitudes de quel- 
ques lieux , fur lefquels le N'’. 84 eft appuyé. 


NOMS DES LIEUX. 

Diff. du Mind, 

Léàutdt, 

D. 

M. io“. 

D. 

M. 10-. 

Alep (Syrie.) 

34 ® 

. . 58', 7* 

35 ® • 

. 56'. 8* 

Alexanorette ( Idem. ) 

34 

. . 03 , 0* 

36 . 

• 35 . 3 * 

Anah (Arabie deferte . 3 

39 

• • 44 . 1 

13 > 

• 34. 9 

Anemur (Caramanie. ) 

30 

. ■ 14. 9 

36 . 

. 17, 8 

An Gora ( Anatolie. ) 

3 < 

. . 59, 0 

39 • 

. 48, 0 

Babylo nÈ ( Irac-Arabi. ) 

43 

• . 11 9 0 

3 * - 

. 15, 0 
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NOMS DES LIEUX. 

Difl d<t Mtrid, 

iMitUlU. 1 

D. ht io“. 

D. 

M. 10". 

Bagdad ( Idtm. ) , 

43 ® ... oz', 9 

33“ 

• . zi'. 5 * 

Bassora ( ItUm. ) 

46 , . 18, 9 

30 

• . Z4. 0 

Cap Caraboa ( Anatolie. ) 

15 . . llg 0 

40 

• . 35, 0 

Cap Janissaire ( Utm, ) 

Z4 . . iz, 6 

40 

• • 03 , 4 

Cap PisELLO (Aéem.) 

34 ■•« 7.0 

4 « 

• . 47 . 0 

CoGNl (Caramanie.) , . 

31 . . Z3, 0 

38 

• • 13.0 

Damas ( Syrie. )..... 

34 . . 16, 0 

33 

• . 30 . 9 

Dardanelles ( vieux Château d’Afie. ) . . . 

Z4 . . 30, 0 

40 

. • 09, 0 

Diarbekir 

39 . • 34. 0 

37 

. , 01, 0* 

Erzerum ( Arménie Turque. ) 

46 . . 09, 3» 

39 

• • 5^8 ^ 

Gaza ( Paleftine. ) 

3 z . . Z3, 6 

3 « 

• • 3 °. 4 * 

Golfe DE Nicomédie, fond du ( Anatolie ) . . 

17 • . 43 . 1 

40 

• • 44 . 5 

GoniE ( Lazi. ) 

44 • • 06 g 6 

4 ï 

• .31.0 

E Hamah (Syrie.) 


34 

• . 45 . 0 

1 Jaffa ( Paleftine. ) 

3» • • 37 . 9 

3 » 

• • 04, 7 

1 JÉRUSALEM (IJtm.) 

33 . . 09, 0 

3 « 

. . 50. 0 

ISLE SCARPANTO , aU N. E 

Z5 . . 03, 3 

35 

• • 55.4 

Lac Asphaltique, P«N. (Paleftine.) . . . 

33 • • 33 . 9 

3 « 

. . 46 , 0 

Mosul ( Algefira. ) 

41 . . 13. 0 

36 

. . 03 , 0 

PoTt ( Guria. ) 

44 .•'3.0 

43 

. . 09 y 0 

Racca 


36 

..01,9 

RizÉ ( Lazi. ) 

43 . . 3' . 0 

4 ' 

• . 41 . O* 

Satalie ( Anatolie.) . 

z8 . . 47 . 3 

36 

. • 36, 9 

Seyde ( Syrie. ) 

33 . . 14. 0 

33 

• • 3 « . 5 

SlND-JAR ( Algezira.) 

41 . . 4I, 0 

35 

. . 48 , O® 

Smyrne (Anatolie. 5 

ij ..«',) 

38 

. . z8 , I 

Trébizonde (Keldir. ) 

4 z . . 57. » 

4 « 

. . 03 , 8® 

Tripoli (Syrie.) 

33 . . 18, 0* 

34 

. . z8 , 8* 


On va maintenant offrir quelques combinaifons 
géographiques. Le fond du Golfe de Nicomédie , 
eftt^ri7®4î',i,6£T rébizonde eft par 4x* j 7', 8 ; 
le P. de Bèie l’a obfervde de cette quantité , & 
môme P. Dius l’a trouvée de 4^" iv ° ! siffi > 
on nedevroit point objeâerque l’on compte ici 
trop de longitude. Si l’on combinoit ces obferva- 
tions avec celles que l'on a faites à Erzerum , où 
le P. Dius a obfervé 46“ 07' , 5 , où la connoif- 
fance des temps a compté 46°, ij',7, jufqu’en 
1774 , & où le P. de Béze a trouvé 46® 4z' , 7 ; 
fl l'on combinoit , dis-je, ces cinq conctufions, 
irifes de la longitude de ces deux Villes; fi on 
es preffoit, on eiwxtrairoit la longitude deTré- 
blzondc de 43®, o6', 4, & celle d’Erzerum de 
46°, 10', 4 ; Trébiionde auroit 8', 6 de plus en 
longiiudç qu’on n'en compte ici , fuivant le P. de 
Bcze. 

Le cap Pifello eft fitué entre le fond du Golfe 

de 


fpNicomédie&Trébizonde ; la dificrence en lon- 
gitude , entre ces deux derniers points , eft de 
914', 6;du fond de ce Golfe jufqu’au cap Pifello, 
Ce de ce cap jufqu’i Trébitonde , les différences 
des Méridiens lontrefpeéHvement, félon 8 indica- 
tions , de 393', 8 Ce de ;io' , 8 ; par conféquent, 
fi on ajoute 6® 33', 8, à la longitude du Golfe 
de Nicomédie, on aura celle du cap Pifello de 
34® 17', O : la latitude de ce même cap, prife 
entre 4 indications, eft de 4r®47', o. 

Entre le cap Pifello Ce Trébizonde fe trouve le 
cap Jafun; depuis ce cap jufqu’à la côte deCir- 
caftic, la plus courte diftance ne peut guère man- 
quer d’être de 180“, puifqu’elle eft extraite de 
13 indications. 

Pour continuer, on fe tranfportera jufqu'àlfpa- 
han; la longitude de cette Ville eft, dans cet Atlas, 
de 3® iz'; les Jéfuites l’ont obfervée de 50° 00 
Cède 50? I5'i1a cor.noilTance des temps la donne 
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DES C 

«le P* jo'; 8e en rapportant, les différences en 
longitud'.s, que les Aftror.omes 6e les Géographes 
orientaux , admettent entre celte Ville & les lieux 
oii , il y a des obfervations de ce genre , on la 
trouve en general , encore plus grande ; cependant 
on a plutôt pris fur cette Ville, plus que moins en 
longitude, & ü l’on s’écarte, de 1a connoillànce des 
temps , fur ce point de i8' en moins , on ne 
t’é'oigne, de 1 j longitude d'Eraerum , aduiife pen- 
dant long-temps, «lans ce Livre , que de 6' aufli en 
moins. 

D’Ifpah?n à Akxandreitc , de cette Ville A Anc^ 
mur , de lA A S-rtalie 6 c de Satalie A la ville de 
Rhodes , il y a refpeftivement , félon 7 données 
bien combinées, lâ” 09', o: }“4d' , 1 : 1“ 17', 6 : 
49', 3 ; d’oii l’on a déduit, les loncitudes de 
ces points , qu’on a inferits dans la| Tab'e : on a 
aulli concl-.i , les latitudes d’Anemiir 6c de Satalie, 
d’après 7 indications bien combiné-es. 

On fe feroit contenté ici , des points détermi- 
nés, fur le bord de la Mer Noire, joint A aux que 
l’on vient d’arrêter, fur la côte de la Méditerra- 
«lée , pour affujettir b defeription , de l Afte mineure ; 
mais on avoir encore deux Villes , Cogni 6c An- 
gora , Ctuées loin des côtes , fur lefqucîles on a 
fait des combinaifons. Peu* cela on a mené, fur 
tîx des meilleures cartes , une droite ligne d’Anc- 
n.ur ait cap Pifcllo , 6c l’on a vu , que la moindre 
diftance de Cogni, étoit de 7 miÛcs, A gauche de 
cette ligne ; on a trouvé de même, que la diff.tnce 
perpendiculaire , d’Angora A cette ligne , étoit de 
30 milles, aullî A gauche. Les Iif.uteurs polaires de 
CCS Villes , fe déiTuifent chacune , de 6 indications 
au moins , 6c cet élément , avec les diflances A la 
ligne , tracée d’Anemur au cap Pilêilo , ont fait 
ot tenir , les longitudes de ces Villes. 

Pour fixer la pofition , de Dlarbelcir, on a fait 
ufage d’un moyen, le moins recherché , le p’us 
fimple , dont voici l’extrait. Supp: fantîoopaities, 
d’Alexandrctte à Trébizonde, on a trouvé , d’après 
4 ou 3 des meilleures cartes, 103 de ces jiarties, 
d’Alexandrette à Diarbeldr, 6c 119 7, de Tréhi- 
zondc A Diatbekir ; de même , la diiUncc de Tré- 
bizonde A Taur’is, cl.mt de zoo, on a trouvé 135 
«k ces parties , de Trébizonde A Diarbekir, 6c iz6, 
«le Taïu'ls A Diaibck’u' : on verra dans la fuite , 
CjueTauris eftA, 30® 13', de lo-gitude 6c A3Ü® o/, 
«le latitude ; la diffance d’Alexandrette A Tamis , 
étant pareibement de zoo parties , il y a 67 , 

de ces parties, d’Alexandrette A Diarbekir , ôc 1 3 z j-, 
de Taur’is A Diarbekir: la dirtancc d'Alexantlret;c 
A Ifpahan, étant auffi exprimée, par zoo parties, on 
a trouvéqu’ilyavolt,63 T~,decespartKS,d’Alevan- 
drette A Diarbekir, 6c 141 , (i'IfjahaQ A Diarbekir; 

Il Partit, 
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enfuite fur une projcâion craélé, n n a pcfé AUxan- 
drette , Trébizonde , Tauris 6c Ifpahan , par leurs 
vraies longitudes ôc latitudes ; pu « des extrémités 
des quatre bafes , de zoo panies channe , 6c avec 
des échelles, relarives A ces bafes , ayant déciit d< s 
arcs , lefqutls font au nombre de huit ; ils ont 
donné par leurs interfcélior.s , la pofition de Diar- 
bekir ; on en a du moins extrait , la longitude de 
cette Ville. Qu.int A fa latitude, outre celles, que 
cette conflruüion a produites , on y a joint ce îles des 
meilleures cartes , & celles que fof.T.lll’cnt , les Céo- 
gr.iph:s orientaux ; tels que font les Etv. !s 6c le 
Rcfmc , ülugbeig ôc Naflir-Eddin ; cette Ville paroît 
dans ces derniers , fous le nom d’Amed : voyez 
dans la Table , la polillon de cette Ville, déduite 
de ce travail. Le Dodair Simon , a obfers'i cette 
latinide, de 37” 34' , elle paroît trop grande ; au 
Heu d’ajouter A fon réfultat , le demi-diamètre da 
Sedtil , ne l’auroit-il pas retranché ? cette meprife 
réduiroitla latitude, A 37“ iz', laquelle paroilroit 
même trop grande. Les Etwals 6c le Reûric , ne 
l'indiquent que de , 36“ 3Z'; cette hauteur eût-elle 
été oofervêe , avec un gnomon , dent l’ufage eft 
très-.encien en Afte , elle ne pourreit être trop 
foiblc, que d’environ 1 3', 6c cette latitudc.fe.'cit ce 
37“ 03' ; quoi qiTil en feit , on preftre ici , celle 
de 37“ ozû Pour fe livrer A l’Affronomie prati- 
que , le zèle feul ne ftiffit pas , il faut de l'habi- 
tude , il faut une adreffe 6c une attenrton , dont 
chacun n’eft pas doué ; fans ces qualités , on obtient 
des réfultats , que la pofléiité ne peut ratifier. 

Quand des voyageuj^ , ren ontrcr.t des gno- 
mons , «lans les lieux où ils féjournent , ces gno- 
mons leur offrent , par l’ombre de leur fommet , 

'' la hauteur du bord fupérieiir du Soleil , moins la 
flèche du petit fegment, du difqtic folaire , qui refte 
néceffairement, au-deffiis du fommet, de qui éclaire 
le terme de l’ombre ; cette haut.ur cil trop grande , 
environ de 1 3' 7 ou de 13' i , fuivant les làifons, 
6c félon la dift.ince du Soleil A la Terre : l’été , 
la lumière du Soleil étant plus forte , la fléché du 
petit fegment diminue , 6c alors on doit retiais- 
cher, A fort peu près , 1 3' j , de la hauteur obfcr- 
vée, pour avoir cell. du cemie; l’hiver, les rayons 
du Soleil , dans nos cbm.its , s’affolhlifTem «Livar- 
tage , en parcourant un plus long cfpacc , dans 
l’atmofphere, la flè> he du peiil fegment augmente , 
6c l'on ne doit alors fouftrairc, que 13' ou A 
fe'it peu près, de la h.iuteur obfervée , afin d’avoir 
celle du centre de l’ajftre : au relie- , cetfe e u .ii- 
tité f-'ullraclive , dépend un pu, de la maniéré 
dont l’Obfcrvatcur , fixe la pénombre. 

Les voyageurs , ne font pas ordinairement , 
munis de gnomon, 6v ils n’cq reneor.trcnt pas fou-- 
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vent d’crigés ; néanmoins i!s peuvent frctjiiem- 
ment , fe fervir de l’arête extérieure , du linteau 
d’une fenêtre , e\-pofce au midi ; ce linteau , fera 
une cfpèce de gnomon renverfe, oîi le bord infé- 
rieur du Soleil , fera la fonftion du bord fupé- 
licur , dans le premier gnomon : l’été , on a|ou- 
tera 1 3' -J- , à la hauteur de la corde , qui fépare 
les deux iegmens , du dif<(ue folaire , pour avoir 
la hauteur de fon centre , & l’hiver on ajoutera , i la 
hauteur de cettecorde, i3'-i-, afin d'obtenir la hau- 
teur angulaire, du Soleil ii midi; cette hauteur, plus 
ou moins la déclinaifon de cet a(lre,lera la hau- 
teur de l’Equatetir , ou le complément de la lati- 
tude ; mais fi l’on fait un ufage contraire , de cette 
déclinaifon, on commet fur la latitude, une erreur 
double de cet élément : on en commet foiivcnt 
une, d’environ xf ' , avec le gnomon , en prenant par 
inadvertance , l’un des bords du Soleil pour l’autre. 

D’Alexandrette , on a fuivi la côte orientale, de 
la Méditerranée , en évaluant les diftances & les 
cilTeinens , entre diverfes Villes , telles que font 
Tripoli , Seyde , Jaffa & Gaza ; de plus , la longi- 
tude de cette dernière , a été refetée à celle du 
Caire & de Damiette. 

La proximité de Jcnifalem , fournit l’occafion , 
d’offrir par extrait un travail étendu , qu’on a exé- 
cuté , fur les environs de cette Ville. Depuis Gaza 
jufqu’J Jaffa ou Joppé, il y a 35", 7; de Gaza à 
Jérufalcm, il y a 30*, 3. Depuis Jaffa jufqu’au 
nord du lac Afphaltique, il y a 30*, 6 j, & du 
nord de ce Lac juiqu’A Jérufalem , on a trouvé 
xi"', 8. Depuis le nord ëu lac Afphaltique , julqu'A 
Zoara , il y a 40", 3 î & depuis Zoara jufqu’i 
Jérufalem , on a trouvé 40" , 7. Depuis Zoara 
jufqu’à Gaza , il y a 3 : ainfi l’on connoit 
tous les côtés des quatre triangles , qui fe ter- 
minent é Jéiufnlem. 

Si cette combinaifon eft exaéle , il fuit que la 
femme des quatre angles , qiù ont leur (bmmet 
fur Jérufalem , foltde 360“, ou très-peu moins. On 
trouvera que l’angle formé , entre Gaza & Jaffa 
cftdc, j6“ 47'; que celui qui a pourbafe,ladi(lance 
comprife entre Jaffa 8c le nord du lac Afphalti- 
qiie eft de, 150® 53'; que l’angle entre le nord 
du lac Afphaltique & Zoara , eft de, 73“ 06' ; & 
que celui qui a poiu- bafe , ta diflance comprife , 
entre Zoara 8c Gaza eft de , 79® 14': la fomme 
de CCS quatre angles , ou le tour entier de l’hori- 
fon , eft en effet , de 360°. 

Les diftances dont on vient de s’occtipcr , font 
conclues toutes , de fix diftances particulières r quant 
aux latitudes , fur lefquelles on doit affeoir le qua- 
drilatère, formé par les quatre triangles précédens, 
«lies fe déduifeut , tfiut beauCvUp plus grand |om- 


bre de latitudes ; celle de Gaza vient de ix , celle 
de Jaffa de 14, 8c celle de Jérufalem de 19 : mais 
l’exaélitiide, que peuvent avoir ces latitudes, ainfi 
conclues , tient plus au nombre des données qu’à 
leur accord. 

La latitude des cinq points , oii atteignent les 
quatre triangles , dom il s’agit , a mis à portée 
d’orienter , le quadri'atère qui en eft formé ; en l’ap- 
puyant fiicceftivemcnt , fur deux des latitudes qu’oa 
a futts , il en a réfulté dix orientations, peu diffé- 
rentes les unes des autres , dont la moyenne , a dû 
faire connoître , la vraie direéÜon du méridien. 

Parmi les points qu’on a arrêtés , fur les côtes 
de l’Arabie , eft le c.ip Moçandon ; ce n’eft pas le 
moment d’en parier plus au long : de là on a fixé 
par des diftances , pril'es fur le Golfe Perfique , 
entr’autres pofitions , celle de Baffora ; on a même 
vérifié ce point, en fe tranfportant jufqu’à Surate , 
puis revenant de là , 6c s’appuyant dans cette 
toute , fur différens lieux , julqu’à Baffoia inclufi- 
vement. Ainfi cette Ville doit avoir, 46® 18', 9, de 
longitude , 8c 30® Z4' , O , de latitude ; la hauteur 
polaire , eft conforme à celles des meilleures car- 
tes, même en combinant ces hauteurs , avec celles 
que donnent , les Géographes Orientaux. 

D’Ilpahan à Baffora, on a en longitude, 3” 5 3*^, i ; 
de Eallora à B.agdad, il y a 5® 16' , o; de B-'.gdad 
à An,ih on a , 3“ 18' , 7 , 6c d’Anah à Alep il 
va, 4® 43' , 3. Ces différences des méridiens , tout 
cxtraiies chacune , de 8 différences non ifolées , 
niais liées , unies enfemble , 6c dans luie dépen- 
dance abfolue , les unes des antres ton le pratique 
ainfi habituellement , lorfque cela eft poflible ; mais 
comme on en a vu ci-devant , des e.xemples , de 
tels détails feroitnt déformais fitperflus. On voit 
dans la Table, la longitude de ces Villes, çonforne 
à l’Analyfe qti’on vient d’en donner. 

La latitude de B.igdad eft de, 33® xx% 5 , félon 
plnfieurs Aftronomes , qiû , en égard à la parallaxe 
du .Soleil 8c à la réfraflion , l’ont obfcrvée de cette 
quanfité , dans les 9' ÔC lO* fiècles. f GoUus ad 
..4//îrpaw.) Cille d’Anah eft de, 33® 34 , 9; pour 
l’obtenir, on a réuni aux luuteurs polaires , prîtes 
fur 8 cartes , les latitudes de cette Ville , adoptées 
par Ebultcda,Na(nr-Eddin 8c Uhigbeig; il a même 
paru que la latitude de, 33° 53', attribuée parle 
Canon 8c parles ffisrals, à Bagdad, mais que cette 
V’ille ne peut avoir , auroit pu être tranfportce à 
Anah , oh elle conviendroit très-bien. 

On a obtenu , les différences en longitude 8c en 
latitude, entre Alep 8c Alexandretfe , tant d’après 
huit cartes, que félon les Aftronomes MM. Lieu- 
taud , Chrizclles , Defplaces , Stréet , Harris ; 6c que 
félon les Géographes ociÿiuujc , le Zidge , le Kias^ 


/ 

/ 
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1 « Errais , le Canon , IbnilàîJ , Naflir-Eddin & 
L'!iigb;ig ; enfuite, on a pris la fomme commune 
de deux tonnes, en aiTociant, le plus petit avec le 
plus grand ; on a pris aiilli leur difi'ercnce com- 
mune , en alliant enfomble , le moindre avec le 
moindre, de la maniéré dont onl’a expolë, plufieurs 
/'ois ; de L\ on a extrait , la difRirence moyenne en 
latitude , de p8' , 5 , & la différence moyenne en 
longitude, de 55', 7. La longitude d’Alexandretfe, 
étant de, 54” 03', o , & fa latitude de, }6® 35', J , 
la longitude d’Alep fera de , 34“ 58' , 7 , & fa 
Itfiuteur polaire de, 33“ 36', 8. 

Pour vérifier cette pofition , la méthode des 
reâançles , étant ici très-convenable , n’a pas dû 
être négligée ; elle a indiqué à très-peu près , le 
même rélûltat que ci-deffus. On a auffi dans la 
même vue , fait ufage des rapports égalés , on s’en 
ell entretenu plufieius fois , dans la première Par- 
tie , de cette Analy fe ; ces rapports ont aufli offert , 
prefquc les mêmes réfultats que ci-devant. 

Le Dofleur Simon, a obfervé la latitude d’Alep, 
de 36° 1 1', 4; elle avoit étéobfervée avant lui de, 
3 3° 43' , 4 cette dernière fut dans le temps , 
jugée exaéfe & elle a été comme telle , inférée dans 
U connoiffance des temps , deptiis le commence- 
ment de ce fiècle, jufqu’cn 1787. Ces hauteurs 
polaires , diffèrent de 16' ; laquelle des d«ix doit- 
on préférer } Notre réfultat , diroinueroit celle du 
Médecin, de I4',6, &augmenteroit celle de l’autre, 
de 11', 4; d’oîi il fembleroit que le Doèleur, 
auroit obfervé , le bord inférieur du Soleil , l’autre 
le bord fupérieur, & que dans la conclufion , ils 
n’auroient pas eu égard , au demi-d'iamètre de cet 
aftre. 

Afin d’obtenir, la latitude d’Antalûa ( Antioche,) 
aux hauteurs prifes fur cinq cartes, on a joint celle 
qu’a cette Ville , dans les Tables carolines de Stréet , 
celles qu’ont indiqués , fix Géographes Orientaux ; 
puis par un milieu félon nos mc^odes , on a 
trouve , 36® 07' , 8, pour cette hauteur. Celle de 
Racca ^AÛaûe , ) a été déduite , des obfervations, 
de l’obliquité de l’écliptique , par Albategnius , vers 
l’an 879 , de 36° 01' , 9 , ayant corrigé les hau- 
teurs folfticiales , des effets oppofés , de b paral- 
laxe du Soleil & de la réfraétion , auxquelles cet 
habile Affronome, n’avoit pmnt eu égard. 

On a de plus , cherché la hautctir du pôle de 
Damas ; pour cela , on a pris la latitude de cette 
Ville , fur fix cartes auxquelles on a réuni , la hau- 
teur que Stréet, attribue à cette Ville; on y a joint 
en outre , les latitudes adoptées , par Ulugbeig & 
Naffir-Eddin , celles-ci ont encore été référées , à 
Seyde ic à JéruCdem ; enfuite on a pris un milieu , 
fiiivant DOS méthodes , & l’on a trouvé cette lati- 


A R T E S. €9 

tude , de 3 3° 30', 9 : on a encore cherché, à déter- 
miner quelques points , entre Zoara , Gaza , Jaffa 
& Céfarée , dont on ne s’entretiendra pas ici. On 
doit être fuffifamment prévenu , de l’ufage que 
nqus avons dû faire , des points déterminés dans 
la Table , nous croyions défonnais, inutile de le 
répéter. 

Il y a des mefures itinéraires , communes à la 
Turquie d’Europe & à celle d’Alte , on a parlé des 
premières : il y en a aufli de particiilièrcs , à laTur- 
uie d’Afie. Le pic de Srayme , cft de 
U pied de Paris ; ce pic eft les f , de la coudée 
du Ca'ue , ou les f du pied d’Alexandrie , c’eff une 
des coudées Alexandrincs ; car quoique cette me- 
fure , en général , foit au pied comme 3 eff à i , 
Nesrton a remarqué , en parlant de la coudée des 
Juifs , que ce rapport n’eft pas celui de la nature , 
laquelle donne , la raifon ue la coudée au pied , 
égale à celle de 9 à 3. Il y a, 166666 pics de 
Smyrne , dans un degré (lu méridien ; l’agash de 
Turquie, de ix 7 au degré, contient 7300 de ces 
pics , & le berris 1300. Alikoshgi , Affronome 
oriental du 1 3* fiède , définit la narafange , de ii {■ 
au degré : c’eff précifémentl’agâsh, dont on vietic 
de parler. 

Le pic cTAlexandrctte , eft un peu plus court que! 
le précédent, ila, i'".©'. 4"». i'’’. 5,mefuredePans; 
d’ailleurs ce pic cft les { du pied Pythique ; ou 
verra que, c’eft la coudée andenne des Arabes, qui 
cft de , 1 68730 , au degré : on en déduira quel’agash 
étant, de 7300 pics , il fera de ii j au degré ; 
Kempfer eftime la patanfange , de la même lon- 
gueur. La coudée des Rabins , eft les ’ , du pied 
Philetércen , elle a de long, i'. 1 1'. 7“'. 1 1'“. m<r- 
fiirede Paris; elle eft de, 173611 y, au degré.ll 
y a 8000 de ces coudées , dans l'agash ou la parfek ; 
l'agash eft alors i très -peu prfe , de 11 i- ait 
degré. Le pic de Damas , de Tripedi & du refte 
de la côte Orientale , jufqu’à la frontière (TEgypte, 
eft les Y > du pied Philetéréen : ce pic a de long 
mefure oe Paris , 1 1'. 4“*. 3'".; il cft contenu, 

173781 dans le degré. Il y a S<500 pics de Damas, 
dans l’agash , lequel eft de , 1 1 -f| , ou ù fort peu 
près , CK XI au degré. Le pic des Rabins , eft bien 
eu plus long , que celui de Damas, celui-là étant, 
celui-ci , comme 81 eft à 80. 

La mefure de la Terre , par ordre du Calife Alma- 
mun , dans les plaines de Sinjar, en Méfopotamie , 
frit exécutée , par d’habiles Aftronoraes Arabes , 
vers l’an 8xo ; ils saffurèrent d’abord, de la hau- 
teur du pôle de Sinjar ; puis les uns furent vers 
le Sud , & les autres vers le Nord ; ils mefurèrent 
chaain un degré , en fe dirigeant , fur la ligne méri- 
dieane , toujours par trois jtiom ou piquets ; U* 
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obrcrvèrcnt sufTî la hauteur du pôle , aux termes 
autdral 6 c burcal, de leurs mcfures : les ims trouvè- 
rent, jô** Arabes au dc^ré, & les autres ^ 6 ” j ; la 
mdure moyenne, feroit de 56’' f. Ebulfeda dit 
qu’ils préférèrent , 56'’' ÿ : n’y a-t-il pas là une fauft 
de copifte ? Ces Agronomes auroient anéanti , 
par cette étrange décifion , la mefure de Tune des 
tioupcs , ils auroient rejeté , la moitié de la préci- 
Jion , que leur promet toit, la totalité de cette mefiue ; 
cela n’eft pas vrufemblable. 

Suppolons toutefois , ce degré de 56 ’' ^ , & 
foumtitons-Ie à l’examen. Le mille ctoit de 4000 
coudées, fuismnt Alfcrgan; cette coudée fcToit les iÿ , 
de celle du nilomctre ; les , du pied Alexandrin ; 
*-5 TTT , du pied Pliilctéréen ; les h» , du pied Grec; 

Hî» du picdRom.sin, & les -yj-, du pied Pyihy- 
qtie. La coudée des Alîronomcs du Calife, n’au- 
Toit eu qu un rapport fort éloigné , avec les 
mefures les plus autluntiques ; on remarquera 
cependant , que tette coudée feroit prefque , de 
deux pieds Pythiques : pour cela il fuinroit , au 
lieu de , d’avoir 

Da>^s l'expédition de Cynis le jeune , 8e la 
retraite des dix nulle , l’armee Grecque entoura 
dans fa marche, la partie inféiieiire, de la Méfopo- 
tamie , fie traverfa l’Armc.ùe ; or , Xénophon ( ai 
Cyri e.vf. ) y évalue la parafange , à jo ftaJcs , 
dont 10 font liira contrefit, le mille Romain: 
c eft le ftadt Pyihique, lequel étoit donc en ufage , 
dans cette pai tie de l’Afis , p'tifiturs Cecles avant 
Jefus-Chriu. La coudée des Aflro.nomes d Alma- 
mun , de deux pieils Pythiques , feroit de 115000 
au degré ; comme U y avoir , 4000 coudées au 
raille , il feroit de, 56 f au degré, au lieu de 56!, 
que durent trouver, les Aftronomes d’Almamun. 
Ceft très -probablement 56'’* î. que les Allrono- 
mes arabes , auront préféré , fie qu’Ebulfeda avoir 
écrit , mais qu’un copifle aura altéré ; ce mille eft 
au mille Romain , comme 4 tR à j , précifément. 

Cette dernière cendéeeft, les f de celle du 
Mekias ; les f du pied Alexandrin ; ks fi du pied 
Philftçrccn ; les * du pied Grec ; les y du pied 
Romain, & ks f du pied Pythiqiic : pour lors la 
coudée d Almamun , a un rapport très-fimple, 
avec les melires les mieux connues; fa lor,giieur cfî 
de, t . 6 '. î''r. o'"'. .Si l’ag.ish ou la parafange , 
c le de 3 mii.es A.-abiqties, ou de iiooo de ces 
coudées , cet .ig.ish eft de ig f au degré ; fi l’agash 
eft de locoo de ces ccuiécs, il cft de 11 f au 
degré. Kemufer compte 11 

p.irafanges fiedem c au ilegré; on trouve ici l’-igash , 
p.ecftemcnr de la meme longtieiu*. Si la lieue ou 
parafange, de l’Algi/ira , eft comjjoféc de 9000 
coudees, du tjegrc d’.^lmemu,T , c’eft iuftemc.it, la 


lieue commune de France , de 15 au degré ; s’il 
entre 7500 de ces coudées , dans là parafange , il 
y en a JO au degré , ficc. Cette coudée cft celle 
de Babylone ; c’eft la coudée conimuie de l’Armé- 
nie , de l’Algcrira 8c de l’Irac-Arabi : à Bagdad 
néanmoins , on mefure les étoffes de prix , avec 
la coudée du Caire. 

Moyfe de Korène , Auteur Arménien du 5® 
ftèclu, dit M. d’Anvdle, Traité des Mcfures Itiné- 
raires , compofe le vitjvan ou ftade, de 100 pas 
chacun de 6 pieds ; le mille eft de 1000 pas ; il 
ajoute que le ftade des ftades , cft de 14J pas , fie 
que 7 de ces ftades (ont un mille , dont j forment 
la paraÉinge. Dans un Ma.nufcrit Arménien , de la 
Bibliothèque du Roi , M. l’Abbé de Willcfroi , en 
a extrait les mêmes définitions ; oti y nomme le 
ftade aCpari^i , 8c l’on y ajoute de plus , que le 
pied eft de 6 Maut , ôc la mate de 1 1 grains d’orge, 
à côté les uns des autres ; ainfi , le pied Arméifien , 
contient yx grains d’orge, dans fa longueur. The- 
venot, dans fon fécond voyage , a Itouvé que 48 
grains d’orge , qui fc tourhoient latéralement, occu- 
poient 6 pouces de notre pied ; en conféquence , 
le pied d’Arménie eft , à peu près de 9 pouces ; 
c’eûle piedPythiquc, qui eft de, 9^. i''*. 6'". S: i. 
Le pas de 6 de ces pieds , ou de trois coudees 
B.ibylomqucs , eft égal à, o’^, 76066 ; les mille 
pas valent , 760’^ f , c’eft le mille Romain. Ce mille 
ift de dix ftades Pythiques ; celui qui n’a que 6 
ftades , de mj p.is chacun , font des ftades Ph le- 
térée.TS, de 109^ ; car en muhipUant, cc nom- 

bre de toifes par 7 , le prodifit eft , 766^ f. Ce 
mille Arménien eft de , 74 , au degré , il elî au 

mille Romain , comme i x 6 eft i 1x5; ce* milles 
approchera 11 près , d« l'égalité , qu'ils ont été pris 
l’un pour l’autre , par plufieurs Auteurs , ou bien 
cc dernier mille, eft de 7 gr,inds ftades d’Egypte, 
de 114^ , conformément, à la délînition de 

Korène; alors ce mille contient, 7p8’'-Tï, il eft 
de 71 f , au degré. Cc ini'Jc d’Arméme eft au mille 
Romain , comme 1 1 cft à lo. 

M. d’AnviUe , Traité des Mcfures Itinéraires , 
dcj.à cité , ti que nous confultons fou vent , a vec ax-an- 
tage , dit qu’un mille Arménien, de 7 ftades de 143 
pas, cft en effet de mille pas ,mais que 143 pas , 
ne conviennent point au ftade ; c’eft que pour obte- 
nir mille pas , il étoit à propos que Korène , en 
imaginât un. qui ne fut que les de celui qui con- 

venoit au ft.iJe : c’eft ainfi que nous avons en 
France , une livre imaginaire de vingt fous. M. d’An- 
ville penfe , toutefois , que c'eft manque de dif- 
cemement , Vu que fous le bas-Empire dit-il , le 
mille Grec, fut borné à 7 ftades (Olympiques;) 
ce raille feroit de, 85 ÿ au degré, ôc k mille d’/U- 
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ménie , eft de 7 1 | , dans le même ef|)ace. Le mille 
de M. d’Anville , eft au mille Arménien , comme 
^ eft à 6 i ainfi cet habile Géographe , en em- 
ployant fon mille , comprime fortement les efpa- 
ces ; fur fix milles il en perd un. 

Quand des Auteurs ont dit , que le mille Grec 
étoit de 7 ftades , ils a voient en vue un mille , égal à 
7 ftades Philetéréens ; on l’a prouvé ci-devant. 
D’ailleurs le mille qui approche le plus , de 7 
ftades Olympiques , cil celui de 6 ftades Phileté- 
réens , il eft de 86 j’, au degré, c’eft l’ancien verft 
de Ruffie. Ce Géographe s’étonne aufli, de ce que 
Moj^e de Korene , fans combinaifon &c fans cri- 
tique dit- il, égale un degré à 500 ftades, comme 
Ptoloméc ; il y a il eft vrai , 510^ ftades Phile- 
téréens, dans le même cfpace; or 500 eft à 510 
comme 14 eft à 15 : ainfi Moyfe de Korène , 
par cette aflerrion , s’il eut employé le Ihrde Phile- 
téréen , ce qui ne paroit pas, ne feroit le mille 
Arménien trop grand , que d’une vingt-quatrième 
partie. On ne peut en douter, il vouloit rendre 
identiques , fes deux définitions du mille ; cepen- 
dant le premier eft au dernier , cOitime 20 eft è 11. 
11 n’y avoit pas trop è s’étonner, fur cette inex.ic- 
titude , vu que fur 60 milles , fi Korène en comp- 
loit 3 de plus, M. d’Anville en comptoir 10 de 


moins. On critique quelquefois les ancien* , que la 
prévention empêche de comprendre ; on oublie la 
reconnolflance , les fentimens d’indulgence , qu’on 
leur doit s’ils en ont befoin ; on les calomnie t 
c’eft à leius ouvrages à réagir ; car leur cendre 
muette ne peut rien répondre. 

S. II. 

l'Araiit: 85 . 

Pour drefter cette carte, on avoit la Turqide, l’Ara» 
bie Sc la Perfe , par G. de Lifte , 1 70 1 ; l’Egypte , la 
Nubie dcrAbyrimie, par le même, 1707, parce que 
cette carte , contient aufli l’Arabie ; on avoit l’Arri- 
que , par le Profefl'eur Hrfius , >737 , par la raifon 
que cette carte, décrit aulTiPArabie ; on avoit de 
plus pour les côtes , le Neptune Oriental , par 
M. d’ Après de Manntvillette , prtmière édition , 
1745 iPAftique, par M. d’Anville, en 3 feuilles, 
1749 , aufli pour les côtes ; la première partie 
d’Afic , en 2 tiuiHes , du même Auteur , 173 1 ; on 
avoit encore, les cartes du voyage de M. Niebuhr, 
en Arable & en d’autres pays de l’Orient. Voici 
une Table, de la pofirirtn de quelques lieux, fiir 
Icfqutls cette carte eft fondée. 


NOMS DES LIEUX. 

Dif Ju MiùJt 

Laûmde. j 

D. 

M. 10". 

n. 

M. 

1 0 *’. 

T 

Ade.s 

-d” 

• 33'. 0 

12“ 

■ 40', 

0 

Ailath 

35 

• 03. 4 

19 

. 14, 

7 

Anah 

39 

• 44 > 1 

33 

• 34 , 

9 

Cap Moçandon 

34 

■ 4 lj 1 

16 

. 19, 

0 

Cap Sud du GoLfE Persique 

5 ' 

• 19. ° 

13 

• 

3 

f 

33 

. 27, 0 

3 ° 

■ n. 

0 

El-Tor 

3 ' 

. 48, 2 

28 

. c8, 

I 

Gt DD.l î 

37 

• 07. 3 

21 

• 33 , 

6 

•j Jambo 

33 

. 20, 0 

^3 

. 56, 

4 

IsLE Bah» REIN, Pointe O 

47 

.41,0 

16 

• 43 , 

0 

La MiXtCE 

37 

. 49, 0 

21 

• 40, 

2 

1 LoiiriA 

41 

. od, 3 

M 

• 41, 

I* 

i Me DINE 

3<> 

• 33 . 3 

14 

■ 4 fi, 

I 


4 ' 

• 4'. 3 

'3 

. ! 9 , 

0* 

1 Partie O, dt Goife Persique 

4 '» 

■ 40. 0 

28 

. 17. 

0 

: Raz-.vl-Gad 

37 

. 3^. > 

22 

• 3', 

0 

j Raz-Fartash 



>3 

■ 3^, 

0 

j PAZ-MOHAAtED 

31 

-, 3**. 0 

i7 

■ '3 , 

7 

j^ZcARA 

33 

• *9. 3 

3> 

. 08, 

4 


Pour indiquer quelques détai's, on cbléivtra [ qu’on a foimé 


un tiiang'.c, entre Suez , E'.-Tor St 
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Ailath , après avoir obtenu 9 fois chaque côte ; on 
a extrait de là , les longitudes & les latitudes d’EI- 
Tor & d’Aüath. Pour placer convenablement ce 
triangle, on avoit la latitude de Suez, Sc l'angle 
de 3z“ 40' , formé par le méridien Sc par la 
droite , qui s’étend de Suez à El-Tor : cet angle eft 
le réfultat , de 9 indications , déduites avec foin. 

Enfuite , on a obtenu la pofition de Carac , an- 
ciennement Ptira , laquelle a donné le nom de 
PétTce , à cette partie de l’Arabie , dont elle cli la 
Capitale. Pour cela , on a fuppofé la dilbnce en 
ligne droite , d’ Ailath à Zoara , de 100 parties , Sc 
l’on a trouvé d’après 6 données , qu’il y avoit 
li6 de ces parties, entre Ailath 6c Carac, Sc 91 
entre Zoara Sc Carac ; cela met cette Ville , à zo j 
de ces parties , vers l’orient de la drcùe , menée 
d’.Ailath à Zoara, & détermine fa poûtion géogra- 
phique. 

Après on s’eft affuré , que la plus courte didance, 
de Médine à la Mer Rouge , «oit , fuivant 7 indi- 
cations , bien combinées, de 81 milles : la latitude 
de cette Ville , fe conclut de 1 1 données ; d’où 
il paroîtroit, tru’Ulugbeig Sc Naflir-Eddin , la feroient 
trop forte, d’environ 14'. La longitude de Médine, 
a été conclue , de celles de quelques lietOt les plus 
voifins , 6c de fa diftance à la cote , dont le gilfc- 
ment a été arrêté , en référant à une droite , menée 
de Suez à Moca , les principaux points oppofés , 
des bords de la Mer Rouge. La polition d’iambo , , 
Port de Médine, a été déduite comme la pré- 
cédente ; fa latitude s’eft rencontrée , plus petite 
encore, que celle d’Ulugbeig 6c de Naflir-Eddin, 
de 13', 6. 

De la Mecke , à la Mer , la plus courte difhnce , 
efl de 33 milles. La longitude de cette Ville , eft 
de 37® 49', 0 , 6c fa lantude eft de, xi” 40' , x : 
on s’accorde , avec les Géographes Orientaux , fur 
la hauteur polaire de la Mecke , 6c l’on n’a que ^ 
de minute de plus , que Naflir-Wdin & Uhigueig , 
fur celle de Gedda. La lonptude de ce Port de la 
Meck , eft déduite de celle de Suez Sc de celle de 
Moca ; on a formé pour cela divers rappoits, des 
différences en longitude , entre Moca 6c Gedda , 
ic de celles qu’on a trouvées , entre Gedda Sc 
Suez : les termes de ces rapports , ont été affortis , 
& l’on a égalé , la fomme de l’antécédent Sc du 
conféquent de chacun , à la différence en lonÿtude, 
entre Suez 6c Moca ; puis par un milieu on a eu , 
les différences moyennes cherchées , 6c par confé- 
quent , la longitude de Gedda. 

A Moca, on a trouvé la longitude de, 41° 41', 3', 
6c l’on a fait (à latitude , de 13° 19' , o , confor- 
mément à celle qu’on lui a trouvée , affez récem- 
ment i cette longitude eft , la plus ibible qu’on ait 


pu prendre , en joignant aux indications des moder- 
nes , celles qu’on a extrait , des Géographes Orien- 
taux ; pour cela il a fufli , de rapporter fur cette 
Ville, leurs différences des méridiens , entre Moca 
6c les lieux les moins éloignés, dont on croit les 
pofitions certaines. On a encore pris , fur 8 des 
meilleures cartes , les différences en lonmtudes 6c 
en latitudes, entre Suez ôc Moca, afin d’appliquer 
dans ce cas , la méthode des rcâangles ; enfuite, 
par un milieu entre les divers réfultats , on a obte- 
nu , la longitude de Moca , qu’on rient d'énoncer. 

Partant de ce lieu, on s’eft arrêté, principale- 
ment, à Adcn , au cap Fartash, à Raz-al-Gaa, au 
cap Goadel en Perfe , à la pointe jaquete dans le 
Guzerat Sc à Surate. De cette Ville à la pointe 
Jaquete, il y a en longitude, 3“ 48', 9, d’après 
9 indications ; de cette pointe au cap Goadel , on 
a vu de même qu’il y avoit ,5® 30' , 9 , 6c de 
ce cap à Raz-al-Gad , on a pareillement trouvé , 

X® 47', 3 : Surate étant par, 69® 38', 5 , il s’en- 
fuit que Raz-al-Gad eft par, 37® 5x', i. De là 
au cap Moçandon, on a vu qu’ily avoit, 3® 09', 9, 
félon 9 données, enchaînées avec les fui vantes; tan- 
dis qu’il y a de ce cap à Baffora , 8° X3', 3 : cela 
donne, la longitude du cap Moçandon, 6c confir- 
me celle de Baffora. 

On a dé terminé les prindpatix points , du contour 
du Golfe Perfique , en 4 nnant lix triangles , qui 
avoient pour bafe commune , la diflance de Baf- 
fora , au cap Moçandon ; on ne peiU entr« dans es 
détail , & l'on ne cite ce travad , que parce qu’il 
étoit eflemiel, pour cette carte, d*en extraire la 
pofition , de la partie la plus oueft de ce Golfe ; 
celle de rifle BuWein , Sc celle du cap le plus fud 
de ce Golfe. 

De la pointe oncft de l’ifte Baharein , à Ahfa , 
la diftancc eft de 63 milles , Sc celle de cette Ville , 
au bord le plus proche du Golfe , eft de 33 milles ; 

CCS diftances ont été conclues , chacune de 7 don- 
nées, é-troitementVinies , les unes avec les autres. 
On a étendu les recherches, pour cette carte , juft 
que fur quelques points de rintérieur , 6c même 
jufque dans les déferts , de l’Arabie ; tendant à en v 
difpofer les parties , conformément au peu de 
connoiffanccs sûres , qu’on peut en avoir , maii 
on n’aloncera pas davantage, cette difeuflion; le 
Lcéleur eft d’ailleurs prévenu , de l’ufage que nous 
faifons, de la pofition des lieux. 

De célèbres Aftronomes Arabes , ont mefuré , 
foigneufement , la diftance entre Cufah 6c Médine ; 
ils en ont conclu , le degré du Méridien de, 66 milles 
Arabiques f , Edouard Bernard , ( Je Pond. Se 
Mens:) ce mille étant compofé, de 4000 cou- 
dées , il y en a , x66666 7 , au degré ; elle eft les 7 
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du drSh , eu les -J de l’ancien pied d’Egypte , qui 
eft auimird’hui celui de Caftille ; c’eft la petite cou- 
dée Egyptienne , qui eft de 14 doigts , de celle ou 
Mcidas : cette coudée cft égale à , i'. y. 4''*. 10'“. 
mefure de Paris. 

On diftingiie principalement , trois différentes 
'coudées chez les Arabes ; l’ancienne qui a 
doigts; la noire qui en a 17 ; & la commune 
qui en a 14 , ( Golius not. in Alfergan. ) Le favant 
Auteur de ces notes , a cru que dans la meiure de 
la Terre , du Calife Almamun , on s’étoit fei vi de la 
coudée noire , parce qu’Alférganla nomme royale ; 
mais c’eft la commune qu’on y a employée : on a 
vu ci -devant , qu’elle n’avoit que la longueur 
d’une coudée ordinaire. Piiifque la coudée com- 
mune , eft les 5 ou les fr du d^ , la coudée noire 
fera , les de cette dernière ; c’eft la coudée même 
du nilomètre , & la coudée ancienne , en fera les 
ccUc<ieft mefure de Paris, de z'.c'. 4"*. 
elle cft de , 168750 , au degré. Le doigt de ces cou- 
dées Arabicpies , eft égal au pouce Cu pied Pythi- 
que, lequel cft de , 9"*. i'*. du pied de Paris. 11 
y a encore dans cette région , la coudée Hache- 
mide, elle cft figurée, fur un Manuferit d’Oiford; 
cette coudée eft , félon Edouard Berniud, de 18'. 9“'. 
du pied de Londres, qui valent 1 1“‘. 9'". du 
pied de Paris. Si l’on augmente feulement , cette 
mefure d’y‘7 , elle fera de î pieds Pythiques , & 
vaudra , 17'. 4"*. y", de notre pied, ^^^.homet étoit 
de la Tribu Hachem , ( Herbelot , Eibl. Orient. ; ) 


ainfi cette coudée , doit être en ufage è Médine &C 
à la Mecke ; elle eft d'ailleurs , les | de la coudée 
cen mune , les f de la noire , & les | de la cou- 
dée ancienne ; on aoit qu’elle étoit la coudée, des 
anciens Perfes. 

On fe fett à Bagdad & à Baffora , de la cou- 
dée noiie par préférence ; fur les bords du Golfe 
Perfteue, on emploie fouvert la coudée ancienne. 
S’il y avoit 7500, de ces dernières coudées , dans 
la parafange , elle léroit , de 11 ; au degré , comme 
la compte Kempfer. 

5. III. 

Lt Royâumc Je Perfe & la Giorgie. N®. 86. 

Pour dreffer cette carte , on avoit fous ki 

{ eux, la Turquie, l’Arabie & la Perfe, par G. de 
ifle , 1701 ; les pays voifms de la Mer Cafpienne, 
par le même , 1713 ; la Mer Cafpienne &le pays 
des Vs’ueks, chez les héritiers d'Homann, 1755 ; 
la Province de KiUn , par Homann ; la Perfe , par 
G. de Lifte, 1714; l'Empire de Perfe , par Homann ; 
la Géorgie & l’Aimcnie, par J. N. de Lille, chez 
Lattre ; partie feptentrionale de l’Empire Otoman , 
par Rizzi-Zaimoni , 1774 ; & la première partie 
d’Afie, par M. d’Anville, 1751. Voici une Table 
de la poCtion de quelques points , fur lefquels 
cette carte s’appuie. 



Dijf - Jet Minie 

Ltiùtudt . 1 


D. 

M. 10". 

D. 

M. 10". 

Bacu 
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40” 

. . 13', 0 

Bassora 

46 
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• • 14. 0 
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33 

• • 5 '. 3 * 

Cap Goadel. 

60 

• . J 9 . 7 

Z 4 

. . 30, 0 

C hamakia 

5 ^ 

A . 10, 0 

40 

• • 39 . 3 * 

Derbent 

51 

. V 10, 0 

41 

. . 31. 0 

Erivan 

48 

• . 47 . 0 

40 

. . 03 , 1* 

Ester-abad 

58 

. . ty, 0 

36 

• • 47 . 5 

Gandja 

1° 

. . 18 , 0 

40 

• • 43 . 9 * 

bPAHAX 


. . Il, 0* 

31 

. . 39 . 8' 

Maraga 

.19 

••> 7.5 

37 

. . 10, 0 

Nias-abad 

. . 

• • . . • 

4 » 

. . 13,0 

Ormez Ifte, au Fort 

H 

. . 34, 0 

i6 

. . 37, 0 

Taheran 

n 

. . 34, 0 

3 ^ 

. . 41, 0 

TaI'RIS 

50 

. x5 , 0 

38 

... 07 , 0 

Tefus 

_ 4 L 

• . 3 '. î 


. . 36, 3 


La hauteur du Pôle de Bacu , a été obfcrvée , | par M. Elton , en 1750 ; on a parlé des poEttoos 
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de BaiTora & du cap Goadel. Les hauteurs polaires 
de Cacban , de 4.h 'ni.<kia , de Com , de Ciandja , 
de Taheran & d’Eiivan, birent obfervccs, par le 
P. de Souitre , en 169Z : on tient ces obfen'ations 
& plidieurs autres , de J. N. de Liflj. La ladlude 
de 1) erbent fut ellimce, de 41“ 50', par Oléarius 
& trouvée , de 41“ ^ 1' , par Jcnkinfon. Quoique la 
latitude d’Eftcr-Abad , foit de j6" 50' , félon 
Lbigbeig , Natfir-Eddin & Ebulfeda , par d’autres 
indications , elle a ptini un peu Ibrte : qiunt ü la 
hauteur polaire d’ifpaban , elle fe déduit de celles 
qu’ont admis, Ulugbeig & Naflir-Eddin, de celles 
qu’ont obfervé Oléarius , les P.P. de Souatre & 
Ditis , de celles qu’ont cboifies tes Etwals 6c Char- 
din , 6c de celles qu’ont cru devoir adopter , le 
Géographe Turc , le Refme 6c le Canon. La lati- 
tude de Maraga , vient de Nailir-Eddin ; c’eft en 
cette Ville oii il a fuit, la plupart de fes Oblérva- 
tipos. 1-a hauteur de Nias-.\bad , fut prife par Oléa- 

eft de 

celle d'EPer-Abad , eA de . . 
celle de Samarcand , eA de . . 

6c celle de la fource du Sirr eA d 
On a pareillement trouvé qu’il y avoit , entre 
TrébizondeôcPoti, 1° i en longitude; entre Pofi 
6c Derbent ,7“ 57' ; entre Derbent 6c Samarcand , 

5 5' : par conféquent , la longitude de Poli 
eA de , 41“ çS' -pi® 1 1' = 44° 1 3', 6c celle de 
Derbent eA de , 44® 13' + 7“ 57' =51“ 10'. 

Dans les combinaifons précédentes, on a été 
obligé de s’appuyer , fur des points ettéricurs à 
cette carte ; n’en ayant point trouvé de conve- 
nable , ni dans la Perfe ni dans la Géorgie , il a 
Éillu les aller chercher plus loin. 

Les conclurions qu’on a tirées , de ces combinai- 
fons , font aAcz éloignées , de ce que fuivent nos 
Géographes. Ils placent, en général, Trebizonde, 
par 37® 56', de longitude ; on pofe ici cette Ville , 
par 4X® 38', fuivant les obfervations du P. de 
Béze : le P. Dius , l’a même trouvée plus forte. 
Nos Géographes placent la fource du Sirr , en 
général , par 71® 07’ ; le P. Gaubil la fait jaillir 
de la Terre , au moins par, 77“ 36'. En confé- 
ucnce , le fud de la Mer Cafpicnne , doit être 
éplacé 5c porte plus à l’EA, d’environ 3® 7, que 
filon les Géographes modernes. 

On < b jeflera vainement , que la longitude attri- 
buée , à la fource du Sirr , par le P. Gaubil , eA 
trop forte de 3® î. On a fait, d’cxaûes Obferva- 
tions aAionomiqucs , de longitude S Hami ; elles 
placent cette Ville par, 94° 34' , à l’cA de Paris, 
6c cette pofition eA confirmée, par des mefures 
attuilk's. De H.imi à la fource du Sirr , le P. Gau- 
bii a trouvé 13 7, ou au plus 14® en longitude; 


rius, en 1638; celle d’Ormiiz np3X>rtée au Port; 
a été prife par divers navigateurs , 6c celle de Tefiis, 
fe conclut de dix données , qui laiAcm par leur 
peu d'accord , une incertitude de trois minutes. 

Maintenant on va s’occuper , de la différence 
des mcri.'kms , de quelques points de cette carte. 
On a adopté, la longitude de T rébizonde , de 41® 3 8', 
fuivant les Obtcrvaiions du P. de Béze, ( HUL de 
l’Ac. 1699;]) on s’eA ap|)uyé au Ai lur la lona- 
tiide , de la fource du Sirr ou Sihiui , évaluée a, 
77“ 36', tout au moins, par le P. Gaubil, ( Übfer- 
v.itions...- par le 1'. E, Souciet. ) La differetKe des 
méridiens, entre Tiébizonde 6c cette fource , eA 
de 34° 38' , lilon quatre diAances, affotiies, éga- 
lées , combinées. Ibut calcul tait on a trouvé , 
entre Trébizonde 6c Tauris, 7" 17' ; cure Tamis 
6c EAe.-’-Ab.id , 7“ 48'; entie EAer-Abad 6c Sa- 
marcand , 9° 3z' ; 6c entre Samarcand 6c la fource 
du Sirr ,9® 31': donc la longitude , de Tauris , 
41® 38' + r »7' = 50° M'- 

30“ 13' -1- 7“ 48' = 38“ 13'. 

38® 13' + 9® 31' = 68® 03'. 

68® 03' + 9® 31' = 77“ 36'. 

pour s’accorder avec nos Géographes , Il auroit 
fallu que le P. Gaubil , eût eu la complaiCince , d'y 
trouver 19 ou zo®. Cet AAror.ome avoir fous ks 
yeux , quatre ou cinq routiers ; la direclion des 
routes Mns quelques-uns , étoit indiquée , par les 
rsimbs de la nouffoIe;avec ces fecours rares, fur- 
tout en Tartarie , avec beaucoup de génie 6c une 
grande ardeur au travail , foiitenue par une forte 
conAilution , on voudrolt qu’une diAance , que cet 
habile homme a évalué ,314“ tout au plus , en 
valut 10. La réputation , le favoir profond , de 
cet AAronome Géographe , ne laiAe pas meme 
la liberté , de foiipçonner une telle erreur ; s’il y 
en avoit «ne petite à craindre , elle feroit tres- 
probablement , en fens contraire de ce qu’on vou- 
dioit bien y trouver. 

La longitude de Trébizonde , du P. de Béze, 
dit-on , eA trop forte ; on fonde cette affertion 
fur des diAances , probablement mal évaluées. 
On eA fl déi>ourvu d’obfervations en ce genre , 
dans ces contrées, qu’on ne doit pas rejeter lécé- 
reinent, celles qu’on peut avoir , fir-tout lorfqu’idles 
font étayées , par des obfervations d’une autre 
main. La longitude de Trébizonde , par le P. de 
Béze lA de , 41® 37', 8 ; elle i A de 43® 13', felo» 
le P. Dius. La longitude d’Erzerum eA de, 46® 07' 3 , 
auili félon le P. Dius ; de 46® 13', 7 , félon la 
connoiffance des temps; ôc de 46® 41 , 7 , félon 
le P. de Ecze. 

Prenant la fommc de ces longitudes , on aura 
les quatre fuivautes, 46® 13'-, 7 -f- 41® 37', 8 = 

h' 


> 


Digitized by Google 



D E s C A R T E s. 25 


t 


=*9“iî', <;:4'5'’07 '.î+ 43“'5'»° = ^9 “iï'. r 
46° 15', 7 + 43" i3',o = 89“ 30', 7:46“ 4x',7 
-1- 41“ 57', 8 = 89° 40', 5. Si l’on prend auffi, 
les clifFércnccs (le ces longitudes, onaura, 46° 1 5', 7 

— 43“ 15', 0 = 3“ 00', 7:46” 07', 3—41” 57', 8 
= î" 09.7:46° i3',7 — 41°57',8 = 3“ 17', 9: 
46" 41', 7 — 45“ 13', O = 3“ i7',7. OniKut 
tntrairc de ce qui précède , les longitudes de ces 
Villes, de diverfes manières: 1°. la fomme moyenne 
de ces longitudes , par la plus sûre , mats par la 

ilus loraue de nos méthodes , ertde 89“ 13', o , & 
ur différence, ert de 3" 11' : les deux longitiules , 

qiu ^reluitent de là , font « ^ — = 

” { 43 ♦»!''{• demi-fommes, des longi- 

tudes précédentes , avec leurs demi - différences , 
en rétmiffant d’abord , aux plus petites demi- 
fommes, les plus grandes demi-différences , offrent 
les longitudes fuivantts: 44” 36', 73 + 1° 45*, 83 
= 46'' 10', 6 : 44“ 11', 13 + 1“ 38', 93 = 
46“ 10', z: 44<>45',3 3 + t"34', 83 = 46° 10', 1: 
44° 30', 13 H- 1° 30', 53 = 46“ 10', 6; & en 
réparant des moindres demi-fommes , les moindres 
demi-tliffércnces , on a 44“ 36', 73 — 1° )o', 33 = 

43 °o 6',4:44°4 i ',15 — i° 34',83 = 43 °o 6',4: 

44° 45'. 35 — »° 5*'. 95 = 45° 06'. 4 : 44° 5°'. ^5 

— 1“ 43', 83 = 43° 06', 4 :par ce moyen , 
on voit C(ue la longitude d'Erzerum,eft de 46” io',4 , 
& que celle de Trebizonde, eft conffamment , de 
43 °o 6',4. 3°. Des longitudes particulièresafforties, 
on obtient ces quatre rapports. 

46° o/, 3 : 46° 1 5'. 7 : 46° 1 5'. 7 : 46° 4^'. 7- 
41° 58'» 8 ; 41*37', 8 : 43° i3',o : 43° i3',o. 

Egalant la fomme (#fs termes de chacun, A 89° 13', 
qui t'ft la fomme moyenne, trouvée ci-defftis , il 
viendra en affortiil'ant les termes , 


46° ii',7 : 46* ly'.o : 46” 11', 3 : 46 i6',6, 
41° 57'. 4 : 43° 03'. 7 : 45°o8'-° = 43° '»'• 3- 
d’où par un milieu arithmétique , on a la longi- 
tude d’Errerum de, 46° 19', 4, Si celle de Tré- 
blzonde de , 43° 03', 6. 

Il léfulte de lA , que la longitude de Trébironde, 
feroit de, 43° 06', 4, & qui celle d’Erzerum , 
feroit de , 46° 1 9' , 4 ; cependant on ne les a pas 
fiiivics. 1°. Parce que l’obfervation de l’émcifion, 
du premier Satellite de Jupiter , à Ttébizonde , le 
13 Janvier 1691, fut faite avec une lunette , de 
1 1 pieds feulement , d’une qualité médiocre ; a’mC 
le P. Du, aura vu probablcment , l’émcrlion trop 
lard ; ( M. Pingre , Averttffement fur la Carte géné- 
tale de la Géorgie : ) on peut donc préfumer que 


le P. Di'.is , aura conclu de cette obfetvat'on , la 
longitude trop forte. l“. Le P. de B.ze fetoit 
compter, la longitude d’Erzemm trop grande; car 
la différence des méridiens, entre Eizenim Si Tré- 
bizonJe eli , par ce qui précède de , 3° 1 1' ; fi 
oni’ajoutc,ù la longitude drTréblzondc43* 13', o, 
que le F*. Dius , n’a furcmem pas fait trop foiblc, 
on aura au plus, pour celle d’Erzerum , 46° zp', o. 
La plus grande différence des méridiens , entre Ei ze- 
luni Si Ttébizonde, que l’on puiffe extraire de ce 
qui précédé , eft 3“ 1 4', o ; fi on l’ajoute , A la 
longitude de Trébizonue, du P. de Beze, il vien- 
dra pour celle d’Erzerum, 46“ 11', 8, beaucoup 
plus foib!e,que celle que ce même Père, feroit 
compter; en forte que déformais, on pourroit A 
la longitude d’Erzetum , 46" 41', 7 , du P. de 
Bèze , fiibftituer 46“ Z7', o Si 46“ 11', 8 , lef- 
quelles font plutcit fortes que foibles. 

Cette fiiblhtution ne changeroit point , la longi- 
tude de Tfébizondc , que l’on vient de trouver ; 
mais elle diminueroit , celle d’Erzentm de 3 ou 4', 
& la différence des méridiens , entre ces Villes , 
ne feroit plus , que de 3° 09 ou 10' ; ainfi fans 
le doute qui refte, fur l’obfervation de Ttébizonde , 
du P. Dius , on auroit été obligé de pofer cette 
Ville par , 43° 06', 4, A l’eft de Paris. Loin donc 
d’abonder ici en longitude , on pourroit être e* 
défaut , fur ce point , de 8' , 6. 

On croit avoir , affra folidement établi , la poft- 
tion des deux princip.uix points , fur Icfqucls on a 
appuyé, l’augmentation de 3° é , dans la longitude , 
de la côie méridionale, de la MerCafpienne : des 
obfervations futures exaâes , confirmeront ou 
augmenteront peu , b longitude de ces points. Mais 
parmi les hommes qui regardent le Ciel , il y en 
a malheureufement , un tres-petit nombre, qui ait 
la tàculté de le bien vo'u , arfti les vrais Obferva- 
teurs :ont-iIs rares ; c’eft |X>urquoi on défircra , en- 
cor# long-temps, de plusexaclesobfervations, que 
celles qu’on a ; car on ne comptera pas fans doute, 
parmi les bonnes obfervations , celle de la fin de 
réclipfe de Lune , du 30 Juin 1787, faite A Caf- 
bin , A 7*. 43' 30" du foir. En cette Ville ce jour- 
lA , le Soleil fc coucha , A 7*. 17'; la fin de l’é-clipfe 
y arriva, z8' 30", après ce coucher; la nuit n’y 
fut c!ofe,qu’A 9*. 09'; la fin de l’éclipfe y fut 
obfervée , on le prétend , i*. 13' avant la nuit 
clolê ; les ouvriers pouvoient encore , après ce 
moment , y travailler zo' de temps , A la clarté 
naturelle du jour. La fin de cette itclipfe , eût dîk 
arriver A Paris , A environ , 4’. 36' du foir ; mais 
l’obfervation de Casbin , ne ]ietit apprendre A per- 
fonne , A quel moment cette fin y arriva ; le trop 
grand jour , la Dîne A peina elevée de 6 ° , Si en 
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cor« plongée, ibttf les vapeurs cpaiiTes de l’horizon , 
en empêchent abroUiment. 

Chacun l’ait Cju’iine édipfc de Lune , étant même 
efbfervée compkttcment , 6 c non tn pUln jour, dl 
tme obfervation des moinj M'ires , parmi celles qui 
peuvent indiquer, lei longitudes terrelhes. Il fiiu- 
droit donc appoiter plus de matu'ité , dans l'em- 
ploi de ces obrervations , que dans d'aiities , les 
pefer, les analyler, nuis les rejeter fi elles ne 
valent rien , & avoir la diferction de n'en |>oiiit 
parler; mais il y a des fniits, que le temps ne 
.i'auroit mûrir. .M. l'Abbé Grenet , a écrit que la tin 
de celte éclipfe faite d Casbin tn fUm jour , 
peut y être arrivée lo' plus tard , & c'eft à moi 
q\ie M. de la Lande répoml , qu'il faut que j’aye 
mis un zéro de trop ; puis il s’écrie poliment , 
quelle ineptie ! Il y en a lû une alTez grande il cft 
vrai ; mais c’cft au |«ib1ic éclairé , d voir de quel 
côté clic eft , & fl le même M. l’Abbé Grenet , 
n’auroit pas pu écrire, zz ou z}', au lieu de lo ; 
d'autant plus , que fans s’éloigner trop de la Mer 
Cafpienne, on remarquera que Chriftophe Bou- 
rough, Aftroncme ang’ois , oblérva le ji Jan- 
vier , 1 580 , une éclipl'e de Lune à Aflracan , & 

S ue le célèbre Ticho , (’cbfciva à Uranibu-g ; 1 a 
lfTérer.cc des méridiens , oui en ré ulte , eu de 
38“ 1%' y ou de 33° 43', félon Vcrndelimis; parce 
que Tieho , n’ayar.t point eu égard A la (lénoni- 
bre , a trop avancé , le commee.cemem de i’éclipfe , 
'P.ic.ioli Aftron. rifoim. ) Si de telles oblcrva- 
tiiins, in(îant3nécs,corrcfpo.idanles, faites par d’ha- 
biles Artronomes , & non tn pUin jour , Different 
entr'clk’s de 3” ou de zo' de temps , combien 
doit différer du vrai , l’obfervation ifoléc, de la fin 
d'une éclipfe de Lune, faite tn p.'tin jour, par 
M. l’Abbé de Beauebamps , Vicaire Apoftolique , 
6c fans correfpondantc ? Pulflcnt ces remarques , 
garantir déformais les Géogr.sphcs , des etrczirs atta- 
chée', A l’emploi précipité, de pareilles obfervation'. 

Agathias (Lib. It.) dit que les Lazes, les Ibcrc-s 
te même les Pcrfes , c’elt-A-dire îes Pcis-Arir.é- 
niens , comptent zi ftades dans la paralinge : cet 
Auteur au même endroit , évalue la même para- 
fang? , A 30 ftades Pylhiques , comme on l’a vu ; 
celui de zi ffades A la parafange , dl ou de 7 Ha-' 
des Phil-eré cens, ou de 7 grands ftades d’Egvpte: 
on n’ajoutera rien , -A ce qu’on a dit fur ce lujet , 
én Tiarlant des mefiiros Arnié.iionnes. 

S-lon Hérodote ( Lib. IV . cap. 85 , ) le Pont- 
Eiuin , a dans (à plus g-anJe longueur, 1 1 100 lîa- 
^s ; cet Autui.- (lit er.liiite, qucVdf entre k Eof- 
phore de Tlr ace 8c rcmbouchuie du PIv'.lé, que 
fp trouve cette plus grande longueur; cc;ien.knt, 
la plus longue dimenâoa Je cette Mer , cil envl- 
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ron les , de celle du Bofphore au Phafe. Seloa 
Ç jjriun. l’trip, l’ont- Euxin) , il y a du Bofphore 
au Phafe, 8383 ftade». Ces nombres de ftades , 

1 1 100 6 c 8383 , font entre eux A fort peu prés , 
comme 4 eu A 3 ; ainfi Hérodote , aura probable- 
ment employé, le flade nautique de l’antiquité, 
ni cil de , 665 ^ au degré , 6c Arrien , le grand llade 
'Egypte, de 300 au degré ; vu que les longueur* 
de CCS Aades, font entre elles comme 3 ell A 4. 

Arrien en faifant ulâge du ilade , de 1 14^ 77 , 
aura imité les Lazes , les Arméniens, 6cc. , qui ont 
un mille de 7 grands itades ; Agathias , Moyfe de 
Korene ^ ne le laiffent pas ignorer ; d'aiilcur* 
on peut établir à peu près , qu’Hérodote em- 
ploie le Bade de , 666 r au degré , lequel étoit 
probablement , en uftge chez les Pcrfes : cet Auteur 
compte 1 3 300 Iladci , de Sardes A Suze , fi^our 
des Rois Perfans. Nous avons trouvé , d'apreS 
maintes combinaiibns, que dans de longues routes, 
où les détours inévitables des chemins , oii les 
inégalités du terrain, lont ordinaires, Z3 mefures 
iu-éraires , fc réduilbient A zo en ligne dro te ; 
par conléqucnt , les 13300 Iladcs itinéraires, fe 
rcdiiiroiu A , 1 1739 (lades, en lie c aérienne. 

Sardes eft par , z6® 03' de longitude , 6; par 
38“ 3z', 3 , de latitude. Siife eft par, 46“ li', de 
longitude, 8c par 3Z® 14', de ktitude : la diffé- 
rence des mé.'idicns, entre ces Villes, eft de zo® 13', 
ui valent, 990", 3 , ay.int égard, A l’aplatilT' ment 
e la terre ; la ilifferencf en laii'iidc eft de , 3 5 S", 5 ; 
ces ditTérences , font ks deux côtés d’un triangle 
rcétangle, elles donnent l’hypothéntife , qui cft la 
diftancc de Sardes A Siife , de 1033 milles. S- l’oB 
divife I i739ftades , par 1OJ3 , on aura au quo- 
tient, Il itadcsÿpour un mi!k\ll y au'oil 668 J, 
de ces ftades au degt é; c’eft z milles de plus qu'il 
ne finidroil : il femble que l'on pourroit , malgré 
cette p-tite (Ifférencc, conclure de IA qu’Hcrodoie , 
auroil employé le ftade , de 666 } au degré. Cepen- 
dant fl l'on ii’cût diminué , la dillance itinéraire , 
13500 ftades, qued'ime quarantième par ic , pour 
la réduire, A la ligne droite aérienne, on tût trouvé 
iz ftades -j, pour chaque mille : une voie royale, 
fur un terrain affrz ég.il 8c fe détournant peu , peut 
iiutorilèr, une fi foiUe diraimition ; le fta,k- alois, 
(croit de 730 au degré, il feroit Pyth'.que; on 3 
teconnu, que ce flade ctoit en ufage , chez ks* 
Lizes , Us Arméniens , dans la Méibpotcmie & 
dans la Bcbylonie. 

Si Hérodote , a évalué en ftiides nautiques , la 
Irvgutur du Por.l-Euxin , de|>uis le liofpiw.c de 
Thraco, jufou’a l'cm'or u:li ire du Phafe, il y a 
dans cette diftancc , 990 mi les tu mirtit s du mc: 1- 
dkn , s’ù a pris pour eche.ie, le üaàe Pytmqut ; 
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il n'j a qna 888 miltei. D'un autre côte u Arrien, 
a tiiit ufagr dn grand fiads d'Egypte, cine longueur 
eft de 1006"; s’il a compté, fur le (lade Phjlcté- 
téen , comme on le penfe , il y a dans c tte lon- 
gueur, 9()6"';ces meôires ne font pas prii'es , en 
Egne droite. Les Navigateurs anciens , pcrdoient 
rarement les côtes de vue , ils n’avoient pas la 
boiiflble, pour fe diriger; la nuit ils avoient feule- 
ment , l’ctoilc polaire pour guide , lorfque le temps 
n’ctoit pas nébuleux. Leurs ditlances prifes , Â un 
certain éloignement des rivages, veulc. t être rédui- 
tes. M. d’Anville fur loo de ces mctiires , en 
comptoit 165 , ( Mémoire fur la Carte du Canada, 
Louiiianne & Terres Angloifes ; ) Al-Biruni , célé- 
bré Aft.-onomc oriental , fur aoo mefures , n’en 
comptoit que 160. On a recueilli plufieurs dillan- 
ces , parcourues près des côtes , on a trouvé que 
fur 100 mefures , il en tâl'.oit compter , 1 66 1 7 = 
I7J ou 159. On a donc ces quatre fraâions , 
^ = 0, 865 :fi| = o, 8»5 :^ = o, 800 & 
7 = o , 79 J , qui doivent multiplier , les longueurs 

du Pont- Eux») , afin de les réduire en lignes droites , 
ou plutôt en lignes couchées, fur la (urface de la 
Mer, & qui foient dans un même plan vertical. 
En mettant les plus petits multiplicandes , avec les 
plus grands multiplicateurs , on aura SSS'"* x 0 , 86 ç 
=768'*':996 "xo, 815 =797":999"xo, 800 
= 799" 8c 1006" X O, 79Î = 800", dont la 
taoyenne arithmétique , eft de 788*, 5. 

Le Bofphore de Thrace , ell à fort peu près , 
par 41'’ 08', de latitude, 61 la bouche duPhafe , 
eft par 43° 09' ; cela donne pour différence en 
latitude, entre ces lieux, i“ 01' = ixi'^.La route 
788**, 3 , t ft l'hypothéntife d'im triangle , dont 1 1 1 '* 
eft un côté ; l’autre , ou l’arc du parallèle égalera , 
1/(788", 3 -Hat-, o) X (788«, 3- iii«, o) 
=779", 1 , lefquels valent, 17" 17', 6 , de diff'é- 
rence en longimda , parce tjii’à la latitude moyenne 
de, 41® 08 ,3 , un degre de longitude contient, 
44", 63 , la Terre étant aplatie vers les pôles. 

La longitude du Bofphore , eft à fort peu près , 
de 17° 08' , o , en y joignant , 1 7® 17' , 6 , on autoit 
poiu- celle de la bouche du Phafe , 44” 33', 6. On 
y a trouvé ci-devant , ii' , 6 de moins ; ainii 
la longueur, 788", 5 , eft trop forte de 16", 3 , 
ou bien on na pas donné fiiffifamment , de longi- 
tude è Trébizcnle, ni i Poti. 

La plus grande longueur de cette Mer , n’eft pas 
comprife il eft vrai, entre le Bofphore & le Phafe ; 
c’eft A la hauteur d'Andrinople , qu’elle s’étend le 
plut vers le couchant. Qiioiqu’Hérodoie & Arrien, 
aient pris le Bofphore pour tenne , tranfponons- 
k davantage à l’Occident , fpcciolement, à l’égard 


des deux plus grandes diftances , cfui ptuveRf avoii' 
été évaluas, ef ailleurs, fur de trop longs ftades, 
on peut ôter de rime 41*, & de l’autre 40 : cciia 
correcTion nous a été offerte , par 6 diftanccs p-tr-i 
courues à la vue des côtes; ainfi , ces deux diltan-- 
ces , feront I0û6'' — 41'"= 964", & 999” — ' 
40"=: 939". Les quatre diftnnees , extraites d'Ar- 
rien & d Hérodote, feront donc préfentemeni , de 
888“; 939”; 964" & 966“; en les rédiiilanf 
comme ci-^eflus , à la droite aérienne , on aura 
888x0 , 865 = 768" : 939x0, 813 = 791" : 
964 X 0 , 8 =771", & 966 X O , 795 = 76&‘’*, 
La moyenne arithmétique , eft de 774“, 3 : nos 
méthodes feroient trouver un peu moins. On con- 
clura de lA , que la longueur de la Mer Noire , 
depuis le Bofphore de Thrace , jtifqu'A l’embou- 
chure du Phafe, eft de 771'', & que la longitude 
de Trebiaonde , fur-tout , u’a pas été conclue trop 
grande. 

La guèfe f aune ) cTIfpahan 6 c de Tamis , eft 
les f du pied Philetéréen , elle eft les f , de l'arf* 
chine de Ruflie , eut les f de l’atine de Paris ; elle 
a 1 1'. o"‘. •f". 7, fur le pied de roi , Sc elle eft 
rer.f rinée 117187'; fois, dans le degré. La Ichab- 
arfehine de Perfe, eft les | du pied Philefcrcen, 
elle eft les de la miéfe de Tatiris Si d'ifpahanj 
la firhah-arfehine eft en conféquence , de z'. 3'. 
II"'. 3'". ï,elle eft de, 138888 au degré. La 
guèfe royale de Perlé, eft exaclemCnt égale au pic 
Stambolin , A l’arlchine de Kuftîe ; elle eft de t, 
pieds du roi Philetère. La guèfe fimple de Perfe , 
eft les ; de l’ancien pied d’Egypte , ou les J, de 
la coudée du nilomètre ; en forte que la fehah- 
arfchine,eft A la guèfe fimple, comme le pi'^d 
Phileccréen , eft au pied d’Egypte ; la guèfe fimple 
a, i'. 1 1'. i"‘. 3'". j, du pied de Paris, Si elle eft 
de 1 77777 au degré. 

Dans les Provinces fcptmtrion,iles , de la Perfe, 
Oléarius compte A la paralànge , 3 werfts anriens 
de Rufiie ; ces vetfts lonpchac un, de 6 ftades Pbllc- 
téréens , comme on l’a vu ; la paralànge étant de 
3 milles, lefquels font chacun de 10 ftades; ce 
mille eft de 31 77, au degré , Si la parafiingc qui 
en eft formée , eft de 17 , dans le même arc. 

Si la guèfe d’ifpahan , en eft l’élément , il y e« 
a 6730 , dans cette parafar.gc ; fi c’eft la fehrh- 
arfehine qui la compofe , il y en a 8000 ; fi c’eft 
la guèti royale de Perfe , qui en eft le prir cipe , 
comme il y a grande api).irencc , elle y eft çoeo 
fois , & fi c’eft la gucle fimple , qui en eft la me- 
fure , il y en a 10140 : qu.int A la paraf ingc , de 
iz 7 au degré, elle contient 6150 fckah-aifchincs; 
ou 8000 guèfes iimples. 
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ArticleIV. 

Contenant la Tartarie Indépendante , 
les Jjles de France , de Bourbon & de 
Rodrigue, 

S- !• 

Ijt Tdrtarit lndiptnd*ntt. 

Les matériaux , dont on a fait ufagc dans celte 
carte, font principalement , la Turquie , l’Asabie 


«4 la Perfe, par G. de lifle, 1701 ;les Indes Orien- 
tales & la Chine , par le même , 1705 j la Tar- 
taric , par le même , 1706 ; les pays yoifms de la 
Mer Cafjjienne, encore par G. de Lille , 171}* 
la Mer tafpienne 8i le pays des Usb-ks , par 
A. Maas , cher les héritiers d'Honrann ; la carte 
générale du Tibet , de 1 Atlas Chinois , par les 
P, P. Jcliiites , 17J7 ; l’Empire de RiilEe 6c la Tar- 
tarie imivcrfcÙc , par Halius , 1759; Sc ies 3 Par- 
ties d’Afie , en 6 ûuilles , par M. d’Anvillc ,1751 
Sc * 753 * 

Table de la pofition de quelques lieux de la 
Tartarie. 


NOMS DES LIEUX. 


D,f des MiriJ. 


Aesu 

Casgar . . , 

COGEND 

Giti. ......... 

Hami 

Harcas. 

Jerkien 

K.OR 

Lanxa , Lac ■. . 

Lassa ou Putala , à la Pagode. 

Latac 

Manas 

Matcheu ( Source du ). . . 

Palkasi , Lac 

Samarcand 

Source du Sirr 

Tltscat 

Turfan 

Vache-de-Pierre. .... 


D. 

M. 10' 

81“ . 

. 06', 9 

80 . 

. 06, 0 

70 . 

.15,0 

77 • 

. 16, 0 

9 ‘ • 

• 34. 0. 

77 

. 06, 0 

81 . 

• 30. 5 

83 . 

. 50, 0 

80 . 

.51,0 

88 

. 08 , 0 

78 

. 44, 0 

84 

. 56 , 0 

80 

. 48 , 0 

1 76 

. a6 , 0 

68 

. 05, 0 

77 

. . 36, 0 

69 

. 16 , 0 

1 87 

. . z6 , 0 

1 76 

. . 08 , 0 


Loiinidt. 


M. lo". 


JO 

30 

3 ». 

. . 13 , O 

• - 53 . 3 . 
. . 06, O 

. . 10, O 
. . 15,0 
. . 19, 7 
. . oé , O 
. . 07 , O 
. . 00, O 
. . 19, 6 
. . 50, O 

• • 57. 4 

. . 10, O 
... 41 , O 
. . 30, O 
. . 01, 7 



On tient prefque toutes ces pofiiions des 
Jéfuites , c’eft pourquoi i^nc fera pas néceflaire , 
de s’étendre beaucoup fur leur c.vaâitiKle. La 
Bïoittlre difoince de Glfi , à b Rivière de Gagra , 
laquelle naUc à l’oued de cette Ville , ed de 1 8'*. 
De cette Rivière i celle de Matcheu, entre Sarang- 
pur & Latac ; il y a 64''. De la Gagra jufqu’au 
miUeu du Lac , qui ed la fource de la rivière 
M^itch'U il y a jo". A l’endroit oit ces deux riviè- 
res, s’approchent le plus , Li didance qui les fépare, 
ed de 17''. La rivière de Matcheu, dirigeant fon 
cours vers la Vache de Pierre , fe perd fous terre , 
I pour fortir probablement enfuite , par la bouche 
de cette Vache, laquelle ed luie montagne , taillée 


en forme de tête de vache , d'où le Gange fe pré- 
cipite, en c.rtara£le d’un rocher, dans un badin 
large & profond. 

Lalatimdedc la Vache de Pierre ed de, 33“ oi',7» 
félon 7 indications , & les didances précédentes , 
viennent fouvx>nt de 5 donné'es. Cette cataraéle , ed: 
plus orientale que Delhi , de 1“ 1 1', d’après 7 
indications combuiécs t or Delhi ed par , 74“ 37', 
conféquemment la catarafte , ed par 76“ 08'. La 
didance de la Vache de Pierre , jufqtt’au centre du 
hc Lança ed de , 176**, 3 , pr des combinaifons 
ui paroilTent sûres ; la latinide de ce centre , cit 
e 30" 15', par un milieu pris, entre diverfes indi- 
cations, cela lait trouver , cotre k centre de ce 
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lac & la cataradc, 4® en longiniclc; ainfi ce 1 eft de, 168750, sn dc^; s’ily a 10000 de ces 

lac cft, 80" 51', à l’cft du méridien de l’aris. coudées , dans la pi.rafcng*, elle eft de 16 j au 

Du centre du lac Lança , qui cft i la l'ource de degré. De plus le Sultan Shahrok , envoya une 

la Gagra , jufcu’au lac qui eft ik l’origine, de la Anibaffade en Chine , peu apres la mort de 

rivière de Matcheu , la différence en latitude cft fon père Tamcrlan , arrivée en 1405 , (Geog. 

de, 49', 9 , Iclon 5 indications; ainli la hauteur Turque.) La parafange y eft égalée, à 16 lys 

polaire , de cette fource eft de, j6® 19', 6. De Giii Chinois ; la parafange entre Samarcatid & Cîlrar , 

à Putala , les Jéfuites font compter en Icngimde , fait connoître que ces lys dévoient être , de 170^ , 

10“ 4z' au plus ; la latitude de l’utala ou de Lair,i , ati degré , comme on le verra dans peu ; ainfi cette 

eft de 19“ 06' : fekm les P.P. Gerblllon & Dor- parafange auroit été de, 16 ilj , ou à très- peu 

ville , elle paroît un peu foible. Ces P. P. , le P. Gau- près , de 1 6 77 su degré. 

bll , &c. comptent Z5® 58', entre Putala & Pékin: Dans le petit & le grand Tibet , il y a des milles , 

cela donne les longitudes de Laffa & de Giti. de y7 7 au degré , dont chacun eft la moitié, de 

Dans le canton dont on vient de s’occuper , la parafange des bords du Tigre ; il y en auflî d’au- 

les cartes qu’on en a , ne font pas même d’accord, très, de ji au degré. Les premiers , font de 4500 

i beaucoup près fur les latitudes ; on penfe que coudées Tartares , Se les féconds paroiffent com- 
celles , que l’on vient de difcitter fommairement , pofés , de 6 lys moelcrees Chinois de , 19a f au 

font exaéles ou à fort peu près. Se que parmi les drgré : on fora connohre ces lys, lorfqii’on s’eti- 

longitudes , celle de Giti feulement , pourroit être truiendra, des mefures itinéraires delà Chine, 
un peu foible; le P.Gaiibil compte, 36° 40', entre 

cette Ville & Pékin , ce peut être un peu trop : §. I I. 

un fi grand défordre n’ayanf pas lieu , dans les autres 

parties de cette carte , on ne s'étendra pas davan- Les IJles t!e France , de Bourtors & de Rodrigfr, 
tage , fur ce fujet. N”. 88. 

Sheref-Uddip , Hiftorien Perfan , en décrivant 

les marches de Tamerlan , trouve 76 parafànges , Ces Ifles font repréfemées , chacune <1 part ^ 
deSimarcand à Otrar,prcs duSirr. L’arc de grand fur la partie fupérieure de la feuille; & fur l'infé- 

cercle entre ces Villes contient , 4° 7 du méridien, riciirc, fc voit la Carte gàiérale de ces Ifles , avec 

c’eft 16 parafanecs i, au degré; cette parafange, leur longitude & leur latitude. On a employé 

eft vraifemblablement la meme , que celle de 5 pour figurer ces Ifles , les cartes qu’en ont publié 

Tfcrfts de RufTie , qu’on emploie , dans les Provin- MM. Bellin , d’.Après de Mannevillcttc , l'Abbc de la. 

ces boréales de la Perfe. CalUc fur flflc de France, dont il a détermioé les 

Cependant Plan-Caqrin , qui fut en Tartarie , principaux points , par des operations geodéfiques j 

en 1 15 J , rapporte dans fon voyage , que le pied quant au plan <le rifle Rodrigue , il eft titre reduc- 

Tartare eft de 16 doigts, chacun de 11 grains tion , d’une cane manuferite , laquelle paroît être ut» 

d’orge ; il y a donc dans la longueur de ce pied , fruit , du s'oyage de M. Pingré , qui y fut obfer- 

eu plutôt de cette coudée , igi de ces grains. Or ver le pafl'age de Vénus , en 1761. 

on a vu , que 71 de ces grains, égaloicnt le pied Voici la Table des principaux lieoif, fur lef^cts 
Pythiqtic ; ainfi la coudée Tartare , cft les | de on s’eft appuyé. ^ 

ce pied , c’tft la coudée ancienne des Arabes , elle 


NOM<; nr^ îifity 

Dijf. det Miùd. 

Laliludt. 


P 

0 

D. M. 10". 

IsLE DE France , au Port Louis. 

lîlE Bocrbon , à Saint-Denis 

IsLE Rodrigue , é rHabltation 

55“ . . 08', 8 
53 . . 10, 0 
60 ..51,5 

10® . . oÿ’, 77 S. 
10 -.51,7 
19 - • 40. 7 


Ces Ides découv'ertes par les Portugais , appar- râlement, les mcfurcs Franfoifis, 
. benneot aujourd'hui à la Crance ; on y fuit gcoé- 
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Article 


Sontenant les Indes en -deçà & au- delà 
du Ganf'c , avec leur Archipel; la Chine, 
la Tanarie Chinoife & le Japon. 


Les InJts en-Jeçà Sr du Gange , t*ee les 

IJlts de U Sonde , les Molu^ues & les fhilippines, 
N.“ S9, 90 & 91. 


On avoit principaleincnt fous les yeux, pour 
(bailler dans ce travail , la cane des Indes &c de la 
Chine , par G. de Lille , i feuille -j , 1705 ; l’ide 
de Ceylan , par le même , 171a ; côtes de Mala- 
bar & de Coromandel , audi par le même, 171] ; 
prefqu’ide de l’Inde en-deçà du Gange , où font les 
côtes de Malabar & de Coromandel , avec l’ide 
4 t Ceylan, augmentée des ctablifTcmens Européens, 


par Momann , 17I) ; lai iflea Philippiaet > par la 
K Murillo Vclarde, à Manille, 8 teuilles, I7j4i 
carte réduite de l’Océan oriental , par M. Bellin , 
1740 ; le Neptune Oriental , par M. d' Après ,1745: 
on a auiü confulté , la léconde édition de ce Nep' 
tune ; cartes des Indes Orientales , l'uivant les obler- 
vations les plus récentes , par Tobie Mayer , a feuil- 
les, 1748 i les côtes de Coromandel , par M. Gréen , 
175 1 ; carte de l’Inde , dredée pour la Compagnie 
des Indes , par M, d’Anvllle,*) feuilles, 1751; 
carte particulière de Coromandel , par le même , 
ifcuilles, I7Î J ; première Sc fécondé panie d’Alie, 
audi par le meme, 4 feuilles , 175 1 & 175] ; lea 
Indes Orienules avec les routes , par Thomas 
Jederys , 4 feuilles , 1768 ; carte générale du cours 
du Gange 8c du Gagra , dredée mr les cartes pat'c 
tieufières, du P. Tiefentaller , Jéfuite , par M. An- 
quetil du Perron, 1784. 

Table de la didérence des méridiens . entre Paris 
8c quelques lieux renfermés dans les cartes , N°*. 89 , 
90 8e 91. 


NOMS DES LIEUX. 

Dif. des Idmd. 

Létitudt. 

D. 

M. 10 ". 

D. 

M- 10". 

Achem ( Idc Sumatra. ) 



5“ 

. . ai', 0 

Aüra ( Mogol. ) 

75 * 

. . 54'. 0. 

17 

• • >0, 0. 

AuaENG-XBAD (Idem.) 

7 Î 

• ■ 33 > 5 

• . 

• t »i • • • 

Balassore ( Bengale.) , 

84 

• . 4 » , 5 

11 

. . JO, 6 

Batavia ( Ble Java.) • . . . 

104 

. . 17, 1, 

6 

• • IJ, 5, S 

Barcelor (Côte de Malabar.) 



>3 

. . JO, 6 

Batecala ( Idem. ) 



>4 

. . 08, 0. 

Benar^s (Moeol.) 



15 

. . ai, 0, 

CaBLL ( iJern^) 

68 

. • 10, 0 

33 

• • 40 , 0 

Calcuta ( Bengale.) 

86 

. . 10, 1, 

11 

• • 34 . 7 . 

Calicot ( Côte de Malabar, ) 

. . 


I I 

• •> 7,4 

Cananok ( Idem. ) . . 

, , 


1 I 

• • 59 . 8 

CAssiMBAÿAR ( Bengale. ) 

, , 


M 

• • 06, J, 

Chandernagor (Idem.) 

86 

. . 09, 3 , 

11 

• • 5 > . 4 . 

CocHiN ( Malabar. ) 

7 Î 

• ■ 35 . 0. 

9 

• • 55 . 4 . 

CuLAN ( Idem. ) 



8 

.•51.4 

Debul ( .Mogol. ) 

65 

. . 1}, 0 

»5 

. . 06 , 0 

nrriT, J Obfervatoirc du Raja. 

74 

• • 56, 0. 

19 

• • 37 . 3 . 

LaELHI ^ 

74 

. . î8, 0, 

i8 

.•41.0. 

Eidebarad ( Rovaunie de Golconde. ) . . . 



>7 

. . 11 , 3. 

Faleplr ( Mogol. ) . 

78 

• •> 3 , 1 . 

15 

• • 56, 0 

Gange ( partie la plus proche de Delhi. ) . . . 

75 

. • 59 , 0 


. . 16, a 

Gazna ( Mogol. ) 

67 

• • 40, 0 

J <3 

. . 36, 0 

Genci (Coromandel.) 

, , 


II 

••> 1,3 

Goa ( Malabar. ) 

71 

• • 30. 5. 

>5 

• •31.0, 

Golconde. . * 



>7 

• • IJ. a. 





DES CARTES. 


3 * 


NOMS DES LIEUX, 

Dif. MifU. 1 


LétUudu 

0. 

M. 10-./ 

D. 

M. 10-. 

Helabas ( Mogol. ) 




M" 

. . 16', 0 

Jaepur ( /Jtm. ) 

73 " . 

• 49'. » 

26 

. . 56 , 0, 

Jassondnacar 



16 

• . 5 ^> ° 

Indapvra ( Ifle de Sumatra. ) 

98 . 

• 55 . 8 

2 

. .04, 9S. 

Loeivo ( Royaume de Siam. ) 

98 . 

• 13. 0 

>4 

• • 43 . 5 . 

Madras ( Coromandel. 

78 , 

. 09, 8, 

'5 

• . 11. 5. 

Maduré (Won.) 



9 

• . 54. 0 

Malaca ( prefqu^KIe au-delà du Gange. ) . . . 

99 • 

• 48 , 8* 

2 

• • > * > 9 # 

Manapar 1 Côte de la Pêcherie. ) 


> • « • • 

S 

* . 14» ^ 

Mancalor ( Malabar. ) 

• • • 

• • • • • 

'5 

. . 06, 0 

Manille ( Ules Philippines. ) 

118 . 

.31,0, 

>4 

. . 38 . ’• 

Mansora ( Mogol.) 

68 . 

. 19, 0 


. . 19, 0 

Meliaplr, ou Saint -Thomas 

• • • 


■3 

. . 03 , 1 

Mergvi (Royaume de Siam. ).,.... 

95 • 

• 35 . 8. 

12 

. . Il, 0 

Multan ( Mogol ) 

70 . 

. 18, 0 

’9 

• • 4^ * ® 

Paliaport, bouche de 1 a Riviere. ..... 

• • • 

. . ... 

10 

. . 16, 0 

Patna , aux Capucins. ( Mogrjl. ) 

• • 

• . . • • 

î 5 

. . 38, 0 

Pointe des Palmiers ( Golfe Je Bengale. ). . 


• 

10 

. • 46. ^ 

Pointe Jaqvete ( Guzerat.) 

66 . 

. 10, 6 

, . 


PONDICHERJ (Coromandel. ) 

77 • 

. 36, 8. 

( I 

• • 54. 8. 

PuLO AOR ( Mer des Indes. ) 

ica. . 

. 18, 1 

2 

. . 41, 0 

Püio Condor ( Océan Indien. ) 

104 . 

• 19» 0. 

8 

• • 3 '^. 9 . 

Rachol ( Coromandel. ) 

• » • 


M 

, . 18, 0 

Raje-mohol ( Bengale. ) 

« • • 



15 

. • 01 , 0 

Siam on Jlthia 

98 . 

• * 5 , 4 . 

■4 

■ • 18, 4* 

SêAATE ( Mogol ) 

69 . 

• 5b. 5 . 

2t 

. . 10', 0, 

Tanc.a-Patnam (Malab.ir. ) 

. 


8 

. . 19, 0 

Tan J AOR ( Coiomandti. ) . 

. • 

. • • • . 

10 

. . 43, 0 

Tanor ( Malabar. ) 

. 

. . • • . 

I 1 

« • 04 9 8« 

Taï-Üan( liJi Forniofc. ) 

117 . 

• 35. 

13 

. . CO, b 

f au Pavillon. . . 



S 

35 . 






” i à la Ville. . . 



8 

• • 31. 


Afin qn’on puiffe accorilcr, à cts pofitions , le 
dt);ré Je confiance, qu'elles p iivcnt mériter , on 
Jcit être informe, mi’Apra ili déterminé, fur les 
obfervarioos, du P. Kouüier; que Batavia fe fonde, 
principalement,, furie palT.ige de Vénus, de 1769; 
que ta latitude de Benares, a été obfcrvce par le 
F. Boudier ; oue les Arglois ont donné exacte- 
ment , Id pofition de Calcutta ; que Canton c;ui 
(rra , dr rs la Tf.Hc de la C hire , (c fonde fur des 
o'-'fervatioiis, rcptiées & bien d’accord , des Miff.on- 
nr.iirs jéluites ; eue ta lat.tiide de Caflimbarar , a 
tic prife par le P. Boudier ; <iuc la |>o(ii;on de 
( h indem.-por, a étédéuimir,éc., ftiivant les obfer- 
T.uoos répétées , pcndaiit plufieius aiuiéea , du 


même Père ; que Cechin fe fonde , fur les obfcr* 
varions de divers Jériiitts , conftatées par omlçiie* 
obfervations, d’habiles Maries , Se aufn par Harris ; 
que Delhi s’appuie fur l’oblervation , d'une éclipfs 
de Soleil, du 3 Mai 1734, par le P. Boudier. 

Les latitudes d'Eiderab<id Si de Colconde , ont 
été piifis, par leP. de Muntjuflin, en 1751& I7jt; 
la pi fition de Fateptir, fe déduit de l'imimrfion, div 
premier S.itcllitc de Jupiter, obterv.e le 1 Avril, 
1754, par le P. Boudier, laquelle était comoa- 
rtV, à la corrtfpcnJ.u.ic, esbfervé-e ii Pékin, par 'e 
P. Gi ubll, fait et irptcr entre C( s Villes, 1*. 33' 3 3" ; 
on a et inparé , l'ctii : v. t'en du P. Boudier , ci core 
avec titui cblétvaûocs, Uites en Li-rcpe, qui nous 
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ont été comimii^utfcs , & cmrc ks trois R'fuiuts , 
on a eu la longitude de Fafcpur , qui eft dans la 
Table ; la poCtion de Goa cft extraite , des obler- 
vations du P. Noël , & de quelques autres Jélaites ; 
MM. Lieutaud & Dei'places en ont conclu , 7 1" 15' ; 
M. de la Hirc en a extrait , 71“ }o' , & .M. Harris 
en a déduit, 71“ 35' : en comparant cesobferva- 
»ioi«, aux diftances & aux gilFenuns, des lieux de 
la Côte , oit l’on a de pareilles obitrvations , on 
a conclu , 71“ 30' , 5 , pour cette longitude. 

L’emplacement de Jaëpur , fc tire d’une t'mcr- 
fion , du premier Satellite de Jiqjiler , faite le 1 3 
Avril 1734, à 9*. xi' 1" , ëc d’une éclipfc de Liure, 
du premier Décembre 1731 ; la polition de Louvo, 
fe conclut d’une éclipfe île Lune , obl’ervée en cette 
Ville UC à Mcrgui,f Suite des Obf. du P. Goiiye;) 
elle fe conclut auffi , de quelques autres obferva- 
tioni ; elle fc conclut encore de fa dillance à Jutbia , 
& de fon angle de jsofilion , par rapport à cette 
Ville. Qu’on n’imaginc pas , que la longitude de 
Mtrgui foit trop foible d’apieS ces moyens, aux- 
quels on a joint une immeifion, du premier Satel- 
lite de Jupiter, par M. d’Ap.'és; car les Naviga- 
teurs , ne trouvent en gênerai , que 16° ^c/ , entre 
Pondichëri & les iiles Cabofl'cs , & il y a 5/, 
entre ces Iflc.s Sc Mergui , il n’y auroit donc que, 
17® 47', entre Pondiclicri & M.rgiii'; on y compte 
ici, 17“ 59' de plus ; voycx Anidyfe de l’Occan 
Oriental , par M. Bellin. Li longitude de Macao , 
fe dcdtiil comme celle de Canton j cette dernière 
paroît très - cxaèfc , li cel'c de Macao paroiilbit 
foible , on obfcrvera , qu’à en juger par toutes 
les cartes, qu’on a fur cette partie , il n’y a paÿ 
16' de degré , en longitude entre ces daix ViUt.s : 
la longituclc de Madras , a été bien obfervée par 
les Aiiglois. 

H y a des obfervations fur Malaca , faites par 
les Jcfultes ; il y a fur Pu'o-Aor , trois obferva- 
lions , de la dift.mce de la Lu ic au Soleil , appor- 
tées d.ans le Routier , de la féconde édition du 
Neptune Oriental, &: à iJ^tavia, il y a principa- 
lement , l'obfervaiion du pafi'cgc de Venus : on a 
trouvé qu’il y avoit , entre Malaca üc Ibitavia , 
4® 38' , 4, de différence en longitude, filon 14 
indications, lefquelles doivent donner , avec préci- 
fion cette différence ; cnliiiie, on a cherché les fer- 
mes de 9 rapports , des différences en longitude , 
tant entre Malaca &: Pido-Aor , qu’entre cette ifle 
& Batavia , ils receloient le rapport moyen , 
lequel avec la fomme , 4® 38' , 4 , ont mis à por- 
tée, de joindre aux obferv.rtions , fur un de ces 
points , celles qui ont été faites fur les .leux autres : 
as obferratioos ainü liées , multipliées , ont dû 
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faire obtenir les longitudes , plut eiaélement qu'on 
n’eût pu les conclure, par les obfervations féparées. 

Manille etl par, 118® 31', fuivant les obfcrxa- 
tions, de M. le Gentil ;la longimde de Pondichéri , 
dl le réliiltat de dix obferva' ' ms ; la conclufion 
paroît d’autant plus sûre , qu’c'lc eft conlirmée , 
par la petite différence des méridiens , qu’d y a 
entre cette Ville & Madras ; M. d’Après dans fon 
Neptune Oriental, deuxième édition, place Pulo- 
Condor, à 103® 37', fur une (ëule oblervation, de 
la Lune au SoImI ; cela n’étoit pas fufrifant , pour 
en déduire un élément, fi difficile à découvrir ; la 
connoiflance des temps, pofe aélue-llement cette iile, 
par 104® II', 6 : M. iîellin (Analvfe de l’Océan 
Oriental,) par rapport à Batavia , place Pulo Con- 
dor 16' à l’trt ; M d’AnvllIe 18'; M. d’Aprùs , me- 
miére édition , 11' , 6 c .M. .Mayer 3 4' , tous à l’Eft ; 
d’oû l’on ne peut guéres douter, que Pulo-Condor 
ne foit plus oriental que Batavia ; fans chercher 
plus loin on a , quatre longitudes de Batavia ; favoir , 
ro3® j6', 6 : 104® 00', o ; 104® 17', 1 , 
104*33', 7 >11 à CCS quatre longitudes , on ajoute 
convenablement, les quatre différences ci-detTus , 
on aura fur Pulo-Condor, ces longitudes 103® 5ô',6 
-f- 34' = 104® 30', 6 : 104® 00', o -b 11' = 
104® xi', o: 104® xt', x-b i8'= 104*43', ‘ 

& 104® 33', 7+ 16' = 104® 49', 7: joignant à 
ces longiuides , celle de la connoilfance des temps; 
après cela , fi l’on prend un milieu , -fuivant la plus 
pénible de nos méthodes , on obtient, 104® xg , 1 : 
on a trou' '■ très - peu moins par une autre voie , 
fondée (ur'iin plus grand nombre d’élémens. 

La longitude de Siam , vient d’un milieu , pris 
entre fix oUereations , faites par le P. Noël Sc par 
el’autres Jéfuites ; celle de Surate , fc déduit prir.- 
cipak nient , de l’oblervatlon , du paffage de Mer- 
cure, de vaut le Soleil, par Shakank'us, le 3 Novetn- 
bre 1651 , conibitées par quelques ôbfervations , 
plus modernes , ducs .rux; Jéfuites ; on doit aiiffi , 
la longitude de Tay-Oan , dans nile de Foimolê, 
au xéle éclairé, & à l’ailivité des mêmes PP. : quant 
à celle de Trinkemalé , elle (ë déduit, des routc-s, 
de nombre de vüflëaiix , qui vcirlent en général, 
que l’on place cette Ville , i® xx', x, plus vers 
l’Eft que Pondichéri. 

Au défaut dbbfervations aftronomiques , on ■ 
eu recours , à quelques Géographes' orient.iux : tels 
que font Ebiilfcda , le Canon , Naffir-Eddin , Uhig- 
beig , les Etvals , le Géographe Turc & Ibnifiïd, 
pour (i-cr par leur moyen , K s environs du fltuve 
Sind ou Indus : ils ont fait connoîlre . les différen- 
ces en longitudes fuivantes. De Débit! à G.ixna 
X® 17'; entre Garna ôc Cabid 30'; de Cabul à 
.Manlora 19' , Sc entre Manfora Sc Multan i® 39'; 

ces 
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ce$ quatre ditf^aces , font le réfultat de 1 1 com- 
binaifjns ; on a pris ces différences , tantôt fépa- 
rémem , tantôt deux à deux , tantôt trois à trois ; 
elles fojat toutes de l'Occident vers l'Orient. Ces 
Géographes ont oTrot de mSme , les différences en 
latitudes fiiivantrs.^ entre Debiil 6 i Maniora , i° 13'; 
de Manfora à Multan, 3° 11', entre Multan & 
Gaxna , 3“ 36', 6 c entre Carna Si Cabul , 4' feule- 
ment : elles vont toutes du Sud vers le Nord. 

D’après d'alfez amples combinaifons , Uebul ell 
47' , 7 , à l'occident de la pointe Jaquete , laquelle 
cil à , 66° 10' , 6 , comme on l’a dit ; ainfi Debul 
cil par, 63° 13', de longitude; d’oh fui vent, moyen- 
nandles différences des méridiens, énoncés ci-drlF.is, 
les longitudes, des autres V'illcs mentionnées. La 
ktitudt de Debul, tilde, 13° 06', félonie rap- 
port combiné , des 7 Géographes o.-ientaux , que 
nous fuivons ici , d’où l’on déduit les latitudes , des 
cirtq autres Villes , au moyen des différences des 
hauteurs qu’on a indiquées, 

Achrm a été pofé par fâ latitude, obfervée plu- 
£eurs fois è la mer, & fa longitude a été conclue, 
par des routes de navigation. Pourarrêter im point, 
de U côte de la CoeWehine , on a fuppofé une 
droite, divifée en 1000 parties i^alcs , entre Siara 
Si Manille ; enfuite, d’après pludeurs bonnes car- 
tes , dont les diflances particulières , ont été affor- 
ties Si égalées à 1000, on a trouvé 4x3 de ces 
parties , entre Siam&leborddeUCôte,&577, 
depuis cette Côte jufqit’à Manille : ces quantités 
ibnt entie elles, comme ii efl à tf. 

Ce ^ cil à l'Efl de Batavia Si de Manille , efl 
appuyé principalement , fur des routes d'habiles 
Navigateurs , fur quelques giffêmens , fur quelques 
latitudes , obfervées à la mer , Si fur les meilleures 
cartes. Par exemple , on a trouvé d’après huit 
ndicadoos , que du cap Saint-Auguflin , qui efl à 
la pointe fud-ell de Mindanao , jufqii’au Port de 
Gilolo , il y avoir 19', 3 en longitude. On a aufll 
emprunté , du voyage du Capitaine Forell , la pofi- 
tioa de I ifle Manafu'ary , A la côte N. de la Nou- 
TcllcGuinée , Si celle deBuntyott,prèsde Mindana o. 

Erallollbtoe , évaluoit à 1 3000 llades, l’étendue 
de l’Inde du Nord au Sud , depuis la fource de 
rindiis , jufqu’Â fes embouchures , ( Arricn l'r/i*» ) 
Cet elpace en latitude , ell à peu près , de 1 1° y » 
ainfi il y auroit , 1114 de ces llades au degré , 
c’efl celui d’Ar'illote : on é'.evoit de 10 llades en 
10 lliides, félon Strabon , des cippes de pierre , 
qui dans la féparabon des routes , indiquoier.t 
aufll les endroits où elles tendoient ; au lieu de 
£x des A,rdes précédens , il en faudroit au moins 
13 , pour mefiirer 1e tojf , qui eft U mefure an- 
cienne de l'Inde. 


35 

Sur la route royale d*Agra à Delhi , il y a des 
tourelles, pour féparer les coff; félon Thévenot 
il y a , 69 ou 70 tourelles , entre ces Villes : Taver- 
nier y compte 6S coff. Suivant le P. Boiidicr , Delhi 
efl par x8° 37' , de latimde, à l’Obfervatoirc du 
Raja , & Agra efl par x7° i o', de latimde , au centre 
de la Ville fans doute ; elle feroit au moins 
de, X7° ix'.dans fa partie Nord, car cette Ville 
a fix milles d’étendue , en fuivant la rivière ; U 
différence des hauteurs polaires , de ces deux Villes , 
entre les portes les plus voil'mes, efl de 83 railles , 
dont le quarré efl de 7XX5. La longitude d’Agra , 
efl de , 73° 34' , & celle de Delhi , à l’Obfcrva- 
toire du Raja , fituée au fiid de la Ville , efl de, 
74° 36'; c’tfl 38' de différence en longiiude, qui 
valent ici, 31'’', 3, & dont le quarré efl de, X65X. 
La difl.ince de Delhi à Agra , fera j/* ÿxxTTxôT» 
— 98'*, I • dont on n’ôtera rien , parce que la 
route efl droite , le pays uni Si fans montâmes. 
Ces 98'’ > I ) répondent à 69 coff; ainfi le coff eft 
^gald, i**, 4XX. Pour comoître combien 

ce coff, efl contenu dans le degré , lequel efl de 
60 milles, ondivifera ce nombre, par i", 4XX, Sc 
l’on aura, 37°- = 4X , x coff au degré: ce coff 
efl de , 4000 coudées Tartares ; car il y a , 1 68730 , 
de ces coudées au degré. Si ’-Hiîr = 41 rr- Le* 
tourelles cofféennes , font à 10 flades les unes des 
autres ; ce flade efl de 400 coudées ou de 600 
pieds 'Tartares, Si il cil de 4x1 j au degré. 

L’ufage du flade d’Aiiflotc , ne s’étend pas jiif. 

S u’i Delhi; parce qu’ Alexandre ne fut pas jiifque- 
1 ; mais ce flade , entre encore dans les mefurei 
itinéraires, des contrées qui avoifmcnt l’Indus;on 
y trouve des coff de , 44 { au degré , qui font clia* 
cun , moitié de la parafange Perfanc, de xx f au 
degré , ou de 30 llades d’Arifloie. Pietro délia 
vaUe , dit en effet , que Ogat cos i coru i mc^a 
Faricnga Ji Perfia : vers la partie fupérieure de ce 
fleuve, on y trouve des coff' de 37 au degré, OU 
de 30 llades d’Ariflote ; c’eft une parafange Per- 
fane : on n’ofcrolt affurer cependant, que ces coff 
ne foient pas , de 37 i au degré , & de 4300 cou* 
dées Tartares. 

Les coff, comme On l’a déji sni , diffèrent feloo 
les contrées ; entre Brampur fî: Agra, des vo. turcs 
traînées par des boeufs , ne pircourent cu’iin coff 
par heure, (lavernicr:) on a oblcrvé qu’un homme 
de pied , parcoiiroitcn 3 heures , ce que des bexuli 
attelés , ne parcourolcut en général , qu’en 8 heu- 
res ; or un homme de pied , parcourt communé- 
ment , 60 milles ou un degré , en xo heures 3 
un ttmps égal des bœufc attelés , n’eo par* 
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courront que î7 f; par coiifôquent fi les bœufs de 41 au dcgriS, le gos y fera de, 10 JJ» 

de rinde, ont !a meme vîtefle que ceux de France, parafange tftant de , zx J au degré , le gos y lira 

ils parcourront egalement , à plufieurs repriiés de 1 1 J , 8c fi la parafange, y eft zi fois J, le gos 

& en pareilles circonllances , 37 coli <S£ demi en y fera 1 1 fols j. On prendra pour le vrai gos du 

zo heures. 1 hnmas Rhoé Ambaflâdciir Anglois , M.ilubar , celui de 9 j au degré , parce qu’il eft 

a\iprcs du Mogol , évalue ce colf é deux milles moyen entre les autres. Ce gos pourroit tirer fon 

Anglois ; le mille ftatué eft de , 69 j au degré ; ainli origine , de la Méfopotamie , il renfermeroit alors , 

ce coÛ léroit, de 34 -II, ilans le meme arc , il feroit Z4000 coudées Baby'oniques ^ il fe dis’ife en 6 tuiU 

la moitié delà paraiange, de 3 werfts aïKicns de ou milles, qui feroient de 4000 coudées chacun, 

Ruftîe, parafange en ulagc, dans les Provinces fep- lefqtielles feroient 10 ftadesde Babylone. Ce même 

tentrionalcs , ele la Perle. Le colT dont il s'agit, gos pourroit aufti être, de 18000 coudées Tarta- 

pourroit être la parafinp de Perfe, de 37 au res , qui eft l’ancienne coudée des Arabts ; il pour- 

dtgré,Sc de 30 ftades d’Airftote. roit aufti être compofé , de lôooocoudécsHaehe- 

A Surate, au Malabar ficjufqu’au Coromandel , mides , de iztoo guèfes d’ifpahan , &c. A Coa 

le goa on çaa eft de 4 coli ; Tavernicr l’évalue la domination Poitugaile , n’a point fait oublier le 

par méprife, à 4 liaics coninumes de France, au caai/o, c’e(l l’aune de Paris; le cando eft les ^t-de 

lien de 4 coff Indiens ; en efi'et il compte 61 gos, la coudée Baby Ionique , 1 « f de la coudée Tar- 

entre Surate & Goa ; la difTcrencc des hauteurs tare , les | de la gnèfe royale de Perfe , les J de 

polaires, entre ces lieux, eft de 339'’, & la diffé- 1 a coudée Hachemide , les J de la euèié d’Ilpa- 

rcnce en longinide, y eft de 9Z', Icfquelles valent han , (Sac. Le can;!o eft de, 93730 au degré; cor.fé- 

87 » 4 » tes deux côtés de l’rmgle droit du triangle , qucmnient fi l’on fiât entrer , loooo candos dans 

font obtenir la ilrft; n:e entre ces Villes , de 3 5 z , 8 ; le gos , il fera de 9 J au degré , comme ci-dc(Tus. 
cela donne 5 '', 4, pour chacun des 61 gos ; ils Dans le Coro.mandtl , le codant eft au gos du 
auroient 9*', 6 , par la définition de Tavernicr. La Malabar , comme 3 eft à 4 ; M. Bayer , dans foB 

route entre Surate 8c Goa , eft aflez droite, mais Hiftoire des Rois Grecs de la Baélriana, de même 

elle n’ert (xs tirée au cordeau; ainfi les 61 gos, que des cartes manuferites , dont on nous a donné 

ne (ont ni dans le même plan vertical , ni dans le des calques , montre que le codain , tft de 7 nali j ; 

m.'me plan horizontal : en diminuant le nombre ainfi ce codam eft de, 30000 coudées de Babylone, 

des co(f , ils augmenteront en longueur; parce que ou de 1x300 candos. C’eft vers les bouches du 

la diftance, 33Z*', 8 , eft conftante. Dans les routes Caveri , que cette mefure eft^la plus longue , le 

oii les détours font ordinaires , on peut diminuer codant eft dans cette comré-c , de 7 j au degré : au 

les diftances des ^ , on l’a déjà dit ; ici la route fud de ces bouches, vers la côte de la Pêcheiie, 

eft 1 peu près droite , 8c en terrain alTez uni , pour le corlam fe rapproche de la longueur du gos ; au 
ne permettre qu’iine partie , de cette correâion ; fi nord des bouches de cette rivière, jufqu’au Gange , 
on la prenoit entière , elle feroit de 8 gos , on ne cette mefure va en décroiïïànt , jultni’è être conte- 
la fera que de 6 ; ainfi le gos vaudra ô" 7^ , 8c nue dans le degré ,8,9,10,11 fois; fur la eût» 
fera contenu, 9 fois 8c ~ dans le degré. occidentale, les ^os diminuent aufti, depuis Surate 

Pietro délia valle dit que , Ogni gau cojla Jt jnfqu’aux bouches du Sind , où la mefure itinéraire, 
gaatro cos i corn/ponJe a àu$ Itghi Portoghefe : eft la paraiange, de zi J au degré, 

cts Celles étant de 18 au degré, le gau y feroit Au Royaume de Siam , le ken (l’aune) eft de 
de 9 ; mais puifqiie le gos eft de 4 co(T, 8c que 3 chés (pieds Chinois); lelteneftà la vua(braffe, ) 

le co(T, eft la moitié de h paraiange : en Perfe , comme 4 eft à 7 ; ainfi la vua eft de, 3 chés 7 

fur les frontières de la Tartaiie, il y a une para- Chinois. Huit grains de riz font le doigt Siamois j 

fcnge , de 1 6 7 au degré , le gos feroit contenu 8 k ken eft de 48 doigts 8c la vua de 84. Vingt viui 

fois 8c rj, dans le même arc ; fur les frontières forment le fcx , 8c 100 fex compofentle roë-ningf 

de Perfe » ve^ la Géorgie , la parafange eft de , qui eft la mefure itinéraire , de ce Royaume. Le 
’7 Tf degré , le g;s feroit en conféquence , roé-ning contient zooo vua , 8c l’on verra dans 
8 fois 8c -îj , dans le même efpacc ; fi le colT au peti , que le chés eft de 1 1'. 10"'. 4'". du pied de 
nord de Brampur , eft de 37 ^ au degré , le gos Paris , multiplùuit cette valeur par 3 J , on aura 

leroit 9 fois (Sc , dans le même degré ; le colT pour celle de la vua , 5^. z'. 3^'. 1'". | , c’eft la 

entre Brampur 8c Agra, étant de 37 J au dcg.-é , taille commune de l’homme ; (1 l’on répète cette 
le gos y ftra de 9 J vers le Tigre la parafange dernière valeur, zooo fois, il viendra 1730 loifes , 

eft de, 18 ï au degré , pour lors le gos y fera i pour le roii-ning, qui fera 33 fois dans le degré, 
«ncore, de 9 f ; le colT àam entre Delhi 8c Agra , j M. d’A.ivillc , dit ( Traité des M;f. Itin. , ) que 
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les 8 grairi de râ , font égaux aux 6 grains d’orge, 
dont on a parle , lefquels valent un pouce du pied 
Pytliique; alors !a vua aiiroit, 3'. 10"'. 8'". 
de long , le roc-ning renfermeroit , 1 77 5 toifes , 
& il feroit de 31 aii degré; cela eft d’autant plus 
probable , que les 8 grains de riz & les 6 grains 
d’orge , peuvent avoir été égalés , par convention 
tacite. Mais cet excellent Auteur s'eil mépris , en 
faifant par diftraâian , la vna de 71 pouces ; car 
il fuppofe les 6 grains d’orge , égaux à 9 de nos 
lignes, en conféquence , tes 84 doigts de la vua, 
ne doivent valoir que 63 pouces; cet habile Géo- 
graphe , n’aurolt dû trouver pour le roc ning , que 
1730 toifes , & il en compte 1971. Enfin fi les 
fources où l’on a puifé , & qui no font pas publi- 
ques , nous ont feduit à l’égard des mefures Sla- 
moifes , que l’on peut préfumer trop courtes , d’en- 
viron un trentième , on l’ignore ; mais cela eft trés- 
vraifemblable, & môme (i les Siamois, euffent em- 
prunté leurs mefures des Chinois, il femble qu’elles 
auroient les memes fous - di vifions ; cependant le 
pied Chinois , fe divife en 10 çuns , & il eft à Siam 
de 16 doigts ; alors le ken qui eft égal è deux 
ébks, feroit précifément, de deux coudées Babylo- 
niques : le fok exaâcment d’une, & ta vua de 3 j 
de ces coudées. 


S- I r. 

I 

La Chint , U Tarurit Ckiaoift & U Japon, N®'. 91 
& 93 . 

On s’eft principalement fervi , pour dreffer ces 
cartes , de celles de l’Atlas Chinois , du P. du 
Halde , dans fon Hiftoire de la Chine , 1737. Avant 
ce temps , les meilleures cartes de cet Empire , 
étoient celles , de l’Atlas du P. Martiniiis. On a plu- 
fieurs réduâions, de l’Atlas du P. du Halde , une 
des meilleures , fe trouve chez les héritiers d’Ho- 
mann ; favoir l’Empire de la Chine , par Hafius, 
I74Z ; la Tartarie Chinoife; le Royaume de Corée 
& le Japon , par Toble Mayer , 1748. Dans nos 
cartes , on a figuré en grande partie , le Japon 
d’après Kempfer , fie l’on a extrait du Capitaine 
Cook , les parties, de la côte orientale de Nipon , 
qui ont été vues , Igrs du troilième voyage , de 
ce célèbre Nasogateur. 

Table des longitudes Sc latitudes obfervées , de 
quelques lieux , contenus dans les cartes , N°‘. 9» 
& 93. 
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P//. Ai Mirii. 

taûtoât . || 

D. 

M 10". 

D. 

M. 10-. 


Ul® 

. 46', 

34 * 

• 5 >'. 7 * 

Cast-C«Eü. 

98 

• 0* 

39 

• 00. 7 * 

Canton 

1 10 

. 43 » 6* 

43 

• 07. 9 * 

Chin-T-An 

111 

. 11,0* 

4 ' 

• 5 ' . 0* 

Futcheu. 

ii6 

■ 59 . 7 * 

16 

. 03, 0* 

Gan-Fv 

"5 

. 19, 0 

39 

• 04 . 0* 

Gfho ( Tart. Or. ) 

"5 

• 35. 7 * 

4 > 

. 06, 0* 

Ha.st-Cmeu 

"7 

• " 7 . 4 

30 

• I*. 3 * 

Hoa- 1 n-Gan 

1 16 

. 41 , O* 

53 

• 3 ^. °* 


I II 

• 03 , 7 * 

30 

. 36, 0* 

Houn , Ruines 

103 

. 34. 0* 

44 

. 11,0* 

Hona.n 

1 10 

. 00 , 0* 

34 

• 4 é. 

Inté 

1 to 

• 40, î* 

14 

. 08 , 0* 

Kiant-Chev. 

109 

• 09. 3 * 

35 

. 37 . 0 * 

KinKitao ( Corée. ) . 

'I4 

- 3 fi . 0* 

37 

•■30. 3' 

l.tKIAN-Fci 

98 

. 06, 0* 

26 

. 51 , 0* 

Loant-Cmeu 

100 

. 10, 0* 

37 

. 39. 0' 

Macao 

1 10 

• 59 . '* 

11 

. 11 , 7 * 

Nan-Chas-Fu 

113 

• 39 . 0* 

28 ^ 

• 39 . 9 * 1 

Nangasa-xi 


. î6 , 0* 

3 î 

• 43 . 0* 1 

Nankin 

iiô 

. > 7. O* 

3 » 


Nin-Po 

iiS 

. 53 . 

Z 9 

■ ^ '1 


E >j 
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NOMS DES LIEUX. 

Oif . iu MhU . 

Latitueft , 

D. 

M. 10**. 

D. 

M. io“. 


>îî° • 

0 

0^ 

0 

• 

35 

. . 03 , O* 1 


1 16 . 

. lO, 0* 

43 

. • 36 » 0* 1 


114 . 

. 03, 8* 

39 

• • 55» ! 


91 • 

. 16 , O* 

40 

, . 10, O* I 


109 . 

. 4> . 0* 

3^ 

, . 06, O* ; 

Sigan-Fü. 

106 . 

. 16, 1* 

14 

. . 16, 7* ; 

SiNIN 

99 • 

. 10, 0* 

36» 

• . 39', 0* ' 

$u-Cheu 

i>7 • 

• 47, 5* 

3' 

. . >7» 8* 

TATSIE-S-LU , 

99 • 

. i6, 0* 

30 

. . 10, 0* ! 

Tay-O.an 

117 . 

, 35» 

13 

. . 00, 0* 1 

Tchin-Tl-Fu 

lOI • 

• 50» °* 

30 

• ■ 4' » 0* 

Yant-Cheu 

1 16 . 

. 44, 5* 

31 

• • *3» 3* 

Yent-Cheu 

114 . 

. 36, O* 

35 

..41,0* ; 

1 


On a affujetti à ces points , les originaux qu’en 
« cités , Si pour les fronticre^ on s’tft apptijré fur 
les Villes les plus proches , où il y a des obferva- 
éoos sires : ttUt efl entr’«utres , dans la Tarlarie 
RuIEenne , la poCtion de Sclin^nsli , & dans U Tar- 
larie indé^ndante , celle de Hami. Plus les origi- 
naux font exaûs , moins on eft long , à expoler 
l’emploi qu’on en a fait ; mais cet avantage, fera 
encore rare long-temps. 

Selon un Diéiionnaire Chinois , cité par le 
P. Noël Jéfuite , dans les OtJ^ervationcs Mai'uma- 
tict SCQ. , 4 lis de la mefui c moderne , en foroient 
J de l’ancienne , & il ajoute que , fous la tlinaflie 
des Tcheu , qui finit vers l’an^ 150 , avant l'Èrc 
chrétienne , le ché ne cootenoît que 8 doigts. 11 
convient préfentement , de découvrir h longueur 
du pied Chinois. On en a quatre indic.itions : le 
P. Noël , par un milieu entre deux coudées, dont 
•O fc fert en Chine , le feroit compter , de 1 1', 9“'. 
de notre pied ; le P. Gaubil le dit, de 1 1'. 9''*, 73 
d’AnvUle, Mef. Itin. ; ) IC P. P.trennki, fiir un 
eml-pied , qu’il envoya 1 M. de Mairan , le fait 
trouver , de 1 1'. 10"' , 40 ; & le P. Vetbidî , te 
Élit de , 11'. 10"' , 56 : d’après ces indications , on 
«n extraira en attendant, ix'. u>"'. y", 84,pom: 
ta longueur du pied Chinois. 

Au huitième fiètle de l’Ère chrénenne , Phabile 
Aftionome Y-Han , Bonze Chinois , fit mefurer 
dans le Honan , trois arcs du méridien terreftre , 
d’un demi-degré Chinois chacun , afin de compa- 
rer ces mefures , aux arcs céleftes torrefpondans ;• 
il trouva ces arcs, de » 68% 397: 167% 9 37 & 
tSo"% 03 J, ; on a réduit ca décimales , ks pas qui 
.MrevHT ipagm^ntles lis jle piiemiamlie>l:^&i0IL(IO& 


méthodes, feroitde, 166% 116, c’eftle moindre. 
Si le dernier lêroit de, léy", 9Î7> ainfi on peut 
prendre, 166"' 3 , c’eft im milieu pris entre tous 
les autres , il n’efi pas trop grand , & le degré 
Chinois entier , en vaudra Î33 j; mais la pre- 
mière de ces melures , eft indiquée de , 1 98% 397, 
(Hift. ahreg. de T Aftr. Chinoile , pag. 77 , lig. 4 , ) 
c’eû une mute d’impreflion , le 9 y eft un 6 ren- 
vcrlc. Les Chinois fuppolcnt que le Soleil , décrit 
un degré de fon orbite par jour , en conféquence 
ils divifvnt la circonkrence du cercle, en 363” 7, 
leur d.gré fe divife en 100', Sic. Par-tout ailleurs, 
la 360' partie, de la circoiifcrencc , eft un degré de 
6c/, Si les loo' du degré Chinois, fc réduilent A, 

59'» > 17577 » "6tre. 

Pour connoiire combien il y a de lis, de l’Aftro- 
uoine V-Han , dans un de nos degrés , on dira 
59'» >17577 » l"”* 1 * llî'* T» comme ' o* font à, 
194. Le degré moyen du méridien , ayant 
été trouvé de, 57049' i', par h couelée du nilo- 
m; tre, elivifant Ce-s-toifes par, 338% 194, on aura 
pour chaque li , 168', 689 , & fi l’on vouloit 
favoir combien ce U, contient de pieds Chinois, 
on convertitoit en déc males, le pied ChiiioLs , qu’on 
a arrêté en attendant , ce pied mcfurc de Paris 
feroit de,oC 98833 ; on rcduûolt aulli,lcstoifes. 
ilti li en pieds, 8c l’on auroit, loix'. 134; divi- 
fant ce dernier nombre , par ctlui qui le précède , 
on trouveroit que ce li renterme, 1014 pieds Chi- 
nois, plus un petit refte , qu'on oe doit pas comp- 
ter, «1 peut venir , ou de ce que le divifeur , aura 
Clé fuppofé très-peu trop petit , ou. île ce que Ifc 
dividende , aura été fuppofé Irér-peu t-op grandi. 

L’an ccoi tk J. C., fous la dinaûic du Sosg, 
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■on fentravella t’Aftronomie en Chine ; on rompta 
looo Us, pour 3® de latitude, (P. Gaubil, Hift. 
de l’Artr. Chin. , pag. 97 ; ) c’eii 333“’ -j , pour 
I® Chinois , comme ci-deflus : ainti im de nos 
degrés vaudra , 3 3 S®’ , ce li contiei^p , 168% 

<891 ; mais l’on a vu précédemment, qu’il ren- 
ferme 1014 pieds Chinois ; fi donc on divife, le 
premier de ces nombres réduit en pieds , par le 
fécond U viendra , = 0^-9^84133, me- 

fure de Paris , pour la vraie longueur , du pied 
Impérial Chinois , qui (bus l’cxpredion ordinaire , 
vaut II'. 10®'. 4'". Cepkd Impérial, eft très-peu 
plus court , que celui que M. de Mairan a trouvé , 
d’après Iç demi-pied, envoyé par le P. Parennin : 
ce!ui-lü è(l à celui-ci , comme 1079 ell à 1080. Le 
li dont il s’agit ell contenu , 1 1 1730, dans la circonfé- 
rence du méridien , laquelle rtoferme, 1 14671000, 
chés ou pieds Chinois , & notre degré a , 3463 1 1 4 , 
de CCS pieds. On fe fert aufli en Chine du coire, 
c’eA une aune qui a deux chés de long. 

Puifque fuivant le Diâiormaire Chinois , dont 
on a parlé, 4 Iis modernes font 5 Iis anciens ; ce 
demier fera égal A , 338 ^ x r , ce qui produit, 
170'" i au degré ; on en a (kit mention , en trai- 
tant des mefurcs , de la Tartarie indépendante. Ce 
n’eft pas-là l’unique changement , qui foit arrivé 
au li ; cette mefure eft même différente, félon les 
Provinces, & la longueur du li a encore changé , 
fous dtvcrl'is din.iities. L’Empereur Canhi qui 
monta fur le trône, en 1661 , fixa le li à 180 
eiang (cannes,) A 300 />uu (pas.) ou encore à 
1800 chés ( pieds Impériaux , ) chacim de loçuns 
(pouces , ) le çiin de 10 futns ( lignes , ) &c. Si 
roo multiplie les t8oo chés , qiu compolcnt le li , 
par la valeur , o'., 9884133 , du ché Impérial, il 
viendra, 1779''. j ou 196’'. 5'. -j-, pour la lon- 
guent de ce li , exprimée en mefure Kranqoife ; 
& fiaPon divife , le nombre de pieds l hinois , 
3463 it J, qu’il y a dans un de nos degrés, par 
1 800 , on verra que ce li eff , à très-peu près , de 
191 j-, dans notre degré. De ce que le ché, dans la 
dinafile des Tdièu , n’étoit que de 8 çuns , au lieu 
de 10 qu'il a aéhicllement , en compofant le li 
de, 1014 de ces chés inférieurs, on trouveroit un 
M, de 411 i au degré; mais fi l’on fait le li, de 
1800 chés intérieurs , on en conclura im li, à très- 
peu près , de 140 -f, au degré. 

■n La première entreprift des Chinois, pour éfen- 
n dre I cru domination en Tarldrie , eft du régné 
» de Vou-Ti , le cinqultane de la dinaftie des Han 
» antérieurs.-» & qui anone fur le trône Impé- 
» liai, J 40 ans avant fÈre cbrcûrnoc—. Le pays 


H d’Eygur fut alors connu , 8t la fituation de la 
>» Capitale , à la rencontre de deux rivières , lui 
» fit donner par les Chinois , le rom de Kiao- 
» Ho-Tchio, c’cfl-à-dire Ville du Confluent. On 
» la retrouve dans .Marc-Pol , fous le nom de ville 

» de Lop n en eft parlé comme d’une réticlcnce 

» royale, dans les Géographes orientaux ; ils la 

U nomment Tenkabash ....Ce que les Chinois comn- 
» toient , depuis Singan - Fou dans le Schtr.fi , la 
» plus ancienne des V illes Impériales de la Chine, 
» (iifqu’à la Ville principale de l’Eygur, eft mar- 
R eue par les Auteuis , qui ont écrit tous les Han , 
I» ce 8 1 00 lis , ( d’AnviUe , Mef. Itin. ) » 

Le P. Gaubil , confomme 16® xo' -j , en longi- 
tude , entre Smaan-Fu & le centre du lac Lop ; les 
ruines de Tenk.mash font à peu près ,61', plus occi- 
dentales que ce centre; ainfi la différence en longi- 
tude, entre ces deux Villes, eft de 17® 11', qui valent 
817", fur le parallèle moyen. La latimüe de Sin- 
gao-Fu, eft fuivant le mêmeP., de 34° 16' celle 
du centre du lac Lop, eft de 41® 10', les niines de 
Tenkabash , font environ , 10' plus nord que ce 
centre, conféquemment , la différence en latitude, 
entre les ruines de la Ville du Confluent & Sir.- 
gan-Fu , eft de S® 13', qui font 493’': cela donne 
la diftarce aérienne, entre ces deux \’ dit s, de 9 3 4'”, 4, 
diftaneequi répond à 8roolis,de mefure itinéraire ; 
en ks diminuant de , ils deviendroient, de 7043. 
Maintenant fi l’on diviie , 954*', 4 , par 7043 , on 
trouvera, o**, 1355 , pour la valeur d’un de ces 
Iis , lequel eft de , 4x1 J au degré; il eft de 78X 
chés , ouphitct de 780; alors il feroit de, 973 chés 
intérieurs. La détermination de U ville de Lop , 
ou du Confluent , n’eft pas affez précife , pour que 
l’on puiffe compter, fur vmc grande exaftitude ; ce 
li ixiurroit être, de 380 coudées Tartares ,4iu peut- 
être même , de 400 de ces coudées , aloïs ce ti 
feroit un ftade Taitare, de 4x1 J au degré; ce B 
pourroit être auiu , de 800 chés Impériaux, ou de 
1000 chés Inférieurs , pour lors il feroit de, 431 1 
au degré; & fi ce li etoit de, 819 f chés Impé- 
riaux, ou de ICK14 chés inférieurs, >1 feroit de, 4 xxx 
au degré, comme on l’a dit précédemment. M.ÿ.Aj>- 
ville compte ce li, de 443 au degré , & noos ne 
l’avons trouvé que , de 44X Enmi m-ü ettraor- 
dinaire , que fur une mcfiire prife , il y a phis de 
xooo ans , il y ait une meertitnde iFenTinon , h 
quatre^ingtième partie de la sTiftance.? Il y a beau- 
coup d’efpcès , en Europe & ailleurs , qu’on par- 
court habituellement , fiir lefquds rincertimde eft 
plus glande. 

L’Asie , N®. x8 , eft Tabrégé des carhs, qin en 
conriecDent le détà. 
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A R T I e I, E V, 
Contcnani l’Afrique. 

S- 1- 

Lt Hault-Gmnh , N". 94, 6- /n Bafft-Guinit , 
avfc la Cafrt'ie Occuienule , & le pays des 
Jioitentois. N*. 95. 

La conftniflion de ces numéros , s'appuie fur 
les cartes fiiivames. Barbarie , Nigritie & Gninée , 


par G. (le Lifle , 1707 ; Congo 8ç pays des Cafrai; 
par le même, iyo 8 ; côte de Guinée, par le Che- 
valier Desmarchais , 17 Jt ; la Guinée, chez le* 
héritiers d'Homann ; l’Atricpie , par M. d’Anville , 
3 feuille 1 749 ; les côtes de Guinée & les côte* 
occidentales d’Atricpie , depuis l'Equateur , juiqu’au 
cap de Bonne-Efpérance , par M. Mllin , 4 feuilles, 
1 7 to ... 1 7 3 1 ; & la Guinée, Mr M.(rAnville,i773. 

Table de la longitude & (le la latitude de cpielque* 
Caps & de quelques Ifles, renfermés dan* les hi®*. 
94 & 9 Î- 


NOMS DES LIEUX. 

Dif . des MJrid . 

tatinJe , 

D. 

M. !•-. 

D. 

M. 10". 

Cap Camarones 

8® 

. . 5 *'r O*'-- 

3“ 

• . 37'. 0 N- 

Cap de Bo.nne-Espérance 

16 

. . 04, 0* 

33 

• • 33 . 3 * S. 

Cap des Pai mes 

8 

. . 04, oO. 

4 ® 

. , 10 , 0 N. 

Cap des Trois Pointes 

• 1 

• • 43 . 0 

4 

. . 13, 0 

Cap Formosa. 

3 

. . 15, oE. 

4 

. . 30. 0 

Cap Lahou 

4 

. . 39 , oO. 

3 

. . 06, 0 

Cap Ledo 

II 

. . 00, 0 E. 

9 

. . 40, oS. 

Cap Lisune 

la 

..35,0 

8 

. . 11,0 

Cap Lopès-Consalvo , Pointe O 

8 

. . 06, 0 

0 

• . 53 » 0 

Cap Misurado 

tl 

• . 51, oO. 

6 

. , 1 1 , 0 N. 

Cap Moreno 

la 

. . ai, 0 E. 

10 

. . 47 . «S. 

Cap Negro 

10 

. . 07, 0 

16 

. . 03, 0 

Cap Saint-Jea.»î 

g 

. . 49, 0 

1 

. . 07, oN. 

Cap Saint-Paul 

0 

. . 37, 0 

î 

. . 33, 0* 

Cap Secundo 

10 

. . 47, 0 

3 

. . 53, 0 S. 

Cap Sombreiro 

1 1 


II 

. . 18, 0 

Cap Ta&rin 

•4 

. . 38, oO. 

8 

. . 1 1 , 6 N. 

Cap Verga 

16 

. . 04, 0 

9 

• - 33 . 3 

ISLE Annobon, P ointe N 

4 

. . 44, oE. 

1 

. . 46 , 0 S. 

IsLE DE l’Ascension 

16 

. . 19, 0*0 

7 

■• 37 . 0 * 

IsLE DU Prince. 

7 

. . 03, 0 E. 

1 

. . 37, oN, 

IsLF Fernando-Po , Pointe N 

8 

. . 10, 0 E. 

3 

. . 17, oN. 

IsLE Sainte-Hélene. 

8 

. , II, 0*0 

M 

. . 33. 0* S. 

IsLE Saint-Mathieu, milieu 

9 

. . 03, 0 

t 

. . 48 , 0 

IsLE Saint-ThomÉ, Pointe N 

3 

. . 33, 0 E 

0 

. . 17, 0 

Pointe du Patron Saint-Grégoire. , . . 

14 

. . 06, 3 

33 

. . 40, 0 


Pour affujettir au Gel , cette longue fuite de 
côtes , autant bien qu'il nous a été polTible , on a 
Tccherché diligemment , la dilférence en longitude , 
comprife entre l’ifle Sainte-Helene & le cap Negro , 
par des routes & félon les meilleures carK-s ; on a 
trouvé les S fuis-antes : 17“ 50': 18® 04': 18* iz': 
18“ i/:i8® 18': 18“ 14': 18“ 33' & 18“ 34', 
dont on a extrait , 18® 19'. Si de cette différence , 


on fondrait la longitude , 8“ r l' oued , de l’ifle Sainte- 
Helene, il redt-ra 10® 07' à red,pour la longitude 
du cap Negro. 

En remontant de ce cap , 1 celui de Lopès-Con- 
falvo , huit didanct^ ont donné , pour l’angle moyen 
de celte route, le nord, 6® 33 ou 3 4' oued ; parmi 
ces gilTemens font compris ceux, que les Naviga- 
teurs de Saint-Malo, envoyèrentà Paris, en 1774: 
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les fetitiicles de efS €spt, ont «é obfervées à U 
tuer ; l'arc du méiidien intercepté entre euï , étant 
connu avec Tanglo de la route , on obtient facile- 
ment , leur dirterence en longitude , de i® o i ou Oi' ; 
crnfcqucniinent , la longitude du cap Lopès-Con- 
Éilyo, eft de lo” 07' — 01' =8'" 06'. 5 -Jon les 

obf'enMtions de M. Varela, Officier de la Marine 
tfpagnole, cette partie de la Guinée, fèroit plus 
occiaent.de, d’environ 6' de temps , qu’on ne la 
trouve ici ; on ignore d cucl endroit il a rapporte, 
le mouvement de les horloges, & inrlgré I habilctc 
de cet Officier , les iilcs d’Annobon, du Prince, de 
Saim-lhcmé & de Fem.-indü-Po , ne manqueront 
pas, de faire quelqitesofcillations, avant de le fixer; 
d’autant plus que des oblervations, au Port de l’ille 
Sait. t-'l borné , par des Marins Anglois, qui pou- 
voiem ne pas être, auffi verfés dans l'Allronomie, 
uc M. Varela , en donnent la longitude , compté-e 
e Greenwich, de 8" 11' au moins; fi ces cartes 
n euffent pas été conftruites, avant que les oblcr- 
vations de M. Vatc-la, fuffent indiquées, on eût àé 
•nibarralTé pour le choix. 

La longitude du cap Verd, ù la Roche du large, 
quin’entre point danscettccarte-d eftde, 19“ 55 ,4 
Oueft, elle n’efl bien connue que depuis les voya- 
ges , de MM. de Fleurieu & Pingré, fur l’Ilis en 
1769, & celui de MM. de Verdun, Borda 6 i Pin- 
gré , à bord de la Flore , en t77i ; qui ont rtâi- 
fié les oblervations , de MM. Varin , du Glos 6c 
Desha) CS jefeuels avoient placé ce cap trop à l’Eft, 
de plus de io\ 

, Entre le cap Verd & le cap Lopès-Cor.falvo , 
on a enchaîné le cap Rouge , ^li n’aitrc pas dans 
cette carte , les caps Verga , Tagrin , Mefurado , 
des Palmes, Lahou , des Trois Pointes , Saint Paul; 
on a lié dans la même chaîne , l’ouc-ft du lac Ciira- 
mo , les caps Formofa , Camarones ÔC Saint Jean. 
Pour cela on a noo-fculement , tu égard à leurs 
diffisrences en longitude , prifes au moins quatre 
fois; maïs encore on a fait en forte, que leur fomme 
fût égale ù, 18“ 01', 4. qui fe rencontrent entre 
ks caps Verd & Lopes-ConfaUo ; on a encore 
prit, leurs différences en latitude , au moins quatre 
fois ; & pour en faire ufage, on a d’abord pofé 

E ar leurs vraies latitudes , ceux de ces points dont 
s cartes s’accordoient , avec leurs hauteurs pobi- 
res prifes à la mer ; enfuitc les points inteimé- 
diaircs reflans , ont été placés , à l’aide , de ces 
didërcQccs moyennes eu latitude. 


A R T E S. n 

On a procédé , à peu près de même ,' pour les 
points qu’on a placés , entre le cap Lopés-Confalv» 
Ô£ le cap Negro ; ayant eu ^ard , i leurs diffé- 
rences en longitude , en plus &. en moins , Sc auffi 
û leurs différences en latitude , prifes autant de 
fois que ci-deffiis ; enfin on a conffaté le tout , par 
des diffances entre chaque point, recueillies avec 
foin , au moins qiiitro fois , & l’on n’a été lâtif- 
fait , que lorfqu’on a eu réuni , ces trois moyens 
de vérification , fur chaque objet. La côte depuis 
le cap Negro , julqu’au cap de Bonne-Efpérance , 
s’appuie fur la ville du Cap , déterminée par les ob- 
fers’ütions multipliées , de M. l'Abbé de la Caille , 
M.ifon 6 i Dixon ; cette côte eft déferle & n’a 
guère été fréiiuentée , que par les Portugais , qui 
nous en ont fourni le détail. Les environs du cap 
de Donnc-Efpérancc , font bien coninis , depuis que 
M. l’Abbé de la Caille , en a donné une carte , 
à l’ocrafion de fa mefurc du degré du méridien ; 
on a encore d’autres cartes de ces environs. 

Depuis la ville du Cap , pour arrêter la cote , du 
Sud-Oueft de l’Afrique , on s’eft appuyé fur des 
points déterminés , de l’Ifle de Madagafcar , dont 
on s’entretiendra , puis cotre la ville du Cap & 
cette Ifle on a fixé fur celte côte d’Afrique , la 
pointe du Patron .Saint - Grégoire , Sc le cap des 
Courans, qui eft extérieur à cette carte. Quant au* 
incfurcs itinéraires , de la haute 6 c de la baffe 
Guinée, les nations Eurotréennes, ont porté les 
leurs dans les contrées, oiï ils ontdes établiffemcns. 

S- 1 1. 

Canal it Mofamti^ju , Cljlc dt MaJagafear , 

N®. 96. Lts côtts de Zangiiêiar & <C A j an , N®. 97. 

n y a des Originaux , qui font communs û ces 
deux cartes-ci & aux deux précédentes ; tels font 
le Congo & le pays des Cafres , par G. Deliffc , 
1708, Ô£ l’Afrique, par M. d'Aiiville, 3 feullUs, 
t749; on y a joint l’Egypte, la Nubie 6i l’Abyf- 
fmie , par G. Delille , tÿoy ; l’Océan Oriental de 
M. Bellin , 1740 ; la carte des côtes Orient.iles 
d’Afrique, du Ncpnme Oriental, de M. d’Après , 
carte qui a déjà été cor.fûltce , pour les côtes , 
des environs du cap de Bonne El’pérancc ; le 
canal de Mofumhiquc .... de la 1", & i* cditio.i 
de ce Neptune. 

Voici la Table des longitudes , & Ittitudes des 
lieux, fur lefquels ces cartes font appuyées. 
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NOMS DES LIEUX. 

Di^l dts Mèrid, 

Laùludt, 1 

D. 

M. lo*. 


M. 

IO**. 

Baye d’Antongil . . 

47 ° 

. • a8', 4, 

> 3 * 

• • »?'. 

4 s. 

Bâte Saint-Augustin, Cap Sud. ..... 

4 > 

• • 33 » ° 

13 

• • 33. 

0 

Cap d’Ambre. 

47 

. . 43, 0 

II 

. , Ol, 

0 

Cap de l’Est 

48 

. . 14, 0 

16 

. . 29, 

0 

Cap Delgado 

38 

. . 38, 0 

iO 

. . 01, 

0 

Cap des Courans 

33 

. . 13 , 0 

»3 

• • 33 . 

0 

Cap Guardafui 

3 ° 

. . 06, 0 

I I 

• • 3 °. 

oN. 

Cap Saint-André 

43 

. . 06 , 0 

16 

. . OJ , 

oS. 

Cap Sainte-Marie 

4 ^ 

. . 34, 0 

13 

.. z8, 

0 

Cap Saint-Sébastien , côté d’Afrique. . . . 

33 

. . 10, 0 

1.1 

• • )6 , 

0 

Cap Saint-Sébastien , Isle Madagascar. . 

4 ‘ 

. . 39 , 0 

11 

. . 11 , 

0 

Cap Saint-Vincent 

4 ‘ 

. . 36, 0 

11 

. . 18, 

0 

Fort Dauphin, détruit. 

43 

. . 04, 0 

13 

. . 03 . 

0 

Foule-pointe 

47 

• • °3 » 7 . 

>7 

. . 40 , 

2, 

Isle Anjouan , Pointe S 

43 

. . 11,0 

I 1 

. . 11 , 

0 

Isle Blanche ou Brûlée. 

46 

• •> 3.0 

I 1 

. . iz, 

oN. 

Magadoxo 

43 

. . 46, 0 



.N. 

Monbaza 

39 

. . 06 , 0 


• • • • 

. S. 

Mosambique. 

38 

. . 34, 0 

>4 

• • 38. 

0 

SOFALA 

31 

• .31,0 

10 

• • > 4 . 

0 

Terra del G ad a 

41 

. . 38, 0, 

>9 

• • 29. 



H y a dnix Obfervadons , i Terra del Gadii ; 
Tiuie par M. Hcateot , qui en donne la_ longitude 
de, 41® 10'; l’autre de M. Harris , qui la don.ie 
de , 46® 40'. Ces longitudes réfiihcnl , d’obfcrvations 
d’EcHpres de Lune , & il y a une pareille oblêr- 
yaùon , de M. d’Aprés i la Baye St. AiiguAin , 

S ii n’en donne la lonptudc , que de 40® 49'. 

ans la partie orienule , de cette grande Ifle , A 
Foule» pointe on a, une occultation d’étoile par la 
Lune, oblervée par M. le Gentil, occultation qui 
donne, 46® ^6', ? , & 47° 3®'' longitude, 

étant calailce, par les anciennes Tables de la l me , 
de M. Mayer, & 47® 16', x, félon les nouvelles 
Tables , de cet habile Agronome ; cette longinide 
eft de, 47® 01', 3 , félon une EcKpfe de Lune , 
obfervce par M. d'A.rrès ; elle ell de, 47“ 10', o , 
félon des hauteurs de la Lune , prilês par M. 
Daselet. La longitude de la Baie d’Antongil , ell de , 
47° >7*1 O» f<^'on l’obfervation , d'une Eclipfe de 
Soleil , par M. Dagelct ; elle ell de , 47® 48', 8 , 
& de, 48° 18', 7, félon des hautciu^ ïe la Lune , 
prifes par M. le Gentil. 

Enfuite on a pris fur cinq bonnes cartes , les 
différences en longitudes, entre Foule-pointe, la 
Baie d’Antongil , & divers points de la côte Occi- 
dentale i ce qui a ouvert une communication , 


entre les points des deux côtes , oh il y a de» 
obfervations , 6c cette relation enty chaque 
endroit, a augincuré le nombre des donné(^, 
d’après lefquelles , on a conclu les longitudes , 

3 U1 font inferites dans la Table. On a dit précé- 
emment , qu’on avoit arrêté le cap des Courans , 
en s’appuyant fur le cap de Ponne-Efpérance , 6c 
fur quelques points déterminés , de la côte de 
Madagafcar ; on ajoutera qu’entre le cap de» 
Courans , & le cap S. Séballien, de la côte d’Afrique, 
00 a pris la dillance & le gilfement , ou l’angle 
de la route, avec le méridien; on a procédé de 
même , entre ce dernier Cap & Sotab ; entre 
cette Ville & ce'’c de Molambique , & entre 
Mofambique , & le cap del Gado ; en outre alîtt 
de conllater , l’emplacement de ces polirions , on 
les a fait aulTi toutes dépendre , de leurs dillances 
à différrns points , de la côte Ouell de Mada- 
gafcar. 

On a continué îi prendre , la dillance & 1 » 
gilfement, entre le c.ip Del Gado & Monbaza; 
entre Monbaza & Magadoxo , 6 c entre cette Ville 
& le cap Gua.rdaflii. Ce cap ell dillart de Moka , de 
167 lieues marines, fulvant un grand nombre de 
routes nautiques ; cette diftanre opère en long'fude, 
8® 15'; or le cap de Guardafui, étant par ;o® 06', 

Moka 
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Moka fera par, 41* 41' : fi, entre ce cap & Moka , 
la longitude dl divifee en i j parties égales , H y en 
a à fort peu près , 6 entre ce cap & ride Brûlée. 

Sur la côte orientale d’Afrique, on penfe d’après 
divers indices , qu’en général , la coudée ancienne 
des Arabes , y ell en ufage , ainC que les mefures 
itinéraires , cjui en font compofees. On ptéfume 
même , d’apres de foibles autorités , qu’on fe fert 
affez commimément, de cette coudée, dans les 
Royaumes de Bénin , de Congo , de Loango & 
d’Angola. 

Table de la longitude & de la lafitude , de q 


A R T E S. 

§. I I L 

L'Ègypitf l(t Nuiit ■& l^ÀbiJjîn'u, N*, ÿ?. 

PovR la defeription de ces Pays célèbres, on 
avoit l’Egypte, la Nubie ScrAbiffinie, par G. Delifle , 
1707; l'Egypte moderne, fur la relation de Paul 
Lucas , des héritiers d’Homann ; l’Egypte , dif 
P. Sicard ; l’Egypte , par Richard Pockocke , de 
Covens & Mortier; l’Afrique, par M. d’Anville, 
3 feuilles, 1749; l’Egypte ancienne & moderne, 
de l’Atlas de Boudet, 1733 ; l’Egypte moderne, 
par M. d’Anville, z feuilles, 1763. 

Iques lieux , fur lefquels eft appuyée cette carttf 


NOMS DES LIEUX. 

Dijf , Jes Mèrid , 

Latitud *. Il 

D. 

M. 10". 

D. 

M. I 0 -. 

Alexandrie 

17° 

• • 54 '> 5 .^- 

3 '° 

•• 

Asuan’. 

3 ° 

••' 4,9 

13 

• • 54 , 0. 

BERENICE 

•3 

. • 08, 7 

14 

• • 07, 6 

Caire (le) 

19 

• -oS. 7 . 

30 

• • 02 , 9, 

Cap Alberton 

14 

• • 41. 5 

3 * 

« • II, 0 

Cap Arl'so 

16 

••' 4,0 

3 » 

, . 03, 0 

Damiette 

19 

•• 33 , 7 . 

3 ' 

. . 14, 9, 

Dungola. 

18 

. . 40 , 0 

'9 

. . Z4, 0 

Erkiko 

37 

. . z8 , 0 

'5 

. . 36, 0 

Guender. 

33 

••' 4,7 

'3 

. . 07, 0 

Jalac 

3 ' 

• . lly 0 

'7 

• . 46, 0 

Ibri.m 

19 

• • 31, 0 

11 

. . 50, 0 

Mosho 

17 

■ • 47 , 0 

20 

. . 38, 0 

Napata 

31 

. . 29, 0 

10 

. . 11,0 

Peluse , ( ruines.) 

30 

• • 30, O. 

3 ' 

. • 03, 6. 

Rosette 

18 

• • 17, 1. 

3 ' 

• • 15, 3. 

Sennar 

z8 

• • 45 , 0 

•4 

. . 48, 0 

SUAKEM 

35 

. . 19, 0 

'9 

A . 11,0 

Suez 

30 

. . 29, 6 

19 

• • 55, 4 


Les pofitions , défignées par l’aftérique * , font 
i l’ordinaire fondées , fur des oblérvations aftrono- 
miques , & entre ces lieux , les latitudes d’Alexan- 
drie , du Caire & de Rofette , font moyennes 
entre celles , de MM. de C hazellcs & Niebuhr. Pour 
avoir la longitude de Syenne , Eratofihènes , dans fa 
mefure de la terre , compte 7° 1 1', de différence 
en latitude, entre Alexandrie & Syenne; Hipparque 
& Ptoloméc , ont obfervé , la hauteur du pôle 
d’Alexandrie, de5o“ 38'; en conféqucncc, Syenne 
anroit été par, 30® 38' — 7® i z'= 13® 46'. Era- 
fofthènes , évalue la diftance entre ces deux \^illes , 
de 3000 ftades nautiques , de 666 ^ au degré , 
lefquels valent , 450 milles ou minutes, de grand 
U Partit, 


cercle; c’eft l’hyjsothénufe d’un trwngle, dont Tua 
des côtés de l’angle droit , eft la différence en lan- 
tude, 7® tz'=43z milles : la fomme de ces deux 
côtés, eft de88z. Scieur différence eft de 18; ainfl 
l’autre côté , qui a fa direâion de l’Oucft è l’Eft 
fera ^/^88ixi8= iz6 milles. Par la latitude 
moyenne , de 17® 11', le degré de longitude eft 
de, 33*^1 3z; en conféquence , les 116" valent, 
1® ZI , 8 , du parallèle ; la Iqngitude d’Alexandrie 
étant de, 17® 34', 3 , celle de Syenne fera de, zy* 

54'. 5 + 1 ° n'. 8 = 30° ‘fi's 3 - 

On ne s’eft pas arrêté il ce moyen feul ; on a pris 
d’après 9 cartes, fur l’arc du parallèle, la diftanc; 

F 
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•ccidentalc , toH y a de Bérénice à Syenne; oa a 
pris aufli la diltance orientale, fur l’arc du parallèle, 

* 53 ." * : M 4 . I : 7 = * 64 » 9 = >65 

iij," 8 : 114, 5 : 115, O : 115, 4 : 115 

Le milieu entre chaque fuite, fuivant nos méthodes 
eft, pour la première rangée, de 165 ", 7, Çc pour 
la fécondé, de 115", 6. Les mefures indiquées , par 
Eratoflhènes , ont fait découvrir 116 ,0, pour 
cette dernière difUnce ; les 115", 6, donnent 
environ, une demi- minute de moins, en longi- 
tude ; mais l’on a trouvé Bérénice par , 3 3° 08' , 7 , 
en la rapporrant à Suez , à Moka , 6c au bord de 
la mer , lequel a été déterminé , comme on l’ajvu 
en parlant de l’Arabie; cela ne feroit, entre Béré- 
nice 6 c Alexandrie que , 3“ 14', 1 ; ici la dlllance , 
165”, 7, répond en longimde à , 3“ 01', 3 , & les 
115", 6 , repondent à , 11', 3 ; l’agrégé des deux 

eft de, 5” II', 6; en conféxjuence il taiidroit ré- 
duire, i“ 11', 3 , à 1° 17', 6; on peut conclure 
de là que Syenne , eft plus orientale qu’Alcxandrie , 
de i*" 10', 5 î i', O. 

là. .ns la recherche, de b longitude de Syenne, on 
eft parti , de la latitude d’Alexandrie , obfervtH; par 
Hipparque ; cependant Eratofthènes , faifoit celle 
1 de Syenne , de 14“ 00', o , fi l’on y ajoute , 7“ 1 1', 

. on aura celle d’Alexandrie, de 31“ 11': M. de 

Chazelles l’a obfervé de, 31“ 1 1', 3 , & M. Nie- 
kuhrde, 31“ 1 1', 9; la moyenne eft de , 31° 1 1',6: 
fl celle d’Hipparque & de Ptolomée , eft moindre de 
13', 6; cela ne vient pas entièrement de ce qu’A- 
kirrndrie , avoir anciennement plus d’étendue; cela 
vient principalement , de ce que la latitude en fut 
obfervée, avec un gnomon qui donnoit prefque, 
la hauteur du bord liipérieur du Soleil, au lieu de 
celle du centre : on a parlé précédemment, de cette 
différence. Au temps d’Eratofthènes , l'obliquité de 
l'Ecliptique étoit de, 13° 51', 3, la latitude de 
Syenne , Ville qui étoit fous le 'Tropique , devoir 
«re de cette quantité : Afuan eft plus Nord, de 
•a', 7, que n’étoit Syenne ; par conléquent la lati- 
tude d’Afuan , eft de 13® 54^ Bérénice aujourd’hui 
Ville ruinée , eft plus Nord qti’Afuan , félon nos 
combinaifons , de 13', 6; elle devoit être, fous le 
tropique du Cancer , qui n’étoit pas nne ügne fans 
largeur , puifque félon Hipparmie , en s’éloignant 
du Tropique , d'un quart de tkgré , tant au Nord 
qu’au Sud , les corps verticaux le jour du Soiftice , 
■’avoient point d’ombre à midi. 

Il y a une route ancienne, de Bérérâce à Coptos, 
aujourd'hui Keff, on en a fait ufage. Entre Afuan 
& le Caire, on a déterminé, par des opérations gra- 
phiques , trois des principaux lieux , fttués fur le 
Mrd occidental du Nil ; on les diftinguera fur la 


, Y S E 

d’Alexandrie à Syenne , & l'on a trouvé refpeât* 
vement, les diftances fuivantes, 

, 7 : i6j, 9 : 166, 3 : 166, 8 : 167. 5- 

, 6 : ii6, 4 : 134, 6 : 137, 1 : 138, i. 

carte, par le caraâère. Les pofitions de la Nubie 
& de l*Abiffinie , font l’extrait d’un long travail , 
qu’on a fait fur ces Pays. Pour lier ces points avec 
ceux de l’Arabie , on a formé un tnangle entre 
Erkico , Moka & le fond du golfe de Loheia ; ce 
qui a fixé Erkico , par rapport i Moka ; les autres 
points font tous , enchaînés à Erkico & entr’eux. 

Le Schène , eft la principale mefure idnéraire , de 
l’Egypte. Ptolomée compte 300 ftades, dans ua 
degré du méridien , & il évalue le fchène à 30 
ftades ; ainfi ce fchène feroit , de 1 3 f au degré ; 
c’eft la définition même , de la parafange. Héron 
fait aufti le fchène de 30 ftades, ou de 4 milbaires, 
tandis qu’on a vu que la parafange , n’eft que de 
3 milles , lefquels feroient ici chacun de dix 
ftades. 

L’Itinéraire d’Antonin , indique la manlion Pinta- 
Schanan , entre le mont Caffius 6 c Pelufe , i i» 
milles de l’un & de l’autre de ces beux ; or 
puifque 3 fchènes font 10 milles , il faut que le 
fchène , foit de 4 de ces milles. Hérodote 6 c 
Diodore, compofent le fchène du Delta, de 60 
ftades ; fi le fchène eft de 4 milles romains , 
comme il y a , 7 3 de ces milles au degré , ce fchène 
fera de 187, dans le même efpace ; d’un autre 
côté fi les 60 ftades , du fchène d’Hérodote ou 
de Diodore , font de ceux d’Ariftote de , 1 1 1 1 ÿ an 
degré; & qu’on divife ce dernier nombre, par éo, 
on trouvera que ce fchène eft de , 1 8 au degré : 

le premier contient, 3041’’,!; le fécond en a , 
3080 f; celui-là eft à celui-ci, comme 80 eft à 
8 1 . On aime mieux , interpréter de cette manière , 
Hérodote 6 c Diodore fur ces endroits , que de 
due qu’il y a erreur; mais il eft très -probable eue 
les môles Je l’Itinéraire d’Antonin, fur l’efpace cité, 
au beu d’être Romains , foient des milles Egyptiens 
chacun , de 7 grands ftades j de Ptolomée , de 
1 1 4'", 7^ ; & lorlcpie le fchène , fera de 40 ftades , 
dont 10 feront le raille, il eft infiniment probable, 
que ces ftades feront nautiques ou de, 83*^, *î. 

« Pendant notre navigation dit Strabon , 
» (Lib. XVII.), on a défini le fchène à 40 ftades, 
» & même davantage... Artemidore, depuis Mem- 
» ;his .ufqu’à la Tbébaïde , eftimeles fchènes de 
» 1:0 ftades ; de la Thébaïde jufqu’à S yenne , il 
» en compte 60 ; depuis Pelufe , julqu’à la po'mte 
» du Delta , ... il y a par le canal 15 fchènes, ou 
» 730 ftades, c’eft là 30 ftades pour un fchène. » L* 
même Strabon ( Lib, XI ) dit , les uns font la 
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parafângc Perfique, de 6 o (lades , d’autres de jo unarc de cercle, il aiiroit eu ij* 30', & l’arc dans 
•C d’autres de 40 ; cet Auteur prend indiftindlement, cette circonftâncc, eft à la corde qui cft le côté 
la parafange pour le fchéne. Si le fchènc de l’Hcpta- cherché , de la ba(ê de la pyramide , comme 14}, 
nome , étoit compofé , de 110 ftades d’Ariftote, il eft k 141; comme 690'’ e(l à , 685' 7^ : la ligne 
y auroit 9 75 , de ces fchénes au degré , & ce fchéne mefuréc , ne doit pas toujours avoir été convexe ; 
contiendroit , 6161’',^, ou 7100 orgyes Egyp- elle doit avoir été un peu concave, au quart & 
tiennes ; mais comme il cil extrêmement probable, aux trois quarts de la dillance ; cela metiroit, plus 
& que M. Pauélon alTure, dans fa Métrologie, que de 4', S de différence, entre la ligne mefurée, &c 

ce font des ftades nautiques, ces llades étant chacun, le côté de la pyramide; de plus la flèche félon 

les 7 de ceux d’Ariftote , le fchéne de l’Heptanome Greaves , eft un peu plus grande , & cela tend 
fera, de 3 + J, au degré, & ilrenfermera, 10169’', aufli, à augmenter cette différence; par conféqiient , 
oti 11000 orgyes. En conféquence , le fchéne de 60 le côté de cette pyramide, ne fera pas trop court 

ftades, en ufage dans la haute Egypte, eft la moitié en le réJuifant , WS;'; le grand Calfini l'a réduit 

du précédent , il eft de 1 1 4 au degré , Sc contient de même. Si l’on divife chacune de ces longueurs , 

6000 orgyes ; celui de la baffe Egypte , qui eft de par 400, on aura pour la longueur, de la coudée 

40 ftades nautiques, ou de 30 grands ftades, de du nilomètre , les quantités fuivantes, i', 633 : 
300 au degré , n’cft que 1 * tiers de celui del’Hep- i'. 641^ : i'. 70J , & i'.7ii5. 
tanome , il eft de 16 f au degré, & il a de Afin d avoir plus de données fur ce fujet,ony 
long 4000 orgyes. joindra le ftade mefuré , à Laodicée en Phrygie , par 

il relie k découvrir quels font les élément , de Thomas Smith , dans fon voyage aux fept églifes 
•es'mefures itinéraires. Jbn-al-Holcom auteur d’Alie; fa mefure eft de, 719 pieds de Londres, qui 
Arabe a écrit que , dans la conftruâion de la reviennent à, 684' , 01, deParis,&la coudée qui 

grande pyramide, on avoit donné, à chaque côté en réfulte eft de, i’’. 71005. Greaves a trouvé , 

de la bafe , 100 coudées royales , (Greaves). que la coudée du Meldas du Caire, avoit un i'. 
Hérodote fait cette étendue de S pUthres , ou 014, de Londres, qui vaut en pied de Roi ou 

de 800 pieds; le pied que cet Auteur employé de Paris, i^. 71146. Si nous prenons un milieu, 

ici , eft celui d’Egypte , qui eft la moitié , de la fuivant notre méthode , entre ces 6 valeurs nous 
coudée du nilomètre; conféquemment , Hérodote aurons, l'.yoqô, pour cette coudée, laquelle 

6it le côté de cette bafe , de t ftade | ; c’eft le paroît trop petite ; cela vient principalement , de 

ftade nautique de, 666 f au degré. Mann de Tyr ce que lesmefures, du côté de la bafe delà p^ra* 

( Je erbis'j dit , que cette pyramide occupe mide, par MM. Greaves & de Maillet, font lenfi- 
par fa bafe , un efbace de 400 coudées , c’eft le blement trop coiutes , la première k peu près , 
ftade dePtolomée oc de Héron, de 500 au degré. d’— partie, & la fécondé d’environ, ~ partie. 

Strabon fait aulli cette dillance, d’un de ces ftades La coudée du nilomètre , dont on a fait mention, 

jiifte. Diodore évalue ce côté, à i ftade ÿ à peu page 4 de la r* Partie, de cette Analyfe, mérite 

près, c’eft le ftade olympique, de 600 au degré, a tous égards, de trouver place ici ; elle a de 

Philon de Bizance, (^defepten orbis fpeSacuüs), long, i' . 71 149 on en a 6it exécuter deux, 

donne 6 ftades de contour, k la bafe de cette &un étalon s’en conferve, chez M'**la V' Lcnnel, 

pyramide, ce contour eft de , 4 grands ftades Ingénieur , en inftnunens de Mathématiques , à côté 

Egyptiens; ainli celui de Philon eft, de 750, au des grands Auguftins. 

degré , c’eft le ftade Py thique. On ne peut douter que , la mefure du côté de 

Selon Greaves ( PyramiJograp , , 'in- 8 ^ , London la bafe, de la grande pyramide, par le P. Fulgcncc , 
1646 ), le côté de la bafe, de cette pyramide eft par J. B. Thévenot, oC par M. de Monconis, ne foit 

de, 697 pieds Anglois;cepied eftles, O'^, 9383 ,de exaûe; ces trois mefures, dont le rélidtat eft le 

celui de Paris; ainfi ce coté en mefure Françpife, même, font appuyées, fur des auror tés trop graves, 

ééroit de 654 pieds : M. de Maillet, l’a conftainment pour les fufpeder; fi ces mefures font trop foiblcs, 

•btenu, de 657 pieds : le P. Fukence, Capucin ce n’eft pas qu’elles n’aient été bien prifes, c’eft 

fc Mathématiaen , M. Thevenot K M. JKointel ou que les pieds qu’on y aura employés, étoient trop 

M. de Monconis, l’ont trouvé de 681 pieds; M. de grands. En eftêt depui; ce temps -là, fuivant 

Chazelles , l’a mefuré de 690' ; mais la ligne qu’il M. Picard , f anc. Mém. de l’Ac. R. des Sc. , tome 

a fuivie, faifoitun détour la flèche avoit, 35 pieds VI), le pieu des Architeâes & .Maçons, fut rac- 

j ^ Paris, ou 3 8 pieds de Londres félon Greaves, courci, d’environ vfj. Henri II rendit une Ordoo- 

qui valent à fort peu près , 3 Ç pieds de Paris; nance , en Oélobre 1357, qui fixe faune , à 3'. 

la. flèche ayant 33' fi la Ûgne mefiuée, eût été 7'. 8"'., mefure de Roi; cela donne à l’.^unc, 5Z4. 

F ij 
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lignes ; mais l’aune des Drapiers ,3515 lignes f , de I 
long ; ainfi d’après ccitfe aune , le pied de ce 
temps-là, feroit au pied de ce temps -ci, comme 
3 18 e A à 3 17. Selon l’étalon de l’aune des Merciers , 
«lie eft de 5 16 I , & cet étalon , cft de l’an 15^4; 
«n conséquence le pied de ce temps- là , feroit au 
pied afliiel , comme iS6,eftài85:cn prenant un 
milieu, entre l’aune drapière, &i l’aune mercière, 
le pied fous Henri II, feroit à celui d’aujourd’hui, 
comme 15a , cft à x5 1. Maintenant fi l’on multiplie 
la coudée , i'. 705 , que ces MM. ont trouve, 
d'abord par tnlitite par, ffî , & encore par, 
fK, on aura les trois coiidé-es , corrigées fuivantes, 
r. 710x1 , i'. 71 179, & i'. 7141X : celle qu’on 
a bien voulu nous commuriquer , tient le milieu , 
entre le fept admiffibles , éparfes ci - deffus ; les 
moyens employés, les attentions, apportées dans 
fa détermination , afliirent, de toute l’exaélitude 
poffible. On tll déjà prévenu , que la moitié de 
cette grande coudé-e , < llle pied commun d’Egypte ; 
que trois de ces coudées, compQfei.td’oigye Egyp- 
tienne ; que cette coudé-e til 400 fois, dans le 
côté de la bafe , de la grande pyramide , qui cft le 
grand ftade d’Egypte , contenant 600 pieds Alexan- 
drins ; que cette coudée eft , de xocooo dans le 
degré, & de 7x000000, dans la circonférence du 
mS-idien ; mais l’on s’eft fiiffifamment , entretenu 
de ces mefurcs. 

Avant de quitter l’Egypte, on dira un mot, de 
ce que les Anciens y ont fait , pour déterminer la 
grandeur de la terre; on a déjà dit quelque chofe, | 
fur la meliire d’Eratofthenes , entre Sycnne 6i j 
Alexandrie , que Pline lui fait fuppofer , fur le 1 
meme méridien , afin de rendre (ans doute , fa 
defeription plus intelligible , comme fi Piolomce 
n’avolt pas dit , que pour mefurer la Terre , il 
n’eft pas néceflaire, que la dllbtnce des lieux, 
Ibit di.ns le même méridien , pourvu qu’elle foit 
dans un grand cercle , & qu’on ait la différence 
des longitudes, & celle des latitudes, ( Piol. Gtcg. 
Lit. /, Cap.^") ; cela mettoit en effet, les Anciens 
en état, de calculer l’arc du méridien, compris 
entre ces lieux , à peu près , comme on le feroit 
aujourd’hui. 

Hipparqtie, faifoit la circonférence de la Terre, 
de X70000 ftades; il augmenta en apparence , celle 
qu’avoit trouvé Eratollhènes ; Hipparqtie l’expri- 
moit en ftades Pythiques , & Eratollhènes en 
ftades nautiques. A Syenne à 1 50 ftades à la 
ronde , les gnomons mavoient point d'ombre , à 
midi le jour du folftice ; ainfi 300 ftades fur la 
Terre, répondent au diamètre du Soleil, dans le 
Ciel : Hipparque, Pline, Cléomedes, & Paufanias 
fc vadent alnii : Hipparque faifoit ce diamètre , 


de la 7x0* partie, de la circonférence; en multi- 
pliant 7x0 par 300, il eut la circonférence de la 
Terre, de xifiooo ftades Olympiques : Hipparque 
étoit de Stagyre en Macédoine ; aufli fes deux 
circonférences terreftres , Ibnt-elles exprimées en 
mefurcs Grecques. 

Poftidoniiis de Rhodes , contemporain de 
Pompée , lâchant que l’étoile Canopiis , s’élcx’oit 
à Alexandrie , de 7“ ^ fur l’horilon , 8c qu’à 
Rhodes , elle n’y paroiffoit qu’un moment ; l'arc 
du méridien , fut fiippofé ae 3000 ftades , fur 
l’cftime des Voyageurs fans doute, 8c la circon- 
férence de la Terre , qui en réfulta, fut de xqoooa 
ftades, de 666 f au degré; c’eft la première meliire , 
de cet Aftronome , fort mal détaillée par Cléomedes , 
(C<V/iVa Tluorii), quoiqu’Autcur du même fiècle; 
car entre Rhodes « Alexandrie , il n’y a que 3“ 
17', en latitude, 8c non 7’’-; ; Cancpiis à Rhodes, 
s’élevoit au moins de x“ ; la rcfraélion encore , pou- 
voir produire une cm ur, d’environ 16'. PolTidonius 
a pu s’avancer , vers le Nord dans l’Afie minutre , 
julqu’à ce que Canopus , ccflàt de paroître fur 
l’horifon ; il a pu aulfi mefurer, la hauteur de 
cette étoile à Rhodes , 8c ajouter à la diftancc , 
ce qu’il y manquoit, pour faire y'-j : Cléomedes 
ne nous en informe pas ; malgré les défauts de 
cette méthode, du moins en apparence, la conclu- 
fion , n’en paroit pas moins légitime. Eratofthènes 
réikiifoit , les 3000 ftades de Poftidoniiis, à 3730 
ftades; parce qu’il vouloit en changeant de ftades, 
en avoir iSoooo, dans la circonférence. 

Pour la fécondé mefure, de Poffidonius , onavoit 
trouvé félon Cléomedes , l’arc Cclefle entre Lyfi- 
machic 6c Syenne, de la 13* partie, de la circon- 
féicace, la diftance tcmftrc, étant de xooo ftades, 
la circonférence de la Tetre réfulrante, en con- 
tenoit 300000 , deS33 -j- au degré : ce ftade étant 
de 600 pieds, il y aiiroit 300000, de ces pieds 
au degré, 8c le grand ftade d’Egypte, en renfer- 
mCToit 1000; par là, cette mefurc de Poftidoniiis, 
revitndioit à celle qu’ont adopté. Marin de Tyr, 
6c Ptolomée ; ch effet Poflîdor.ius fuivant Strabon , 
faifoit la circonférence de la Terre, de iSooio 
ftades. Riccioli remarque, qu’il n’y a entre Lyli- 
machie 8c Syenne, que i8“, de différence en lati- 
tiide , 6c l’on trouve aujourd’hui , que la dift’érence 
de leurs méridiens, cft d’environ 3“ -f; une trigo- 
nométrie fj^hériqiie, qu’on avoir dans ce tcmps-là, 
pouvoit ferre connoît c , l’arc du méridien inter- 
cepté, la diftance des Villes 8c leur latitude, étant 
connues; mais Cléomedes aiiroit dû dire comment, 
18" de latimde tu font xq,ou la 15' partie, de la 
cil conf érence. 
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S. IV. 

Etats dt Triptll, Jt Tunis, & d'Alger, avec ceux 
de Maroc & de Fe^. N°. 99. 

Pour fc_ diriger dans cctté carte , on avoir à 
confiilter l'Hiftoire d’Afrique , par Jean de Léon , 
Lyon 1556. Les Royaumes de Tunis & d'Alger, 
par Sanut & Marmol ; les détails de ces Royaumes , 
par M. Schaw, d’aprésfon voyage en ILirbaric, dont 
il a drefTé les canes : Hafius a dpnné ces détails , 
d^ns fa carte d’Europe , en 4 feuilles , cher les 
heritiers d’Homann , 1746 , de même que M. d’An- 
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sdlle , dans fon Afrique , & dans fa preftiière Parti* 
d’Europe : on avoir ü confultcr , l’Egypte , la 
Nubie, & l’Abiffinic , par G. Dcliflc , 1707 ; la 
Barbarie, la Nigritie, & la Guinée, parle mêmej 
1707 ; la carte générale des États de Maroc , 
conunart les Royaumes de Fez, Maroc, Taillés, 
& de SegelmcRe , divifés en leurs Provinces , par 
Homann , 1718 ; on avoit encore k confiilter 
pour les côtes, les cartes de la mer Méditerranée, 
par M. Bcllin, 1737, par M. Olivier, 1746, 6e 
par M. Grognard , 1745. 

Table de la longitude 8c de la latitude, de quel- 
ques lieux maritimes , fur Icfquels cette carte cft 
fondée. 

g 


NOMS DES LIEUX. 

Dijfi dts M < rid , 

LallitUlic . 1 

D. 

M. 10”. 

D. 

M. 

10". 

Alger 

0“ . 

. 50', 6E- 

36* 

• 49'. 

3 . 

Arzile 

8 . 

. 14 , oO. 

33 

• 17. 

0 

Bengazi 

17 • 

• 4 «, JE- 

31 

. 19. 

0 

Cap Araclea 

7 • 

. 47 . 0 

3 Î 

• 36. 

0 

Cap Bon 

8 . 

. 48, 8 

37 

. 06, 

4 

Cap Bugaroni 

3 • 

. 31, 0 

37 

• ' 7 . 

3 

Cap Cantin 

1 r . 

. ij, lO. 

31 

• 3 < 5 . 

0 

Cap Capoile 

8 . 

. 30, cE. 

33 

. 14, 

3 

Cap Carbon 

1 . 

• JO. 0 

37 

. 04. 

0 

Cap Corcorelle. 

'7 • 

. 01 , 0 


• . » • 


Cap de Derne, 

lO . 

. 09. 3 

31 

. 5 °. 

0 

Cap de Fer 

4 • 

• J 4 . 6 

37 

• ' 3 . 

3 

Cap DE G» ER 

il . 

. 10, oO. 

30 

• 37 . 

5 

Cap de Très Forças 

4 • 

• 3 °. ' 

33 

■ 33 . 

0 

Cap Fai.con 

1 . 

• Ji. 9 

33 

. 56, 

0 

Cap Lu onda 

16 . 

. ïi , cE. 

30 

■ 53 . 

0 

Cap Ldco 

Il . 

• Î 3 . 0 

3 * 

. 38, 

0 

Cap Mator 

7 • 

. 48, 0 

34 

. 11, 

5 

Cap Meslrat. . - 

tj • 

• 40, 0 

31 

. 18, 

0 

Cap Razat 

18 . 

• 50. 0 

31 

. 54. 

0 

Cap Trabvco ^ . 

11 . 

. 46, 0 

31 

. CO, 

0 

Cap Zébidi 

8 . 

• oj, 3 

37 

• 08 , 

3 

Cap Zerbi 

9 • 

• 09, 0 

34 


0 

Cei’ta 

7 • 

. 36, oO. 

33 

• 3 °. 

7 

Isle Fédale. 

9 • 

■ 54 . 0 

35 

■ 47 . 

0 

L’Arache 

8 . 

■ 3'. 0 

33 

• n» 

0 

Mazagan 

10 . 

. 16, 0 

33 

. 16, 

0 

Mogodor . 

1 I . 

.41.0 

31 

. z6 , 

0 

Rabath , ou nouveau Salé 

9 • 

. 14, 0 

34 

• 04. 

5. 

Safie 

I I . 

.11,0 

31 

• > 9 . 

0 

Tanger 

8 . 

. 10, 0 

33 

• 44 . 

6 , 

Tripoli 

X I . 

. 01, o.E. 

3 » 

• 53 . 

7 . 

Tunis 

7 • 

• 33 . 

3Ô 

• 45 . 

3 . 


I ' 
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Entre ces lieux , il y en a quelques-uns d’ap- 
puycs , fur des obfervations .iftronomiques ; tel eft 
d’abord Tripoli : parmi les obl'ervations qu’on en 
a , celle de Harris , approche le plus du vrai ; pour 
s'en affurcr , on a rapporté cette ville , i Alexandrie 

Tunis, à Malte & à Tunis, puis à Malte & k 
Alexandrie. La longitude de Tunis , vient d’une 
éclipfc de Saleil , oblérvée par le Baron de Thot , 
on en a fait mention , dans la première Partie , au 
paragraphe du Royaume de Naples; quant à la 
longitude d’Alger, le peu d’obfervations qu’on y a 
laites , portent cette Ville trop à l’Occident ; c’eft 
pourquoi par le moyen des diflances , on a rap- 
porté cette Ville, aux lieux bien déterminés des 
environs : tels que font Tunis , Carthagène , Gibral- 
tar, Cadix, CagUari, &c. Les pofitions de Ccuta 
& de Tanger , dépendent de celles de Gibraltar 
& de Cadix ; la proximité des premières aux der- 
nières, offroitle moyen d’obtenir furcment, leurs 
diflances & leurs giflemens refpeélifs. Au nouveau 
Salé ou Rabath , la latitude eft de , 34“ o^, o , 
par un mi'ieu , entre plufieurs obfervations. M. Caf- 
linile fils, en 1768, fur la Frégate l’Enjouée, l’a 
trouvé de , 34“ 04', o ; la dificrence en longitude , 
entre Rabath & Cadix , par les montres marines 
efl , fuivant M. CalTini , de 3 9' ; elle tient un milieu , 
entre celles qu’on a de cette longitude. A Safie 
en 1 767 , une cmerCon , du premier Satelbte de 
Jupiter , obfervée par M. l’Abbe Rochon, & qui 
a eu des correfpondantes , à Gréensrick, Calais 
& il Paris, indiqueroit une longitude un peu foible ; 
on a trouvé par des routes nautiques , partant de 
points fixes , que cette longitude devoit être , au 
moins , de 1 1» 1 1', o. La latitude de Salie eft de , 
31° 18', o, obfervée k bord, & de 31“ 10', o, 
obfervée à terre , par M. l’Abbé Rochon. 

A l’égard des autres points de la Table , c'cll 
par des diflances multipliées , entre chacun d’etix , 
& par leurs différences en latimde , qu’on les a 
placé , en référant ces diflances & ces différences , 
aux pofitions des Villes , que l’on vient de difeu- 
ter : on ne peut entrer , dans un plus ample détail 
fur ce fujet , fans répéter des operations, qu’on a 
déjà expofées plus d’une fols. 

La Cadie de Maroc , d’Alger , de Tunis & de 
Tripoli , efl les I du pied Grec, elle vaut, mefure 
de Paris , i', ÿ. i‘''. ; elle efl de 116000 au 
degré : fi l’on compofe la lieue , de 8000 cadées.^ 


elle fera de 17 au degré ; fi l’agash ou la b'eiie ; 
contient 1 1000 cadées , cette lieue fera de 1 8 au 
degré. La première de ces mefures s’emploie, dans 
la partie feptentrionale , des Etats de Maroc , o« 
fait ufage de la fécondé , dans le pays de Derne ; 
fur les pays intermédiaires , la lieue y efl en géné- 
ral, de 10000 cadées , ou de 11 f au degré. On 
efl affuré de la longueur , de la cadée de Maroc 
& d’Alger ; on n’a que des indications verbales , fur 
celle de Tunis 5 c de Tripoli. 

Des perfonnes qui ont été à portée , d’en être 
inflruites , ont dit que la cadée étoit la même , 
tout le long de la côte de Barbarie ; d’autres , que 
celle de Tripoli 5 c de Tunis , étoit de deux palmes 
de Malte 6c de Sicile; 6c d’autres encore , que cette 
cadée étoit les ^ , de l’aune de Paris : en ce cas 
la cadée de Maroc , feroit à celle de T ripoli , comme 
115 efl à 116; c'efl-à-dire qu’elles feroient , à 
très-peu près égales. La cadée de Maroc 5 c d’Alger, 
efl les , de la coudée Hachemide ; les j-; , de 
la coudée ancienne des Arabes ; les , de la cou- 
dée noire , ou de celle du nilomètre ; 5 c les ~ , 
de la coudée commune, ou de celle de Babylene. 

S- IV. 

Partit oeelJtnult dt tAfiiqut , comprift trurt U 
Cap Saint-yinettu & U Cap Tagrin , avtc Ut 
Ijlts voi/inu. N*. 100. 

Pour fe diriger fur cette partie, on avoit la 
Barbarie, la Nigritie 5 c la Guinée, par G. de Lille, 
1707; l’Afrique Françoife ou le Sénégal, par le 
môme , 1 7 16 ; la Relation de l’Afrique Occidentale , 

f iar le P. Labat, 1718; le Cours du Sénégal 5 c de 
a Gambie, par le Capitaine Jean Leach, 1731 ; 
les côtes Occidentales d’Afrique , par M. (TAnville , 
1 feuilles, 1751; carte réduite, des côtes Occiden- 
tales d’Afrique , depuis le détroit de Gibraltar , iuf- 
qu’à la rivière , de Sierra Leona , par M. Bellin , 
X feuilles , 1733 ; carte générale du Sénégal, de 
M. Adanfon, Mr Phil. Buache, 1736 ; carte d’une 
partie , de l’Océan Occidental , du voyage de li 
hore, par MM. de Verdun de la Crenne, le Che- 
valier de Borda 5 c Pingré, 1773. 

Table de la longitude 5 c de la latitude des lieux, 
fur lefquels cette carte efl dreffée. 


■ Digitized by Google 


DES CARTES. 


47 


NOMS DES LIEUX. 

D'iff, dts Mefli, 

Latitude. | 

D. 

M. IO-. 

D. 

M. io“. 

Ca> Blanc ( Royaume dUagy. )..... 

> 9 ” 

. . 18', 7 °- 

lo” 

• • 44'. 7 

Cap Bojador 

16 

. . 48 , 0 

26 

. . IX, t 

Cap Rouge. 

>9 

. . ox, 3 

11 

. . 10, 8 

Cap Verd , Pointe O 

19 

..51,6. 

«4 

. . 46, I* 

Cap Verga 

16 

• • IO9 I 

9 

• • îî. 3 

Fort Saint-Louis (Sénégal. ) 

18 

. . 47 . 1 

16 

. . 09, 0 

IsLE Gorée 

‘9 

• . 43 . 7 . 

14 

. . 40. 

Portandic 

18 

. . 19, X 

18 

. . 14, 3 

. Porto Cansado 

•î 

. . 18, 1 

17 

. . x6, 0 

Rio do Ouro 

■9 

. . 38, 0 


. . X 3,.3 1 


La poiition de l’iHe de Corée , a été donnée , 
parM. le Chevalier de Fleiitieu & par M. Pingré , 
en 1768 , & conftatée par, MM. les Chevaliers de 
Verdun , de Borda , Sc par M. Pingré, en 1771 : 
fiiivant divers relèvemens , ces hommes habiles , 
ont enchaîné avec Corée , pliiûeurs points des en- 
virons ; on a choifi parmi ces lieux, la pointe 
oiicft du cap Verd. M M. Varin , Duglos Sc 
Deshayes s’étoient trompés, en i68i , d’environ 
10', fur chacun de ces deux endroits , en plaçant 
rifle de Corée, par 19“ 15', & le cap Verd, par 
19” 50'. M. le Chevalier de Reurieu, a découvert, 
jufqu’A la caufe de cette erreur. Les huit points de 
la Table dont on n’a rien dit , ont été arretés , par 
des différepces en longitude & en latitude , mul- 
tipliées , aflbrties , analyfées , difcutées , & encore 
par des diftances fiombreules , entre ces pol.^ts , 
traitées d’une manière analogue , aux différences des 
méridiens & des hauteius polaires. La latitude du 
cap B< jador, a été prife à bord, par M. le Cheva- 
lier de Borda ; celle du cap Blanc au Royaume de 
Hagy , eft le réfultat moyen , entre neuf obfcrva- 
tions nautiques , de cette hauteur. On a confldté 
pour la côte, entre le cap Verd & le cap Blanc, 
la carte de M. d’ Après, dans fon Neptune Oriental, 
fecoixle édit'on ; on s'eft apperçii que Portandic , 
y étoit placé trop à l’Ouift , on qu’il étoit trop 
près du cap Blanc , Sc fur-tout du cap Verd. 

Pour établir cette aflertion , on a fait ulâgc, d'une 
conft. uclion géométrique , qu’on va tScher d’ex- 
pbquer , fans le fccours d’une figure. Les latitudes 
du cap Verd , de Portandic & du cap Bbnc font 
donnée. ; on connoit aufli , la différence en longi- 
tude , entre ces deux caps; on a de plus recherché 
avec foin, la diflance du cap Verd à Portandic, & 
celle de Portandic au cap Bbnc ; mais craignant 
ime petite erreur , dans ces diilanccs ablolucs , on 


ne prendra en ce cas que leur rapport. Soit b dlf- 
tance du cap Bbnc au cap Verd=:Z7, celle du cap 
Verd i Portandic = d, & celle de Portandic au 
capBbnc=d‘, partageant iJ, en deux parties pro- 
portionnelle , aux diffances./, t, on aura pour la 

plus grande & pour l’autre : afin de Cm- 

plifier , on fera b première = /n, 6c b fécondé 
= n : b courbe qui en chaque point , donne le 

même rapport^, eft le cercle, lequel fera tracé, 

fur une nrojeélion géographicpie exaâe ; pour en 
trouver le centre , qui fera iiir le prolongement 
de L7 , & toujours du côté de b moindre mftaace 
t , on nommera r le rayon , & l’on aura b pro- 
portion, m;n::xr-i- m: ir — n, qui donne le pro- 
duit des extrêmes , x rm—mn = 1 r n + m n pro- 
duit des moyens; faifant paffer — mn,du premier 
membre dans le fécond , tranfpofant x r n , du fécond 
daas b premier, &L divifant par x , il viendra 
rm — r/i =/»/), qui , en décompofant , donne 
M mm : : « : r. 

La différence en latitude , entre le cap Verd 8i 
le cap Blanc, eft de, JçS'”, 6, (Voyex laTable;) 
la différence en longitude , entre ces caps eft de , 
xx', 6 = xi", 8 , d'oii l’on a , par b promiété du 
trbngle reflangle , b diftancc D = Î59 , 3 : on a 
trouvé que b diftance </, eft à b diftancc t, comme 
I ç eft à II, diftiibuant 359'“', 3 , dans ce rapport, 
on trouvera m = loy", 3 /r , = t ç x-’*, o , & par 
conféquent, m — « = 55", 3; fubftituant ces 
valeurs , dans b proportion préc^ente , on aura , 
3 ç", 3 : X07’*, 3 : : 1 3 x", o : r= 369", S ; on ôtera 
I3X"*, O , de ce rayon, 6c il reliera , 4t7*, 8, pour 
b ■..iftance du cap Bbnc jufqu’au centre , fur le 
prolongement de b ligne D ; ce centre tombera 
daac ce cas , peu au dellous des iiles Canaries ; on 

t 


Digifized by Google 




48 


ANALYSE 


tracera enfiiite, le parallèle de Ponandic; puis du 
centre trouvé & d’un rayon de, 569*, 8 , on 
décrira un arc, qui coupera le parallèle tracé , à 
l’endroit que doit occuper Portandic. 

On pourroit fubftituer , les valeurs abfolues de 
m & de n , trouvées ci-defliis , dans la propor- 

•a M » Dd—D 

tion qui a donne le rayon ,& I on auroit , ' • 

Dd Di , • r , I 

:r, multipliant les termes du pre- 
mier rapport, par </-!-/,& divifant les termes 
par Z? , il viendra, d — t:d:-. — : r,midtipliant 

enfuite les antécédens , par d + i , &C alternant , 
on aura ,{d+ t)x(^d — t): Di :: d :r; pro- 
portion dan^ laquelle il n’entre , que les diftances 
abfolues ; mais l’on rencontre plus fouvent , le rap- 
port des diftances , que leurs valeurs abfolues : on 
pourroit feire ufage de cette formule , dans plu- 
fieurs occafions , & lorfquc le lieu , dont on cher- 
che la pofition, dépendra de plus de deux autres 
points, il ne fera pas néceflâire , de tracer le paral- 
lèle du point cherché, les intcrfcâions des cercles , 
le détermineront fufSfamment ; le parallèle aura 
lieu toutefois , fi l’on connoît exaûement la lati- 
tude : alors en prenant un milieu , entre les inter- 
fcôions , des cercles entre eux & avec le parallèle , 
on aura la longitude cherchée. 

On aura bien peu de chofes A dire, fur les mefu- 
res itinéraires , de cette partie ; on n’en connoit 
guères qtte les Côtes , & les Européens , qui y 
ont des établiflëmens , y emploient les mefures , 
qui leur font les plus familières , c’eft - à - dire 


celles qu’ils y ont porté. Les peuples , entre le 
Royaume de Maroc & le Sénégal , font Maures 
ou Arabes ; la domination d; l’Empereur de Maroc , 
s’étend jufques fur ces pays , dont les Rois de quel- 
ques Etats , font fes valUiux & parens ; il tient un 
Couvemeur & une gamifon A Teflet ; ainfi on peut 
croire , que les mefures itinéraires , des Royaumes 
du Sdhra , font les mêmes qu’au Royaume de 
Maroc. Les relations conftantes , qu’il y a entre 
cet Empire & la Nigritie , la Caravane de T ri- 
poli , qui va annuellem: iit au pays des Nègres , 
fimblent ind'qtier de plus, que les mefures itiné- 
raires, depuis le Séncgil & le Niger, jufqu’A Iq 
Méditerranée , font les mêmes qu'en Barbarie. 

S. V I. 

Jjlcs du Cap l'erd, N“. toi. 

Outre les cartes qu’on a citées , fur les côtes 
Occidentales d’Afrique , & qui contiennent les ifles 
dont on s’occupe , on avoit encore pour les ifles 
du cap Verd , celle de Covens & Mortier ; une 
carte Angloife anonyme & fans date , d’une demi- 
feuille ; celle de M. d’Après ; la carte de , M. le 
Chevalier de Fleurieu , dans fon voyage , com- 
mandant 1 a Frégate rifis, en 1768 ; celle de Georges 
Robert , dans l’Hiftoirc générale des voyages , de 
M. l’Abbé Prevoft , tom. 1 , in-q” , par M. Bellin , 
1746. 

Table de la longitude & de la latitude des lieux , 
fut lefquels la carte des ifles du cap Verd , cft 
conftniite. 


NOMS DES LIEUX. 

Diff. Jts hU‘tâ% 

LéiiluJt. 

D. M. 10". 

D. M. lo'*. 

ISLE AUX CaIU.es 

Is'-E Brava , Pointe N. O 

ISLE Buénavista , A l’Eft 

IsLE DE Mai , Rade des Anglois 

ISLE DE Sal , A rOueft 

IsLE Fuégo , au Pic 

r au N. 0 

IsLE Sai.nt-Antoi.ne , < au s 

U auS.O. ..... 

ISLE SaIKTE-LüCIE , 

IsLE Saint-Nicolas, alîs'o * * ' ! ! 

IsLE Saint-Vincent, 

15“ . . 50', 5 . 
17 . . 07, 0, 
• • 57 . 0 
15 ..31,0, 

15 . . 10, 0 

16 . . 41, 1, 

17 . . 11, I 
17 . . 3'. 9 
17 . . 31. 0 

16 . . 58, 6 

17 .. 00, 6 

16 . . 19, 1 

16 . . 44, I 

17 . . 10, I 
17 ..15,0 

'4* • • 5J'. 7. 

14 ..33,0. 
•5 • • 58. 6 

15 . . 06 , I . 

16 . . 44, 5 
14 . . 36, 3. 

17 . . 18, 4 

16 . . 54, 6 
16 . . 37, 1 
16 . . 33, 9 
16 . . 41. 7 
16 . . 17, 4 
1 6 . . 40 , 9 
16 . . 48, 6 

16 . . 31, 3 
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NOMS DES LIEUX. 

D. M. io“. 

Ljtit >.^e. 

0. M 1 c 

IsLE Saint-Yago, 

, _ r au Fort. .... . 

La Fraya , ^ Mouillage. . . . 

z6° . . 09', I 

16 . , 04 , I, 

15 . . 50, 4, 

15 . . 30, I. 

M® . . 13', 6 
14 . . 5Z, 0, 
•4 ■ • T 4 ,-i. 
■4 • • î 5 > fi» 


Dans le voyage de l'Ifis , & dans celui, de la 
Flore , en mouillant à la Fraya , on nous a enrichi 
de points bien alTurés , Tiir les ides méridionales du 
cap Verd : avant d’arriver k ce mouillage , par des 
reli'vemens multipliés , faits à bord de l’Uis Si de 
la Flore , on a fixe remplacement de l’ifle de Mai ; 
dans le premier de ces voyages , M. Pingré en 
1769, a relevé aftronomiquement , du mouillage 
de la Fraya , le pic de l’ille de Fiiégo , Si M. le 
Chevalier de Fleurieu , par des opérations nauti- 
ques , ingénieufes Si favantes , a déterminé la pofi- 
tion , du même pic Si celle de l'ifle Brava : dans 
le fécond on a encore arrêté , par plufieurs relè- 
vemens , la pofition de l’ifle de Fuépo. 

On ne jouit pas encore , du meme avantage , 
pour les ifles les plus feptenirionales , du cap Verd ; 
c’eft pourquoi de ce C ap , jufqu’au point le plus à 
l’Ell , de la côte de Buenavifta , on a trouvé la 
diftance de, 503", 7, d’après fut routes qu’on a 
analyfées, difeutées, avec toute l’attention pofli- 
ble ; on a aufli conclu félon huit données , la lati- 
tude , du milieu de Buenavifta de , 15° 58', 6 , au 
moins ; connoiflânt la pofition du cap Verd , on 
aiua celle de Buénavifta , telle qu’elle eft marquée 
ô-defliu. Pareillement du cap Verd , jufqu’à la 
pointe fud-oueft , de l’ifle Saint- Antoine , on a con- 
clu , la différence en longitude de , 7® 40', 4 , d’après 
fix routes, analyfées avec foin. On a découvert avec 
le même foin , les autres lieux de ces ifles , dont 
on ne parle point , Si qui font inferits dans la 
Table. 

Afin qu’on puiffe. appercevoir , les difficultés 
qu’on doit (iirmontcr, dans l’emploi des moyens, 
dont on a fait ufage iâ, on va en indiquer quel- 
ques-uns. I®. La de linaifon de l’aiguille aimantée, 
eft très-difficile à bien déterminer ; cela tient aux 
défauts des inftrumens , qu’on emploie à la mer ; 
cela tient au vaifleau même , qui eft un obferva- 
toire ambulant, affez incommode; cela tient aufli 
aux amplitudes, qu’on emploie ord'mairement , dans 
cette recherche, ampümdes qui varient perpétuel- 
lement , par les inégalités, des réfraâions horizon- 
tales ; or la déclinaifon de la bouffole , étant incer- 
II, Partit, 


taine , la direâion de la route , qui en dépend , le 
devient aufli. 1°. La dérive qui varie , félon la force 
du vent , la pofition des voiles Si leur quantité ; 
qui varie donc , par l’angle de la route , avec la 
direâion du vent ; qui varie aufli par les marées 
Si par les courans , lefquels choquent obliquement 
le vaifleau ; qui varie par l’agitation des vagues , 
agitation , qui fait mouvoir le vaifleau par eUns^ 
lefquels ne font pas parfaitement égaux , de part 
Si d'autre : pour connoitre la dérive , on obferve 
ordinairement , avec un compas de variation , à 
quel rumb répond la houache ; mais cette trace 
qu’on fuppofe fixe , voyage avec les flots. 

}®.. L’évaluation du chemin, eft fujette à fous 
les caprices de la mer ; dans cette eftime on doit 
avoir égard , aux qualités du vaifleau , à fon lell 
Si aux caufes perturbatrices , de la direâion de la 
route ; de plus la fiirface de la mer Si les vents, 
ne font pas modifiés près des Côtes , comme en 
pleine mer. On fe fert ordinairement du /oei , pouf 
mefurer le fillage du navire , on compte fur un 
fablier, f .rant 30" de temps , les nœuds que l’on 
file fous le vent, ces nœuds font diftans les uns 
des autres , d’environ 9 braflës , Si l’on juge par 
là , combien le vaifleau fait de milles par heure ; 
cette mefure eft défeâueufe , tant par la petitefle, 
de l’intervalle des nœuds , de la ficelle du loch , 
comparée à la longueur du chemin , que par 
rinexaôihide dans le temps , qui tient au peu de 
durée de l’opération, 8c au défaut de l’efpèce d’hor- 
loge , qu’on y emploie : d’adleurs on fiipjrofe , ordi- 
nairement immobile , le bateau de loch jette à la 
mer , tandis que l’eau , a principalement à fa fur- 
face , un mouvement dépendant du vent , 8c d« 
celui du navire que l’on cherche. 4®. En employant 
le chemin du vaifleau , donné par le loch , on évalue 
feuvent le chemin, pour un temps affez long , par 
celui qui paroit s’être écoulé au Soleil, relativement 
au navire qui eft mu ; cela eft exaâ , lorfque l’on 
fuit le même méridien ; dans les autres direèlions , 
la route participe de l’Oucft ou de l’Eft , ce qui 
rend le jour plus long ou plus court ; dans le pre- 
mier cas il faut augmenter le temps , ainfi que te 
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chemin c(Hmc , & les diminuer dans le fécond. 

5®. Les courans fuivent ordinairement, la direc- 
tion du vent , lamielle n'eft pas dotince , immédia- 
tement fur le vaineau ; celle qui eA indiquée par les 
girouettes, ne marque le vrai nimb, que lorfqu’on 
a vent arrière ; dans tout autre cas , les girouettes 
font dans la diagonale , d*un parallélogramme, dont 
la vraie direfliqn du vent, eft un des côtés. Si la 
route du vaifTeau l'autre. Le flux & le reflux, le 
plus univerfel des courans réguliers, qui trcuble le 
repos des eaux de la mer, altère un peu deux fois 
pa'- jour, les roules nautiques. Quand on trouve la 
différence en latinide , conforme à l’eftime du che- 
min , on ne doit pas tou'ours conclure , qu’il n’y 
a point de courant , dans l’efpace qu’on vient de 
parcourir; lorfque le courant, tranfporte fecrette- 
ment le vaiffeau , parallèlement à l’Equateur , il n’al- 
tére pas b btitude ; cela arrive foules les fois que 
l’erreur , qui auroit lieu dans la latitude , par le 
défaut de reftime, tft ü peu près égale & en fens 
contraire , à l’erreur dans la meme latitude , pro- 
duite par le courant. 

6®. Peu de Pilotes , vérifient les dis ifions des 
inftiumens , dont ils fe fervent, pour obfcrver les 
latitudes ; cela oblige h examiner , fi elles confta- 
fent, celles que le même Pilote auraprife, h la vue 
des endroits, dont la hauteur eft connue; on doit 
aufii e.xaminer, fi la déclinaifon du Soleil, dont on 
aura fait ufage étoit la vraie, & fi elle n’auroit 
pas été employée , en fens contraire ; fi le demi- 
diamelre de cet aflre, au lieu d’être ajouté, n’au- 
roit pas été fourtrait, ou au contraire ; fi la ré-frac- 
tion âflronomique , convenoit à la hauteur du 
Soleil; fi l’inclin .ifon de l’horiron de la mer , n’étoit 
pas extraite, d’une Table calculée, fur les dimen- 
fions réelles de la terre , comme fi la réfraflion 
terreftre, n’altéroitpas dans ce c.-is,des conclufions 
géométriques , que l’exaâitude ne peut admettre. 


7°. La route d’un vaiiTeau , en fuivant le même 
rumb, eft un peu plus longue, que s’il parcouroit 
l'arc d’un grand cercle ; ainfi on ne doit alors cal- 
culer , les drlférences en longitude & en latitiide ; 
lie par les méthodes admifes, dans la navigation , 
eft utile aufli d’avoir égard, à l’aplatilTement de 
la terre ,<’eft une petite quantité , mais il n’eft pas 
permis , de tomber dans des erreurs volontaires. 
Voilà l’indication , de quelques-uns des principes , 
qu’on a joint à ceux , que l’on pratique commu- 
nément , 8c que celui qui veut employer , des routes 
nautiques , doit avoir préfens. On a trouvé des 
méthodes Si des formules , poiu- tous ces cas Si 
encore pour d’autres mais ce n’eft point ici, le 
lieu de les expofer. 

L(s mefures itinéraires , des ifles du cap Verd , 
font les mêmes qu’en Portugal ; lorfque cette Nation 
les découvrit , elles étoiem prefque déferles ; elles 
étoient en friche , Si les Portugais les ont cultivées ; 
de plus ils les ont enrichies M divers animaux Sc 
d'oifeaux domiftiques, 

S - V 1 1 . 

Les Ijlet Canaries. N®. lOZ. 

Pour fe diriger, dans la conftnifHon de cette 
carte , on avoit celle de W ankeulen ; celledu P. Feuil- 
lée ; la première feuille de b carte réduite , des 
côtes occidentales d’Afrique , par M. Bellin, 1753 ; 
la carte manuferite deccs Ifles, par M. des Angles, 
communiquée au dépôt de la Marine, par M. le 
Chevalier de Fleiirieu ; celle de ces Ifles , au voyage 
de l’Ifis ; la carte de ces Ifles , par T. JefFerys , 
demi-feuille ; Si celle de ces Mes par Lopès , en 
4 feuilles , \bdrid, 1780. 

Table de la longitude 8{ deb latitude des lieux , 
fur lefquels , b carte des ifles Canaries , eft aflife. 


NOMS DES LIEUX. 

Dif". des Miiid. 

Lat'nudt. 

O. M. re". 

D. M IO-. 

ISLE ALEGRANZJ 

ISLE CAKARIE 

IsLE Clara. . 
IsLF. DE Fer. . • 

Isle DF. Palme i 

partie E 

1 partie N. à IsLETA 

1 partie O 

. püitie S 

au Bourg 

. au milieu. ....... 

au milieu 

au mouillage de TiiSACORXE. 

15® . . 49'. 0 

17 . . 4 > , 0 

18 . . 09 , 0 

13 . . 30, 0 
ro . . 19, 0 

vo . . al , 3 

10 . . 15, 5 

10 . . 16 , 0 

X9® . . 13', 3 

18 ..13,0 

a? . . 41 . 0 

19 . . 19, 0 
17 • • 47 . 3 » 

17 ■ • 44 , 7 r 

18 . . 41, 4 

i8 . . 3I, 0 
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NOMS DES LIEUX. 

Diff, dts MérU. 

• n 

LatûuJe. 1 

D. 

M. 

10**. 

Ll- 

M. 

JO*\ 

f 

à el Puerto de la Crux. 

18“ 

• 5 *'. 

8 

18' . 

• » 4 ', 

3 

\ 

à la Laguna 

18 . 

• 37 . 

5. 

18 . 

■ 19. 

0. 

ISLE OE TsNERIfFE , < 

à rOrotava 

18 . 

• 53 . 

0. 

i8 . 

• 

0. 


à Sainte-Croix. . . . 

18 . 

• 34 . 

0. 

18 . 

. 18, 

5. 

( 

au Pic 

18 . 

• 57 . 

8. 

18 

• > 5 . 

9. 

C 

à l’ER 

16 • 

. 07, 

0 

4 4 4 


IsLi Porta VENTURA, J 

à l’OueR 

au Nord 

16 

16 . 

• 49 . 
. 10, 

5 

S 

18 

18 . 

• 04, 
. 46, 

0 

0 

l 

au Sud. 

16 . 

• 37 . 

0 

18 . 

. 03, 

0 

IsLE Gomere , Port è 1 ’ 

ER. ....... 


. x6. 

0 

18 . 

. 03, 

7. 

IsLE GrATIOSA, . 

au N. E 

M • 

• 47 . 

0 

19 . 

. 18, 

0 


au $. 0. . . . . . 

>5 • 

• 50. 

5 

^9 • 

. * 4 . 

0 

f 

à l’Ell. ..... . 

• 

• 44 . 

0 

19 • 

• ' 4 . 

0 

IsLE Lancerote, . .< 

à i LiHtcd* t • r • • 

au Nord. « • . • • 

16 . 
15 . 

. 10, 
• 47 . 

0 

0 

x8 

■ 

• 55 . 

• ' 5 . 

0 

0 

L 

au Sud« • • 4 • • 

16 . 

. 04, 

5 

28 . 

• 5 > . 

0 

IsLE Lobos , au milieu 


16 . 

• 07. 

0 

18 . 

• 4 ^ » 

0 

IsLE Rocca, de l'Ell. 


M • 

. j8. 

5 

19 

• > 7 . 

5 

ISLE Roquetta. . 1 

an Nord 

au Piton 

'i * 

• 49 . 

3 

19 

• 19. 

7 

ISLES SaLVAGES. i 

18 4 

18 4 

• 'J. 

• 13. 

0 

6 

30 

19 


0 

7 


Ces polirions font extraites , des obfervations 
du P. Feuillce, en 1714; de celles de MM. le 
Chevalier de Heiirien & Pingré, en 1769, dans 
l’expcdirion de l’Ifis , pour éprouver les horloges 
marines ; de celles de MM. de Verdun , de Borda 
Se Pingre , lors de l’expédition de la Flore , en 
177a , ayant à peu près le même but ; & en patrie 
de celles de M. le Cbevalier de Borda , à bord de 
la Bouflble , ayant fous fes ordres l’Efiriegle , 
commandée par M. de Puyfegur, en 1776 : on 
penfe que ces M.M. donneront dans peu , les dé- 
tails de leur favante expédition. Avant ces obfer- 
♦ations , on avolt arrête divers points de ces Illes, 
par des diftances multipliées , en s'appuyant prin- 
âpalement , fur le cap de Geer & mr le cap Bo- 
jador , à la côte d’Afnque d’une part , & de rautre 
fur le pic de Teneriffe Se fur le bourg de l’ifle de 
Fer ; mais les nombreufes obfervations , qu’on a 
m.-iintenant fur ces Illes, dilpenfent de rapporter 
■os réfiiltats. 

Jean de Betencourt Gentilhomme Normand , 
obtint de Jean II , Roi de Caltille , la permillion 
de conquérir ces Illes. 11 fournit, au commencement 


du qirinzième ficcle , Lancerote & Forfaventura : 
il y établit, les Coutumes de Normandie , Se fans 
doute aufli , les mefures itinéraires , de cette pro- 
vince , qui dépendem en quelque forte des 
Counimes : toutes ces Illes enfuite furent con- 
cpiifes , par les CalKllans & par les Portugais ; deptus 
la lin ou fcizième fiècle, elles font reliées aux 
Efpagnols. Les Guanches anciens habitans de ces. 
Illes, avrâent liirement, leurs mefures itinéraires ; 
celles des Efpagnols les ont &it oublier ; elles 
auroieot auÆ, &t tomber en défuétudc , les me- 
fures normandes , û elles euHent eu le temps, dq 
s’y naturalifer. ^ 

S. VIII. 

VIJU Maden &ceUt Je Porto-Santa, N*. iox,étf. 

Aux cartes mentionnées , fur les côtes Occiden- 
tales d’Afrique , oii le trouvent les illes de Maderw 
& de Porto -Santo, on a joint ces Illes qui f« 
voient , fur les cartes citées , des illes Canaries. 
Voici une Table de quelques Ueiu , fur lefqiu^ 
cette carte tepo$ê. 
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NOMS DES LIEUX. 

Dif . du MeriJ * 


D. M. 10". 

D. M. IO-. 

I.sLE DE Porto-Santo , il la l’illc 

( à Funchal 

IsLE Madere , < à la Pointe de Pargo. . . . 

^ au cap Saint-Laurent. . . . 

ISLES DÉSERTES ^ 

' L partie la plus S 

i8” . . zi', 8 

19 . . iç, 0. 
19 . . )6, 8 
19 . . 00 , 0 
18 . . 49 r 5 
18 . . 51 , ç 

3 î“ • • 'o', 3 

ji . . 38, 4. 

3x . . 40, t 

31 . . 45 . 8 

31 • • 37. 3 

31 . . 17. 0 


La latiwde de Funchal fe déduit , de robfcrva- 
tion du P. Laval, en 1710 , & de celle du voyage 
de la Flore , faite au couvent des Francifeains , en 
•1771 : quant h ta longitude de cette Ville , il fau- 
droit ajouter, près de 10' de temps , à l’obfervation 
du P. Laval. M. de Borri y obiérva une ccGpfe , 
du premier Satellite de Jupiter , dans l’expédition , 
de fa frégate l’Anemone , commandée par M. de 
Chezac , en 170 & 1754, d’oii l’on déduiroit 
cette longitude , plus grande peut-être , de i ou de 
a de degre : mais Vs horloges marines , pendant les 
voyages de l’ICs & de la Flore , oirt fait trouver 
très-peu plus , de 40' de degré , entre Sainte-Croix 
de Tenenffe & Funchal : ici la longitude de Funchal , 
cft conforme è celle qu’on a conclue, dans le voyage 
de la Flore. A l’égard de la latitude , de la ville de 
Forto-Samo , elle cft déduite de 7 hauteurs , prifes 
k la mer; & fa longitude fe conclut , de là diftance 
à Fuichal , laqueuie a donné entre ces Villes , 

Ï3'» . 

Les Portupis découvrirent Madère, au com- 
inencement ou quinzième fiècle ; ils lui donnèrent 


ce nom , è caufe des forêts dont elle étoit cou- 
verte , ils y mirent le feu , lequel dit-on dura 
fept ans , ce qui la rendit extrêmement fertile : elle 
n'c^oit pas habitée , ils la peuplèrent. Lifte de 
Porto-Santo, fut découverte en t4i8, aufti par 
les Portugais ; elle étoit déferte , ils s’y établirent 
& la cultivèrent : il n’cft pas furprenant , que les 
mefures itinéraires, dans ces Mes , foient les mêmes 
qu’en Ponugal. 

S. 1 X. 

Les IJIes Jforu , N°. loj. 

Les Cartes qu’on a confultées pour ces Iftes , font 
celles de Texeira , Cofmograptie du Roi de Por- 
tugal , 1 484 ; cette carte cft une mère féconde , 
tu a eu une nombreufe poftériré : la carte réduite 
es iftes Açores, par M. Bellin, 1754 ; celle de 
M. le Chevalier de Fleurieii , dans fon voyage , & 
la carte de ces Mes , par T. Jefferys. 

Table de la longitude Sc de la latitude des lieux, 
fur Icfquels la carte des Mes Açores eft dreftëe. 


NOMS DES LIEUX. 

du Mirld. 

Luitudr. 

D. M. 10". 

D. M. lo".. 

r bu milieu 

ISLE DE CORVO , . J pointe N. , 

(_ pointe S 

Lsle de Flores , . / ^ 

f à la pointe de l’Eft. 

IsLE DU Pic , . . .< à la pointe de Ncfquin. 

au Pic. • 

IsLE Fayal , pointe S 

ISLE GRACtBUSE 

r il 1a Ville 

ISLE Sainte-Mabu,| ; 

C pointe S. E 

33“ • • »?'. 0 

33 • • 13. 8 

33 . . 19 , 0 

30 . . 16, 0 

30 . . 13 r 3 

30 • • 45 ) 9 

30 . . 58, 9 

30 ..13,4 
17 . . 16 , 5 

39 ° • • 4 ''. « 
39 •••♦3.6 
39 • • 3 ». 6 

39 • • 3 >. 7 

39 • • “. 3 

38 . . Z 7 , 3 

38 . . 31. » 

38 • • 37 . 4 

39 ..«0,0 

36 . . ^9, ç 

37 • . 01, 5 
37 . . 00, 0 
36 . . 57, 0 
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On a trouvé pour le Nord de l’ide de Flores , 
les quatre hauteurs polaires fuivantes , prifes à la 
mer ; favoir, 39" 19', ^ : 39“ }'‘t 7 ■ î?” 

& 39° 34', 7 : la latitude de la pointe Sud, de 
cette Ifle dépend auffi , de quatre hauteurs qui font , 

39“ 18', 5 : 39° zi', 6 : 39” 11', 3 «^.39” 5 - 

On a trouvé pour le milieu de l’idc Sair.te-Maric , 
les fix hauteurs fuivantes , 36” 58', 6 ; 37“ 00', o : 
37” 01', O : 37° 01', 5 : 37” 03',o & 37” 03', O. 
^atre de ces latitudes font extraites , des remar- 
ques de M. Bellin, fur la cane réduite des ides 
Açores , de 1754 ; la pointe du Sud-Ell de cette 
Ide, eft par la hauteur, de 36” 56': 36® 37': 
36° 3/ : 36° 37' ; 36“ 38' & de 37” 00' ; trois 
de ces hauteurs, font tirées des remarques citées: 
la latitude de la pointe Oueft , de la meme Ide , a été 
obfervée de , 36“ 37', 4 = 36° 39't ° = 37 ° 00', o : 
37® 01', o 6c de 37® 01', 3 ; celle de 37® 00', o, 
vient du Dauphin-Royal , en 1741 ; elle eftexuaite 
des remarques , mentionnées ci-dediis. 

La latitude de l'ide Saint-Michel , à Ribeira- 
Grande td do, 37° 36', 3 ; 38® oo',o : 38® 00', 3 : 
38® 01', I : 38° 03', 4 : 38° 06', o & 38® 10', o ; 
parmi ces hauteurs celle.de 3 S® 00, vient de 
Text ira , & la dernière , eft tirée du Routier Por- 
tugais : on a obtenu par de femblables moyens , la 
latitude de la pointe Oued , & celle de la pointe Sud- 
Ed de cette ide. Celle de l’idc Tercere, au Mont- 
Brcfil ed de, 38® 40', o. ^S® 41', o : 38" 4 >'. ° ■ 
38" 41', 0:38° 41'. 5 : 38“ 44', o & 38° 46'. o ; 
il y a trois de ces hauteurs , qui font dues aux 
remarques de M. Bellin : la hauteur de la pointe 
Oued de cette ide ed de , 38“ 45', 4:38° 47 ’> ° = 
38° 48', o: 38® 30', o : 38° 30', o & 38® 31’, o; 
U y en a trois qui viennent , des remarques fur 
les ides Açores. La latitude, du milieu de la Gra- 
deufe ed de, 39® 01', 4 : 39 ° ° 4 '» ° : 39 °® 9 'i ° • 
39" 09', I : 39" 10', I ; 39® 1 1', 9 ; 39° ° & 

de 39° 30', o ; il y a miatre de ces hauteurs , qui 
font les mêmes , que dans les remarques citées. 


Le milieu de l’ide de Corvo, ed par la latitude 
de,39® 4o',o: 39°4o',4 : 39® 40', 6 : 39® 41', i : 
39 ° 41. 3 - 39 ° 45 'i. 9 & 39* 49'» P i.*' y a quatre 
de ces hauteurs polaires , qui font indiquées , dans 
les remarques de M. Bellin : les latitudes , des points 
Nord & Sud de cette ide , ont été arrêtées , par de 
femblables moyens. La latitude , de la pointe fud 
de Payai ed de, 38®33',o: 38®3Ô',o: 38® 37',o: 
38° 3/, 4: 38® 38', o: 38® 38', o & 38“ 39', o ; 
l’Hercule en 1711 , & te Routier Portugais, im- 
primé en 1746, font cette latitude, de 38® 38' : 
Voyelles remarques de M. Bellin. Le Pic des Açores 
a de latitude, 38° iS', 8 ; 38° 30', 3 138® 31', é: 
38“ 31', 0:38® 33', 0:38“ 33', 38c 38“ W,oi 
entre ces hauteurs polaires , 38® 31, o , 
vient du The Mariner s neu CaUndar ; celle de 
38® 33', O , ed extraite du Journal de l’EUfabcth, 
en 1740 , mentionné dans les remarques citées, 
& la latitude de , 38® 35*, o , ed tirée de la con- 
noidhnee des temps. La hauteur du pôle des autres 
lieux de la Table , dont on n’a point parlé , ed 
auffi fondement établie, que celle des points que 
l’on vient d’indiquer. 

La longitude de ces Ides, ed ici en général, plus 
foible de i', 8 , que M. le Chevalier de Klcuneu , 
ne l’a comptée d’après le témoignage, des horloges 
marines ; cela vicm principalement , de ce que dans 
le voyage de l’ifis , on a fuppofé , la lo.igimde de 
Cadix , de 8° 38', fuivant l ccbpie de Soleil , de 
1764:00 ne la compte plus, afhicllcment que 
de, 8® 36', 1 : auffi d’après l’obfervation unique , 
d’une éclipfe de Soleil ; ne conviendroi^il pas , d’y 
joindre les obfcrvations , que d’autres Adronomes 
y ont fait , notamment celle de .M. Codin ? On a 
réuni fur ce point 18 données, au lieu d’tme feule 
& l’on en a extrait, 8® 34', S.c’ed 3', 1 de moins , 
que fdon l’obferv'ation, de 1764 ; partant de ce 
point nous n’avons trouvé , fuivant les horloges 
marines , pour Sainte- Croix de Teneriffe , que 
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ttignis & la plupart des cartes ; enfin elle eft , de 
64"*, ^ , fur la carie de Vanketilen. Dans l’inten- 
tion de s’éclairer , fur cette dillance , on a appris 
de Lisbonne , que le Routier Portugais , compte 
fur cette longueur 1 1 lieues , lorfqu’il n’y en a que 
7 , ou i fort peu près , & que la carte de V'an- 
keulen , y compte ens’iron 1 5 liâtes , tandis qu’il 
n’y en a que 8. Cela donne â l’ille du Pic, J4”, 4 
de longueur , on s’y eft conformé : c’eft au temps 
à raanifefter fi l’on s’eft trompé. 

Quant aux ides de Flore & de Corvo , elles 
font beaucoup plus occidentales , par rapport A 
rifle de Payai , que fur la cane de M. Btllin ; les 
horloges marines le veulent ainfl ; de plus M. le 
Chevalier de Fleurieu , par les opérations ineénieufes , 
a donné le giflement & l’étendue de ces ifles ; quoi- 
que la bafe de ces opérations , ait été mefurée fur 
les flots , les obfenrations des hauteurs , témoignent 
que s’il y a de l'excès , dans les diflances trouvées , 
il ne peut être que très-petit. On a fait ufage fur 
les Açores, de plufieurs relèvemens 8c d’autres opé- 
rations : le détail en feroit trop long , pour qu’on 
puifle fe le permettre. 

Les ifles Açores étoient en friche, couvertes de 
forêts & inhabitées , lorfque des Marchands Fla- 
mands , qui faifoient voile pour Lisbonne , les 
découvrirent en 1419 ; il y 3 dans ces Ifles, quel- 
ques-uns de leurs defeendans. Les Portugais y abor- 
dèrent & s’y établirent , en 1449 ; depuis ce temps 
ils les pofledent : on voit par-là pourquoi , les mem- 
res itinéraires dans ces Ifles, font les mêmes qu’en 
Portugal. 

Article VI. 


U 

18” 34', au lieu de iS” 36', qu’on a dû y comp- 
ter , en plaçant fàidix plus à l’Oticft, de quelques 
minutes ; c’cll i' de moins , pour la longitude de 
Sainte-Croix : au lieu de prendre pour Funchal , 
19“ 1 8', 5 , telle qu’elle peut fe déduire , de l’obfer- 
vation de M. de Borri , on n’y compte ici que, 
19“ 1 3', O , conformément à ce qu’on a conclu , 
dans le voyage de la Flore , c’efl 5', 3 de moins. 
On fuppoloit en 1 769 , la longitude du cap Fran- 
çois de , 74® 40' , elle ne paroît être que de , 
74“ 37', 1, c’eft 1', 8 de moins; on ne pouvoir 
mieux faire alors ; on n'avoit pas encore pu con- 
clure , la longitude de cette Ville , de toutes les 
obfervations , qu’on y avoit faites dans ce voyage , 
faute d’avoir les correfpondantcs ; de ces quatre 
différences on a dn prendre , au moins 1', 8 , & 
même , la détermination de la Horta , en l’ifle de 
Fayal , par M. Wales , fembleroit demander , une 
diminution un peu plus forte. Si nous étions en 
défaut, fur la longinide de ces Ifles, c’eft que nous 
aurions fiippolé, celle de Cadix trop foible; mais 
l’on a expofé la caufe , de ce léger changement ; 
d’ailleurs il eft confirmé, par la longitude aéhtelle , 
du cap François. Il eft fiirprcnant que les horloges 
marines , atteignent à une telle précifion ! cela 
prouve & l’hab leté de ceux , qui en vérifioient la 
marche , & l’excellence de ces machines. 

Voici encore, quelques réflexions fur ces ifles. 
Le vaiflêau l'Elizabeth a trouvé , de la pointe Sud 
de Tercère , jufqu’à l’extrémité occidentale , de 
cette ifle , l’O. N. O. 3” O. 7 lieues , & de la 
même pointe Sud, jufqu’à l'extrémité orientale, de 
cette irte , le N. E. & le N. E. 7 N. 6 lieues 7 ; 
( Voyez les remarques fur les ifles Açores , citées 
récedemmer.t ; ) depuis on n’a trouvé de longueur- 
cette ifle , que ii", 6 , Sc même Tcxcira , n’y 
en confomme que 1 1 ; les relèvemens , faits à bord 
de l'Elizabeth, feroient cette longueur, d'environ 
33'*; ainfl chaque lieue eftimée , dans cette occa- 
lion , ne fero'it que de 1 milles ; alors l'extrémité 
Oueft, feroit plus nord qitc la ^rointe du Mont 
Bréfil , d’environ 4', & l’extrémite Eft , feroit aufli 
plus Nord que cette même pointe, d'environ 10': 
cela approche beaucoup de ce que , des obférva- 
tions nauriques direfles , ont donné. 

n refte dans le Tableau de ces ifles, de grands 
défauts; par exemple, la longueur de l’ifle du Pic, 
eft d’environ 16 milles, félon M. le Ches-alier de 
Fleurieu ; elle eft de 30 milles , félon le vaiffeau 
l’Elizabeth ; elle eft de 39 milles , félon M. Bellin, 
carte des Açores , 1734; elle cil de 44 milles, fur 
l’Afrique de M. d’Anville ; elle eft de 30 milles , 
fur la Barbarie , la Nigritie Sc la Guinée , de G. de 
Lifle ; elle eft de 54 milles , félon le Routier Pot- 


Contenant l’Amérique Méridionale. 

On avoit principalement poiu fe diriger, fur 
l’Amérique Méridionale , la carte réduite de la Mer 
du Sud , par M. Bellin,- 1741 ; la Mer du Sud , par 
Don Antonio de UUoa, 1744; l’Amérique Méri- 
dionale, par M. d’Anville, 3 feuilles, 1748 ; l’Amé- 
rique , par M. Gréen , 6 feuilles , 1733 ; l’Améri- 
uc Méridionale , de M. de la Crux , en 8 feuille* 
’aigle , 1773 ; le Paraguay , le Chili , le détroit de 
Magellan , &c. par G. de Lifle , 1703 ; le môme 
pays , reflfifié fur les nouvelles relations , de Fre- 
fier , par Homann , 1 73 3 ; le Pérou , le Bréfil , &c. 
par G. de Lifle , 1703 ; le Pérou, par Homann ; 
173 3 ; le Pérou , par Ph.Buache , z feuilles in-4®. , 
1739 ; Carte de La Guyane Françoife , avec le plan 
de Cayenne , demi-feuille , par M. Bellin , 1765 ; 
la colonne de Brébicc & Surinam , par Ottens , 
Carte réduite du Golfe du Mexique Si des iftec 
de l'Amérique, par M. Bellin , 1749. 
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DES CARTES. 




Table de U longitude & de la latitude des lieux , fur lefquels font fondées , les cartes de détail , de 

l’Amérique Méridionale. 


NOMS DES LIEUX. 


Arica (Pérou.) 

Baie Anegada ( Patagons. ) 

Baie de tous les Saints ( BréfiL ) . . . 
Borja ( Maynas. )......... 

Bouche du Napo, H l’Iflc 

Bouche du Téfé (Pays des Amazones.) . . 
Euenaventura ( NouveUe Grenade. ) . . . 

Buenos-Ayres 

Cap Blanx ( Patagoos. ) 

Cap Caldera (Nouvelle Grenade. ) . . . 
Cap de la Victoire (Patagons.) . , . 

Cap de Nord ( Guyane. ) 

Cap des trois Montagnes ( Patagons. ) . 

Cap DES Vierges (/</«m.) 

Cap Est, de la Riv. Demerari (Guyane.) . 
Cap Faux Coquibocao (Nouvelle Grenade.) 

Cap Horn ( Terre de Feu. ) 

Cap LA ViLA ( Nouvelle Grenade.) . . . 

Cap Saint-Antoine (Rio de la Plata.) . . 
Cap Sainte-Marie (Buenos Ayres.) . . . 

Cap Saint-Romain (Nouvelle Grenade.) . 

Caracas ( Afe/ff. ) 

Carthag^ne ( Uim. ) 

Castro , Ule Ciiiloé ( Chili. ) 

Cayenne ( Guyane. ) 

CllDAD DE San PÉDRO (Bréfil. ) . . . . 

Co.mana (Nouvelle Grenade.) 

Comanagoto ( Mm. )....... 

Confluent du Maranon et du Chapuyas. 

COQUIMBO (Chili.) 

CoRO ( Nouvelle Grenade. ) 

Cusco ( Pérou, ) 

EsPiniTU Sancto (Bréfil. ) 

Fort de Macapa (Guyane Portugalfe. ) 
Fort de Rio Négro (Mem.) ..... 

Guayaquil (Pérou.) 

Hamb ato ( Mrm. ) 

Jaen (Mem.) 

IsLE DE ChILOÉ 


• /r-L f \ / Pointe N. 
JE (Chdr,) 


Pointe S. . . . 

{ P. N 

p' s"' 

Isle de Juan Fehnandfz (Mer du Sud.) . . 


IsLE Marguerite 


fP.E. 1 
’ l P. O. / 


Ifle fous le Vent. 


Dif, da MêrU, 


D. 


M lo" 


71“ 

61 


79 

60 

67 

68 
78 

76 

71 

60 

7 » 

71 

73 

57 

56 

7' 

68 

77 

76 

54* 

55 

66 

67 


73 

7« 


41 


8 z 


7' 

70 

81 

65 

66 


38', 3 
46, 3 


13. i 
51* 

30, O 
10, 4 

IZ, O 

14 . 4 

40. 3 
13, O 
39. « 
44. 7 
16, O 
47. 6 
36. 4 
43. ^ 
5». 5 
56. 3 
38 , O, 
08, 4 

41. 1 

33. 3 
35. <5 
10, 8 


55. 6 

44. 3 


47. O 


00, O, 


>4. 1 
44. 3 
15. O 
48, I 
38. 3 


LatUttdf, 


D. 


I 


51. 

6 

II 

55 

II 

36 

34 
1 1 
10 
10 

41 

4. 

V 

10 
10 

î 

^9 

1 1 
11 

10 

0 

3 

1 

I 

3 

41 

43 

11 
II 

33 

1 1 
1 1 


M. 10", 


18 V 

39 • 

• 

4 ■ 
3 • 
3 • 
3 • 
34. • 
47 
18 


, Z. ..s. 

16, 7 

• 55. 7 

• 54. 3. 

.. 18 , O 

. 14, O 
. 10, O 
. 51, oN. 

. 35, 4S. 

. 04. I 

. 43. 8N.i 


47. 8 


. 13. 3 S. 

• 57 „ 6 N. 
. 18, O 

, 54, 6S. 
. 13, 7N. 
. 17, 3 S. 

• 47. 9 

. 44, O N. 
, II. 5 
. 16,. 4‘ 

■ 49. 78- 
. 56, iN, 
. 51, 3S. 
. 08, I N. 

. 07. • 

. 30, oS. 

• 54. 5. 
01 , I N. 

. 15, oS. 
. 13. O 
. 03 , O N, 
. 09 , O S. 

■ tt. 3. 
>3.9. 

. 30, O 

■ 46, 9 
50. 4 

. 16, 3 N. 
.01,8 

• 39 . 6 8. 

. 05, O N. 
, 06, 4 
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NOMS DES LIEUX. 


IsLE Rocca , Pointe S. ( Idem. ) . . . 

f P N 

IsLe Sainte-Catherine ( Bréfii , ) ^ p‘ j ' 

IsLEs Fakland , Cap de l’Eft , milieu. . . 

IsLE Tabago, Pointe O. ( Kle» Antilles. ) . • 

La Conception ( Chili. ) 

La Hacha (Nouvelle- Grenade. ) . . . 

La Lauuna ( M tynas. ) 

Latacunga (Pérou.) 

Le Para ( Bréfil. ) 

Lima (Pérou.) 

Loxa ( Idem. 

Manta (/</««. ) 

MaraciABO ( Nouvelle Grenade. ) . . . 

Monte Video ( Buenos-Ayres. ) . . . 
Olinde ( ^rél'd. ^ 


Panama (Telre ferme. ) 

Paramaribo (Guyane.) 

Pointe Barima ( Nouvelle Andaloutie. ) . . 

Porto-B^O ( Terre Ferme. ) 

Porto Cabelo (Nouvelle Grenade. ) . . . 

Porto Séguro ( Bréfil. ) 

Port Saint-Julien (Patagons.) .... 

Quito ( Pérou. ) 

Rio Galleoo, à l’Embouchure (Patagons.) . 

Rio Janeiro (Bréfil.) 

Sainte-Marie (Terre Ferme. ) . . . . . 

Sainte-Marthe ( Nouvel'e Grenade. ) . . 
Saint- Joseph de Oruna (Ifle de la Trinité.) 

San Luis ( Bréfil. ) 

San Pedro , fur le Lac de Maracaïbo. . . . 

San Salvador (Bréfil.) 

S\N Sébastien de Buenavista , ruiné. . . 
Santa Crux de la Siéra (Pérou.) . . . 
SantYago de Cariaco (Nouvelle Grenade.) 

Seara (Bréfil.) . 

_ _ j' Pointe E 

TERREDEFEU,-;^p„i„^0 

Valdivia (Chili.) 

Valparaiso (Idem.) 

Ylo ( Pérou. ) 

ZaruMa ( Pérou. ) 


O.f 

dtt A 4 iriJ , 

Ljlitudt . 

U 

M. 

lO". 

D. 

M. 

lO". 

68“ 

. 36', 

7 

II* 

. . 48', 

9. 

49 

• 40. 

3 

17 

. . 39, 

iS.^ 

. 

• « . 

i8 

. . 06, 

9 

61 

■ n. 

0 

51 

. . 31, 

1 

6x 

• J». 

7 

I 1 

. . 03, 

9 N. 

7 Î 

. 16, 

4 , 

3 * 5 . 

■ • 43 , 

0 S. 

74 

. 14, 

0 

I I 

. . 3 », 

7 N. 

. 

. • 

• . 

3 

. . 14, 

oS. 

• 

P . • 

. . 

0 

• • 34 , 

3 

0 

. 06 , 

1 

I 

. . x8. 

8. 

79 

. 19, 

1* 

11 

. . 01 , 

7 . 

. 


, , 

3 

. . 38, 

0 

- 

• . . 

• . 

0 

. . 36, 

I. 


• 35. 

6 

10 

. . 36, 

7 N. 

• 

. • . 

• . 

34. 

. . 31, 

3 S. 

Î 7 

• 3 ». 

4 

8 

. . 13 , 

8 

8a 

• ‘ 3 . 

3 . 

8. 

• • 37 , 

9 N. 



9 

5 

• • 33, 

7 

6i 

• ' 3 . 

7 

« 

• • 34 , 

I 

8x 

. 01, 

8. 

9 

• • 33 , 

9 . 

70 

• ' 3 . 

6 

10 

. . 13 , 

0 

4 E 

• 13. 

3 

16 

. . 36, 

oS. 

69 

• 43 , 

9 

49 

. . 10, 

8 

80 

. 36, 

9 

0 

• . 13, 

3 

7 « 

• 47 , 

3 

3 ‘ 

. . 48, 

8 

44 

. 48. 

6, 

11 

• • 34 , 


79 

. 36, 

1 

7 

• • 43 , 

oN. 

76 

. 01, 

8 

X 1 

. . 11, 

1 

65 

. 48, 

7 

10 

. . 18, 

6 

47 

• 47, 

4 

1 

• ■ 19, 

7 S. 

71 

• 

0 

g 

• . 38, 

9 N. 

4 « 

• 37, 

1 

II 

. . 36, 

8S. 

78 

• 39 , 

8 

8 

• • 33 , 

iN.j 

« 

. • 

. , 

'7 

. • 30, 

0$. 

66 

• 31, 

8 

10 

. . 16, 

3N.I 

41 

. 30, 

8 

3 

. . 14 , 

78. 

68 

. 36, 

3 

34 

. . 44 , 

I 

7 « 

. 08, 

5 

34 

• . 34, 

1 

7 Î 

• 44 , 

0 

39 

. . 38, 

8 

74 

• 34 , 

9 . 

33 

. . 01 , 

I. 

7 J 

• il. 

3 

*7 

. . 36, 

3 . 

• 

. • 

• . 

3 

. . 40, 

0 


S- J- 

/,« CMU Sf le Pays des Patagons. N® 104. 
la aUtRUé du cap Hom, eft le réfultat de 8 


données , estrait -s du Capitr-ine Narbroug , de 
M. de Beauchéne 6c de l'Ingénieur Labat , de 
M. Frézier, de l’.^miri-l Aiifon , de M. de Bou- 
gainville &l d’autres habile' Navigatcun.. La femme 
des latitudes du cap de l’Ell 6c de celui de l’Oued, 

d« 


r 
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ie la Terre de Fea , a dté puifée dans les mêmes 
fources, elle eft de 109® 18', i, & leur diffé- 
rence eff de 10' ; delà on a tiré la latitude du 
cap de'l’Eft de cette terre de 54* 44' , i , & celle 
du cap de l’Oueft de 54® 34' , 1 : ce cap n’eft 
point celai de Pilares , celui-là eff litué vers le S. £. 
de celui-ci. 

On a déterminé les principaux points de la côte 
Orientale de la Paiagonu , en s'appuyant fur le 
cap des Vierges , arrêté dans les voyages de M. de 
Bougainville, des Capitaines Byron,Vallis, Car- 
teret & Cook , & fut Buenos-Ayres , qu’on a pris 
dans la Connoiffance des temps , quoique la longi- 
tude de cette Ville nous ait paru un peu forte. 
Les différences en longitude ôeen latitude, entre ces 
points , qui font le Port Saint-Julien , le cap Blanc , 
la baie Anegada & le cap Saint-Antoine , ces diffé- 
rences, dis-je , ont été affbrties & égalées , refpec- 
tivement à 10® ii' , 8 , & à 17® 47', 9 ; ce font 
les différences en longitude & en latitude , entre le 
cap des Vierges'ôc Buenos-Ayres. On a aulfi fait 
ufage fur cette côte , de la méthode des reélangles , 
très-convenable dans cette occafion : on ne difeute 

Î ioint ici ces opérations , parce qu’on en a fuffi- 
amment développé d’analogues. 

On a trouvé , félon 9 données , que du cap des 
Vierges jufqu’à la pointe de l’eft de la Terre de 
Feu , il y avoir i* 36' 3 Eft en longitude ; ôe que 
depuis le c^ de la Viâoire jufqu’au cap Oueft 
de la môineTerre, lequel eft placé au-deffoiis de 
la baie de Sainte-Barbe , il y avoir i® 03' , s Eft ; 
on a aufft trouvé que du cap des Vierges julqu’au 
cap de la Viâoire , il y avoit , félon 9 données , 
d® 59' : cela donne à la Terre de Feu 7® 31' , 
depuis le cap de l’Eft jufqu’au cap de l’Oueft. 

Afin de l’avoir combien les ifles Fakiand ou 
Maloujnes étoient éloignées de la côte des Pata- 
gons , on a trouvé , d'après 3 diftances , qu’il y 
avoit 318 ’', I , depuis le Port Saint-Julien jufqu’au 
cap de l’Eft de ces Ifles ; qu’il y avoit aulfi , félon 
3 diftances , 334", 3 , entre le cap des Vierges 8c 
Je cap fitué vers le milieu de la côte Eft des ifles 
Fakiand , 6 c d’après le même nombre de diftan- 
ces , qu’il y avoit 354“ , 4, depuis l’embouchure 
de la rivière Gallégo julqu’au cap de l’Eft des 
ifles Malouines : de plus on a obtenu , félon 3 
hauteurs , la latitude de ce cap de 31® 31', 1 , 
l.iquelle , avec les diftances précédentes à des 
points arrêtés, ont donné la longitude dt ce Cap. 

Le cap de la Viâoire eft plus occidental que 
la ville de la Conception , à fort peu près de 
a® 36 en longitude, félon 9 indications : la Con- 
ception eft par 75® 16' 4 de longitude, félon 
3 éclipfes des Satellites de Jupiter, obfervées par 
U. Parût. 


le P. Feuillée , & l’occultation d'une étoile par 
la Lune , calculée par M. le Monnier , ( Mémoire 
de l’Académie Royale des Sciences , années 171 1 
& 1747.) Voici ces obfervations. . 4* 37' oi"; 

La féconde & la troilième vien- 4 39 13 

nent de l’immerfion & de l’émer- 3 00 43 

fion de l’étoile, fuivant le calcul de 3 00 38 
M. le Monnier. Le milieu entre les 3 01 15 

fept, eft,felonnous,de s*oi'o3",6, 5 Oï 03 
qui répondent à 73® 16' , 4. . . .3 oi 3 a 
Avant les calculs de M. le Monnier , on dévoie 
compter , félon nous , 10" de temps de plus , 
qui valent a' , 3 de degré. On dira peut-être que 
c’eft peu de chofe ; nous penfons au contraire , 
qu'on eft quatre fois plus près de la vraie longi- 
tude de la Conception, qu’on n’en étoit avant 
1747 , 8c qu’on n’en eft peut-être pas éloignd 
des î d’une minute de degré. 

On delireroit de vérifier les longitudef de 
Coquimbo 8c de Valparaifo ; pour cela on fera 
obligé de remdnter jufqu’à Lima , dont la longi- 
tude 79° 19' , a , fera établie en traitant du Pérou. 
On a trouvé , félon 3 diftances , qu’il y avoit en 
longitude , entre Lima 8c Arica ,6° 31' , 8 : 
6“ 38', 8 : 6® 40' 8 : 6“ 41' 6 & 6® 49'.9 . 
dont le milieu, félon nous, eft de 6° 40', 9; ainfi 
la longitude d’Arica eft de 7a® 38', 3 ; de plus 
cela eu prouvé par la différence en longitude , 
entre Arica 8c la Conception , jointe à celle qui 
eft entre la Conception 8c Lima. Le P. Feuillée , 
félon deux phafes d’une éclipfe de Lune, a trouvé 
la longitude de Valparaifo de 73® a7' 3 , 8c de 
73* 45' O ; deux éclipfes de Satellites de Jupiter 
lut ont donné cette longitude de 74® 33' 8, 8c 
de 74® 39' a : ces deux efpèces d’oblervations 
diffèrent entre elles pour le rélultat , de plus d’un 
degré ; afin de remplir l’intervalle qui les fépare , 
on a pris fur 3 des meilleures cartes , la diffé- 
rence des méridiens entre la Conception 8c Val- 
paraifo , 8c entre Valparaifo 8c Arica , on a trouvé 
que la première étoit à la fécondé comme at 
eft à 39 ; or entre la Conception 8c Arica , il y 
a 138' I ; ainfi entre Arica 8c Valparaifo , on aura 
II ' V 1^1? = 116', 6 ; par conféquent , la longitude 

de Valparaifo eft de 74® 34' » 9 • en outre , 
comme il eft dangereux d’abandonner le Ciel ; des 
5 différences des méridiens de nos cartes , prifes 
entre les Villes dont il s’agit , on en a extrait au- 
tant de fois la longitude de Valparaifo ; en les 
joignant à celles du P. Feuillée, 8c en prenant un 
milieu , entre les 9 données , on a retrouvé , félon 
notre méthode, la même longitude qu’auparavant : 
d’qii il parolt que les obfervations des Satellites 
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de Jupiter font bien préférables , dans ce cas,i 
l’obrervalion d’une uclipfe de Lune. La latitude de 
Valparaifo eft extraite de quatorze obfervations 
qn'y ont faites le P. Feuillée & Dont Antonio de 
Ufoa, 

La latitude dcCoquimbo.obfervée par le P.Feuil- 
léeertdeip” 54', fa longitude, parle même 
Allronome, eft de 75® 19', félon une éclipfe, 
du fécond Satellite de Jupiter, & par une écliple 
du premier elle eft de 73® 40' 8 ; ces longitu- 
des paroiftent foibles ; c’eft pourquoi on a pris fur 
8 cartes les différences en longitude , entre Arica 
& Coquimbo , puis entre Coquimbo & la Con- 
ception ; on a vu qu’en général, la première étoit 
ù la fécondé comme 11 eft à 13 : on a aufti eu 
de pareilles différences entre Valparaifo & Co- 
quimbo , puis entre Coquimbo & Arica , & l’on 
a trouvé que la première étoit à la fécondé 
comme 43 eft à 83. La différence en longitude , 
entre Arica 6 i la Conception , étant de 138', i , 

celle d’ Arica à Coquimbo fera 3 e = 

73', 3 ; pareillement cette différence entre Arica 
6i Valparaifo étant de 116', 6 , celle d’ Arica à 

Coquimbo fera de "g,',! = 77'» 4i Arica 

étant par,7i“ 38', 3, Coquimbo fera par7i” 58’, 3 
+ I® 17', 3 = 73® 33', 6. Afin d’étsyer ce réftil- 
tat ; des différences de la Conception & de V'alpa- 
tailon à Coquimbo, prifes fur les cartes , on a eu 
feire fois la longitude de Coquimbo, auxquelles 
on a joint les deux du P. Feuillée , 3 c en prenant 
un milieu , on a eu la même longitude que ei- 
de ffus. 

Selon 7 indications, combinées avec le plusgrand 
foin , la différence occidentale en longitude , entre 
la Conception Sc Valdivia , eft de X7‘ , 7 ; de Val- 
divia à Caftro, il y a 14', 3; entre Caftro 8c le 
milieu du cap des Trois-Montagnes , elle eft de 
31', 8, 8c de ce capà celui de la Viâoire , cette 
différence eft de 91' 7; ainC la Conception étant, 
par la longitude, de 73“ 16' , 4, celle de Valdivia 
fera de75® 16', 4 -P 17, 7 = 73® 44', i ; celle 
de Caftro fera de 73® 44', 1 -|- 14', 3 =76’c8', 4, 
8c celle du cap des Trois - Montagnes fera de 
76° 08', 4 31', 9 = 76*40', 3. La latitude 

de V'aldivia, félon 6 données, eft de 39® 38', 4*, 
ou à très-peu près. La longueur de l’ifle de Chiloë, 
d’après 1 3 indications, eft de 113", 7; la latitude 
de fa pointe feptentrionale eft de 41° 46', 9 , 8c 
celle de fon extrémité méridionale eft de 43° 30', 4. 
A partir deCaftro , la plus grande largeur du canal 
qui fépare cette ifte du continent, eft, félon 5 dif- 
tances, d’i® 11' en longitude. 

11 refte encore à découvrir à quelle diftançe Ae 


cette Côte eft placée lifte de Juan Fernandez ; 
par fix obfervations nautiques, la latitude, è Porto 
Grande , vers le fud de ceite ifte, eft fùremcnt d« 
33® 39' , 6 ; l’Amiral Anfon 8c Dom Antonio de 
Ulloa l’ont trouvée à très peu près de même. De 
Valdivia jufqu’i cette ifte, il V * 4 J 7 ** > 1 J depuis 
la Conception jufqu'i cctic ifte , d'après le même 
nombre de diflances, il y a 333“, 8 ; de Valparaifo 
jufqu’à cette ifte, félon le même nombre de diftan- 
ces , il y a 340“, 6, 8c de Coquimbo jufqu'à la 
même ifle, toujours félon 3 diflances, 11^13441'*, 3: 
CCS diflances , qui partent de points fixes , avec la 
latitude de celte ifte, donnent fa longitude de 
81® 15'. 

S- IL 


Lt Pérou & les r ays voijlns. N*. 105. 

On commencera par s’occuper de la pofiiion 
de Lima ; on a fur celte Ville fix obfervations 
d’éclipfes du premier Satellite Je Jupiter , tant 
êmethons qu’immerfions , par M. Durand , Méde- 
cin, en 1710. On a une éclipfe de Lune, par Don 
Pédro de Péralia , dans le même temps , 8c l’on a 
cinq émerfions du premier Satellite de Jupiter , 
par Don Antonio de Ulloa , pendant l’on voyage 
au Pérou avec nos Académiciens , pour détermi- 
ner la ligure de la Terre. Voici ces obfervations. 

. 5' 15' 41" £m. Durand. 

Pour trouver le mi- 
lieu entre elles, on a 
commencé par pren- 
drelamoiticdelafom- 
me,de la plus grande 
8c de la plus petite, 
on a eu 5* 16' 31", la- 
quelle lient lieu de la 
prcmiére8c de la der- 
nière, qu'on a fuppri- 
mées; on a de même 
pris la moitié de la 
fomme de la plus grande 8: de la plus petite relian- 
tes, il eft venu 3* 17 01", 3, qu’ont mis au lieu des 
obfervations qui l'ont procurée ■, on a pris encore 
U moitié de la fomme de la plus foibte 8c de la 
plus forte des obfervations reliantes , 8c l’on a eu 
3* 17' 03", qu’on a gardée, en effiçant les obfer- 
vations qui l’ont donnée ; on a continué de prendre 
le milieu, entre la plus forte 8c la plus foible , 
des quantités qui reftoient, 8c il eft venu 3* ty'oS". 
Ce qui fait que celte méthode diScre foiivent de 
celle du milieu arithmétique , c’eft qu’ici pour 
continuer, la plus petite des données eft la pre- 
mière demi-fommequ’onatrouvee, laquelle étant 
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Ee. de Lune, Pcralia,' 
Em. Durand. , 

Iin. Durand, 

Em. Ulloa. 

Em. Ulloa. 

Iin. Durand. 

!m. Durand. 

Em. Ulloa. 

Em. Ulba. 

Em. Ulloa. 

Im. Durand. 
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ïointe & la plus grande des obfervaiions reftan- 
tes, la moitié de cette fomme eft de 5* 17' 07”, 
que l'on conferve , en effaçant les grandeurs qui 
l’ont fait avoir; en continuant ainfi , jufqu’A ce 
qu’il n’en relie plus qu’une, qui fera s* i7'o5'', 5, 
on aura , félon cette méthode , le milieu cherché. 
Les obfervations étant difpofées par ordre de gran- 
deur, comme ci-delfus, fi entre les douze, les cinq 
premières étoient dans ce cas , les antcccdens , de 
cinq reports arithmétiques , dont les cinq derniè- 
res fuuent les conféquens , cette méthode ne diffé- 
reroit pas du milieu arithmétique pris entre les 
douze obfervations ; c* cas , avec celui où il n’y 
a que deux données , font les feuls peut-être ou 
l’on puilfe lùrement faire ufage du milieu arith- 
métique. 

Les opérations que l’on eft obligé d’exécuter 
pour avoir un milieu entre des quantités, n’agiffent 
point fur la moindre, laquelle eft une conftante 
commune ; en l'ôtant de chacune , il reliera o" : 
19 : 41 : éo : 7; : 88 : 91 : 100 : 108 : 
114 : 130 5 c 140"; en joignant toujours la plus 
petite avec la plus grande, on aura les fix fommes 
140" : 159:16$ : 168: 173 5 c 180"; dont la 
moyenne eft 168"; la moitié de cette fomme 
eft 1' 14": c’eft la différence de la confiante au 
milieu cherché , lequel eft , félon cette méthode , 
de 5' 17' 06". 

En prenant une moyenne arithmétique entre 
les douze différences qui précèdent, on aura 8i", a, 
que l'on fubftituera à o" ; parmi les données , c’eft 
celle qui s’en écarte le plus , 5 c l’on aura ces diffé- 
rences, 19" ; 4a : 60 : 73 : 8i, 1 : 88 : 91 : 
100 : 108 : 114: 130 5 c 140’’, entre lefquelles 
prenant une nouvelle moyenne arithmétique 8§", 
5 c la fubftituant i ap" , qui s'en écarte le plus , 
on aura 4a" ; 60 : 73 : 8a , a : 88 : 89 ; 9a : 
100 : 108 : ia4 : 130 5 c 140''; une nouvelle 
moyenne arithmétique, 94", ferafubftituéeè4a'', 
qui s’en éloigne encore le plus , 5 c l’on aura 60" : 
73 : 8a, a : 88 : 89 : 9a : 04 : 100 : 108 : 
114 : 130 5 c 140"; prenant de nouveau entre 
ces différences , une moyenne arithmétique, 
98", 4, on la fubftituera à 140" , qui s’en écarte 
le plus , 5 c l’on aura 60" 173 :8a, a : 88 : 89 : 
9a : 94 : 98 , 4 : 100 : 108 : 1x4 5 c 130"; 
on continuera ainfi , jufqu’à ce qu^il nV ait plus 
de fubUitutionsè faire, 5 c l’on trouvera nnalement 
i'3a", 4, qui, étantajouté à la conftante, donnera 
Jii 7 ’i 4 ", 4 - 

Prenant entre les douze différences un milieu , 
par une méthode affez laboricufe , qui nous paroit 
plus exaclc qu’aucune de celles qui nous foient 
cpnnues , mais dont le détail feroit ici trop long ; 


A R T E S. S9 

prenant dis-je le milieu , par cette méthode , on 
auroit 5* 17' 16" , 8. 

Les émerfions des Satellites de Jupiter doivent 
Être vues plus tard que les immerfions ; dans le 
premier cas , le Satellite doit être hors de l’ombre . 
afin d’ètre apperçu ; dans le fécond on le perd de 
vue, avant d’être entièrement plongé dans l’ombre,' 
c’eft pourquoi on a pris le milieu entre les fept 
difiérences qui dépendent des émerfions , 5 c l’oa 
a eu 94" ; on a pqs de même un milieu entre les 
quatre différences qui appartiennent aux immer- 
fions , 5 c l’on a trouvé 98' , la moyenne eft 1' 36", 
latmelleétantjointeàla conftante, donne 3* 17’ 18”. 

Uans cette dernière , on n’a pas eu égard à 
l’éclipfe de Lune , obfervée par Don Pedro de 
Péralta, qui donne la longitude fenfiblement moin- 
dre ; c’elt pourquoi on placera cette éclipfe parmi 
les émerfions, vu que l’erreur dont elleeft affeSée, 
eft dans le même fens que celle qu’on préfume 
dans les émerfions ; au heu de la différence , 94" 
qu’on a eue, on trouvera feulement ici 89", a, 
parla méthode des fubftitutions ; les immerfions 
ont donné 98" , la moyenne entre les deux eft 
de 1' 33", 6 , en l’ajoutant è la conftante, oa 
aura 5* ty' 13", 6; on s’arrêtera à 5* 17' 16" , 8 , 
u’on a eu ci-deffus : elle tient d'ailleurs une efpèce 
e milieu entre celles qu’on a trouvées. 

. On a fur Quito les obfervations fuivantes du 
premier Satellite de Jupiter 5 c d’une éclipfc de 
Lune, par Don de Ulloa; favoir, 5<ao' ai", Im. ; 
5* ai' a5", Im. ; 5* aa' ao"; éclipfe de Lune 
référée à Yaruqui , fuivant 4 phafes , comparées 
aux correfpondantes de Paris , obfervées par M, le 
Monnier; 5* la' 34", Im. ; 5* aa' 36", cclipfe 
de Lune rapportée à Yaruqui, d’après 4 phafes , 
comparées aux correfpondantes de Paris, obfer- 
vées par M. de Fouchi; 5* a3' 13", Im. référée 
à Cayambe ; 5* 14 ' 34", émerfion. 

En ôtant de chacune la conilgnte, 5* ao' ai", 
qui eft toujours la moindre des données , on aura 
ces difiérences o" : 64 : no-: 133 : 133 : 17a 
& a33" : on a pris deux à deux, quatre fois la 
fomme de ces différences , en joignant par grada- 
tion , les plus petites avec les plus grandes ; la 
moyenne eft a53",fa moitié a' 06", 3, ell ce 
que l’on doit ajouter i la conftante , afin d’avoir 
5* aa' ay" , 5 , qui eft la longitude defirée ; ce 
temps répondà 80° 36', 9. On a obtenu de cinq 
autres manières une moyenne entre ces obferva- 
tions , celle qu’on a choifie pour exemple , tient 
le milieu entre elles. On n’auroit guère pu rappor- 
ter fur Quito des obfervations faites à Yaruqui 
5 c è Cayambe, fi ces endroits n’euffent pas cié 
déterminés par des opérations géométriques , lors 
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(1: la ineriirf des premiers degrds du mcrUien. 

Le P.Feuillée placeYIo paryj" 3 3 ' de longitude, 
félon une feule oùlervation ; on trouve, d'après fept 
données, que tandis que ladiiTérenceen longitude 
entre Lima fit Ylo tli de 58 , elle eft de 7 entre 
Ylo- fit Arica;la différence totale en longitude 
entre Arica fit Lima étant de 400', 9, il y aura 
entre Arica fit Ylo , = 43', z ; en confé- 

quence , la longitude d'Arica ciant de 71® j8‘ 3 , 
celle d’Ylo fera de 73" 11' , la latitude eff 

de 17“ 36', 3, félon ii obiervations du P. Fcuillée. 
AL Fréiier dit qu’Arica fit Ylo font diftans l’un 
de l’autre de i8 Â 30 lieues, fit qu’ils giffcnt S.E. 
fit N. O. du monde ; cette dlffance fit ce giffenient 
ne s'accordent pas , la différence en latitude entre 
CCS Villes étant de 30', 4 ;fi la diffance eff de 84", 
l’angle de leur giflement avec le méridien , au lieu 
d’être de 4 5°, Icroit de 35'’ 1 5', fit fi la diffance eft 
deqo**, cetsngleferoit de 36"o3'. La différentielle 
delà tangente du plus grand de ces angles , pour 
un mouvement angulaire d'une minute, eff à celle 
du plus petit comme 3 1 eft à 17 ; le plus grand 
angle eft de 3363' , fit le plus petit eft de 3193' ; 
comme ils font trop grands tous les deux , ils doi- 
vent diminuer l’un fit l’autre. Nommons x , la 
quantité qui doit multiplier le rapport de ces diffé- 
rentielles , on aura 3363’ — 31X = 3193' — 
7 .yx , qui , en tranfpolant 31a: fit 3 193' , devient 
4x = 168' fit* = 41'; donc 31* = 1301' fit 
lyx = 1134'; ainfi, 3363'- 1301' = 3I95»- 
1134' = 1061' : donc ces deux angles ainfi 
réduits, valent chacun 38° zi'. La longitude 
43' , X I qu'on a confommée entre ces deux points , 
fait cet angle de 39° iz' , lequel eft plus grand 
que celui qu'on vient de trouver , feulement de 
) t'. D'ailleurs l’angle de la route avec le méri- 
dien , étant exprimé par un rumb entier, eft fufeep- 
tibled’uneetreur d’un demi-rumboude 3° 37' , 5 , 
fi cette méorife r^d l’angle trop grand , comme il 
eft probable, il feroil de 43® — 5® 37' , 5 = 
39® zz', 5; il eft plus grand que celui qu’on a 
employé, feulement de lO', 3; le milieu entre 
38° zt' fit 39® zz' , 3 , eft de 38® 3 r I ; c’eft le 
gifTcment qu’on pourroil extraire de ce que dit 
M. Frézier. Aux pofitions précé-dentes on a joint 
les latitudes de quelques lieux , obfervées par M. de 
la Condamine & Don Antonio de Ulloa. 

S- III. 

ix Br^il 6 ' U Pays dts Ama^oncSf &c. N“ lofi 
St 107. 

La longitude de Buenos-Ayres eft de 60? x3'o ^ 


Y S E 

félon M. Gréen ; elle fft de 60® 31', z , félon k 
connoiftancc des temps, qu'on a fuivie , quoique 
cette longitude feroit de 60" 44' , félon nos com- 
binaifons. Le cap Saint- Antoine eft , parla méthode 
des reflangles , 3® 1 4' , 8 plus oriental que Buenos- 
Ayres , fit I® 41' , 3 , plus méridional , d’où fuit la 
pofition qu’on lui a aftignée dans la Table. La 
latitude de Montc-Video , a été obfervéc par le 
P. Fetiillée. LecapSaintt-Marle eft, par la hauteur, 
de 34® 47' , 9; elle eft extraite des 6 hauteurs fui- 
vantfS, 34° 41'. 8 : 34 ® 46' . 5 = 34 ° 4 ?'. 4 x 
34® 49,0 : 34®49'> 8 fié 34° 53'. I , lefquelles 
dépendent un peu de celles du cap Saint-Antoine 
fit de Buenos-Ayres. L’ifle de Sainte-Catherine a 
de longueur, du N. au S. zy**, 7 ; fa latitude à 
la pointe du N. eft dezy® 39', 3 , St à la pointe 
du S. elle eft de z8® 06', 7; l’une fit l’autre 
viennent de cinq hauteurs , prifes à peu de dlftan- 
ces , fit fur des rumbs peu différens de celui de 
l'Eft à l’Oueft. 

Saint- Seb.iftien de Rio-Janeiro eft fondé en lon- 
gitude, fur deux émerfions du premier Satellite 
de Jupiter, obfervées par M. Godin , fit fur plu- 
fieurs obfervations , des diftances de la Lune â diffé- 
rentes étoiles, par MM. l’Abbé de la Caille fi£ 
d'Apres; on fuit encore la longitude donnée par 
les deux émerfions du premier Satellite de Jupiter; 
on a cru devoir y joindre ici les obiervations des 
diftances de la Lune aux étoiles, vu qu’en général, 
fi l’cxaftittide d’un réfultat dépend de la qualité 
des obfervations fur lelquclles il eft appuyé , il 
dépend aufli de leur nombre , fur-tout fi les obfcr- 
vatiôns ajoutées renferment •! peu près la même 
exaélitude. 

Les pofitions de Buenos-Ayres fit de Rio-Janeiro 
étant arrêtées, nous n’avons, pour ainfi dire, 
qu’apperçu la côte du pays qu’on doit figurer 
entre ces lieux ; c’eft pourquoi on a déter- 
miné, par la méthode des reflangles , au nombre 
de fept fur chaque intervalle, la longitude du cap 
Sainte Marie , celle de la Ciudad de San Pédro , fit 
la longitude du Nord de Sainte-Catherine. On a 
aufli ulé des différences en longitude entre ces 
lieux, qu’on a égalées fit afforties de diverfes 
manières , fit après avoir trouvé cinq fois la longi- 
tude de chaque point , on en a extrait le milieu 
exaélement : on a exécuté un pareil travail pour 
la détermination des latitudes de ces points. 

Delà on a fuivi la côie jufqu’à Olinde , dont 
la latitude eft de 8® i;' , 8, d'après huit hauteurs 
particulières. Entre Rio Janeiro fit Olinde, on a 
déterminé les hauteurs polaires de Efpiritu Santo, 
de Porio Seguro St de San Salvador ; pour cela 
on a ralTcmblé toutes les obfervations de lati- 
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tilde qu’on a pu ddcouvrir , & l’on a aufli extrait 
ces hauteurs des meilleures cartes ; on en a pris 
les différences entre chaque point , on les a afforiies 
& enfiiitc égalées à iHo' , 4 , qiii eft la différence 
totale des hauteurs entre Rio-Janeiro & Olinde , 
d’oii l'on a tiré encore 1a hauteur polaire des 
lieux dont il s’agit , laquelle a été réunie aux neuf 
latitudes qu’on avoirdéjà fur chaque point, Sc un 
milieu a (ait connoître celles qu’on a inférées dans 
laTdble. Quantaux longitudes des memesendroits, 
on a fait ulage de la méthode des reélangles , qui 
dans ce cas convient affez ; on a auffi afl'orti puis 
égalé les différences en longitude entre ces lieux : 
on a de plus employé les diftances entre chaque 
lieu combinées avec foin. 

Ces moyens réunis , donnent moins en longi- 
tude dans le-rapport de 88 à 89 , qu’on n’en a 
confommé. Il a tallu agrandir cette différence des 
méridiens; parce que celle qui eft entre Cayenne 
éc Olinde, eff plus grande dans la même raiion 
ne félon les obfervaiions. Les hauteurs polaires 
e San Salvador, de Efpiritu Samo & de Porto 
Séguro , font extraites de dix données , qui s’ac- 
cordent fort bien ; à l'égard de la hauteur du pôle , 
de Rio Janeiro , d’habiles Aftronomes , tels que 
MM. Godin , l’Abbé de la Caille & d’Après , qui 
ont léjourné en ce lieu , ne permettent pas de dou- 
ter de Ion exaâitude ; fi elle nous eft offerte moin- 
dre de 4', nos données que nous abandonnons ici , 
font fans doute en défaut fur ce point de cette 
quantité. 

De la ville d’Olinde on s’efi iranfporté à Cayen- 
ne , & l’on a arrêté en chemin les pofiiions de 
Seara , de S. Luis & du Para , principalement par 
la méthode des reflangles , qui a fourni la longi- 
tude entre Olinde & Cayenne trop forte , dans 
le rapport de 89 â 88 , tandis que cette méthode 
a fait trouver trop (bible celle de Rio-Janeiro à 
Olinde , dans la raifon de 88 à 89. Afin de les 
accorder.onadiminué la premièred’jtj, 8c augmenté 
l’autre d’^^ : c’efl le moyen d’altérer le moins pofli- 
ble les différences particulières en longitude; mais 
étoit-on fuffifamment fondé à opérer ainfi? Pour 
s’en affûter , après avoir recueilli la longitude 
d’Olinde , affignée par divers Aflronomes , tels que 
MM. Harris , Lieutaud , de la Hire 8c Dcfplaces, 
la connoiffance des temps aéluels £c les voyages 
de M. Cook ; on a cherché maintes fois cette longi- 
tude, en la rapportant à Buenos-Ayres , à Rio- 
Janeiro 8càCayenne,8cl'ona eu en tout }7® io',3, 
Harris; 37“ io',8 : 17“ }7“xî',o: 37° 13', 5, 

C. des T.; 37® 18', o: 37® x8', 1:37° 30', o, 
Lieutaud; 37® jo', 1 : 37® 3 '» 3 = 37“ 3}': 6, 
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37 ° 34 '. 7 : 37 " 35 '. 9137 * fÇ'. »: 37 ® 40 '. 3 : 
37 “ 4 '’. 8:37® 43'. O : 37" 43 '. = 37 ® 48', 4 > 

Cook; 8c 37® 59', 5 , d'où l’on a extrait au moins 
37° 31', 4: cela confirme I4 manière dont on a 
opère. On a joint aux pofiiions qu’on vient d’énon- 
cer fur cette partie , les latitudes de quelques points 
des bords de l'Amazone , obfcrvées par M. de la 
Condamine. 

S- I V. 

Le Kotevsâu RoyattHie dt Grenade , avez la Kou- 

relie ytndaioufie ou ta Proyince de Guyane, 

N“. 108. 

La longitude de Cayenne efi , félon l’obferva- 
tion faite en 1671 , d’une emerCon du premier 
Satellite de Jupiter par M. Richcr , de 3* 16' 33''; 
elle eft de 3* z8' 18 ' , félon une éclipfede foleil , 
obfervce par le meme Aftronome , 8c calculée par 
M. J. N. de Lille; elle eft à peu près la même que 
celle que M. Harris a indiquée; cette longitude fut 
conclue par M. de laHirc, de 3* 35'; on la 
déduit de 3* 38' ii"l(^relon quatre obfcrvations 
du premier Satellite de Jupiter, (aitesen 1744, par 
M. de la Condamine ; elle fut jugée par M. Picard, 
de 3* 39'; elle fut trouvée de 3* 41' 16", par 
M. Richer , qui obferva la différence des traces du 
Soleil aux équinoxes, entre Cayenne & Paris, parce 
que la déclinaifon de cet aftre change , à très-peu 
près, de 13' 43" en 14 heures, à l’équinoxe du 
Printemps ; mais une erreur de 4" de temps dans 
une telle obfervalion, en produiroit une d’un degré 
fur la longitude ; elle fut conclue félon une éclipfe 
de Soleil obfervée par le même Aftronome , de 
3» 41', (Recueil d'Obfervations faites en plu- 
fieurs voyages, 8cc. folio. Imprimerie Royale , 
1693 :) celle-ci a été adoptée par MM, Lieutaud 
8c Defplaces , 8c l’on a continué à la fuivre depuis , 
durant plufieurs années, dans la Connoiffance des 
temps. 

La différence entre la plus grande 8c la plus 
petite de ces obfcrvations , eft 'de 1 5' 17" de 
temps , qui répondent à 3® 51', 7. Peut-on pré- 
tendre à une grande approximation , dans la con- 
clufion qu’on peut tirer d’obfcrvations qui s’accor- 
dent fi peu } On en a extrait par nos méthodes 
3* 18' 34" , qui valent 54® 38' , 5 ; mais ce milieu 
ne difpenfe pas de recourir î des moyens de véri- 
fication. Pour cela on a rapporté la longitude de 
Cayenne à celle de Carthagebe , à celle du Fort- 
Royal delà Martinique 6c à celle d’Olindc; on^ 
trouvé que la longitude de Cayenne ne pouvoit 
être moindre que de 1 54® 41' ,’i. 


w •* 
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On a fait (IdpcnA-e la longitude de Saint-Jofeph 
de Oruna en Tille de la Trinité , de celles de Car- 
thagcne , du Fort-Royâl dans la Martinique & de 
Cayenne; fa latitude eA d'ailleurs extraite de 17 
données ; enfuite on a déterminé les pofitions de 
Paramaribo , du cap de ITA, de la rivière Oeme- 
rari & de la pointe de Barima ; pour cela on a 
d’abord trouvé dix fois les différences en latitude , 
qu’on a afforties & égalées à 4, qui cft la 
différence totale des hauteurs ; entre Saint-Jofeph 
& Cayenne, on a eu , toutes réduéKons faites , les 
différences fui vantes ; o® 5 9' , 5 , entre Cayenne Sc 
Paramaribo ; 1 ® o i ' , 9 , entre Paramaribo 8e le cap 
Dcmerari; i” 36' 5, entre le cap Demerari 8e 
la pointe de Barima ; 8e 1° 54' , 3 , entre la pointe 
de Barima 8e Saint-Jofeph. 

Après on a formé entre chaque point cinq 
reflangles , qui ont fait obtenir les différences en 
longitude entre les lieux dont il s’agit ; les longi- 
tudes afforties 8e égalées à la différence des méri- 


diens 547', 5 , entre Cayenne 8e Saint-Jofeph, 
ont aufli donné ces mêmes difft^rences particuliè- 
res en longitudes ; les dffiances 8e les giffemens 
entre chaque point , ont encore fait obtenir ces 
mêmes différences : un milieu entre les trois indi- 
cations, a fait connoître les différences refpeélives 
fuivantes, xio',7 : 137', i : 93', 8 8e 96', o; 8e 
par conféquent la longitude de ces lieux , tels 
qu’on les a inferits dans la Table. 

Allons préfentement de Saint-Jofeph de Oruna 
jufqu’à Carthagène , en fâifant quelques petites 
excurfionsdans lesrégions voifines ton n’énoncera 
point ici les latitudes des lieux fur lefqnelles on 
s’eff arrêté , elles font dans la Table; on ne rap- 
portera pas non plus le nombre confidérable de 
données fur lefquelles on les a appuyées. Avant de 
rapporter les différences particulières des méri- 
diens entre les lieux fur lefquels on s’eff repofé , il 
convient d’établir la longitude de Carthagène. 
Voici les obfervations qui la contiennent. 


5- 08' xx" 

08 «B 5 

08 36 

09 30 
09 31 

®9 5Î 

09 36 

10 00 
10 ox 

. 10 XX 

10 43 

11 01 
Il 03 
1 1 07 
1 1 09 

* 1 1 XI 

Il 36 

” 45 
IX 01 


Em. du i" Sat. de Tp Ulloa. 

Ec. de Ç rapportée à la Havanne. 

Ec. de Ç Idem. 

Ec. de Ç Idem. 

Em. du i" Sat. de Tf. Ulloa. 

Ec. de jT référée à Lima. 

Em. du 1°' Sat. de % Ulloa. 

Ec. de ^ à Carthagène , Herrera. 

Em. du I®' Sat. de If référée au Petit Goave Ulloa. 
Ec. de ^ Herrera. 

Em. du Sat. , Ulloa. 

Em. du l'^Sat., Feuillée. 

Im. du I®' Sat. , Herrera, 

Im. Idem, 

Em. du i®®Sat. , Feuillée, 

Im. du 1®® Sat. , Herrera. 

Em. du 1® Sat. , Ulloa. 

Im. du I®' Sat. , Herrera. 

Ec. de Lune, Feuillée. 


En prenant un milieu entre ces 19 obferva- 
tions, nous trouverions 5* 10' 30"; les éclipfes 
de Lune feules ne donneroient que 3* 09' 46" ; 
les émerfions des Satellites feroient trouver 
3* 10' 10" ; mais les immerfions donneroient 
Un milieu entre les 19 Obfervations , a donné , 
Les ImmerCons ont donné 

Le milieu Arithmétique , entre les trois , eff de . 
ou 77“ 38', O, pour la longitude de Carthagène. 

^La différence en longitude entre Carthagène 8c 
Saint-Jofeph de Oruna , eff de 77“ 38', o — 
63“ 48', 7= 13“ 49' 3 : on a recueilli au moins 
huit fois les différences particulières en longitude ; 


3* 1 1' 08". L’erreur que l’on peut préfumer dan» 
les obfervations des éclipfes de Lune , étant ici 
dans le même fens que le retard des émerGons ; 
fl l’on joint les réfultais de ces éclipfes à ceux des 
émerGons , on trouvera , . . 5" 09' 39®. 

5 «O 3® 

3 II 08 

“3“ to’ 31". J 

entre divers lieux Gtués entre Saint-Jofeph 8c Car- 
thanène ; on les a afforties 6c enfuite égalées à 
13*’ 49' 3 , 8c l’on a eu les différences fuivantes. 
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Saint-Joswh de Orunx , 

• « 

Le Fort de la Grenade , 
Saint-Yago de Cariaco , 
CoMANA , 

COMANAGOTO, 

Cap Caldera , 

IsLE Rocca , Pointe Sud , 
Caracas , • 

Porto Cabelo, 


0® 

00 

x» 

»>'.3 

0® 

00 

0 

0® 

35'» 

1® 

09', 6 

0® 

16', 3 

0° 

19', 6 

I® 

17'r 3‘ 


Porto Cabelo , 

CORO , 

Cap Saint-Romain > 

Cap faux Coquibacoa, 

* • • 

Cap la Vêla , 

La Hacha , 

Sainte- Marthe , 
CarthagLne , 


30'. 7, 
O* 14'. » 

O? 46', 1 
1“ 01', 9 
O® 16', 4 
1“ 48', 8 

35'. » 


Ces diScrences ont donné immédiatement les 
longitudes des lieux , ainll qu’elles l'ont indiquées 
dans la Table. On ne fera point de réflexion fur 
ces longitudes , mais l’on doit remarquer que la 
latitude de Porto Cabelo n’ell fur notre carte 
que de 10® 15', o, d’apres 16 données, & que 
cette hauteur, obfervée par le P. Feuillée, efl de 
jo“ 30', 6 ; il y 3 U une erreur de 15' , 6 : cet 
AflrOiionie auroit-il pris pour le centre le bord 


inférieur du Soleil ? ce feroit l’eflTet d’une diflraca 
tion; les plus habiles en ont quelquefois. 

De Carthagène on eft allé il Porto-Belo , en 
pauant par Saint-Séballien de Buenavifta , qui eR 
une ville ruinée , & l’on a obtenu , félon 8 diffé- 
rences particulières , 8 1 ',8 , de Carthagène h Saint- 
Séballien , Sc de celicu à Porto-Belo, 181'; mais 
il ell à propos de difeuter la longitude de Porto- 
Belo, &c celle de Panama. 


Panama ell à l’Ell de Porto-Belo, de 41' o, Delifle, Amérique Méridionale. 

à l’Ell de 13' O, Poople. 

à l’Ell de 16' O, Speer. 

à rOuell .. . . . . de 01' O, d'Anville, Amérique Méridionale, 

à rOuell . . . . . de 04’ O , d’Anville , Amérique Septentrionale, 

à rOuell de 14' 7, Jefferys, Golfe du Mexique. 

à rOuell de 31' o, Ulloa. 

à rOuell de 33' o, La-Crux. 

à l'Oucll de 36' o, Bellin, Golfe du Mexique. 


Milieu , à l’Ouell . . . 

Parmi ces quantités prenons un milieu, félon 
nos méthodes , nous trouverons 1 1 ' , 3 ; dont Pana- 
ma ell plus occidental que Porto-Belo : cette diffé- 
rence peut aider à poler ces Villes , convenable- 
ment par rapport au Ciel. Le P. Feuillée, par une 
immerfion du premier Satellite de Jupiter , du 7 
Oâobre 1704,3 trouvé la longitude de Porto-Belo 
de 8x° I o' i Don J. de Herrera , par le commen- 
cement de l’écliple de Lune , du 16 Mars 1717 , 
a obtenu la longitude de Panama de 81? 37', & 
par la fin, cet Ingénieur l’a trouvée de 81“ 33', i ; 
c’ell par un milieu , 8x° 03' , i. Si l’on prend la 
moitié de la fomme de 8i® 10' & de 8i“o5', i , 
on aura 8i* 07' , 3 -j , pour la longitude du méri- 
dien, qui ell à égale dillance de ces deux Villes ; 
la moitié de la différence en longitude qui les 
fép.re efl de 5', 7 j ; ainll la longitude de Porto- 


II' 3- 

Belo ell de 8x® 07' 3 f — 3' 7 4 = 8x* ot', 8 ; 

Si celle de Panama eft de 8x° 07', 3 î -h 5', 7 -i 
= 8x®i3’,3. 

Afin de ne pas interrompre notre marche , on a 
laiffé en arrière quelques points dont on ya s’en- 
tretenir. La pointe Oueft de l’illeTabago eft plus 
orientale que la ville de Saint-Jofeph de 36', o; 
cette pointe eft plus orientale auffi que le Fort 
de la Grenade de 18', 8, toujours d’après 8 
différences particulières ; les longitudes des deux 
endroits auxquels on a rapporté Tabago , étant • 
connues , celle de la pointe Oueft de cette ide 
l’eft auffi , Si fa latitude , félon xx données , eft de 
1 1® 03', 4. On a trouvé que la pointe Oueft de 
l’ifle Marguerite giffoit , il l’égard du Fort Saint- 
Yago deCariaco , au Nord , 7® 46' Oueft , dCqu’el'e 
étoit plus occidentale que ce Fort de 3® 03'; on 
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a aulli trouvé que ta pointe Eû de cette ifle étoit 
plus orientale que le môme Fort , de 44' 7. 

On a cherché la longueur de l’ifle Curaçao , 
de môme que les dilUnces de fa pointe N. dé de 
fa pointe S. E. au cap Saint-Romain ; on a eu , 
félon huit données , les côtés du triangle formé 
entre ces trois points ; favoir la diflance du cap 
Saint-Romain à la pointe S. E. de Curaçao , de 
74**, 6 i la diftance du cap Saint-Romain à la pointe 
Nord de cette ifle , de 60" , 7 , 6e de la pointe N. 
de Curaçao <t fa pointe S. E. , jS** , i : afin de 
bien placer ce triangle , il faudroit avoir les lati- 
tudes des deux pointes de Curaçao ; on a recueilli 
plufieurs de ces latitudes , on en a pris la fomme 
commune ; en ajoutant les plus grandes avec les 
plus petites, la demi-fomme moyenne s’eft trou- 
vée de 11“ 14' , I ; on a pris aufli leur différence 
commune, en ôtant les plus grandes des plus gran- 
des, comme on l’a déjà dit plus d'une ibis, la 
dcmi-diflérence s’eft trouvée de 1 1', } ; en confé- 
quence , la latitude de la pointe N. fera de 
1 1" 1 4' , I -f I x' , 3 = I x' x6' , 4, 6c celle de la 
pointe S. E. fera de tx® 14' , 1 — ix', } = 
ix” 01 ',8. Ces latitudes , avec celles du cap Saint- 
Romain , ont mis à portée de bien placer le triangle 
précédent , 6c de découvrir les différences en longi- 
tude, entre le cap Saint-Romain Se. les pointes N. 
6c S. E de Curaçao ; la première eft de 44' , 3 , 
6c la fécondé de i® 14' , x ; la longitude du cap 
Saint-Romain étant connue , ces différences don- 
nent celles des deux principales pointes de Ctua- 
çao. On a été un peu plus loin , on a trouvé les 
côtés du triangle forme entre le cap Saint-Romain , 
la pointe S. E. de Curaçao 6c la Terre du Conti- 
nent la plus voifine, c’eft la pointe de Hicacos : la 
diflance du cap Saint-Romain à la pointe S. E. 
de Curaçao eft , comme on l’a dit , de 74" , 6 i 
celle du cap Saint-Romain à la pointe de Hicacos 
eft de 64", X , 6c celle de la pointe S. E. de Cura- 
çao à la pointe de Hicacos eft de 39", 4. Les 
deux derniers côtés peuvent être un peu trop 
grands, s’ils ne font pas exacb. 

On a rapporté Maracaïbo à Coro 6c à la Ha- 
çha ; on a trouvé, félon huit données, qu’il y 
avoir entre Coro 6c Maracaïbo 49' 3 , 6c entre 
Maracaïbo 6c la Hacha i® ao' 4 ; de Coro è San 
Pedro il y a 37' , 7 , 6c de San Pedro à Mara- 
caibo il y a 1 1' , 6 : les longitudes de Coro 6c de 
la Hacha étant connues , on aura celles de Mara- 
C'ùbo 6c de San Pedro, La latitude de Maracaïbo 
eft extraite de vingt indications qui ne s’accor- 
doient guère, 6c celle de San Pedro vient de 
16 hauteurs différentes , qui ctoient encore plus 
djlparaics que les précédentes. 


Pour achever la defcripfion géographique du 
contour de l’Amérique Méridionale , on ira de 
Panama à Quito, en paffant par Buenaventiira : 
la diftance de Panama à Buena ventura , eft à celles 
de Buenaventura à Quito comme xo eft à 1 1 ; 
on fera ufage ici de la conftriiâion qu’on a em- 
ployée fur Portandic , à la côte occidentale d’Afri- 
que ; pour cela on tracera une droite de Quito 
à Panama , qu’on prolongera un peu vers le nord 
de cette Ville ; on aura le rayon de l’arc à décrire , 
par cette proportion , xo — 1 1 ; xo : : 1 1 : r =: 
” = X4 î ; le centre de cet arc fera , fur le 
prolongement indiqué , k 4 parties ^ de Panama ; 
donc la diftance entre Qmto 6c Panama , en 
contiendroit 3 1 : de ce centre 6c pour rayon X4 j 
de ces parties on décrira un arc , qui paffera fur 
Buenaventura; enfuite on mènera le parallèle de 
Buenaventura , qui eft par 3® 5 1' , 9 de latitude ; 
il coupera l’arc au point defiré. Si la longitude 
de Panama augmenioit un peu, comme, par exem- 
ple , de x', ce qui eft poflible , la longitude de Buena. 
ventura augmenteroit aufli , 6c môme cette dernière 
croîtroit ü 1^ latitude dccroiflToit ; mais celle-ci 
doit être à très-peu près exaâe. 

Pour déterminer encore le môme point, on a 
formé un triangle entre Quito , Panama 6c Buena- 
ventura : on a trouvé que la diftance de Quito 
è Panama étant de 161 x parties, celle de Buena- 
ventura â Panama eft de 106; , 6c celle de 
Buenaventura i Quito de 734 : on a trouvé aufli 
que l’angle de Ce triangle, dont la pointe eft appuyée 
fur Panama, a xi® 3x'; que celui qui eft pofé 
fur Quito , a 3 X® 10' , 6c que celui qui repofe fur 
Buenaventura , eft de i x6® 18'. On a exprimé les 
côtés de ce triangle , chacun par le double du finus 
naturel de l’angle qui lui eft oppofé , le rayon 
ayant 1000 parties; c’eft pourquoi , fuppofant le 
plus grand côté divifé en 16 ix parties égales; 
avec une ouverture de 1000 de ces parties , on 
décrira de Panama 6c de Quito , pour centres , 
deux arcs vers l’üueft, leurinterfeflion fera le cen- 
tre du cercle circonferit au triangle ; de ce point 6c 
de la môme ouverture on décrira la partie de I4 
circonférence , qui paffera par les foftimets des 
angles de ce triangle ; enfuite on tracera le paral- 
lèle de Buenaventura, il coupera la circonférenco 
au point cherché : le parallèle devroit môme 
pafler par l’interfeâion des arcs des deux conf- 
trtiâions ; fi cela n’eft pas , on verra , pour les 
faire coïncider , quel léger changement il y aura 
è faire , tant dans la longitude de Panama que dans 
la latitude de Buenavenuira. 

La carte générale de l’Amérique Méridionale , 

îï'.Jô. 


DES Ci 

N*. )0 , cft un extrait fucâaâ mais fidèle , des 
canes parti(^Uères , qui en contienneat le détail. 

Que peut on 4 ire , des mefures itinéraires , des 
Patagons ? Que peuvent apprendre fur ce fujct , 
aux Nabons éclairées , celles qui ne le font pas 
encore ? Dans le Chili ces mefures fontEfpagnoles; 
la lieue y ell (U 4 milles Romains , fi elle fiit 
apportée en Efpagne , par ce peuple conquérant ; 
elle efi de | milles Arabiques , fi. elle efl due aux 
Maiiif s , qui ont dominé en Efpagne, La lieue du 
Chili , de 71 1 1 vares ^ , eft de 18 | au degré ; 
cette lieue, qui parmi devoir fon exiftence aux 
notions que Baldivia , conquérant du Chili , avoit 
des mefures Efpagnoles , eft variable , elle eft plus 
courte dans les contrées agrefies, & oh les chemins 
font tortueux , difficiles ; en forte que cette lieue , 
roit dépendre aufii , du temps qu’on emploie à 
parcourir. 

La lieue au Pérou , contient 6000 vares de Caf- 
fille , en voici la preuve : entre Quito 6 c Rio- 
fiamba , dans un pays traverfé par une route, que 
les Incas avoient ouvert , dans toute l’étendue , de 
leur domination, on compte j6 lieues; les opéra- 
tions , pour la mefure de la Terre , font cette dif- 
tance en ligne droite de, 84460’', au moins ; de 
Quito , julc|u’atix vefiiges du Palais des Incas , 
nommé Tomébamba , hir la même route , il y a 
lieues , fuivant Hcrrera ; cette difiance en ligne 
droite , par les mêmes opérations , de la rneuire 
de la Terre, eft à très-peu près de , 134110’': la 
fomme de ces deux diftances eft d’une part , de 
91 lieues &de l’autrede.TiSjSo’', enligne droite. 
Si la route des lacas étoit ordinaire , elle devroit 
être plus longue , que la ligne droite , en général 
de q ; mais comme elle eft aiiffi droite , que le 
terrain a pu te permettre , on l’augmentera feule- 
ment , d’;^ ou d’-^ , c’eft-à-dire , de 7, ; ainfi on 
aj ucera , 15074’, à la ligne droite, & l’on aura 
• à fort peu près, 133654’, pour la longueur des 
deux routes itinéraires : divifant ce nombre de toi- 
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fes , par le nombif 91 de lieues , le quotient , 
1567’ T , ou à très-peu près , fera l’étendue de^ 
lieue Péruvienne ; elle eft de 11 J au d-gré. A 

La lieue du Bréfil , devroit être de 1 8 au degré , 
comme en Portugal ; mais les-Portugaisy.ont éta- 
bli, une lieue de 3000 Braças , laquelle lért A limi- 
ter des conceffions , cette lieue du Brclil eft pré- 
cifément, de 17 au degré. Georges Mnrgraff a levé 
une carte, de b partie du Biéfil , quelles. Holkin- 
dois avoient conquife ; les heures de chtmin , >y font 
de 19 au degré ; c'eft le mille des Provinoes-Unies , 
de ■ 500 roues ou de 18000 pieds du iRhin , cette 
lieue horaire A la rigueur , ferait de 19-7 au degré ; 
mais Sftellius, dans le même e^ce.,in’en cooip- 
toit que 19. 

Dans la Guyane Françoilê , la lieue eft de looo 
toifes ; c’eft celle des environs de Paris , qui eft 
à fort peu près , de i8 j au degré. Dans la Guyane 
Hollandoife , la lieue eft de 100 chaînes , chacune 
de 66 {neds Rhinlandiques , ou de 1 3 100 pieds du 
Rhin, lequel eft de, 354140, au degrc; coniféquem- 
ment cette lieue eft , A fort peu près , de 16 I 
au degré ; c’eft la lieue légale de Caftille , celle-là 
eft plus courte que celle-ci , feulement de 1 3 tei- 
fes : les Hollinaois auront pu l’emprunter , des 
Elpagnols voilins. 

Article 'VIL 
Contenant une partit ^de CAmirique StpitntrioaaU, 
.Savoir, 

Les petites ifles AttfiUes , oh fe trouât la 
Martinique &Ia Guadeloupe; les illes des grandes 
Antilles , qui font , Saint-Domingue , Portorico ; 
les ifles de Cuba & de la Jamaïque ; avec quelques 
autres ifles des petites Antilles. On placera ici à 
l’ordinaire , dans une Table alphabétitrue , Li lon- 
gitude & la latitude des lieux , fur Icrqucls ces 
cartes font conftruites. 


NOMS DES LIEUX. • 

Dtf. iti Atérid. 

laOtitMdt, 

D. M. 10”. 

D. M. 10". 

Anse A Pitre (Me S.'inr-Domingue.) . , . . 

A la Rivière. ...... 

Bahama (Grande Me de) ( Lucayes.) . . .< 

Baracoa , N. 0. ( Me Cuba. ) 

RayAMO ! rm.) . . . 

Bec f/U Marsoin ( Sainl-Don irwuc, ) , , , 
Bovro des Roseaux (Ifle de la Dominique ) . 

74 ° • • 05'. 4 

. . 14, 4 

77 . . 01 , X 

78 . . 58, 3 

75 - . 49 . 8 

63 . . 46, X 

18“ . . 0/, 0 
18 . . 09, 5, 
16 ..58,0 
xo . . 30, 3 
10 . . 43 , 0 
18 . . 39 , 8 
IJ . . 18, 4 
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NOMS DES LIEUX. 



Idttuade. 

• 

D. 

M le”. 

D. 

M. 

lO". 


Bbidotow.n ( Ifle Barbjclc. ) 

61” 

. . 19', 4 

' 3 " 

. . 08', 

0 


Cap a Foux ( .Saim-Domingue. )..... 

75 

. . 5^1 8 

'9 

• • 45. 

0 


Cap Beynet ( IJtm. ) 

75 

. . 00, 6 

18 

..Il* 

5 


Cap CAt»siDO ( Idim. ) 

71 

. . 15,0 

iK 

• • 04, 

6 


Cap Crux ( Ifle Cuba. ) • 

80 

..15,8 • 

'9 

• • 4 ‘* * 

7 


Cap be la Béate ( Samt-Doir.ingiie. ) . . . 

7 Î 

- • 53 > 3 

71 

. . 4 Z, 

7 


Cap DEL Engano (/iy«B.) 

7 « 

. . 01, 1 

'iK 

. . Z 4 , 

3 


AP Ferré ( Miutiniquc. ) 


. . 11,8 

«4 

• . Z 9 , 

4 

< 

l.AP I|!AN<;*'IS, mil. de la Ville (S. Dom'ngiic.) . 

74 

• • 37 . ï. 

'9 

. . 46. 

5 . 

• K KaFKAEL ( lhff\ ) 

7 ‘ 

. ï3 , Z 

18 

• • 53 . 

7 


. AP Itv'X'O ( Bortorico. ) 

69 

• • 33 . ' 

ig 

. .00, 

1 


’ •. AP S*;nt-Anioike (Ifle Cuba.) 

86 

• • 55 . ' 

12 

• • 03 . 

0 

ï 

1 (.,p Saint-Nicolas (Saim-Domingiic.) . . . 

75 

. . 56, 4 

'9 

. . 5 ^. 

0 


A AP Salomon, ou la g-ofle Point. ( Mait.). . . 

63 

. . J9, 4 

'4 

■ • 30. 

9 


' l AP Sa.m.ana ( S. inf-DominRiie. ) 

7 > 

• • 3a. 4 

'9 

• • ' 5 . 

0 


Caye d’argent, roil.tles lflcts(Deb.S Dora.) . 

71 

. . 15,1 

10 

• . '8, 

1 


( AYE DE Sable ( Ucm.'\ 

73 

•• 33.0 

11 

. . 10, 

5 . 

1 

Cayman Brac, à l'Eft ( Au .Siiil de C uba. ) . . 

8a 

• . ot, 0 

'9 

• • 45 . 

0 


Cayqle Bleve , au N. O. ( 1 ,'cb. de S. Dora.) . 

74 

. . 48, 1 

11 

• • 53. 

0 


CoL-DE-S.AC Robert (M rtmic lie. ) . . . . 

63 

• • ' 9 . ï. 

•4 

..41, 

1. 


Fort Hamilton (Ifle Antigoa.) 

64 

. . 16, 4 

'7 

. • C 4 . 

5 


Fort Lolts (Illede la Crinade.) 

64 

. . 11,4 

Il < 

. . c6, 

5 . 


Fort Royal (Martinique.) ....... 


• • 17. 3. 

'4 

• • 35. 

9 . 


Fort Saint-Lous (.S.iim-üomingue.) . . . 

75 

• • 38 , 3 

18 

. . 18, 

7 . 


Fort Saint-Pierre (Martinique.) 

«3 

• • 34. 

14 

• • 44 . 

0. 


Grande Cayque, l’ointeS. ( IJcb.deS. Dom' ) . 

73 

. • 48, 7 

11 

. . z6. 

6 


f àl’Omft. . . . 

76 

. . 06, 5 

ir 

. . 00, 

0 


Srande Inagl'e (jyib. ) < au N. E 

75 

• . 13, 8 

11 

. . Z 3 , 

1 


au S. E 

75 

• . 18, 5 

11 

. . 03. 

8 


Gros Cap ( Saintc-Dicie. ) 

63 

..16,0 

14 

. . 06, 

0 


Gros Morne ( Guadeloupe. ) 

64 

••11.9 

16* 

. . 11, 

7 


Gros Morne (.Martinique.) 

63 

. . 21, 0 

14 

• • 41 , 

4;-. 


Jacqiiemel (Saint-Domingue. ) 

74 

• • - 14 . 4 

18 

• • M, 

9 


Isle ÆthERA , au S. O. ( Lucayes. ) " . . . . 

79 

. • 51. 6 

»5 

• • 44 , 

1 


IsLE Aklin , Pointe S. O. ( Déb. de S. Dora. ) . 

76 

• • 39. 8 

11 

. . Il, 

0 


Isle Andros , h l’Eft ( Lueaves. ) 

Ko 

. . 30, 0 

î 4 

• • ' 3 , 

9 


IslF. ANÇGADA,8uN.E.(au.J^.dc\’irginGorda.) . 

66 

. . 18 , Z 

18 

• • 35. 

0 


Isle AUX Chats, Pointe N. (Lucayes. ) . . . 

78 

• • ' 9.7 

»4 

. . 30, 

0 


Isle B0RÉQUE.AI. milieu (Ifles Vierges.) . . . 

67 

. . 34. 0 

|g 

• • 07, 

7 


Isle Crooked ( Débou. d; S. Dora. ) à l’Eft. . 

76 

• . 07, 9 

12 

• ■ 39 , 

0* 


au N. 0. . 

76 

. . 41 . 0 

11 

. . 49, 

5 


Isle d’Aves (Petites Antilles.) 



«5 

• • 30, 

0 


Isle de la Barboüde, Pointe O ALAm.) .* . 

64 

. . iz. 4 

'7 

■ . 43 . 

0 


tP. N.l ”... 

^3 

. . 16 , I 

16 

• • 17. 

4 


Ule de la Désirade < Si l'E. de la Giia. 



, , 

» • • 

, . 


i.p.s .3 • • • • • 

h 

. . 17, 8 

16 

. . 13, 

1 


, c p.o. . 

7 Ÿ' 

. . 01 , 3 

18 

. • 51. 

1 


IsLK DE LA Gonavi($. Domingue.) ^ P. S. » 

75 

. . 35 . 0 

iS 

. . 56, 

8 


/ P E. . 

75 

• • 03 . 3 

*10 

• • 50. 

6 
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DES CARTES. 
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NOMS DES LIEUX. 


fsLE DE l’Anguille, P.N. O. (Petites Antilles. 
IsLE DE LA Providence, àlaVille (Lucayes. 
IsLE DE LA REDONDE(àl’0. s. O.d’Antigoa, 


IsLE DE PoRTORico ( G. Antilles ) ^ 
• r ^ l’I 

ISLE DE SA.MANA (Dès.) < ^ 


P. N. E 
P.S.E. 


IsLE DES Saintes (S. de la Giia 


Eft 

rOueft. . 

Ç P.N.T.d-m 
.)< P. N. O. 
/P. S. O. 
)éb. de 


IsLE DU CHATEAU, P. O. (Déb. deS.Dom.) 
ISLE ou Loup Garou, an milieu (Martinique. 
IsLE Fortune, à l'Oueft (Lucayes.) . 
,IsLE Lucayoneque, Pointe S. ( Lucayes. ) 

C Pointe E. . . . 
IsLE Mooane ( Diib. ) < Pointe O, . . . 

Pointe S. E. . . 
IsLE Mone (Eft de Portorico.) .... 

ISLE .MONIQUE.( UtmA 

IsLE Monserrat , au N. O. ( au S. O. d’Antigoa. 
ISLE Monsieur, à l’Eft( Martinique.) . . . 
IsLE Navase , au milieu ( Oueft de S. Dom. ) 
IsLE Nieves , P. S. ( au S. E. de S. Chriftophe. ] 
IsLE Sara , au milieu (au N. O. de S. Chrift. ) 
IsLE Saint-Barihelemi , P. N. ( Per. Antilles. 
IsLE Saint-Christophe , P. S. Croix ( Idem. 
IsLE Sainte-Catherine, P.E.(S. Dom.) . 

IsLE S. Eust AC HE, àlaVille (au N. O. de S. Chr. 
IsLE Saint-Martin , P. O. ( Pet. Antilles. ) 
IsLE SAlNT-THOM.\s,3uFort(Ifles Vierges.) 
La.Es Plates , au Rocher ( Débouquemens. ) 

IsLK Turques (Debou.) I 

IsLE Watelin , au milieu (Lucayes.) . . 

IsLE Zachée ( à rOueft de Portorico. ) . 
IsLOT A Go.Ave (Guadeloupe.) .... 
Kingstospn ( Saint-Vincent. ) . . . . 

La Basse Terre, Ville (Guadeloupe.) . 

La Caravelle, Iflot ( Martinique.) . . 

La Grange ( Saint-Domingue. ) . . '. 

La Ha vanne ( Ifle Cuba. ) 

La Longue Isle, à l’Oueft (Lucayes.) . 

La Perle , Mot ( Martinique. ) . . . . 



DiJ". Jes hUtïâ, * 




D. 

M. io“. 

D. 

M. îo“. 

) • 

65” 

• ■ » 5 '. 5 • 

iS’ 

• ■ 15'. 0 

) • 

80 

. . 17, 0 

14 

• . 05 , 8 

) • 

64 

. . 40, 0 

i6 

• . 54, 0 


75 

. . oj , 6 

10 

- . 01, 7 

X . 

75 

..11,6 

10 

• . 04, I 


67 

. . 41, 0 

18 

• • 55 . 5 


67 

. . 49, 0 

18 

. . 1 1 , é 


75 

0^ 

00’>| 

»5 

• • 14. 0 


76 

, 15 

. . 11,0* 

ue.. 

. . 


>5 

• . 51, 0 


64 

. . OJ , 0 

>5 

• • 5 > . 4 


64 

. . 01 , 0 

>5 

• • 49 . 5 

)'■ 

76 

. . 4 J, 8 

11 

• • 07. 7 

6? 

. . 14, 0 

14 

• • 44, 6 


76 

. . 44, 6 

12 

. . 30, 1 


80 

. . 16, 4 

»5 

. . 58. 1 


75 

••> 0.5 

11 

• . 15, 0 


75 

• • 59, 6 

11 

• . is, 0 


75 

• • 14, 8 

11 

••> 8.4 


70 

• • 09, 4 

18 

. . 08 , 9 


70 

• . IJ, 6 

18 

• . 10, 9 

) • 

64 

• • 55. I 

16 

• • 47. 8 



• . 1$, 6 

>4 

• . 43,»8 


77 

• • 15, 8 

18 

••' 7.7 

) • 

64 

. . 55 , 0 

«7 

. . 11,0 


65 

. . 31, 0 

17 

• - 59 . 5 

} ■ 

65 

. . 18, 9 

>7 

• • 55 . 5 

) • 

65 

. . 00, 7 

•7 

• • > 4 . 7 


7 > 

. . 40, 6 

18 

• . 06. 5 

t. . 

66 

• • 5 S . 4 

>7 

• • 5 >. 5 

e. . 
) • 

65 


>7 

. . 50, 0 

• • 10 , 4 

>7 

. . 19, 0 


65 

• • 50, 1 

18 

• • 04, 5 


67 

. . 10 , I 

18 

. . 11 , 9 


75 

• . 55, 6 

11 

• • 59. 8 


75 

. . 55, 0 

11 

• •>0,5, 


7i 

. . 18, 0 

11 

• • 16, 7 


69 

. . 48 , I 

15 

• • 49 . 5 


18 

. . 15, 1 


64 

. . 11,0 

16 

. • 09. 4 


65 

• • 11, 5 

>5 

• • 01, 5 


64 

• . 06 , 6 

«5 

• • 59. 5 » 


65 

. . 16, 0 

>4 

. . 55. 8 


74 

. . 08 , 3 

>9 

• • 54 . 5 


84 

• • > 4 . 0 . 

»5 

• • >‘.9. 


77 

• • 48 , 1 

»5 

• • 5 ».^ 


6} 

• • 40, I 

>4 

. . P, 1 
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NOMS DES LIEUX. 


Diff, dts Mirii. | 

J ax\tait. 

D. 


M. 

10". 

D. 

M. 

0**. 

75 “ 


. 41 '. 

5 

' 9 “ 

• • 36', 

9 

8i 


• ° 5 . 

6 

21 

. • 48 , 

0 



• 15. 

1 

•4 

. . 50. 

0 



. 16, 

0 

«4 

s' . 16 , 

3 

76 


. 40. 

8 

21 

. . 09. 

7 



. 16, 

8 

14 

. . 38, 

1 

74 


. 46, 

1 

18 

• • 35 . 

8 

67 


• 37 . 

7 

'‘i 

• • 39 . 

6 

65 


• 37 . 

8 

18 

. . 19, 

5 

76 


• « 5 . 

0 

2t 

. . j6. 

0 

5 Î 


• 17. 

9 

16 

• . 01, 

3 

. , 


• • • 

. • 

«5 

■ • 51. 

8 

76 



8 

17 

. . ©7, 

7 

75 


• 48 9 

5 

«9 

• . 49 . 

3 



• 36, 

I 

«4 

. . 40, 

9 

7 } 


. 08 , 

0 

21 

. . 01, 

0 

75 


• 04. 

1 

it 

. . 17, 

0» 

74 


• 51. 

1 

11 

. . 41. 

3 

75 


. 00 , 

7 

18 

. . 30, 

0 

75 


. 16, 

8 

21 

- • 33. 

9 

75 


. 10, 

0 

-Il 

, . 19, 

O* 

81 


. 08 , 

1 

17 

. . Il, 

5 

5 

. . 


• 


16 

. . 13, 

63 


. 18 , 

9 

ï6 


8 

63 


• « 7 . 

0 

•4 

• • 33 . 

7 

63 


. 16, 

1 

>4 

. . 48, 

8 

<3 


■ 10. 

IT 

>4 

. . a8 , 

67 

79 


• 35 . 

1 

12 

. . 00, 

3 

77 


• 57 . 

3 

’ 18 

. . 00, 

5 

74 


• » 7 . 

9 

i8 

. . 13, 

1 

75 



1 

•9 

• • 57 , 

8 

76 


. 18, 

3 

18 

. . 41, 

6 

^3 


• * 5 . 

3 

14 

. . ÎX, 

1 

64 


, 01 , 

5 

•5 

. . 58, 

9 

69 


• 39 . 

8 

16 

• i 33 . 

b 

76 


■ 4 « . 

7 

18 

• • 43 , 

5 



• • 


>4 

• . 56, 

6 

76 


. aé. 

7 

20 

. . 09, 

2 

64 


• «1. 

0 

16 

. . 10, 

4 

7 » 


• 55 . 

8 

18 

. . ox, 

3 

63 


• 11. 

0 

16 

. . 19, 

7 

64 


. 07, 

7 

>5 

. • 59 . 

6 

.76 


. 4 «. 

8 

18 

. . 15, 

8 

77 


• 59 . 

3 

21 

. . IO9 

2 

63 


. 16, 

5 

>4 

. . X 3 , 

6 

73 


• > 7 . 

8 

17 

• • 59 . 

0 


*« • • 

• . 

16 

. . 04, 

7 

*8a 


■ 35 . 

3 

13 

. . X 3 . 

7 . 


;•) 


La Plate Forme ^S alnt-Uoiningue. ) . . 

La Tri.nitÉ (Me Cuba.) 

La Trinité, Bourg (Martini^e.) . . . 

LIf Diamant , Rocher (Martinique. ) . . 

Lb Forillon , Rocher ( Déb. de S. Dom. ) 

Le Fran<;ois, Bourg ( .Martinique.) . . 

Lbocane ( Saint-Domuigue. ) . . . . 

Lk Rochblois^, Ecueil { IJim .) .... 

Les Chiens , Iflq» au N. O. (à l’Eft de l’Ane. 

Lk Étoiles , ou HoBics (Dâ). de S. Dom.) 

Marie Galante, M.(P ct.Ant.)| ^sp ^uPort 
MiraPor vos. Mots ( Ddb. de S. Dom. ) . 
MoLESAiirr-FhcoLAS (Saint-Domingue.) 
Morne aux Bixufs ( Martin^e. ) . . . 
Mouchoir quarré , au milieu. . . . 
Petit Goave ( Saini-Domineiie.) . . . 
Pbt<te Cayque, P. N. O. ( DiSb. de S. Dora. 
Petite Gonave, Ifl, milieu (S. Dom.) . 

Petite Inaqub , Ifl. ( Déb.) { g' 

Petite Lucaye , à l’Ottefl ( Liicayes. ) . 
Petite Terre, M.(auS.E.delaGua.)| p^' 


O. 


Piton DU Vauclain (Martinique.) 

Pointe a la Chaux (Idem.) .... 

i Pointe Borgnèse ( Idem. ) 

Pointe Ciénega ( Me Cuba. ) ... . 
Pointe d’Abacou (Saint-Domingue.) . 
Pointe de Fesle, près la Rivière (Idem.) 
Pointe de Jean Rabel (Idem.) . . . 
Pointe de Jérémie ( Idem. 

Pointe de la Caravelle (Martimque.) 
Pointe de la Grande Anse (Guadeloupe. 
Pointe de l’Aiguade (Portorico.) 

Pointe de la Seringue ( Saint-Domingue. 
Pointe de Macoub a (Martinique.) . 
Pointe de Maisi ( Kle Cuba. ) . . 
Pointe de Malendure (Guadeloupe.) 
Poi.NTE DE Nisao (Saint-Domingue.) 
Pointe des Châteaux f Guadeloupe. ) 
Pointe des Irois (/.itm.) .... 
Pointe des Irois (Saint-Domingue.) 
Pointe des Mules (Ifle Cuba.) . . 
Pointe des Saunes ( Martimque. ) . 
PtÿNTE DES Saunes ( Saint-Domingue. ) 
Pointe des Vibux Habitans (Guadeloupe. 
ftHHTE n’HiCAQUE ( Ifle Cuba. ) 
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NOMS DES LIEUX. 


Dif Aj MMJ . 

Lt 3 tiiu £ t . 

D. 

M. 

lo”. 

D. 

M. 

ro" 

63® 

. . 46', 

0 

■ 5 ” 

. '4', 

8 

63 

. . 48 , 

3 ■ 

'5 

- 37 . 

5 

63 

. . x6 ÿ 

9 

'4 

. 16 , 

8 

75 

. . 5 *. 

3 

'9 

• 5 °. 

1 

63 

• - 39 » 

6 

14 

• 49 , 

0 

63 

• • lly 

4 

14 

■ 35. 

3 

64 

. . 03 , 

8 

'5 

• 57 . 

4 

73 

. . 30, 

t 

19 

• 57 , 

4 

78 

• • 17. 

0 

17 

. 48 , 

0 

63 

. .*15, 

5 

13 

.31. 

1 

80 

• • 49 . 

5 

18 

• 14, 

0 

75 

a • 01 9 

8 

>9 

• 34 . 

1 

74 

. . X 7 , 

1 

18 

• 40. 

1 

75 

- . 13. 

5 

>9 

• 55 . 

1 

79 

. . 01, 

5 

'7 

. 50, 

1 

63 

• . 34 , 

7 

14 

• 55 , 

3 

63 

. . 10, 

1 

'4 

‘ 47 . 

5 

^3 

. . 15, 

6 

14 

• 54 , 

1 

71 

. . 19, 

9 

18 

. 16, 

0 

P 

• • 53 . 

0 

11 

. 16, 

4 

81 

. . 40, 

0 

11 

• 57 , 

6, 

74 

. . 36. 

9 

- '9 

■ > 3 , 

9 

78 

• . 01, 

6 

10 

• 07. 

4 

^5 

• • 49 , 

5 

18 

. 38, 

0 

7 » 

. . 11, 

3 

>7 

• 59 , 

9 

71 

. . XI, 

0 

'9 

. 40, 

5 

66 

• ■ 37. 

1 

18 

. 18, 

0 


Pointe du Cachacrou (La Dominique.) 
Pointe du Capucin { IJtin .) .... 
Pointe- DU Diamant (Martiniime.) . . 
Pointe du Mole , Cap inter. ( S. Dom. ) 
Pointe du Prêcheur ( Martinique. ) . 
Pointe du Vauclain ( Idtm , ) . . . 
Pointe du Vieux Fort (Guadeloupe.) 
Pointe Isabéuque (Saint-Domingue.) . 
PoiNf E Morant ( Jamaïque. ) . . . . 
Pointe Moulachique ( Sainte-Lucie. ) . 
Pointe Négrill du Sud (Jamaïque.) . 
Pointe Ouest Des Gonaives (S. Dom.) 
Port au Prince (^Saint-Domingue. ) 


Port Paix (/<fe/n.) 

Port Royal (Jamaïque.) 

Rivière de Macouba, Entrée (Martinique, 
Rivière du Galion , Entrée (/ie«.) . 
Ruisseau du Chawentjer ÇJJeni .^ . . 


Saint-Domingo ( Saint-Domingue. , 

S". Marie du Port au Prince (Ule Cuba.) 

Saint-Esprit (Wmi.) . _ 

Saint-Marc ( Saint-Domingue. ) . . . 
Saint-Yaso (UeCuba.) . . • . . 
Sombrero , Iflot (au N. «les I*etites Antilles.) 
Sud-Ell DE l’Isle Saint-Domingue . . 
Vieux Cap François (Saint-Doraii^e.J 
Virgin Gorda , au Fort ( Ifles Vierges. ) 


S- I* 

Les ptûiu Antilles. N°. 109. 

En parlant du Fort-Louis «le la Grenade , dont 
la latitude a étéobfervée, par MM. Varin, Duglo», 
& Deshayes, on ell allé à la pointe Moulachique , 
au fud de l’idc Sainte-Lucie ; on a eu pour cette 
diftance , 100", y; de la pointe Moulachique , 
}uf«pi’È Bridgtovn en l'ide Barbade, la «lifiancc ed 
de, 66", <f , 6c de Bridgtown jufqu'au Fort de la 
Grenade , l^didance ed «le ,. 1 3 1",^6 ; ces trois 
«Kdances font extraites chacune , «le huit routes 
particulières. A l’égard du Fort «le la Grenade , la 
pointe Moulachicpte çît , au N. 3 a® 1 1' E , 6c 
l’angle du triangle pr«éilent, qui s’appuye 4 itr le 
Fort de laGr^de à, 19° 33', «Pouver turc ; celui 
qui repofe, fur la pointe- Moulachique ed de, 101° 
09', oc celui dont le fommet «d ivr Bri«lgtovn ed 
de, 48® i8'i d’oîi il fuit que firidgtoTn gît, à 


l’égaid du Fort de la Grenade , au N. 51® 43' E , 
ou â 38® 15' N. Des hauteurs nauliqaes, i^i- 
queroiem la latitude , du Fort de la Grenade *in 
peu moindre qu’on ne l’a obfervée ; fi cela ed ,.lcs 
cûtés du triangle augmenteront peu , fans altérer 
fenfiblement fes angles , 6c les obfcrvations, de la 
hauteur de Bridgto-vn, permenroient atifiS , que cette 
Ville baidâr d’une minute. La longitude de cette 
Ville , réfultante de ces obferva tiens , ed plus grande 
de IX à 13', que félon l’obfervation, de l’cclipfe 
de Lune, du 8 août 1719, -par M. Ssevenfon. 

On r.e s’ed pas arrêté la fur ce fujet : «lans 
l’intérieur dû trian^ , dont il s’agit , ed fitué 
Kingdixvnde l’ide âiat-Vincent : ayarr pris p«Mir 
baies , chaque côté du triangle précédent , on a 
tr«Hivé deKingAovn, jufi^u’au Fort «le la Grenatlc, 
73* 3 i depuis Kingdovn judm’il Bridgrown , 
ôp", 4 ; 8c depuis Kingdovn , jufou’A la pointe 
Moulachique, X9",3. Des angles de cisnouveavx 
triangles , poi 4 lut J^gdotrn , c«Jui qui ed ouven. 


Digitized by Google 



ANALYSE 


70 

entre le Fort t!e Ja Grc.iaJc & U j o ive Meu'a- 
chic^ue i, 1 5 j“o7'; celui lient l ouvcrtureift, c:jtre 
le Fort tJe la Grenade &iBridtitown eft de, 154“ 
3;', & celui qui a pour côté rppolc, la dillance 
de Bridgtoarn, i b pointe Moulacniqtie cft de, 71" 
Cl'; il ne s’en tant que de 1/, que ces trois angles 
ne t'affent , le tour de l'horilon; l’angle fur b pointe 
Moulachique, qui cft ouvert entre K.ingfto» n Si 
le Foit de U Grenade cil de 19“ 13'; oi puilque 
le Fort de la Grenade gît à l’égard de la pointe 
Moulachique , au S. 3 1® i a' O , il s’enfuit que 
Ki'grtoa n gk, par rapport >cctte pointe, au $.13“ 
t/ ü. Cela pofe cette Ville, / plus à l’O., que la 
pointe Moubehique, & li', 7, plus au Sud que b 
même pointe. 

Le Gros -Cap au nord de Sainte-Lucie , eft par 
la hauteur de, 14“ 06', & des relcvcmcns de ce 
cap , par différens points de b Martinique , félon 
des obfervations nautiques, qui méritent beaucoup 
de contiance, ont donné fa longitude A, 1', 5 prés, 
mais plutôt additives que fouftraélives; comme on 
a en outre , b btitude de la pointe Moulachique 
de, t3® 31', 1, d’après pUiücurs indications ; ceb 
montre que b longueur de cette itle , fur b carte 
de M. Bellin, de 1763, eft trop grande, daiîs b 
raifon de 36 a 19 , ou que b furiace y ell à b véri- 
table, h tres-peu près comme 3 eilà i. On s’entre- 
tiendra de b poCtion, Allronomico- géométrique , 
des principaux points de b Martinique, lortqu’il 
fera queftion de cette itle, en particulier. Par 
rapi>ort è b pointe du Prêcheur, dans cette itle, 
la pointe du Cachacrou , au fud de b Dominjqtu: 
gît,auNord, 13® 51' O., félon divers relèvemens , 
Si la btitude de cette pointe, eft le réfultat de 
plufieurs hauteurs nautiqiies. Le bourg des Rofeaux 
fort peu plus à l’Oucft , que b pfflnte lîu 
Gchacrou , Si b btimde de ce Bourg eft de , 
i 5® 18', 4. La pointe du Gipucin, au nord de la 
Dominique , fuivant nos combinaifons eft , 1', i 
plus à rOueft , que le bourg des Rofeau», Si cette 

E intc a de btitude, 1 3® 3/, 3 : ces deux dernières 
uteurs, font lout-à-fait conformes, à celles du 
voyage de b Flore. Dans cette Ifle , par T. Jeflêrys , 
l’échelle paroît y être à b véritable , comme 4 eft 
à 3, & b furtace trop grande, dans le rapport 
de 7 A 4. _ . 

Le P. Labat, effuya un furieux ouragan, par le 
travers de la Dominique; çet ouragan le tranfporta, 
de b Dominique , jitfqu’à b petite ifle d’Aves ; il 
ne paroiifoit pas naturel dit-u , que nous enflions 
pu (are, 30 bettes enyhctires; cette Ifle eft félon 
ce P., à 13® 30', de btitude , on ne pouvoit alors , 
eftimer b route du vailTeau ; ainli la diftance fut 
piife fut b carte , qui U (aifoit trop grande , puifque 


ce P. en fut firpris, ( Nouveau Voyage aux illes cfc 
i’.Xmérique , T. V I. ) : on a ôté ici , un huitième 
de b diftance ; on ne penfe pas que ce foit trop. 

La ville de b bafle Terre, dans la Guadeloupe , 
a de longitude , 64® 06', 6 Si 1 5‘'*39', 5 , de Utituie : 

.M\J. Varin, Duglos Si Dcjhayes, téroient cette 
longitude de, 16' -f plusüorte, lelon une émerflon, 
du premier (âtellite de Jupiter; on ne peut fuivre . 
cette dernière longitude ; car fl l'on pointe les 
routes des vailTcaux, le Profond en 1737, &de U 
Gloire en 1738, depuis b Martinique, jtifqu’A 
l’ifle Monferr .t, on vert? qu’ils auroient palfé, fiui 
les terres de b Guadeloupe, ,( Obfervations fur b 
carte du golfe du Mexique.», par .M.Bi.lbn, 1749). 

Dans le voyage de b Flore , les trois Sa vans , qui 
éprouvoient les horloges marines, ont jugé qu’il n'y 
avoit, entre le Fort-Royal de b Martinique, 6c b 
trille de b bafle Terre, cle b Guadeloupe, que 39', 

3 , en longitude. La btitude de celte dernière Ville , 

(êroit de 1 3® 38', lelonb Géographie rétbrmée, du 
P. Riccioli ; M. Deshayes b teroit , ( Anciens " 
Mém. de l’Ac. , T. Vit), de 14® 00, «il faut 
lire 16® 00'; dans le voyage de b Flore, on l’a 
compté de , 13® 39', 3 ; en joignant à èes trois 
btitudes , cinq hauteurs, de cette Ville prifes k b 
.Mer, on a conclu celte btitude de, 13® 39', 3. On 
s’entretiendra , de quelques autres pofltions , de b 
Guadeloupe, lorfqu’on s’occupera, en particulier 
de cette Ifle ; dans les environs k vers le S. E. de 
b Guadeloupe , font les ifles des Saintes , de Marie 
•Gabnte , de b petite Terre 6c de b Défirade ; on 
établira b pofliion de chacune, en même temps que 
celles qu’on lailTe en arrière , fur b Guadeloupe. ^ 

Le Fort Hamilton , k l’entrée du Port de b ville 
Saint-Jean , dans Antigoa , eft par b btitude 
de, ty® 04', 3 1 6c il eft plus occidental , de 9', 8 , 
que la ville de b balTe Terre ,.dans la Guadeloupe, 

(iiivant le voyage de b Flore. La pointe du Sud- 
Eft de Monferrat, eft par b latitude de, i6® 41', 

1 , cette pointe e(l, 14', 7, plus ;1 l'Ouell , que le 
Fort Hamilton d’ Antigoa : b pointe du Nord-Oueft 
de Monferrat , b plus feptentrionaje de l'Iflc a , 
i 6®4/,8 , de btitude, 8c elle/ift 4'pliis.^l’Oueft, 
que b pointe du Sud-EJl de b meme Ifle, toujpurs 
diivant les favans guides , qui accompagnoient b 
Flore. La petite i(le de b Rcdondq||;eft par 16® 

34', de btitude , Si elb eft 4', 9, plus Oueft, que 
b pointe du Nord-Oueft de Monferrat , fidvant le 
meme voyage. La Barboude eft extraite de divers 
pbns , 8c b pofltion de cette Ifle , dépend de fon 
giflement , i l’égard <f Antigoa »8c de Saint- 
Euftache ; les longitude Si btitude de b Bar- 
boude , fe voy^t dans b Table. 

A b ville de Saint-Eulbche , b btitude fft de 
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17® io',o,& fa longitude, cft de, 65® 10', 4-, cette 
Ville étant plus occidentale , que la ReJondc de, 
40', 4. La l'affcrtcrrc, dans 1 ifle de Siiat-Ch:il- 
tcsph: à, . 17“ 11', 3 , de latitude, fur la carte du 
voycfle de la flore; fur d’autres cartes récentes, 
cette latitude monte jufqu’à » 17° îi'; cej)endant 
MM. Variii, Duglos, éc I>e>hayes, l’ont obfervé 
près du bourg de, 17“ iç', 4 ; ainû rncenitude 
fur cette heut.iir , fera des ÿ d'une ra n;ite au moins. 
La longitude, delà bafi'e Terre 'de S.îinl-Ch'.illophe 
tft de, 64® 39', 6 ; cette Villp a paru être plus à 
rOueft, de 19', 6, que la Redonde, Si p!its.è l'Eft 
de io',8, que Li ville dcSiinî-Eullacbe : cette longi- 
tude eft un peu moindre , que fur les cartes du 
voyage de la Flore; parce que les Anglois, dont 
Sajnt-Chrifto.rhc eft du domaine, font le catral qui 
Ê'parc cette Lie , de celle de Sainl-Euflache , p'us 
large de 4 milles ; de les HollanJois qui poffeJent 
SiL'it-Euft.ichc, font pareillement le même canal, 
entre cttte Me è: Siint-Criftopli.’, plus large de 
4", que félon l.s rJeveraens , faits â bord de la 
Flore. En cvpof.nt les motifs , qui non; ont déter- 
miné , on ne décide point , de qiicl côté tlU’crreur, 
laq; ede au refte n tft pas conûJéi'f.ble. La lati- 
tude de Charleftosrn cft de, 17" 1 1', 7, avec une 
parti'le incertitude, que flans la précé,lente; fa loiv 
gitUde cft de, 64“ 54's 4. 9'"^ Charkftovn, 

a paru être 5^1, à l’Ell oe la baffe Terre, Si ce 
qui paroît le p.’ouver , c’eftla diftance de 1 1 milles , 
que les Anglois comptent entre ces Villes. 

L'ifle de Saba , au Noid-Ou;ft de .S.iint-Euftaclic 
cft par, 17® 39', ç, de latitude. Si elle cft plus à 
rOtieft, que la ville de Saint -Euftache, de 1 1', 6: 
cela s’accorde bien, avec le voyage de la F;ore. La 
latitude , delà pointe du Nord-O. , deSaint-Barthr- 
Icmi cft de, 17® jj, 3 , Sc (il long.tiide de, 65® 
18', 9; le; différences, en longitude & en latitude, 
cutreSaba&S;int-BartheLroi,lont in effet àtrès- 
peu près les mêmes, que celles qu’on a trouvé, 
pend.!nt le voyage de la Flore. Li poiirte du Nord- 
Oiuft de Üaint-Martin a, 18® o.;', 3 , de Litinide Si 
65® 10', a, de long tudejona ici, p’us d'une minute 
en longitude, entre les pointes du Nord-O 'cfl, des 
ides Seint-Barthelemi Si S-iint-M.irtin , que dans le 
Voyage de la Jèore. La pointe du Nord-Oueft de 
l’Angiiilea, 18® 15', a, de latitude, & 63® a3', 3 , 
rie longimile; U différence en longitude, cr.t c les 
pointes du Nord-Oueft-, de S.iint-.Ma«in Si de l’An- 
Çiiille , cft p’us granrle ici , d’une minute Si. demie 
feulcmont , qii’tlle n'cft indiquée , dans le Voyage 
de la flo.'c. Si la diffé.-ence en latitiulc , .entre ces 
j oints , ne diffère ici en plus , que d’^ de mliaite. 

Entre les iilots des C biens , celui qui eft le plus 
ao Nord-Ciuft, a de latitude ,18° 19', 3, 6c de 
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longitude , 63® 13', 3 ; la différence en loi^tude, 
entre cet iflot Si le Nord-Oueft de l’Anguille , «A 
encore la même, à 7; de moins près , que celle qu’on 
a ôbienüe , dans le Voyage de la Flore. L’iftcit de 
Sombrero, eft par la-l.ifuude de , 18® 38^,0 , & 
(à d ffércnce en longitude, avec l’iftot au Nord- 
Eft d:s Chiens eft de , a4', o ; cela eft toujours 
conforme , au voyage do nos trois Savans célc- 
brqs ; voyage, auquvl nous comparons fouvent nos 
réfultats. De Sombrero jufqii'à la pointe du 
Nord-Eft , de l’iile Ancgada il y a , iS', yt i', 3 , 
en longitude ; ainn , la longitude abfolue , de cette 
pointe eft de, 6û® iS', lî 1', 3 , & fa latiuide' 
eft au plus de, 18® 3s', o. Son gift'ement , par 
rapport à la ponte de l’Éft , rie Virgin-fforda , eft 
le Nord 17® Eft. Le Fort de Spanisn-Town , dans 
l’ifte de Virgin-Gwrda eft par , 66° 37', 1 , de 
longitude ; fa ktitn 4 p a été oufervée , par MT Cand- 
1er en 1717 ; b longitude qu’on rireroit , de 
l'éclipfe de Lune , qu’il y obfers'a dans b même 
année , fe.'oit trop foiblc au mq^ de 17', ( voyec 
la cane de M G cen ; ) il eft rare d’obtenir plus, 
d’exaâitude, d'une cclipfe partielle de Lune , com- 
parée au calcul des Tables , qu’on avoir alors ,•& 
non avec des obfe.-vations correfpondant.s. La 
latitude de litîa Saint-Thomas, à la Ville eft de, 
18® 11', 9 , cbfervée par le P. Fcifllée , Si b 
lonptude de cette Ville , cft ici de , 67® i o', 1 r 
ces ides foqt e.xt. aites en grande partie , de b carte’ 
marine dw ides \'ierg;s , par M. Mortimer S-ecré- 
t.iiro, de la Société Royale de Londres , 1739. 

L.1 poL'.te de l'Eft ou du vent , de l'ifle Saintc- 
Crci.v, cft parla latitude de, 17° 31', 3 , fiiiva.nt 
Ls Vaiffeaux le Rubi , la François Si le Po:tc-Fôix , 
e.o I7J0ÎC 17JI , ( Oàfarvations fur b Carte, riu 
Go’.rè du M.vique, par .M. B.llln , 1749, p.ig. 16,)^ 
Si b longitiub da c.tte pointe eft de, 65 ® 35', 4. 
La pofiiion da cetta Me , fe fonda princip.ilemcnt , 
fur les routes d;s Vaiffaaux fuivaiis ; favoir le 
Mercure en 1740, depuis la pointe du Prêcheur, 
da b Martinique , jufqu'.\ la pointe du SuJ-Oueft , , 
de Suim-a-Croix , air de vent l'Oueft , 38® 43' 
Nord, diftance 93 licites; la Viâoirc en 1718, 
de Fifla Siint-Euft.iche , à la pointe de l’Eft de 
S ûnta-C'oix , nimb v.ilu l’Ou.ft , ii® 13' Nord, 
dilLinca 18 lieues ; le F.-ançois en 1751 , de Saba, 
à b pointe da l'Eft da Séinte-CrDir, diftance 
lieues ; le Mtraire ei 1740, du cap Roxo de 
Po.to-ico , à b pointe du Sud-Oiu-ft da S li.otc- 
Croix , aire de vent l’Eft ,6° 13' S id , diftance 43 
lieues; le Duiph'n-Royal en ly.fO, da 10 u..ft de 
S 'imc-Croix , à l’Eft de 1 illc de b- Saône, riiml> 
v.dii l'Oncft, 6® 13' Nord, diftance 71 ll.’tic.. L» 
pointe Ou:ft eu de Sable de b même Lie , a de. 
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hfittiH", 17® « , f iivjnt les Quatre obferva- 

tirwîs (iiivantcs : 17" /(g', } M7® 49% 8:17® jo', j : 
17® ^0% 8. Les minus Nas'ijateurs 6i ^%utres 
encore , ont relevé cette pointe , par celle de Saint- 
Fnirçcis , ou du Siid-F.!l de Portorico , 8c ils ont 
trouvé pour ce giflTcinlT.l , l’Oueft 19“ Nord; 
rOurft 3i®Noro;rOucft, 31® 50' Nord ; l’Oueft, 
31® 43' Non!, 8c rOueft, 34“ 14' Nordtd’oü l’on 
peut tirer lOuell, 31® 41' Nord , ou l’Eft, 31® 41' 
Su;l. 

On a trouvé pue , la pointe de Saint-François 
de Portorico , étoit par la lotitiide de , 18® 1 1', 8, 
d après les cinq h uiteu'S fuiva' tcs : 18® 08', 3 : 
18® 09', 6: i3® u', 7 : 18® la'.o: 18® ii', i , 
6i i8® 14', 4, &; que le müitu de l’iflc Bore- 
q-.icm , étoit par la hauteur de , 18® 07', 7 , félon 
les cuatrqhautcurs que voici : 18" 04', 8: 18° o/, 4: 

1 8® 07', 8 , & 18® 10', o ; la pi* grande vient du 
P. Lafcut . (V’oyage aux Ifles de l’Amérique . tom. 
VI. ) Le cap Saint Jean , ou la pointe Nord-Eft de 
Portorico , par fa di^ncc as", 3 , à la pointe Sud- 
Sfi de la meme Ifle & par Ion gilTement , fe place 
8' plus à l’Eft & 14' p'us au Nord , que la pointe 
du Jud-Eft de cette Ifle. 

L’Analyfe de cette carte , deyroit fe terminer 
ici , parce que Portorico , n’cft pas des Petites 
Antilles ; mais comme cette Ifle entre , dans le 
champ de la carte qui nous occupe , on en déter- 
minera quelques lieux & quelques points.dcs envi- 
rons. 

Du cap Saint-Jean , ou de la pointe Nord-Eft 
de Portorico , jufqu’à la pointe de l’Aiguade, il y 
a 1 1 1", 8 , félon les routes combinées , de pluficurs 
Navigateurs ; cette diflance fe dirige , A l’Oueft 
1® 16' Sud, 6c donne pour longitude, A la pointe 
^ l’Aiguade ,69® 5 9', 8 ,5c |wur latitude ,18° J l'»o. 
De la pointe Saint-François , ou du Sud-Eft de 
Portorico , jufqu’au cap Ro.xo , il y a 99". i , 
fur la direâion de , l’Oucft 3° 14' Sud ; cela place 
lecapRoxopar, 69® u', i , deiongiuide 8c par, 
18° 06', a, de latitude. Le Journal de la Dûte 1a 
Coulifte , en 1766 , met la petite ifle de Zachée 
par, 18® 14% 4, de latitude: fur la Vkloire en 
171 8 , on avoir obfervé la hauteur de Zachée de , 
iB* l6', o, 6c l’on avoir conclu celle du cap 
Roxo , de 1 ^ 07', o ; on peut extraire , des relc- 
vemens de la Coidiflc , que le cap Roxo eft , 1 7% 1 
plus ; U Sud ,6c 1 3% 8 , plus A l’Eft que Z.ichée ; 
il ifl encore , par les memes rtlèvcmens , ao', 6 
plus au Sud , 6c 1 4', 1 , plus A l’Eft que Zachée , 
( Voyage de la Flore , troifième partie ) Zaïchée 
peut donc être par, 18® a3%x,le cap Roxo par, 
1 8® 06% 1 , de latitude ; leur diScrence des mérl- 
^ens, étant de 13^, la longitude de Zachée fêta de, 


69® 48', I : on doit atiffi conclure , des relêvemen* 
de 1a Couliftie , que la pointe de l’Aiguade , eft 
plus au Nord que Zachée , de 7', 8., 6c plus A l’Eft 
de , 8', 3. De Zachée , au cap del Engano de Saint- 
Domingue, il Y a en longitude, d’apreS cinq routes 
combnees , 1° 14', .1 ; cela donne, la longitude 
de ce cap de, 71® 01', a ; fa Liiitude eft d’ailleurs 
de, 18® 14', 3. Les petites ifles U Mone 6c la 
Monique , font placées avec le même foin que 
Zachée , par des retèvemens qui tiennent au cap 
Roxo , A rifte Zachée , A celle de la Saône , 6c au 
cap del Engano ; le réfultat qui- fe trouve dans la 
Table , peut nous difpenfer d’entrer dans le détail, 
de ces rclevemens : Voyez de plus le Voyage de 
la Flore, troifième partie , page 164 , où il y a 
deux de ces rclèvemens. 

S !'• 

Lu Jjl<$ dt U Martiàiqut & dt la Guadeloupe, 
N®. 110. 

On a rapporté, au Fort Royal de la Martini- 
ue, toutciles obfervations, du P. Feuillce, celles 
e MM. Diiglos, Varin 6c Dishayes ; 00 y a joint 
les obfervations faites avec des horloges marines, 
par MM. de Flcurieu , de Verdun, de Borda 8c 
Pingré ; les obfervations , des diftances delà Lune 
aux Etoiles, de MM. de (Verdun, ide Borda 6c 
Pingré,’6c le réfultat d’une occultation , de c du 44 , 
du P. Feuillée , calculée parM.Méchain :on eft par- 
venu A réunir, 40 obfervations fur ce point, qui 
donnent au Fort Royal par nos méthodes j 
63® 17', 3 , deiongiuide , A fortpeuprès telle, que 
M.le Chevalier de Fieiiricu, l'avoit deduite en 1 769 , 
des obfervations du P. Feuillée, déduélion confirmée 
d’ailleurs, par c.’S horloges marines. M. de F eurieu 
a trouvé encore , par les horloges que le Fort Saint- 
Pierre de la Maninique,eft 6', 9 de degré, A l’occi- 
dent du Fort Royal ; cette oblervation eft des plus 
importante ; avant qu’elle parut , il s’en falloir envi- 
ron trois aires de vent, que les carres de la Mar- 
tinique , ne fiiflent orientées ; le méridien au lieu 
d’aller droit au Nord , montroit le Nord-Eft -J Nord, 
On nefe feroit pas attendu , A un tel change m nt, 
fur-tout dans une Me , pofledée par les François , 
6c où ils font joiimcllement ; 6c l’on trouve étrange 
qu’on ait découvert , que le méridien de la Mer 
Cafpienne déclinoit de 30® , du Nord vers l’Oueft ! 
Ce changement fur Is Martinique eft énorme ; 
mais il eft confiant , 6e il ob'qe d'en réfoi mer 
les cartes ; voici l’extrait , de C- eu on a fait A cet 
égard. 

Scion les coites particulières , de cette Me , ds 

MMBelUo 


Di^'-zed b-. 



DES CARTES. 


MM. Btllln , Jefifêrys , DclUle , Heffe , Fciilllce & 
Hoiiel , on a trouvé que depuis le Fort Saint- 
Pierre , jufqu’au CuWe-Sac Robert , il y avoit 
14"*, I , on a employé 14", 7 ; que du Fort Saint- 
Pierre au Fort Royal , il y avoit i j", j , on n'en 
a employé que 10, 6 ; & que du Fort Royal 
au Cul-de-Sac Robert , il y avoit 10”, 8 , on n'cn 
a confommé que 10, i ; la düTérence, des dillan- 
ces combinées des cartes , k celles qu’on a em- 
ployées , ell due au changement conlidérable , de 
la direclion des méridiens, & à la latitude fixe, 
du Cul-de-Sac Robert , obfervée par le P. Feuillée. 
Depuis le Fort Saint-Kerre , jufqu'à la pointe de 
la Caravelle , il y a 10", 1 , fuivant les cartes com- 
binées , on les a employés jufiement ; du même Fort 
julqu’au Cul -de -Sac Robert , on a déjà vu 
qu’on y avoit confommé, 14”, 7 ; du Cul-^-Sac 
Robert , jufqu’à la pointe de la Caravelle , il y a 
fuivant les cartes, io“, 7; on les a employés pre- 
fifément. Depuis le Fort Saint-Pierre jufqu’au Fort 
Royal, on a confommé 10", 6 , comme on l’a dit; 
du Fort Royal jufqu’aii Morne-aux-Bœufs , il y 
i 11*', 7 , félon les cartes , on y a confommé 
10**, O ; de ce Morne jufqu’au Ijort S.niit-Pikrrc , 
il y a î , toujours filon les cartes , on n’y a 
mis que v'“, 6 ; cette diminution eft duc, au mou- 
vement du méridien , du Nord-Ell au Nord, & 
de ce que la latitude du Morne , étoit donnée. 

Depuis le Fort Royal , julqu’au Cul-de-Sac 
Robert , on a employé 10'*, i , comme on l'a vif; 
de ce Fort au cap Ferré , il y a par les cartes 
combinées, ai'', 6 , on n’y a mis que ifi", 3 , & 
du Cul-de-Sac Robert au même Cap , la dillance 
fur les cartes cil de , iq", 8 , on n’y a employé 
t]ue , 1 4", 64 ; ces diminutions font fondées , mr 
la latitude confiante du cap Ferré , ^ de ce que 
le méridien du Fort Royal , en fe mouvant du Sud 
vers l’Efi , s’eft rapproché de ce Cap ; il en efi de 
même du méridien du Cul-de-Sac Robert. Depuis 
le Mome-aux-Boeufs , julqu’à la pointe du Dia- 
mant , il y a 19'“, 6 , félon nos fix cartes combi- 
nées , on n’en a employé que 16, 7 ; on fait déjà 
ouc de ce Morne au Fort Royal, il y a 10”, o; 
ce ce même Fort , jufqu’à la pointe du Diamant , 
il y a auffi lèlon les cartes, 10", o , on y a em- 
ployé 9'*, I : on a indiqué ci-deflus , les caufes de 
CCS diminutions. 

Dei^ le Momo-aux-Boeuls, pour aller à l’ifiot 
de la Perle , il y a fur nos cartes , 1 5**, 4 , on n’y 
a confommé que 10", o; du Fort Saint-Pierre 
jufqu’au même Mot , il y a 1 1", i , on n’en a 
empoyé que 8,6; cmam à la dillance de ce Fort, 
jufqu’au Mome-aux-Bceufs, on a dit qu’elle étoit 
réduite à 3'*, 6 ; U diminutioa de la dillaoce , du 
II FtutU, 
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Morne- aux-fioeufs à la Perle , n’ell 11 oonlîdérable,' 
que parce que fur nos cartes , excepté celle de 
M. Hefie, la btitude de ce Morne efi, en général 
trop foiblc de i'. Depuis le Fort Saint-Pierre juf> 
qu’à 1 a Perle , on a confommé 8", 6 ; d«rce Fort 
jufqu'à la chiite, de U rivière de Macouba dans la 
Mer, il y a 13'*, 5 , félon nos cartes bien ana- 
lyfiles, on y en a employé ; de la Perle 

jufqu’à la même rivière , il y a 8 , 7 , félon nos 
c.trtcs , on y a confommé y", 3. On a compté 
II", 3 , depuis le Fort Saint-Pierre , jufqu'au lâuUj 
de Macouba ; de ce Fort , jufqu’à la bouche du 
rullTeau le Charpentier, il y a i x, 7 , par un miliea 
pris avec foin , entre les difiances des cartes ; oa 
y a confommé 13", i , & du fault de Macouba 
jufqu’à ce mifleau , il y a fur les cartes , 9", 9 
on en a employé 8 , 9. En appuymt au Nord de 
Saint-Pierre , la direâion du méridien , de nos car- 
tes , fur la longitude du Fort Royal Sc fur celle 
de Saim-Pii'rre , l'illot de la Perle fera , i x', 7 , ib 
l’Occident du Fort Royal, & la rivière dcMacou^, 
fera à lOucft du Fort Saint-Rerre, feulement de 
o', 

Depuis le Fort Saint-Pierre , jufqu’à la pomUj 
de la Caravelle , on a dil employer ci-devant,’ 
xo*', I , fié de cc Fort jufqu’au ruififeau le Char- 
pentier , on a confommé 13", x ; de ce ruifleau 
jufqu’à la pointe de la Caravelle , il y a 1 1", 7 , 
félon nos cartes , on a employé 10", 3. Depuis la 
pointe de la Caravelle, jufqu’au Cul-de-Sac Robert,’ 
on a vu précédemment qu’il y avoit , fuivant les 
cartes , 10", 7 , & qu’on les y avoit confommés; 
de cette pointe jufqu’au cap Ferré , U y a félon 
les cartes , x6", 6, on n’en a employé we it, y J 
& du Cul-de-&c Robert jufqu'à ce C^p , il y a 
19", 8 , on n’y en a confi>mmé,que 14, 6. Depuis 
le Fort Royal jufqu'au cap Ferré , on a fait la 
difiance de 16", 3 ; de ce Fort jufqu’à la pointa 
du Diamant, il y a 10*, o félon les cartes , on 
y a confommé 9", i , & de cette pointe jufqu’ait 
cap Ferré , les cartes font trouver xo", i , on y a 
employé , 14", 8 ; de cette pointe du Diamant à 
celle des SaliiKs , les cartes mettent 14", o , on n’y, 
en a confommé, que 10, 3 , & de la pointe dot 
Salines, jufqu'au cap Ferré, les tartes y font 
compter 1 o", 3 : la fuite de ce travail n’a permis 
d’y en faire entrer que 7,6. 

En s’appuyant fur les bafes, que Pon vient d’arrê-' 
ter, elles ont aidé à fixer queltrues autres points' 
On a &it fur les fix cartes , oont on fe fert ici 
la difiance du Fort Royal , à la pointe du Diamant , 
de 9", I , & l’on*a eu par un milieu , du Fort 
Ro)ral à la greffe pointe, j", i , fit 4.", o , de la 
greffe pointe ou cap Salomqn , à la pointe du Dû; 


Dit,:- 
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mant. On « fait pareilloncnt fur nos fix canes , 
la (üAancc de la pointe du Diamant , à ta pointe 
des Salines , de i o“, 3 , & l’on a eu pinur quan- 
tité moyenne , 6", 8 , de la pointe du Diamant , à 
h pointe Borgnefe , St 6**, o de la meme poinU' , 
à la pointe des Salines. Pareillement en failant fur 
nos cartes , la dithnee du cap Ferre , au Cul-dc- 
Sac Roben, de 14*, d, on a eu pour quantité 
moyenne , 40“, 1 , entre le cap Ferré & le bourg 
le François , 6{ 4", 6 , entre ce Bourg 8c le Cul- 
de-Sac Robert ; de manière qu’en traçant une droite , 
du cap Ferré au Cul-de-Sac Robert , le bourg le 
Frai^ois , (bit mis vers l’Eft de cette droite. Si l’on 
alfujettit nos cartes , à la bafe fecondaire , lo’’*, i , 
du cap Ferré au bourg le Frattçois , on trouvera 
o , pour quantité moyenne , du cap Ferré , i 
la pointe du Vauclain,' 8c ç'’', 1, de cette pointe 
au bourg le François. Faifant pareillement , la diflance 
du Cul-de-Sac Robert , à la pointe de la Caravelle , 
de 10**, 7 , 8c celle de la pointe de la Caravelle , 
au ruifleau du Charpentier, de 10", 3 , il y aiua 
pour quaiuité moyenne , entre douze indications , 
7", q , de la pointe de ta Caravelle , à la Trinité , 
& 8 , 6 , entre lé Cul-de-Sac Robert 8c la Trinité. 

On a auffi rapporté à deux bafes, la pointe de 
l’Eft de Tifle Monfieur ; favoir , ü celle de la pointe 
de la Caravelle , jufqu’au Cul-de-Sac Robert , 6c 
la diftance du Cul-de-Sac Robert , au Bourg ou 
Cul-de-.Sac le François ; on a trouvé que Ttll de 
cette Ide , devoit être plus Oriental , de 3', 6 , 8c 
plus Septentrional ,d’i, 6, que le Cul-de-Sac 
Robert. On a référé aux deux mêmes bafes , l’iflot 
du Loup-Garou , 8c l’on a trouvé qu'il devoit être , 
3', i plus <i l’Eft , 8c 1', 4 plus au Nord , que le 
Cul-de-Sac Robert. On a hit dépendre l’embou- 
chure, de la rivière du Galion , de 4 bafes, qui font, 
la diibiKe 7*, ^ , de la pointe de la Caravelle , 
iufw’à la Tricuté ; celle de 8", 6 , de la Trinité 
.au Cul-de-Sac Robert ; la diftance s'”, 1 , du Cid- 
dé-Sac Robert , à l’iftot du Loup-Garou , 8c celle 
de 7*„ 8 , entre cette Ule 8c la pointe de la Cara- 
velle : enfiiito on a trouvé que , les diftances de 
cette embouchure , é la Trirnté, au Cul-de-Sac 
Robert , à l’iüot du Loup-Garou , 8c à la pointe 
de la Caravelle , étoient refpeéliveraent de, 9 : 
5 3 : 6*, 7. fie 6 ’*, 6 : ces triangles ont mis a tres- 

P eu près , l’embouchure du GaGon, o', 9 plus. à 
Oueft , 8c ç', 3 plus au Nord, que le Cid-de-Sac 
Robert. On a recherché avec le même foin , la 
pofition de la pointe à la Chaux, fituée à l’Oueft, 
du Cul-de-SiC de 1 a Tartane, 8c l’on a trouvé, 
qu'elle droit éloignée de la Trinité , de ô'", 7 ; de 
l’illot du Loup-Garou , de 4", 7 , & de la pointe 
de la Caravelle , de j", 6. De plus on a trouvé , 


que l'iftot de la Caravelle, étoit éloigné de la Tri- 
nité , de 8", o ; que la 'Trinité éti it diftante , de 
la pointe de la Caravelle , de 7*, 9, 8c que de cette 
pointe , jufqu’à i’illot de la Caravelle , il y avoit 
* 7 * ■ 

Avant de s’occuper des triangles , formés par le» 
diftances précédentes , on a recueilli le plus d’obfer- 
vatiuns , de la hauteur du pôle qu'on a pu , afin 
d’y appuyer les angles de ces triangles : outre les 
hauteurs obfervtes a terre , par des Aftronomes , 
on a trouvé celles de l’iftot de la Perle , du Mome- 
aux-Bœufs , du cap Salomon, de la pointe du Dia- 
mant , de celle des Salines , du cap Ferré , de la 
pointe de la Caravelle , du ntilTcau le Charpen- 
tier 8c du fault de Macouba; la plupart font extraites 
de fept hauteurs particulières , 8c même celle du 
cap Ferré , eft le réfultat de onie données. Ce Cap 
8c la pointe de la Caravelle , fuivant trois relève- 
mens, gilTent au Nord , 50' î ç' Oueft , 6c au Sud, 
ço' r ç'Eft ; la précifton de ces relèvemcns , n’cft 
pas ordinaire : on en a d’autres , au Sud 8c à l’Oueft 
de cette Ifle , qui ne s’accordent entre eux , qu’A 
1“ 5' près ; c’eft un écart ordinaire : ces relève- 
mens nous ont été fort utiles. Il feroit déformais 
fuperflu , de s’étendre , fur le refte des opérations , 
elles font faciles, élémentaires; d’ailleius les réfuW 
tats qui font dans la Table , paroilfent en difpenfer. 
n ne s’agit plus en effet , que de tracer des méri- 
diens 8c des parallèles , aux points oii ces triangles 
tboutiffent ; puis d’appliquer la trigonométrie reili- 
ligne , 8c de ne pas oublier , qu’une minute de 
longitude , l'ur cette carte , eft les {-r , d’une minute 
de Ltitude. 

Dans cette carte , l’inclinailôn des méridiens ,’ 
d’environ 3 aires de vent , a produit une cUmini»- 
I tion , dans la lor^eiu de cette Ifle , fur les carte» 
dont on s’eft fervi , excepté fur la carte manuf- 
crite, de M. Hcffe; cette diminution eft telle qu'au 
lieu de 1 3 milles , il n’en faut compter tout au 
plus que 1 1 , fur les cinq autres cartes ; cette dimi- 
mition, dans le fens des longitudes, ou de la lar- 
gettr , au Sud de la carte , eft telle qu’au lieu de 
4 milles, il n’en faut compter que 3 , 8c au Nord 
fur 8 milles , on n’en doit compter que 7 ; tandis 
qu’entre le Fort Saint-Pierre 8c la pointe de la 
Caravelle , il ne paroît pas que les cartes , admet- 
tent de diminution ; en général datu le fens de la 
longitnde , on peut au lieu de 6 milles , n’en comp- 
ter que 5 ; en forte que la furface de cette Ifto , 
fur les cartes antérieures, A l’obfervation , de M. le 
Chevalier de Flcurieu , éft A la véritable , comme 
1 3 X 16 eft A 11X3, ou A fort peu près comiiM 
17 eft A IX. Cette inclinaifon des méridiens, doit 
auffi 4voir occalipnné , fur les cartes, une augmeo^ 
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tadon dans la latitude ,’à la câte Orientale de cette 
Ue , 6c une diminiitioir, dans le même élément , 
àla côte Occidentale; en eSêt,U pointe de la Cara- 
velle oui a , 14° fl', I , de latitude , en a , 
14° f 7% 1 , fur laKarte de M. Delifle , & le cap 
Eerré qui a, 14° 19', 4 , en a , 14” 34', i , fur la 
carte manufcrite , de Houel : le Momoaux-Boeufs, 

au bord de la côte Occidentale , a fur les cartes , 
de MM. Bellin 8c /effcrys, l' de moins en latitude, 
que les obfervations nautiques n'en donnent , 8c la 
bauteur polaire , de la pointe du Diamant , eft auBi 
moindre qu'il ne faudroit , d’i' } , fur les cartes , 
de MM. Delille 8c Jefferys. 

On s'eft entretenu précédemment, delà polition 
de la ville , de la Bafle-Terre , dans l'ille de la Gua- 
deloupe , qui eft fur la même feuille , que la Mar- 
tinique. On a remarqué , dans le voyage de la 
Flore , que la côte Occidentale de cette Ifte , pou- 
voit être portée , depuis la ville de la Baffe-Terre, 
un peu trop du Nord vers l'Oueft , fur la carte de 
M. Bellin ; cette préfomption eft fondée ; car tous 
les relèvemens, que nous avons recueillis , ont fait 
voir que la carte de cet Hydrographe , n’étoit orien- 
tée cpt’é la bouffole , dont la variation de l'aiguille , 
étoit d’environ 4“ Nord-Eft , lorfqu’on a levé les 
originaux. Si la Grande Terre delà Guadeloupe, 
a été auin établie , fur le méridien magnétique , au 
lieu du vrai méridien ; quoiqu’on ait pris ici , i', 3 , 
de moins en hauteur , pour la pointe des Châteaux , 
que fur la carte de M. Bellin, la latitude de cette 
pointe , pourroit encore être trop grande , fur notre 
carte , de plus de 1'. Les .pofitions qu’on a déter- 
minées, fur la côte Occidentale, de la Baffe-Terre, 
font appuyées fur divers relèvemens, entre autres 
fur ceux du voyage de la Flore. En mê-me-temps 
qtie cette côte , fir la carte de M. Bellin , doit 
s’incliner moi ns d’environ, 4” du Nord vers l’Oueft, 
on a vu que cette Côte , devoir être aulli moins 
longue, dans la raifon de 14 ^ 13 ; mais crainte 
de tomber dans une erreur contraire , on n’a dimi- 
nué cette côte , que d’environ la moitié de ce qui 
nous étoit indique ; puis la différence , entre (es 
relèvemens le permettoit. 

0.1 a découvert ( Voyage de la Flore, ) que 
les ides des Saintes, croient très-mal placées, fur la 
carte de NL Bellin, de 1759, erreur 

avoir été , à peu près corrigée , fur la carte du 
Golfe du Mexique, en 1769. On s’eft conformé 
h très-peu près Jtir ces Ides , apx réfultais de nos 
trois favans Voyageius. Quoiqu’on ait fait la lati- 
tude, de Marie Galante , d’i', f , moindre que fur 
la carte des Antilles , du Voyage de la Flore ; fi la 
hauteur de la pointe des Châteaux , vient à baiffer 
comme on le piéfume , celle de Marie Galante^ 


étant éloignée , de 1 9 milles de cette pointe, baiffera 
auffi , de même que la Défirade ; mais la latitude 
de la petite Terre , étant i fort peu près exaêlc , 
ne fera point fujette à ce changement ; l’ifle de 
Mprie Galante peut baiffer , de i', x , alors fon 
giffement , à l’égard de la pointe du SutKOuefl , des 
ides des Saintes , feroit a l’Oueft 10° Sud , 8c à 
l’Eft 1 0° Nord, tel qu’on l'a trouvé^ dans te Voyage 
de la Flore. ^ 

S. 1 1 L 


L'JJlt de St 'uu-Dominpu & aile de Borto-Riea, 
N", III. 


La longitude du cap François , a pour fonde- 
ment , une obl'ervation du P. Laval , augmentée 
d’un degré , parce qu’il y a fans doute II , une 
&ute d’impredion; cette longitude s’appuye aufti , 
fpécialement , fur le padàge de Vénus , en 1769., 
obfervé par MM. Pingré , de Reurieu , de la FUlière 
8c de Saqui , ( Voyage de l’Ifis ; ) le premier contaft 
extérieur , y arriva à, 1* 16' 1 6", 8t le fécond contaêl 
intérieur fut â , i* 44' 45", fuivant les quatre Obfer- 
vateurs; elle fe fonde encore , fur des hauteius de 
1 a Lune , par MM. de Fleurieu 8c Pingré , compa- 
rées aux obfervations , faites à Paris & à Oxford; 
entre les 14 longitudes , qu’on a déduites de là , 
on a obtenu par un milieu , 74“ 37', 1 , pour la 
longitude du cap François. M. Godin obferva au 
p^t Goave , en 1735, quatre émerfions , du pre- 
mier Satellite de Jupiter , ( Don de UUoa , Voyage 
de d’Amérique Méridionale.) En comparant ces 
obfervations , aux Tables de 'Wargentin , du recueil 
des Tables Aftronomiqucs, de Berbn , elles donnent 
la longitude , du petit Goave de , 7 04', 1 , tout 

au plus. La meme année M. Godin , oblérva au 
Fort Saint-Louis, deux émerfions, dd premier Satel- 
lite de Jupiter , cpii étant comparées aux Tables 
corrigées , donneroient au Fort Saint - Louis , 
73° 51', 3 6c 73° 37', 3 ; le même Aftronome, 
en obferva une autre à Saint-Georges , qui feroit 
fa longitude de , 75° 34', 6 , ( Voyage de l’Amé- 
rique Méridionale & Voyage de fa Rore. ) Si l’on 
prend la demi-fomra« , entre cette dernière loi^i- 
tiide, 8c chacune des deux du Fort Saint-Louis, 
8c qu’on y ajoute la deœi-différeace , , qu'il 

y a entre ces deux lieux, Saint-Georges étant 3', 3 , 
plus à l'Eft que Saint-Louis , on aura de plus pour 
le Fort Saint-Louis , 73° 31', 93 -J- i', 73 = 

7 i° 34', 7 & 71 ° 36'. 0 J+ »'.75 = 73 ° J 7 ',«: 
en outre Saint-Georges , étant , plus oriemal que 
le Fort Saint-Louis, on aura encore , pour la longi- 
tude de ce Fort, 75° 34^ 6 -h 3', 3 a= 75° 38’, i. 

K 13 
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De$ cinq longitudes de Saint-Louis , on en a extrait , 
75 ° 37 *» 5 - cartes combinées , de MM. Fré- 

aier , Popple , Bellin , d’Anville , jefferys , & la 
carte manuferite, de M. le Comte d’Eftaing , ayant 
donné la différence en longitude , entre le petit 
Goave & le Fort Saint Louis , au moins de 34 , 1 ; 
«Tailleurs comme les émerfions , donnent en géné- 
ral, les longitudes tropfoibles , on a pris pour cette 
longitude, 75“ 38', 3 , qui n’excède pas Fenfible- 
ment , le rélultat des obfervations. 

La différence en longitude , entre le cap Fran- 
çois & le Port Paix , aant de 36', 3 , celle de ce 
Port , jufqu’à la pointe intérieure , du Mole Saint- 
Nicolas eff de , 37', 9 : les huit cartes dont on 
fe fert ici , font en général , la dillance du cap 
François , jufqu’ù la pointe du Môle trop grande , 
dans le rapport de 3 x à 17 ; cela fuit ne la mar- 
che des horloges marines , entre le cap François 
& la ville du Môle , obfervée pendant le Voyage 
de la Flore. De la pointe du Môle Saint-Nicolas , 
jufqu’<i la pointe Oued , de la baie des Gonaives 
il y a ,—49', ç , de différence en longitude ; de cette 
pointe , jufqu*à la ville de Saint - .Marc , il y a 
— 4', 9 ; de cette Ville , jufqiTè celle du Port au 
Prince , il y a — 19', 7 ; du Port au Prince juf- 
qu’à Léogane , il y a -f 18', 9 , & entre Léogane 
& le petit Goave , il y a -J- 18', o. L’embouchure 
de la Koiiillone , ed par la latitude de , 18° 33', 4, 
& fa différence en longitude, avec le petit Goave , 
«d de — 1 7', O ; de U jufqu’au Port au Prince , 
il y a 5', o ,de différence en latitude , & — 1 9’, 9» 
de différence en longitude , & cela tant d’après les 
cartes que , félon divers Journaux de Navigation. 

Toutes ces latitudes-ci , font dans une dépen- 
dance réciproque ; outre celles des cartes les diffé- 
rences , entre la latitude des lieiu les plus voifins , 
les uns plus au Nord, les autres plus au Sud , ont 
mis en mt de rapporter, les latitudes de ces lieux , 
Jur lemêmepoint. Exemple : la latitude , de la pointe 
Oued des Gonaives , ed d’abord donnée huit fois 
par les cartes; la différence commune en latitude. 

Pointe de TEd , félon M M. 

9', O E. . . . G. Delifle. 


9', O T. Jefferys. 

Il', O Frezier, 

ix', O Bellin. 

ix', 3 d’Edaing, 

IX*, 6 de Verdun, 

»J'- 7 Popple. 

i£', 3 d’AnvilIe. 


£■ réuoilliiiit IfS phis grandes, ayfc les plus 
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entre la pointe intérieure , du Môle Saint-Nicole* 
& la pointe Oued des Gonaives , edde 16', o, qui 
étant ôtée , des huit latitudes de U pointe du Môle, 
félon les cartes , donnent huit autres latitudes , à la 
pointe des Gonaives ; ces huit#emièrcs , doivent 
être diroiiHiées chacune, d’i', 5 , parce que les 
cartes en général placent, la pointe intérieure du 
Môle , trop au Nord de cette quantité : entre le Port 
Paix & cette pointe des Gonaives, la différence 
commune des hauteurs , ed de xo', 0 , félon les 
cartes ; on Ta ôtée , de chaque latitude du Port Paix , 
âc Ton a eu d’autres latitiules , de la pointe Oueft 
des Gonaives , qu’on a diminuée, d’ 1', 5 , parce que 
les cartes placent ce Port , trop au Nord d’une 
minute & demie ; entre le cap François & cette 
pointe des Gonaives , il y a 1 1', 3 , de différence 
commune en latitude, totijoius félon les cartes ; en 
ôtant cette différence , des latitudes du cap Fran- 
çois , on a obtenu d’autres latitudes, de la pointe 
des Gonaives , dcfquelles on a retranché, o , 9, i 
caufe que les cartes en général , font la hauteur du 
cap François , trop graiide de cette cpiantité. On a 
enfin xo', o , pour la différence commune en lati- 
tude , entre Saint-Marc & la même pointe des 
Gonaives ; fi on l’ajoute aux latitudes de Saint- 
Marc , cette Ville étant plus au Sud que les Gonai- 
ves , on aura d’autres latitudes , de la pointe des 
Gonaives , defquelles on ôtera de chacune, i', 8 i 
parce que Saint-Marc a fur les cartes , en général , 
une minute & f , de trop en hauteur: on a pris un 
milieu , entre toutes ces hauteurs , réunies fur le 
même lieu , & Ton a eu la latitude , de la pointe 
Oueft des Gonaives de, 19® 34', i. C’eft d’après 
un femblaUe travail, tpi’on a déterminé les lati- 
tudes , de différens points de Saint-Domingue. 

On a laiffé en arrière , Tifle de la Tortue , la 
pointe de Jean Rabel & la Plate-Forme , & cela 
afin , de ne pas trop interrompre notre marche ; 
il eft temps d’y revenir. La Tortne eft à T^rd 
du Port Paix , à TEft ou à TOueft des quantiiés 
fuivantes ; favoir. 

Pointe de TOueft , fclon M M. 
x', o O. . . . d’Anville. 


8', X ..... de Verdun. 

8', 7 Freiier. 

9', o Jiffrrys. 

10', 3 d’Eftaing. 

Il', 3 Popple. 

Il', 8 Delifte. 

Il', X Bellin. 


petites, ainli qiTon en a prévenu plufitors fois , on 
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irouTcn b ibmm« moyenne , de ces longitudes de , 
»i', 4, & en retranchant , les moindres longitudes 
Oueft , des moindres longitudes £A , on aiua leur 
différence commune, de a', i; ceb pbceroit félon 
les cartes , b pointe de l'EÂ , plus orientale que le 
Port Paix de , = 1 1', 8 , & b pointe 

Pointe de TOueft , félon M M. 


7'. J • • • 

. . G. Delifte. 

/.}••- 

. . d’Ansnlle. 

9', X . . , 

. . de Verdun. 

9', 8 . . 

. . d’Eftaing. 

Il', 3 . . , 

. . Popple. 

II', 3 . . 

. , Fr^er. 

14', 0 . . , 

, . T. Jefferys. 

16', 3 . . 

. . Bellin. 


La femme moyenne , de ces différences en bû- 
tnde eft de , 19', 4, & leur différence commtme 
eft d’ 1 6 ; amfi félon les cartes , la pointe de l’Oueft 
de b Tortue , feroit plus au Nord que 1 ^ Port 
Paix de , iliii-iiî s=: 10', 5 , 6c b pointe de l’Eft 
feroit anflî plus Nord , que le Port Paix de , 
=8', 9 ; mais ces différences doivent 
autn, très-probablement diminuer. Selon les huit 
cartes qu’on employé , b dillance depuis le cap 
François , iufqu’a b pointe intérieure , du Môle 
Saint-Nicolas, ell à b véritable , comme 31 eff à 
VJ ; fi cette diminution efi uniforme, les 1 1', 8 , 
en longitude , fe réduifent à 10', o , & les 9', 6 , 
fe réduifent à 8', 1 ; alors b longitude , de b pointe 
Eft de b Tortue fera de, 75® o}', 5 , & celle de 
la pointe Oueft, de cette Me fera de , 75“ xi', 6. 
Si la même diniinution a lieu , du Nord au Sud , 
ceb eft probable , les différences en blitudes , 
10', 3 & t', 9 , fe réduiront à , 8', 9 & à 7', 5 ; 
alors b btitude , de b pointe Oueft de la Tortue 
feroit de , 10“ 04', : , & celle de fa pointe Eft 
de , xo® ox', 7. 

Depuis le Port Paix , jufqu’à b pointe de Jean 
%abel il y a , 3', 3 de btitude , félon les cartes 
combinées , dont la pointe de Rabel eft plus au 
Nord i cette pointe eu auffi plus au Nord , que b 
pointe intérieure , du Môle S^t-Nicolas, de 6', 7 , 
felon les cartes ; cela donne ces deux btitudes , 
19® 58', 7 & 19° 56', 9, à b MÛite de Jean Rabel, 
donc le milieu eft, t9° 37 , 8. La différence en 
longitude, entre le Port Paix & b pointe du Môle, 
eft de 37', 8 , égalant à cette quantité , les difft-, 
rentes particulières des méridiens, entre le Port 
Paix , b pointe de Jean Rabel & b pointe du Môle , 
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de rOueft, plus ocddentale que le PortPaùx de,' 
= 9', 6 ; mais ces quanfités doivent , 
trèMtobablement diminuer. Ces deux ointes de 
b Tortue , font plus au Nord que le Fort Paix ; 
fevoir, 

I Pointe de l’Eft, felon MM.- 


7', J • • • 

, . . de Verdun. 

7'. 3 • ■ ■ 

. . . d'Anville. 

7', 4 . • 

. . . d’Eftaing. 

7', 7 • • 

. . . Delifle^^ 

9', 3 • • 

, . . Bellin. 

10', 7 . . 

. . . Frezier. 

Il', 0 . . 

. . . Jefferys. 

Il', 3 . . 

, . . Popple. 


prifes fur les cartes, & prenant un milieu , on aura 
xi', 7 , pour la première , 8c 16', i , pour b 
fécondé ; b longitude du Port Paix étant de , 
75® 13', 3 , celle de b pointe de Jean Rabel fera 
de, 75 ° >}', 5 +ii', 7 = 75 ° 35 '. 

La ville du Môle eft plus è l’Oueft de , 6', o 

3 ue b Pbte-Forme , bquelle eft plus occidentale 
e , 40', 7 , que b pointe , Oueft des Gonaives ; h 
Plate-Forme eft plus au Nord , que b pointe des 
Gonaives , de x', 8 , & plus au Sud que b viDe 
du Môle , de 1 x', 4 ; b Pbte-Forme eft auffi pllis 
Sud , que le Port Paix de , 1 8', 3 ; tout cela eft 
extrait des cartes , difeutées comme auparavant , 
& ceb détermine b pofition de b Pbte-Forme. 

On a découvert , la longinide du Bec du Mar- 
feuin , en b comparant , tantôt à celle du Petit 
Coave , tantôt à celle du Fort Saint-Louis, tantôt 
è celle du Petit Goave & è celle de b pointe des 
Irols, qu’on avoit déjà trouvé , tantôt à celle de 
b pointe des Irois St è celle du Fort Saint-Louis ; 
ennn tantôt à b pointe des Irois feule. On a 
obtenu par ce moyen , les fcpt longitudes fuivan- 
tes,75®-47', 7:75* 4S', x : 73® 49', o : 7Ç®49', d ; 
75® 30', o : 73® 30', 0:73® ^o', I } donc le milieu 
eft, 73° 49', 8. Afin d’obtenur b longitude , de b 
pointe des Irois , on l’a comparée, i celle du Fort 
Saint-Louis , à celle du Bec du Marfonin St è celle 
du Petit Goave ; on l’a comparée , i celle du Fort 
Saint-Louis St è celle du Bec du Marfonin ; j celle 
du Petit Goave St à celle du Fort Saint-Louis ; 
enfin on l'a comparée , à celle de b pointe du 
Môle : on a extrait de ces fept combimiifons , I3 
longinide de b pointe des trois de , 76* 48', 8. 
A l’égard de fa latitude , on avoit d’abord celles 
des cartes 3 on a enfuite référé cette hauteur , 1 
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cdlc de la ville du M</!e , moyctmant leur diffé- 
rence commune , avec celle de U pointe des Irois , 
diffcKTCC Cjui eft filon les huit cartes , de 8}', 7; 
la latitude de la ville du Môle, ell trop grande 
d’i', 7 , fdon les cartes combinées ; on a auffi rap- 
porté, la latiiude de la pointe des Irois , â celles 
du Petit Goave , donc leur différence commune , 
(don les cartes, cft d’i', 8; la hauteur du Petit 
Goave tft trop grande, (ùr les cartes combinées, 
de 4', 8 ; de pkis on a fait dépendre , la hauteur 
polaire de la pointe des Irois, de celles du Fort 
Saint-Louis , tlopc leur différence commune fur 
les cartes , eft de 6', 5 ; la hauteur du pôle du Fort 
•Saint-Louis , cft trop grande en general , (ür les 
huit cartes d’i', 8 ; on y a encore joint, une obfer- 
vation nautique , de la h.iuteur de la pointe des 
Irois : ces 3 ) indications , de la Lititude , étant dimi- 
nuées chacune de , (-l-i2î-îlv~-l)— — = 

i', O , comme cela cft indiqué ci - deffus , don- 
nent par un milieu la latitude , 18® i6', o i mais 
les huit latitudes , prilés fur cette pointe même , 
d'après les cartes , donnent par nos méthodes , 
18® 8 ; ainfi ces latitudes , font chacune trop 

grande, ai moins de o', 8 ; cet excès étant répété 
neuf fois , parce qu’il y a neuf données fur ce 
point , produit 7', 1 , qui étant ajouté à 66', 4 , 
dôme = i', Z i au lieu de z', o , c’étoit donc 
»', Z , qu’il falloit ôter de chacune , des 3 3 indi- 
cations , Sc l’on auroit eu, 18“ z^', 8 , pour la 
hauteur polaire réfultantc ; ce n’cft pas encore tout : 
la latitude de la pointe des Irois, (ans la rapporter 
à d’autres lieux eft de, 18° z6', 8 , elle cft alors 
-plus grande que la dernière , 18“ Z5', 8, d’i', o ; 
cette quantité étant ré-pétée neuf fois, produit 9', o, 
qu’on joindra è , 66', 4 , & l'on aura , -llLrl — 1', j , 
qu’il convient d’ôter, de chaque indication de la 
latinidc , 8i il viendra , 18” Z3', 7 ; quoique cette 
latitude, foit moindre d’i', i , que celle qui eft indi- 
quée , ftmplement fur ce point , cela ne peut plus 
produire d’tffct fenlifcle ; ain(j le fophifmc de 
Zenon , fur l’embléinc d’Achille & de la’ Tortue, 
cft réfolu à cet égard. 

On a trouvé par des moyens analogues , que 
la pointe de la Seringue étoit, 7', t plus à l’Eft, 
& 17', 8 , plus au Nord , que la point: des Irois ; 
ue la pointe de la Seringue , étoit plus au Nord 
’i', 9 & plus <1 rOuL‘ft de , Z3', 4 , que la pointe 
de Jérémie ; on a en outre référé , la longitude des 
pointes de la 'eringue &: de Jérémie, a celle de 
la pointe des Irois 6c k celles des points Orientaux , 
dont on vient de parler. On n’a abandonné l'ide 
de Ja Gonav:, tgi’en apjjarence ; voiçi c: qu’on » 


fait , pour déterminer fa pofition. On a d'abord 
fuppofé qu’il y avoit , fur chaque carte zoo par- 
ties , depuis la ville de Saint-Marc , jufqu’è celle 
du petit Goave , par les efpaces combines , on a 
obtenu 107 de ces parties , depuis le petit Goave, 
jufepi’à la pointe de l’Eft de la Gonave , & 94 
parties, depuis Saint-Marc jufqu’è cette pointe, 
laquelle eft peu à l’Oueft , de la droite tracée , de 
de Saint-Marc au petit Goave j enfuite en conftnii- 
fant ou en calculant, le triangle forme entre ces 
trois points , on a eu la longitude , de 1a jiointe 
Orientale de U Gonave ; on a trouvé que cette 
Iflc avoit 33", de long , Us n’y font peut-être pas 
bien complettement. 

Enfuite , on a vu que la diftance de Saint-Marc, 
jufqu’à la pointe Oueft de cette Iflc , étoit à celle 
du petit Goave , jufqu'à la même pointe , comme 
z6 eft à Z7 ; que la dilbnee , entre le petit Goave 
& 1 a pointe de l’Oueft de la Gonave, étoit à celle, 
entre le Bec du Marfouin & la mime po’inte , 
comme 107 eft â J4 j que la diftance , depuis le 
Bec du Marfouin , ju(qti'è la pointe de l’Oiieft de 
la (^nave , étoit à celle de la pointe du Môle , 
jufqiTà la pointe de l'Oueft dont on s’occupe, 
comme 3 eft â 7 , 8 c que la diftance , entre là 
pointe du Môle 6c la pointe de l’Oueft de la Gonave , 
étoit i celle qu’il y a , entre Saint-Marc 6c cette 
pointe de l'Oueft , comme 1 7 cft à i z. Avec ces 
données , fi l’on employé quatre fois , la conftruc- 
tion qu’on a expliquée , en traitant de la partie Occi- 
dentale de l’Afrique , N®. 100, on aura par les 
inlerfeflions des arcs , 6c par celles de la longueur 
de l’Ifte , la longitude 6c la latitude , de la pointe 
Occidentale de la Gonave , plus furement , que par 
les diftanccs abfolues, qui s’accordent tres-peu (iir 
cet elpacc- Depuis la pointe de I Eft de la Gonave, 
jufqii A la pointe du Sud de la même Kle , il y a 
par les cartes comb.nées, z", 7 ; de cittc pointe 
de l’Eft, ju(qu’au centre de la petite Gonave, il y 
a Z**, 5, par le mime moyen, 6c de la po nte 
Sud de la grande Gonave , jufqu’au centre de la 
petite ,11 y a z", 4 ; cela donne affez furement , 
la pofition de la petite Gonave. 

Retournons A la peinte des Irois : entre cetft 
pointe 6c le Fort Saint-Louis , on a arrête la pointe 
d’Abacou , avec les même précamions , que ci- 
devant , tant pour la longiride , que pour la lati- 
tude , ôc cela d'après huit cartes ; il en eft de même 
du cap Beynet , qu’on a référé au Fort Saint- 
Louis 6c au petit Goave ; on a arrêté la longitude 
de Jacqucmcl , d’après le même nombre d’origi- 
naux , 6c la l,itiuulc , outre celles des huit cartes , 
a été comparée , A l'aide eics différerces commu- 
nes , A celles du cap Beynet , du petit Goave , de 



D E s C A R T E s. 79 

Léogane & à celles du Port au Prince ; on a de ils font extérieurs à cett; carte. La Cayc de Sable 
itiéme déterminé la pointe de Fcflc , en faifant aufli ell,auN.N.Ert i“. ii' Eli, delà Grange, par un 
dépendre fa latitude, de celles de lacqtiemel , du milieu entre divcrfcs efiimcs ; d’oii il liiii que la 
Port au Prince , de Léogane & de celle du petit Caye de Sable , tft 36' plus A.I’Ell que la Grange. 
Goavci on a fuivi la même marche , pour l’Ânfe Dans le travail de MM. de Ruis & de la Cardo.mie 
à Pitre , fa latitude dépend aufli en partie , de celles ( Journal du Bateau l’Aigle ) , on y obferva la la- 
des points voifins. Le cap de la Beate , a été arrêté titude à terre , avec un quart de cercle , à Li pointé 

de la même manière , que les points précédens, du N. O, de la petite Calque, f.ir l'iHe des Pins , 

ainC que la pointe des Salines, celle de Niibo, Saint- & fur la grande Saline des ifics Turques; on peut 

Domingo , le cap Caufedo , l’Eft de l’ifle Sainte- voir fur ce fujet , le livre des débouquemens de 
Catherine , le Sud-Ell de l’ifle de Saint-Domingue Saint-Domingue , par M. Bcllin , 6 c le voyage des 
& le cap del Engano ; on a parlé de la longitude trois Savans que nous citons fouvent. 
de ce cap , dans les petites Antilles , N”. 109. On a de plus combiné avec avantage , les cxccl- 

Quant a la latitude , outre celles cpie lui attribuent lentes remarques , de M. de Verdun , commandint 

les cartes , on y a joint è l’aide des différences , la Frégate la Renommée , en 1777 6 c lyyd, avec 

celles des points les plus proches. les remarques , de quatre autres Navigateurs , 

Pour continuer à décrire , le contour de celte aufli avec les cartes ; on a trouvé par ces moyens , 

Ifle , on a d’abord pris , les différences des Méri- que la pointe du Nord-Eft de la grande Inazne , 
diens & celles des latitudes, entre le cap dd-Engano , etoit plus à l’Ouefl , de 3 6 , bc plus au Sud , 

le cap Raphaël , le cap Samana , le cap Cabron , de 19', 1 , que la pointe du Nord - Ouefl, de lu 

le vieux cap François , la pointe Habéliqiie , la petite Calque : on a trouvé de même , les diffé- 

Grange & le cap François ; on a enfuite aflbni 6 c renccs en longitude 6 c en latittide , entre la poinÆ 
égalé, les différences particulières, des longitudes, du Nord-Oueft, de La petite Calque 6 t la pointe 
entre le cap del Engano 6 c le cap François à , de l’Ell de l’ifle Mogsne ; entre la pointe de l'Efl 

3® 3ç', O = il 5', O ; t’eft la différence totale en de Moganc & fa pointe du Ssii-Ell; entre celle-ci 

longitude , entre ces po'mts ; on a aufli aflbni Si 6 c û pointe de rOticft ; entre cette dernière 6 c les 

^aîé à , I® 35', i = 93', I , les diflérences en ifles Plates au Rocher ; entre la pointe Ouefl de 

latitude , entre la pointe Ifabélique 6c le cap del Mogane 6 c la pointe de l’Efl de Hile Samarta ; 

Engano ; on a de même aflbni 6 c égale è, k>', 9, entre celle-ci 6 c (a pointe Onert ; entre cette pointe 
les différences en latitude , entre la pointe Ilàbé- Ouefl ôc le rocher des ifles Plates; entre cette même 
lique 6c U ville du cap François; ayant ainfi fait pointe de Samana 6c la pointe du Nord-Oueft, de 

difparoître , les plus grandes inégalités , entre les t’ifle Crcoked ; entre citts pointe 6c celle du Sud- 

différences en longitude 6c en latitude , on a employé Oiicft de Pifle ForUine ; entre la pointe Nord-Oti .'fl - < 
avec confiance , la méthode des reûangles , laquelle de Crooked 6c la pointe Eft de cette même !i]e ; 
a donné la pofition des points , compris entre le entre cette pointe Eft de C rooked 6 c le rocher des 
cap del Engano 6c le cap François : ds font dans iflesPlatcs ; entre ce roch, r 6c la pointe dn NorJ- 

la Table, qui eft au commencement de cet article. Eft de l'iflc Aklin; entre celle-ci 6c la pointe dn 

Les débouquemens de Saint-Domingue, font des Sud- Ouefl de la même Ifle; entre cette pointe 
paflàges vers le Nord de cette Iflc , parmi des ifles , d’AkIin 6c le Fot illon , cocher près de cette pointe ; ■ 
iflots 6c écuails , par où l’on eft obligé de paffer , entre le Fo; illon 6c la pointe Ouefl de Pille du 
dans le retour en Europe, i caufe des vents géné- Château; entre cette pointe 6c le milieu des Etoiles; 
raux , qui fouffleni entre PEft 6c le Nord-Eft , 6c entre les Etoiles 6c la pointe Ouefl de la gr.mtîe 
qui font contraires à la route , qu’on voudroit Inague. Les réfullats de ces opéoaiionî , font con- 
tenir ; on a beaucoup travaillé fur ces débouque- Cgiiés , ainfi que pUificurs autres , dans la Table 
mens ; mais l’ouvrage n’tft pas encore , à fa per- placée au commencement de cet Article, 
feâion. Siu la diretlion du cap François , à la pointe La pointe Oik ft de la grande Inague, a les mé.-nfs 
delà Floride, 6c jufqii’au cap Canaveral, ces deux différences en longitude 6c en Ltiiude , avec les 
derniers points ont été fî.\és , dans le Neptune points voifins de Tille Saint-Domingue , 011 à foit 
Américo-Septentrional ; d’a|srcs Icj cartes combi- peu prés , eue dans les cartes du voy.’ge de la 
nées , on a déterminé les longitudes 6c les latini- Flore : de la pointe du Siid-Ert de la grande laiguê , 
des de la pointe Sud-Efl de la grande Inague , 6c déterminée précédemment , en fuivant la côte 
de la pointe Sud Aklin , Ifles qui font dans Pen- orientale; fon étendue 6c Ion giff.mjnt, om donné 
ceinte de cette carte : on a arreté fur cutc dircc- L, pofition , de la pointe du Nord-Efl de cotte Me. 
tion, beaucoup d’autres points des ifles Lucayçs; Après avoir été p:ivcr.u , parles remarques citées. 
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de M. de Verdun, que la lonmieur de 1 a petite 
Inaguc , au lien de s’étendre , du Sud - Oueft au 
Nord-Eft , fc dirigeoit au contraire , du Sud-Eft 
auNord-Oueft : on a rouvé depuis la pointe du 
Nord-Eft , de la grande Inague , jufqu’à la pointe du 
Sud-Eft de la petite , qu’il y a voit 7", 6 , St que 
cette pointe Sud-Eft étoit , 3^, 8 plus orientale , St 
4', 1, plus feptentrionale , que la pointe du Nord- 
Eft de la grande ;que la [H-tite Inague, avoir 8 milles 
de long, 6 t qu’elle s'étendoit fur l’Ouefl, 38“ Nord. 

On a placé le Mouchoir quarré , par rapport à 
fes diftances , de Sitnd~Kty ou de la Caye de Sable , 
& aufli à l’égard de celles, de ce mouchoir à la 
pointe Ifabélique , & cela félon diverfes cartes , & 
d’après divers renfeignemens , qu’on s’eft pronirés. 
Les Cayes d’ Argent au milieu des Iflots , font 
d’après fept indications , 3', 8 plus à l Eft, & 57 * 7 
plus au Nord , que le vieux cap François : l’étendue 
des deux éaieils précédens , qui font des baiKS de 
rochers, n’eft pas parfaitement reconnue. On n’a- 
joutera rien à ce qti on a dit , de l’iHe de Portorico, 
au paragraphe précédent. 

S- I V. 

Vljlt de Cuis & celle de U N®. 1 1 1. 

Outre les obfcrvations de longitude , qui ont 
été faites à la Havaraie , par Don Marcos de Gam- 
boya,de 1715 à 1713, on a fait dépendre cette 
longitude, de celles de la Trinité, du Saint-Efprit 
& de celle de Sainte-Marie du Port au Prince , où 
il y a eu , en 1714 , quelques obfervations du 
meme Aftronome : on a de plus ench^é cette 
longinide , à celle de la Nouvelle-Orléans , oit 
M. Baron Ingénieur du Roi, obferva en 171^, 
une cclipfe de Lune , Si une éclipfe , du premier 
Satellite de Jupiter ; cette longitude eft en oune 
étayée, par i’obfervation d’une éclipfe, du premier 
Satellite de Jupiter , du même Ingénieur , fur la 
rivière de la Mobile , & encore par l’obfervation , 
d’une éclipfe de Lune par Senex , à l'ifte Dau- 
phine. On a rapporté à la Havanne , les fept obfer- 
vations , faites par Don Marcos , dans l’ifte de 
Cuba; on a aufli rapporté, à la Nouvelle-Orléans , 
les quatre obfervations , faites dans la Louifiane 
inféneure, par MM. Baron 8c Senex. Enfuite on 
a cherché , par la méthode des reOai^les , la diffé- 
rence en longitude entre ces Villes , d’après netif 
cartes , 8c l’on a trouvé , 8® 09', 6 , pour cette difié- 
rcnce , ce qui a mis i portée , de rapporter fitr la 
Havanne , les longitudes de la Nouvme-Orléans , 
& contri ; entre les onze indications , de la longi- 
tude qu’on a obtenue , fur chaque Ville, il a paru 


que la conclulion, devoir être exaéle, d moins de 
oeux minutes près. Cette incertitude vient, de la 
différence en longitude , entre la Ha vanne 8c la Nou- 
velle-Orléans, qui eft trop grande , félon les cartes 
de M.M. Spéer , Delifle 8c Popple : quoique nos 
méthodes ayent fait évanouir d'abord , ces quan- 
tités difparates , lefquelles ont toutefois influé , 
quoique foiblement dans le réfultat ; néanmoins , 
cette diflérence en longinide a paru trop foible , 
fiu les cartes de la Floride 8c de l'Oiieft de la Flo- 
ride , par M. Jefferys ; à l’^ard des cartes de la 
Louifiane 8c du Golfe du Mexique , de M. Bellin, 
Si de celles de MM. d'Anville 8c Gréen , elles font 
renfermées dans les limites de nos opérations , 8c 
notre réfultat eft entre la diflérence , 8® 03', en 
longitude de la Havanne k la Nouvelle-Orléans , 
de M. d’Anville, 8c celle de, 8® 1 1', de M. Gréen, 
fur le même efpace. Quant k la longitude abfolue 
de ces Villes , Don Marcos , avec une lunette de 
dix pieds , a dii voir en général les immei fions 
30" de temps trop tôt , 8c les émerfions 30" trop 
tard , ( Mém. de l’Ac. 1719 ; ) ainC les longinides, 
qu’on obtient de ces obfervations, doivent différer 
oes véritables ,de7à8';onaeu é-gard k cet effet. 

On a établi enfuite , la pofition de la pointe de 
Maifi; on a trouvé par divers moyens, qu’elle 
étoit plus au Nord, de 19', 1 , 6c plus k l'Oueft, 
de 3 3', 4 , que la pointe intérieure, au Môle Saint- 
Nicolas, Apres cela ona cherché, la pofition du cap 
Crux, en ta fàifânt dépendre, de celtes de la pointe 
deMaifi8c d: la Havanne; en la rap3>ortant à celle, 
du Port Royal dans la Jamaïque, 6c k celle de la 
Havanne; à celles du Port Royal 8c de b Trinité, 
bquelle fera déterminée dans peu ; k celles de la 

E omte de Maifi 8c de h Trinité, enfin à celles de 
1 pointe de Maifi Si du Port Royal ; On a recher- 
che avec le même foin , U btitude de ce Cap. On 
a réuni , à l’obfervation de Don Marcos , fitr la 
Trinité, quatre corn binaifons afin d’en obtenir, plus 
furement b longitude ; on a donc comparé cette 

r ilition , è celles du cap Crux Si de la Havanne; 

celles du Port Royal Si de la Havanne ; è celles 
de b pointe de Maifi 8c de b Havanne , à celles 
du cap Crux 8c du cap Saint-Antoine , dont on 
s’entretiendra bientôt ; cbns chaque combinaifon , 
comme dans les précédentes , on a afforti Si égalé, 
les dilférences particulières, en longitude, à celle 
qu’il devoit y avoir, entre les deux termes de com-> 
raifon, puis on a pris un milieu dans chacune , 
enfuite un milieu , entre les cinq réfultats. 

Pour avoir b pofition, du cap Saint-Antoine; 
on a enchaîné enfemble , la Hawnne, le cap Saim- 
Antoine , le cap Catoche , le cap Defconocida Si 
la Vera Crux , dont b pofitiOB eft connue ton a 

pris 
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|Mts les diâëreoces particulières , en lon^tude entre 
ces lieux , au moins iëlom fcpt cartes, on a alTorti 
il égalé ces quantités , k la diflërence totale , 
15“ 16’, I , en longitude , entre la Véra Ceux & 
la Havanne, & l'on a eu par un milieu , entre la 
Havanne & le cap Saint-Antoine , 1® 41', i ; entre 
le cap Saint-Antoine & le cap Catoche , x® 3 3', 4 ; 
entre lecap Catoche & le cap Defconocida , 3 ® 5 1 6 , 
& 6® 10', o, entre le cap Defconocida &_la Véra 
Crux;aii^ la loi^todedu cap Saint- Antoine, dont 
on a belôin aduellement eu de, 84® 14', o -f- 
X® 41', I = 86® 55', 1 ; la latitude de ce cap 
d’aprè» les cartes , eft de 11® 03', o, en la com- 
parant aux po'ui& des environs : ielon les cartes 
combiné|k , de Trt M. Delille , Bellin , Jeflérys * 
Spéer , ^Ren, d'Anville & Popplé , elle feroit de , 
XX® 04', 5. ' 

Achevons l'extrait du travail fait fur cette Ille ; 
la pointe de Hicacos ell plus au Nord de , i 3 , 
le plus k l’Ell, d’i® 38V7 f que la Havanne ; on a 
trouvé de même , les dilTérences à l'Eft & au Sud , 
de la pointe de la Ciénega , par rapport è la pointe 
de Hicacos ; de celle des Males k l’égard , de la 
pointe de la Ciénega ; du Cap au N. O. , de Bara- 
coa , comparé à la pointe des Mules , & de la 
pointe de Maifi , relativement au cap du N. O. , de 
Baracoa. Pour déterminer ce^ points, on a alTorti 
& égalé , les diflërences particubères , en longi- 
tude , entre la Havanne & la pointe de Mail! à , 
7 ® 47', 3 , qui eft la longitude totale , entre ces 
points : apres cela on a aflbrti & (^alé è , 3° 14', 
les différences particulières j en lati :ude, entre la 

E ainte de M<iifi,& la pointe de Hicacos , dont la 
tifude eft sûre, à une demi-minute près; les 3® 14', 
font l’arc du méridien, compris entre ces deux 
points ; enfuite pour avoir les quantités cherchées, 
on a pris un milieu , entre les différences ainfi 
préparées : on ne t’eft pas arrêté-là ; on a employé 
fin les grandeurs préparées, la méthode des tr- 
iangles , entre chaque point , laquelle a aufti donné 
les différences , tant en longitude qu'en latitude : 
on a encore fait ufage de l’angle du giffement , entre 
chaque point, que les différences aiforties, en lati- 
tude 6 c en longitude , ( celles-ci étant réiiites 
milles,) ont fait connoitre, cha^e triangle rec- 
tangle «am réfolu , a encore offert ces dtiféren- 
c«s, (c la quaiuité moyenne , entre les tro'is réfid- 
tats , a été employée. Les différeixÆS en longitude, 
entre Saint-Yago o» Cuba , la pointe de Ma'ifi ét, 
le cap Cnix , ont été affonies & égalées , à la diffé- 
rence , 3° 49', I , qu’il y a entre la pointe de Maifi 
ic le cap Cnix ; on en a fait autant, pour les chflé- 
rences en latitude ; on a fait dépendre la pofidoo 
(te Bayamo , de cdks des p<»nu qui l’entourent, 

• l/.PértU. 
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& qui ont été placés auparavaM : on a X(p de même 
poiu la longitude , de Sainte-Marie du Port au Prince , 
& pour celle du Saint-Efprit ; on a joint k celles 
qu’on a trouvées , la longimde qui a été obièrvée, 
en chaaine de ces Villes , & l’on a pris un milieu. 
On a continué de prendre , les différences en longi- 
tude, entre la pointe de l’Eft de Cayman Blük 
& te cap Crux, & entre cette pointe & le cap 
Saint- Antoine , les ayant afforties & égalées à, 
6® 39', 3 , qui eft la différence en longitude , entre 
le cap Crux & le cap Saint-Antoine , on a obtenu , 
1*^49', X , entre le cap Crux & U pomte de l’Eft 
de ^yman Brak ; on a trouvé de plus, que cette 
pointe étoit plus au Sud , que le cap Crux de 3', 7 : 
on a encore porté fon attention , uir le cap Corien- 
tes , fur l’iflê de Pinos , fur la groffe pomte , &c. 
mais en voilà fans doute affez, fur l’ifle de Cuba. 

Les latitudes de U pointe Morant , dans l’ifle de 
la Jamaïque, prifes d’après huit cartes difterentes, 
étant ajoutées avec celles, de la pointe de Négrill 
du Sud, donnent pour fomme ,36“ 01', o ; la 
cüff'érence de ces latitudes , eft de x6' ; cela donne 
la latitude , de la pointe de Négrill du Sud de , 
18® 01' -f 13' = 18® 14', Sc celle de la pointe 
Morant de, 18® 01' — ‘7“48';Ia première, 

ne (liftcre peut-être pas du vrai , de o', 4 ; mais la 
fécondé, peut être trop petite, d’i', 5 : car excepté 
les cartes , voici des hauteurs nautiques , prifes à 
difterens aires de vent & proche de cette pointe , 
qui indiqueroient cette augmentation, 17® 47', i ; 
17® 48', 3 ; 17® 49'. î •• >7” 50', 3 : 17® ex', J «e 
1 7® 3 7', 6 ; les plus foibles ont été obfervces , à de 
moindres diftances , & prefquc par le travers de 
cette pointe , c’eft-à-dire à peu près , fur la direc- 
tion ae l’Eft à rOueft. La longueur de cette ifle 
eft de, 147'”, 6 , depuis la poime Morant, jufqu’à 
la pointe Négrill du Sud , félon les huit cartes 
quon employé ici. La plus grande largeur de cette 
Ble , depuis la côte du Sud , de la pointe de Port- 
land, jufqu’à la pointe Rocky , à l’Oueft de la baie 
Saime-Aime , eft de 57*', 6 ; on l’a découvert en 
affortiffant , les plus petites longueurs des cartes , 
avec les plus petites largeurs , & les [dus grandes 
longueurs , avec les plus grandes largeurs : on a 
vu par-là que lettr rapport , étoit celui de 64 à xt. 
n a paru que U grande & bonne carte AndoiM 
de cette Ifte , étoit orientée à h bouflble ; eSe ne 
met que 10' de diftérencc en latitude , entre la 
pointe de Négrill du Sud & la pointe Morant , 
nous trouvons x6' : la variation de Takiiille , lorf- 
qu’on a levé cette carte , aurait été oe , 6® 14', 
N. E. 

Selon deux éclipfes de Lune', & an palfage de 
Mercaie fur e Soleil , le Port Royal eft par , 
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79 * T J* longitude , II cft d’ailleurs par , 

1 7® 50' , 1 , de latitude , laquelle dépend , de la con- 
fimiration de l’Wle , & de ta latitude , de la pointe 
Morant , jointe i celle de la pointe Negrill du Sud ; 
Harris fait cette hauteur, moindre de 10', c’eft fans 
doute une faute d'imprcflion. On a lie les longi-’ 
tildes, de la pointe Morant & de l’ifle Navaft , à 
celles du Port Royal & de la pointe des Irois de 
Saint-Domingue , en aflimilant , les différences en 
longitude, & en les égabnt enfuite , A la différence 
totale , i“»i j', 7 , des méridiens , entre la pointe 
des liois & le Port Royal. La longitude de 4 i 
pointe Negrill , dépend de la longueur de la Jamaï- 
que , trouvée précédemment On a porté lés reg.irds , 
tu r quelques .uitres points du ciicuitdc cette I/Ie; 
mais l’ixtrait qui précède a paru fuffifant , vu le 
peu (Té-tcnduc de l’objet. 

§. V. 

Carte Jt Supplément pour Us IJlts Antrllci, 
N°‘. IIJ 8c 114. 

On a répété les ifles Vierges, fur cctfc carte, 
& pluficurs des principales ifles , des petites Antil- 
ks , qui n’éloient pas luffifammeiit détaillées , dans 
la larte générale de ces Ifles , N®. 109 : on en a 
établi alors les fondem.ns, aflronomiques & géo- 
graphiques ; il lcroif fuperflu , de s’en entrctimr de 
nouveau. A l’égard des mefiircs itinéraires , des 
Ifles contenues dans cct article, chaque Colonie 
I uropéenne , y a introduit Ics.fienncs ; celles que 
les Indigènes pouvoient avoir , ont difpani. 

Article VllI. 

L'Ancien & le Nouveau Mexique, avec 
la Floride & la Baljè Lowfune ; les 
Etats-Unis de tAinérique Septentriçi- 
nale ; Ijle & Banc de Terre-Neuve, 
IJle Royale & Ijle isaint-Jean , avec 
l’Acadie ; le Canada. 

On avoir principalement , pour conflruire ces 
tartes , l’Améri UC S-ptchi ionale , de M. Pdpple , 
en fuflks rtc 5 demi-fuillcs , 1733 ; la Mef 
du .Sud par M. BJIin, 1741; U Mer du Sud,- 
par D. A. de li'Ioa , 1744 l’Amcriciu Septen- 
trionale , par M. d’Ai vii'e 3 feuiUes 1746; 
r.amériÇue , par M. C éen , 6 f.uitles 1753; 
r.Ammque Septentrionale , de M. M'in 1755 ; 
l’Amérique StptçctnoMle, par Mitchd, 8 feuilles 
* 71 J t le Colle du Vftxiqiic par M BelÉn, 1749; 


a Y S E 

le Golfe du Mexique pnr Spéer, 8 feuilles 1771 ; 
le même Golfe & les ifles Antilles A grand point, 
avec des cartes pariiailières , de ces Ifles , tirées 
du Pilote Anglois, de TAmérique Septentrionale, 
par Jefferys ; le Mexique , de Don de Alzate r 
Ramirez , par Ph. Buache, 1768 ; le Mexique oC 
la Floride, per Guil. de Lille 1703 ; la Loiiiflane 
par M.d’Anville, 1751 ; Canada, Louiliane & Ter- 
,res Angloifcs , par le même, 4 feuilk-s 1735 : la 
Louiftanc 6 i le MiflilTi|)i , par G. de Lifle 1718 ; 
côte de la Loitifiane & de la Floride , par M. Bellin 
1745 ; Pays cédés, par Jefferys 1775 ; la Floride 
Orientale, par Jifcys 1769 ; prefqu’ifle de la 
floride , 3>ar le meme ; la C>aroline Jiléridio- 
itale , avec partie de la Géorgie , par \l|piam de 
Brahm , 4 teuilles ; partie Méridionale de la Caro- 
line , par Cook 1773 ; Caroline Méridionale 6e 
Septentrionale , par Henri Mouzon , i feuilles 
1773 ; Caroline Septentrionale , par JoKh Collet, 

1 feuiUcs 1770 ; partie de la Virginie, avec le 
Maryland 6i une partie de la Penfy Ivanie , te Nesr- 
jerfey de la Caroline Septentrionale, par Fry & 
Jefléifon , 4 feuilles 1 7 3 1 ; les Jerfeys , par M. Fry , 
1770 ; la Virginie par John Henri , 4 feuilles 1770; 
Province de Ncr-V ork , avec paitie du Nev-Jer- 
ley , par le Capitaine Holbnd , x feuilles ; la Nou- 
velle Angleterre par-Jifférys, 4 feuilles 1733; 
cote de U Nouvelle Angleterre , 3>ar le Capitaine 
Southack ; le Nes-Hamp-Shire , par le Colonel 
Bbnchaid 6c le D. Langdon , 1 feuiUes 1761 ; 
MiidU British Colonie^ , </« Levis Evans t, par 
Jefferys; la Nouvelle Ecoffe , par le même 17^5 i 
la Nouvelle Ecoffe ou Acadie , par Montrclor , 

4 feuilles 1768 ; on n’a pu fe proenrer A temps , 
la Nouvelle Eco^e, de J. F W. Desbarres , publiée 
en 1777 6c 1778 ; ces trois dernières cartes con- 
tiennent , rifle de Saint-Jean 6c celle du cap Bre- 
ton ou rifle Royale; ifle Saim-Jean jwr le Capi- 
taine Holland, 1763 ; ifles de ta Madeleine, par 
Jefferys 1763 ; Cane’ Angloife de l’ifle de Sable ; 
le Pilote Anglois de Pifle de Terre-Neuve, conte- 
nant les cartes générales 6c paiticuUères de cette 
Me , le grand Banc , le détroit de Beli’Ifle , fes 
Rtails , 6cc. , par James C Pok , Mich.icl Jjne , 
Jofeph Gilbert & ai très, publié par Jefferys , depuis 
lySôjufqu'cn i77i;la rivièrcSfinf-D.urent, depuis 

le Fort de Fronlem c , jufqii’A I ifle Ai.tkofli, paf , 
Jefferys. 2 fiinlles ; la rivière Saint-laurim ...... par 

ordre de Charles Sajpders , Ecuyer , 11 feuilles ; 
le Canada 6c patlic Septentrionale , b b Loui- 

fiane, par Jeffery'. 1 feuilles 1761; le Canada , 

prr Guil, de Ijfle 1703 ; le * anada par M. l'ellin , 

2 feuilles 1743 ; on a en' ore eu fous les yeux , le 
Neptune-Amcnco-St^tcntrionâl,drefféau dépôt des 


by Google 


r 


DES CARTES. Sj 

CatKs , Plaos & Jounaitx de la Marine ; ona auÆ vent dans les Atlas qu’oa a dtds ; on aura peut* 
&it ufage , pour le Nord-Oueft, de l’Amérique Sep- être oecafion , d’en Indiquer quelques autres, 
tentrionalc , de la carte générale , des Voyages de Table des longitudes & latitudes des lieux, fur 
Cook , inférée au commencement , de fon troifième lefquels font conftruites , les cartes qui complettent 
& dernier voyage. D y a pluCeurs plans , & cartes l’Amérique Septentrionale, 
particulières, qu’on n’a point nommés; ils fe trou- 


NOMS DES LIEUX* — 

^ D. 

Acapulco ( Mexique, ’ 

Ata ANi (New-York. ) 75 . 

Alexandri’a ( Virginie. ) ; . . ' 75 . 

AMHERsr(Ifle delà Magdeleine.) 


Anse de Fronsac ( Iflc Royale. ) « 
Bause , ( la ) Fort miné ( Mifliflipi. ) 


BancdeTerre-Nevve,<' X^etïSeft*. ! 

Basse du Cap de Raze ( Banc de Terre-Neuve. ) . 
Baie des Trois Isles, tête Sud (Terre-Neuve.) . 
Baie Sainte-Rose, cap de l’Eft( Floride. ) . . 

Beaufort( Géorgie.) 


Cambridge ( /Jem. ) 

Cap a l’Anguille (Terre-Neuve. ) 
Cap Blanco (Mexique.) .... 


Cap Canavéra^ (Floride.) 

Cap Canseau , rames du Fort ( Acadie. ) 
Cap Carteret (Caroline Méridionale.) . 


Cap de LOS Dfsolados (Mexique.) . 
Cap de los Remedios (/J<m.) . . 
Cap de Nord (l^fle Royale.) . . . 
Cap de Pene (Terre-Neuve.) . . . 
Cap de Raye ( /Jem.) 


Cap Désolation ( Groenland. ) . . . a 
Cap du Chapeau Rouge (Terre-Neuve.) . 
Cap Emchic (Acadie.) . . . . -. . . 
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NOMS DES LIEUX. 


Cap Farevel ( Groenland. ) . . . . 
Cap FÉar ( Caroline Septentrionale. ) . . 
Cap pRiELS ( Terre-Neuve. ) . . . . 

Cap Grattas a Dios (Mexique.) . . 
Cap HATTiRAS ( Caroline Septentrionale. ) * 
Cap Henri (Virginie.) . . . . . 

Cap Ho.n'Duras ( Mexique. ) . . . . 

Cap Ljscomb (Acadie.) 

Cap Lookout ( Caroline Septentrionale. ) 

Cap Louis (Eskimaux.) 

Cap Malebar ( Nouv.lle-Angleterre. ) . 
Cap Mindocin (CùteO. derAm.Sept.) 
Cap Nord Est , au-delTits de l’I. L Bois ( Eskim 
Cap Normand (Terre-Neuve.) . . . 

Cap Porc-Épic ^ Acadie.) 

Cap Remédi (JVrm.) . 

Cap Riche ( Terre-Neuve. ) , 

Cap Saint-C;endre ( Acadie. ) . . . . 

Cap Sainte-Marie (Wem.) 

Cap Sainte-Marie (Terre-Neuve.) . . 
Cap Saint-François ( liüm. ) ... . 
Cap Saint-Georges .... 

Cap Saint-Giu.es (N. de la Baie des Eskim. ^ 
Cap Saint-Jean (Terre-Neuve.) , . . 

Cap Saint-Louis (Acadie.) 

Cap Tourmente ( Uem. ) 


Col du Lac Saint-Joseph , à l’I. ( G. du .Mex 
Cote Est de la Mer Verm. ( Mexique. ) 
Delavare ( Virginie. )....., 
Détroit entre u Labrador et uG. L ( I. R 
EdentON ( Caroline Septentrionale. ) . . 

El Passo (Nouveau Mexique.) .... 


Entrée de la Mobile , (Pointe aux Huîtres 
Fort Amherst (l(le Saint-Jean.) . . . 
Fort de Chambli ( Canada. ) .... 
Fort de Frontenac ou Cataracoui (Can 
Fort de Niagara ( Lac Ontario. ) . . 
Fort du Détroit ( Lac Erlé. \ , 

Fort du Prince de Galles (B. d’Hudfon 
Fort du Ques.ne ( Penfylvanie. ) . . . 
Fort Frédéric ( Lac Champlain. ) . . 

Fort Gasperaü ( Acadie. ) 

Fort Mahacamak (New-York.) . . . 

Fort Oswego ( Lac Ontario. ) . . . . 
Fort Rupert ( Baie James. ) . . . . 
Fort Saint-Pierée ( Me Royale. ) . . 
Georges Town ( Mes Bermudes. ) . . 
Haufax (Acadie.) 
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NOMS DES LIEUX. 


IsLE AmLlie, Pointe Nord ( Gdotpe. ) . . 
IsLE Amherst, Cap de l’O. (Medela Magd.) 

IsLE Ancheron ( Ifle Royale. ) 

kLE Akticosti , i rOueft (GoL S. Laurent.) 
IsLE Anticosti, au Sud-Eft ( Gol- S. Laurent. ) 
kLE AUX CouDRES (FleuvcSaint-LauTcnt.) . 
kLE AUX Perdrix ( Acadie.) . • . . . 
kLE Bonaventura ( Gafpiihe. ) . . , . 
kLE Chetecan ( Ule Royale. )..... 

ISLE CODROi ( Terre-Neuve. ) 

IsLE Dauphine , au Village ( Floride^ . . 
IsLE DE Port Royal, nuLduCanal(iiicatan.) 

kLE Grinostone (Acadie.) 

kLE Just’av Corps (Me Royale.) .... 

kLE Loncve (Acadie. ) 

kiE Mingan ( Eskimaux. ) 

kLE Nanturet, Pointe S. E. f Nouv.Anglet.) 

IsLE Nerichat (Me Royale.) 

IsLE Saint-Jean , Pointe de rEft 

Cap Nord 

IsLE Saint-Paul ( Ifle Royale. ) . . . . 
IsLE Saint-Pierre , au Boiurg (Terre-Neuve.) 

ISLES BurGEO ( JJem. ) 

Ç Pointe N.- E 

kLE SCATARI < Pointe O 

^ Pointe S. E. . . . . . 
Lac Maurepas , entrée de la riv. d’Iberville. . ^ 
Lac Michigan , Pointe Sud: 

Uc Supérieur ; ; ; ; ; ; 

La Heve , Port ( Acadie. ) 

La Providence (Rhode-Mand.) .... 
La Vf.ra Crux f .Mexique. ).._... 
Le Paracel, Rocher (Golfe du Mexique.) . 

Les Mines , Fort (Acadie.) 

Lewes-Totn ( Maryland.) 

Louisbourg ( Me Royale. ) 

Marleborougth (V'irginie.) 

Mexico. 

Mont-Joli (Eskimaux.) 

Mont-Réal ((.anada. ) ....... 

Ne» York ( Etats-Unis. ) . ...... 

Norriton ( Penfylvanie. )..».... 

Nouvelle-Orléans ( Louilune. ) . . . . 

OxFORT ( Maryland. ) 

Panuco (Mexique.) 

PensacOLA ( Floride. ) 

Pentagouet ( Nouvelle Angleterre. ) . . . 
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NOMS DES LIEUX. 


PHiLADr.LPHiE ^ Peiifylvame. J . 

PisCATAWAY (Nouvelle Angleterre.) 

Poi.NTï AUX Chevreuils (Floride.) 

Pointe de Férol ( Terre-Neuve. ) 

Poi.NTi DE Fogue ( Dans l'Ide de Ter. Neu. ) 
Poi.NTE DE Janche ( Floridc. ) . . 

Pol.NTE DE LA FlORIDE 

Pointe de Lva ( /Jem. ) . . . 

POI.VTE DE .MeSEaIïS (^Idcai.) . . 

Poi.NTE DE Mo.ntok ( Long-Illand. ) 

Pointe des Asies ( Floride. ) . . 

Pointe de Sco.mina (GaCpelle. ) . 

Pointe des Monts-Pelés ( Gol. S. Laurent. ) 
Pointe du Grand MECATiNA(EskimaiLv. ) 
Pointe Mal a ( Meximie.) 


Port Dauphin (Ide Royale.) . . . . 
Port des Trépassés (Terre-Neuve.) . _ 
Port du Nouvel-An , Cap Sud (Californie, 

Port Rochelois (Acadie.) 

Port Royal ( IJcm. ) 

Entrée du Port. . . 

Presidio , Baie Saint-Louis (Mexique.) , 

Rhode-IsLand , Pointe Sud 

Rio Bravo , Entrée ( .Mexique. ) . . . 
Rio Colorado , Embouch. ( Californie. ) 
Rivière Artigontche, Emb. ( Acadie.) 
Rivière Rouge, au Confluent ( Louiliane, ) 


Rivière Saint-Georges, ArEmb.(Nouf, 
Rivière Saint-Jean, à l’Emb. (Mexique, 
Saint-Augustin ( Floride. ) . 

Saint-Jean ( Terre-Neuve. ) 

. Saint-Joseph ( Californie. ) . 

• nd.) 


Saint-Marys (Maryland 
Saint-Tho.mas de Castille (Mexique.) 
Salamanca de Bacalar (Yucatan.) . 

‘ Sault Saint-Antoine ( Louiliane. ) . . 
Sav AN AH (Géorgie.) ...... 

j TÉCOAntepec , à la Barre ( Mexique. ) 

* Tugelo (Caroline Se-rtentrionale.) . . 
WiLLiAMSBOURG (Virginie. ) . . . 

Winchester (Penfylvanlc.) . . . . 


Jes MihÂ. 

Lai'uud$. 1 

,D. 

M. io“. 

D. 

M. 

O", 

77 * 

• ■ 35'» 4, 

39 * 

• • 36', 

9 . 

71 

. . 39, 8 

43 

. . 07, 

0. 

88 

. . 01, 6 

19 

. . 46 , 

0. 

58 

. . 34, 8 

50 

• *.57. 

9 . ' 


. . 31, 6 

49 

. . 51, 

7 

8} 

, . 50, 1 

»5 

• • > 4 . 

3 

83 

••■ 5.7 

»5 

. . 41, 

4 

85 

• • 37 . 1 

17 

. . 19, 

8 

86 

. . 46, 6 

39 

. . 51 . 

3 

74 

. . 04, 0 

40 

. . 56. 

0 

84 

• • 5 ‘ . ■ 

15 

• • 37 . 

6 

67 

. . 04 , 0 

47 

. . 10, 

3 

66 

• • 58. 0 

49 

• • 34 . 

1 

61 

. . 01, 0 

5 ° 

. . 31, 

0 

8j 

. . 01, 7 

7 

/ • 3 * . 

1 

61 

• ■ 4 ' . 5 

46 

• * 11 , 

0. 


. . OOf 1 

46 

• • 43 . 

5 . 

II6 

. . 16, 1 

»5 

• . 01 , 

7 

67 

• • 37 . 7 

43 

• • 39 . 

5 

67 

• • 39. » 

44 

. . 48, 

i« 

. • 


44 

• • 49 . 

0 

98 

• • ‘ 5 . 3 

^9 

. . 16 , 

7 

• . 


41 

. . 18 , 

8 

99 

. . 10 , 9 

i6 

. .-03, 

4 

>'7 

. . 08, I 

5» 

• • 17. 

5 

64 

. . 11,0 

45 

• • 47 . 

6 

93 

. , 00, 9 

3 * 

. . 03 . 

9 • 

70 

• • 53. 5 

43 

. . 56 , 

7 

85 

. . 39, 1 

I 1 

. . 20, 

3 

84 

. . 02 , I 

19 

• • 5 ‘. 

8 , 

Î 4 

. . 49 , 8 

47 

• • 34 , 

0. 

III 

. . 01, 7, 


. . 03, 

7 . 

79 

• . 10. 9 

38 

. . Il, 

5 

9 ^ 

• • i8, ij 

■5 

• 33 . 

3 

9 ) 

. . 10, 6 

■7 

■ • 47 . 

3 

96 

. . 10, 1 

44 

. . 15, 

5 

85 

• • 35 . 7 

3 ‘ 

• • 57 , 

3 

97 

. . 46, 4 

. 

. . 16, 

8 

86 

. . i8, 5 

34 

. . 13, 

'9 


. . 33, 6 

37 

« 3 . 

I 

81 

. . 02 , 0 

39 

• • 17, 

3 
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DES CARTES. 


S- I- ' 

L'Anc'un & It Nomeau Mtxîqut, auc la FloriJt & la BaJJi Leuifiine. N®*, ilj & Il 6. 


Depuis Pono-Bclo jiifquW Acapulco , on a i que voici, les diffcrences en latitudes fuivantes. 
Oouvi après beaucoup de travail , entre les points | 

Porto-Belo 
Pointe Mala 
Cap Blanco 
Cap de los Desolados. 

Afin qti’on puilTe appercevoir , le peu d’accord M. d’Anville y met i® 5 5' ; & tandis qu’entre cette 
«n latitude , qu’il y a dans les cartes fur cette barre au milieu du Canal & Acapulco , M. d’Anville 

partie , on remarquera , que tandis que M. Bellin ne confomme , que j j', M. Speer y employé , jul^ 

ne compte , entre Porto-Belo &la pointe de Mala, qu’à i®46'. Lavariéte de ces latitudes, ell énorme j 

qu’l® 40', M. Poppley met, 1“ ^4'; tandis qu’en- pour fe décider, onarecueilli onie fois, chaquedif- 

tre cette pointe & le cap Blanco , M. Bellin ne met , t'érence , & l’on en a tiré ci-dclTus , celles que l’on 

qu’l® 34', M. Popple y compte , 1® 36' ; entre le croit à très-peu près exaâes. La hauteur du pôle , 

cap Blanco & le cap de los Defolados , Don Anto- de Porto-Belo «ant de , 9° 33', 9 , celle d’Aca- 

nio de Ulloa , ne confomme qu’i® 40', M. d’An- pulco eft de , 17° i/, 9 ; en conféquencc , il a 

ville y trouve ,1“ 5 3’ ; fi entre le cap de los Dcfo- ' été facile d’avoir , celles des fix endroits intcriné- 
lados & le cap de los Remedios , M. d’Anville ne diaires , mentionnés ci-deffus. 
trouve, qu'l® 10', Don de Ulloa y ftiit compter , Les difiërences en longlnides , entre les mêmes 
1® 38'; il du cap de los Remedios , jufqu’à la barre fitux, ont été trouvées , après un travail fort long, 

de Tccoantepcc, Donde Ulloa, ne veut qu’i® 16', comme il fuit. 


Cap de LOS Desolados 
Cap de los Remedios 
Barre de Tecoantepec' 
Acapulco. 


Porto-Belo 

Pointe Mai a 

Cap Blanco 

Cap de los Desolados 


I® 00', o 
5® 10', I 
1® 48', 3 


On remarquera fur ces différences , comme fur 
celles des latitudes , que lorfque M. Popple ne met, 
que 3 1 ' de longitude , entre Porto-Belo & la pointe 
Mala, Don Antonio de Ulloa, y compte i® 31'; 
que lorfqii’cntre cette pointe îc le cap Blanco , 
M. d’Anville n’ufe que, 4® zy'. Don de Ulloa y 
employé, 3® 36' ; entre le cap Blanco & le esp 
de las Defolados, fi Don de Ulloa, ne confomme 
qu’l® 03', Popple y fiiit compter , a® 59', 5 , fi 
entre le cap de los D.folados &: le cap de los 
Remedios , M. Bellin ne confomme , que a® lA', 
Den de Ulloa y laiffc con ^iter, 4® 51'; depuis le 
cap de los P.emedios , juiqu'à la barre de Tecoan- 
tepee , M. Popple ne veut en longitude que , 
3 ° I9^5;t3ndis que M. Spé(.-y employé, 5® i6',8; 
& de Cett; Earre jul’ iu à Ac. mi’co, M. Popple ne 
conlbinme, que 1“ 39', tandis pie Don de Ulloa 
y fait trou> cr , 6® 48C 

Pour ôbtenir , Us différences en longimdes , 
auxqucUis on s’dl arrête , on a laiCc cntievoir, 


Cap de los Desolados 
Cap de los Remedios 
Barre de Tecoantepec 
Acapulco. . 


3 ® II', I 
4 ® 15 ', O 
5 ® 11 ', 4 


3 u’on ne s’étoit pas contenté , de celles qu’ont 
onné, immédiatement chaque carte; ces dernières 
feront indiquées par A. Afin de faciliter l’explica- 
tion , de cette recherche , on a placé pour un 
moment , le premier méridien fur Porto-Belo; en 
conféquencc on a eu les longitudes , d’après Cx 
ou fept cartes ; on a aflbrti ces longitudes , & dans 
cet état on a obtenu, leurs différences refpeéHves, 
qu’on défigiiera par B. Enfiilte on a rendu , les 
longitudes abfoiues , comptées depuis Porto-Belo , 
les plus égales poflîbles , en ajoutent toujours , à la 
plus grande lorgiuide d’un lieu ; premièrement la 
plus petite différence , prifes dans la fuite A , Sè 
fccr.nderaem , en prenant cette différence , dans la 
fuiie B ; puis on a ordonné ou alTorti , ces lon^ 
tudes , &: l’on en a extrait les diflércnccs , que l’on 
rep;é(èntcra par C 5 c par D. 

Après Cela, on a tranlj orté le premier méridien , 
fur Acapulco, & l’on a recueilli 5 c aflîmiléles'oeid- 
ludcs dus cartes i pour lors on en a pris les di^ 




Diyi:iiee.i by Google 


£8 


ANALYSE 


rencfs , qu'on nommera E. De plus on a comme 
ci-delTus , rendu les longitudes , les plus égales qu’on 
a pu , en ajoutant toujours , U plus grande longi- 
tude d’un endroit; premièrement avec, lapluspeute 
différence en longitude, entre cet endroit & le lieu 
le plus voifin de la fuite A ; fitcondement avec les 
différences E , ficc. En outre on a formé 6 rec- 
tangles , entre Acapulco & Tecoantepec , des plus 
grandes différences en longitude , par les moindres 
différences en latitude ; puis divilant chaque pro- 
duit, par la vraie différence ,51', i , en latitude , 
on a eu encore 6 différences en longitude, entre 
Acapulco & Tecoantepec. On a de même formé 
6 reélangles , entre Porto-Belo & la pointe Mala ; 
on n’a pas tari la fource, où l'on a puifé ces diffé- 
rences ; les précédentes ont paru fiiiSfantes ; on 
les a r^uites 1 } > , entre chaque point , on les a 
ordonnées , 6 i la fomme de chaque colonne , com- 
pofée de 6 des différences , comprifes entre Porto- 
Belo 8c Acapulco , a été «%alce à , 11® 0/ = 
1167', qui eil la différence des méridiens, entre 
CCS Villes. Une moyenne entre les t > fuites, ainfi 
préparées , a donné les différences deffrées. 

Il convient préfentement de s’occuper , de la 
longitude d’Acapulco , de Mexico & de la Vera 
Crux. Pour cela on a formé im triangle, entre ces 
Villes , dont chaque côté , a été extrait de neuf 
diftances , & l’on a trouvé , en ^ifant celle d’Aca- 
pulco à Mexico de , 1,000 parties , que celle de 
Mexico, à la Vera Cnix étoit de, 1,064, & 
la diffance , de la Vera Crux, i Acapulco étoit de , 
1,451 ; on a calculé que l’angle de ce triangle , 
qui avoit fon fommet fur Mexico étoit, de 89° 11'; 
que celui qui étoit ap5Hiyé, ftlr Acapulco étoit de, 
47® oy, 6 c que CWui qui rt^foit , fur la Vera 
Crux «ait de , 43® 3 1'. La différence de latitude , 
entre la Vera Crux Sc Mexico eft , de 4/, i , & 
(elle qui eft , entre Acapulco au Fort Oiégo & 
Mexico eft de , 1° 38', 1 ; coaféquemment celle 
qui eft , entre Acapulco Si la Vera Crux eft de , 
1 58', 1 — 47^, I = 1 1 1', I. La différence en longi- 
tude , entre Mexico & Acapmico eft, félon nos car- 
tes, à peu près de 36' , qui valent fur le paral- 
lèle moyen ,33*, 9 ; cela donneroit l’angle de poli- 
tion , de Mexico à Pégard d’Acapulco de, 11® 06', 
du Nord vers l’Eft, & la diftanceabfolue, d’Aca- 
pulco k Mexico de , 161", 8 ; en conféouencc celle 
de Mexico , jufqu’à la Vera Crux feroit de, 161*, 8 

X 1,064= «7»"» 1- 

Piiifque l’angle de ixiCûon , entre Acapulco St 
Mexico feroit de , 1 1® 06', du Nord vers l'Eft , le 
ciffement d’Acapulco , à l’égard de Mexico feroit 
Se, 77® 54' , de rOueft vert le Sud ; d’ailleurs 
l’ai^ du triangle à-deffus , appuyé fur h^exico 


eft de , 89® 11', d’où il fuivroit , que le giffemenc 
de la Vera Crux , par rapport i Mexico feroit 
l’Eft , -P 180® — 77® 54' — 89® 11'= 11® 44', 
Sud ; cet angle avec la diuance , 17 s'', 1 , ne don- 
neroient la différence en latitude , entre la Vera 
Crux Sc Mexico que de , 38', o , tandis qu’elle eft 
de , 47', 1 ; cela montre qiie l'angle de , n® 06' , 
a été fuppolé trop petit. Faifons-Te de , 14° 36 , 
alors l’arc du parallèle, entre Acapulco & Mexico 
feroit de, 41", a = 43 , 8, en longitude ; la diftance 
d’Acapulco, à Mexico feroit de, ■63'®, 5 , & celle 
de Mexico, k la Vera Crux feroit de , 174", o. 
L’angle de 1 1® 06', étant augmenté de , 1® 30', 
celui de , 77® 54', diminuera de la même quan- 
tité , Sc fera de , 75® 14', tandis que celui de , 
IX® 44', fera de, 11® 44' -f- x® 30’= 15® 14' ; 
cela donneroit , la différence en latitude , entre 
Mexico Sc la Vera Crux de , 45', 8 , 8c l’on auroit 
dû trouver , 47', i : une augmentation , dans la 
différence en latitude , entre Mexico Sc la Vera 
Cnix de, 45', 8 — 38', o = /j 8, vient d’une 
augmentation de , 1 5 o' tlans te giffemeni de Mexico , 
à Pegard d’Acapulco ; pour une augmentation de , 
4/, I — 38', 0 = 9', I , qu’il falloit trouver, 
dans la différence en latitude , entre Mexico Sc 1 a 
Vera Crux, de combien augmentera, le premier 
angle de pofition , 1 x® 06' i Faifant la règle de 
Trois on trouvera, ' — > 75 '; donc cet 

angle eft de, 15® 01'. 

En (Onféqucncc ; on trouvera l’arc du parallèle, 
entre Acapulco Sc Mexico de, 4X^, 4 = 44', 8 , 
en longitude ; on trouvera la diftance , d'Acapulco 
ù Mexico de, 163“, 8 ; celle de Mexico i la Vera 
Crux de, 174", 3 , & celle entre la Vera Crut 
Sc Acapulco eft de, 163", 8 x i,45x = X37", 8. 
Le giffement de la Vera Crux, à l’égard de Mexico, 
étant à l’Eft , ix® 44' -f x® 55'= > 5 * 39', Sud ; 
cet angle avec la dilUnce , 1 74 , 3 , feront trouver 
l’arc mi parallèle entre ces Villes de , 167**, 8 , qui 
valent, x® 58', l , en longitude. Afin d’obtenir , le 
giffement de Ia Vera Ciux,par rapport à Aca- 
pulco , on ôtera de 90®, non-feulement , 1 5® 01', 
qu’on vient de découvrir, mais encore l’angle de, 
47* o/, qui s’appuie fur Acapulco, Sc l’on aura, 
90® — 6x® 08' = X7® t x' : cet angle avec Ia 
diftance , X37*, 8 , donne l’arc du parallèle , entre 
U Vera Crux Sc Acapulco de , xto , x , qui valent 
en longitude, xxi', 3 = x® 41', 3. 

On a fuppofé que , 1 a latitude de Mexico étoit 
de , 19® 56^ 6 : on la donnoit comme ayant été 
oblérvée, de xo® 00', avant l’obfervation , du 
paffage de Vénus , en 1769 ; depuis on ne la ftii- 
foit que de, 19® 54', o; 00 a conunencé i U 

compter 
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compter de , tp* 5»', 8, en 1788 j d’ailleurs 
M. l'Abbd Quppe a oMervé , la latitude de la Vera 
Crax de , 19° 09', 5 , & dans la Connoiflance des 
TemjK aâuelle , on la ^it de , 1 9° 09', 6 ; cela feroit 
la différence des hauteurs , entre la Vera Crux & 
Mexico , moindre qu’on ne l’a fimpofée ici , dans 
la raifon de f i à 5 1 : alors la différence en longi> 
tude de, 178', I , qu’on a trouvée , entre la Vera 
Crux 6i Acapulco , diminucroit de , t', 4, & celle 
de , 44', 8 , entre Mexico & Acapulco , diminue- 
roit de , o', 9 : clics feroicnt donc refpeâivement 
de, 174'', 7 & de 43', On a etc plus loin ; on 
a pris fept fois , les différences en longitude , entre 
la Vera Crux & Mexico .puis celles entre Mexico 
& Acapulco ; on les a afforties , ti l'on a égalé 
leur fomitie i , 118', 7 ; on a troueé leur différence 
de, iji', 3; d’où l’on a tiré, immédiatement, ces 
différences en longihide , î _ 

D’autresopératioasencore, ont trouver, i75',4 
& 43', J , qu’on a employés. 

Selon le p^age de Vénus , du 3 Juin 1 769 , le 
contaâ intérieur, fut obfervé à Mexico , par D. D. 
de Alzate, Gama & Bartholachi, à midi 55' 53" 
* i" , la longitude qui en réfulce , pour cette Ville 
•ft de, lox® 13', 3, au moins, onl’adopte; parce 
que des obfervations , d’éclipiés de Lune & du 
premier Satellite de Jupiter , faites par Don de 
Alzate te par M. l'Abbe Chappe , font cette longi- 
tude, moindre de 1 ou 3®, tan^s q«î par corn- 
penfation , M. Harris la donne aulli comme obfer- 
vée, de 1® plus forte. L’éclipfc de Lune, du 13 
Sept, mbre ,1377, obfervée à Saint-Jean de Ulva , 
très-proche de la Vera Crux, à 7" 30' du foir, 
obfei vée k Mexico Sc ü los Angeles ; elle fut ob- 
fervée à Uranibourg, parTicho, & par des Mathé- 
maticiens, en différentes villes d’Efpagne, fpécia- 
lement h Madild, i 1" 16' du matin, par Jean 
Logez de Velafco:ilréfukedecesobfervations, que 
la longitude de la Vera Oux , feroit au moins de 
1 00® à rOueft de Paris (Riccioli, G-'ng. Hiftrm.'). 

J Onvoitdans les TranlaéUonsPhilofopbiques, l’ob- 
fervation d'une cclipfe de Soleil , du 1 1 Mars 1717, 
P»r M. Jofegh Harris , & calculée , par M. Halley, 
d’où l’on conclut la longitude, comptée de Paris , 
de 100® 13', 5 : les Efpagnols y ayant fait des 
obfervations , en ont déduit cette longitude , de 
100® 13' Oitcft de Palis (Obfervations furla carte 
du Golfe du Mexique , par M. Bellin , 1 749. ). Celte 
longitude n’cftquede, 97® 19' félon M. l’Abbé 
Cbuppe , appuyée fur le rapport d’une hor- 
loge marine ; 'm.iis peut-on compter , fur le mou- 
vement de ces machines , fans en avoir vérifié la 
iparchc , depuis Cadix ? On a bût td dépendre cette 
furtif U, 




lonâtude, du paflage de VéwuA Mmico , & d« 
la (bfférence des méridiens , entre ces Villes , d f- 
cutée comme on l’a vu. La longitude , de Saint- 
Jofeph en Californie eft de , ni® 01', 7 , & f* 
latitude de , 13® 03', 7 : cette longitude ^ fondée , 
comme la précédente , fur le même paffàge’'d» 
Vénus , par M. l’Abbé Chappe , par Don Vincent 
Doz & par Don Salvator de Médina ; la latitude 
a été ptife ptufieur» fois , par les mêmes Afoor 
nomes. 

A la cdte de l'Oueff , de la Californie , eft le 
Port du Nouvel- An , découvert en 16S3. Le cap 
Sud de ce Port ell plus occidental de , 1 86' : 140' : 
145' : 184' : 306', Sc plus feptentrional de , 173' : 

1 19' : 1 1 1' : 100' : & 96 , que Saint-Jofcph. On 4 
formé cinq reâangles , de ces différences en longi- 
tude & en latitude , & afin de rendre, leurs pro- 
duifans moins inégaux , on a divifé ces reéUngles , 
graduellerntm , par les différences en k>ngitiufe,Sc 
enfuile par ce’des en latitude , cela a donné de nou- 
veaux faâeurs , & les nouveaux rcélangtes , 199' 

X 138' : 140' X 110' : i6i'x 1 18' : 184' x i i4^Sc 
z86'x i09';on a répété fur ces derniers , la même 
opération que ci-deffus , ce qui a denné de nou- 
veaux reâangles , fur lefquels on a encore répété 
les mêmes divilions , Sc l’on a eu les différences 
en longimde fuivantes , 13 3', o : 13 1', o : 15 1', 3 : 
i6o', o Sc 161', o i on a obtenu aufli les diffé- 
rences en latimde, que voici, 113' : 111': il8': 

117' Sc 116'. On a extrait des premières par un ' 
milieu , 4® 1 3', 3 en longitude , Sc des autres on 
en a tiré, 1° 38' en latitude; c’eft ainfi qu’on a 
déterminé , la pofition du cap Sud , du Port da 
Nous-el - An ; mais l’on ne peut répondre , vu 
le peu d’accord des données , que là latimde ne 
pume pas augmenter d'i', 3 , Sc que la longitude 
ne puiffe pas diminuer, de quelques minutes. 

Le Journal du Vaiffeau le Saint-Antoine , com- 
mandé |)Br M. de Frondât , en 1709 , qui a rangé 
la côte Oued , de la CaUfomic , Se une partie des ' 
côtes occidentales , du Mexique , en revenant de |a 
Chine au Pérou , a fourni pluficurs remarques 
intértffantcs. Le Journal du Capitaine Dampierre, 
à la Mer du Sud , en 1699, a offert aulTi des obfer- 
vations Sc remarques, fur la pofitioa Sc le gise- 
ment du cap Saint-Lucas, des ifics des Trois Maries, 
du cap des Courant , Sc de quelques autres parties, 
de la côte de 1 a Nouvelle Efpagne. *• 

Le cap Mcndccio é la côte occidentale , de l’Amé- 
rique Septentrionale , n’èff point compris dans 
cette carte , mais il entre dans nos combinaifons: 
on en a pris la latitude , d’après fèpt ca.tes , on 
a aufli pris les laotudes afforties , entre Saint-Jofeph 

ce Cap , on a eu par IL , 14 indications de cette 
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kauteiu* , dont la moyenne félon nos méthodes eft 
de, 41® 50'. On a eu aiifli , entre Saint -Jofeph 
en Californie & le cap Mcndocin , les fept diffé- 
rences en longitude fuivantes, i 36': 14“ 40'; 
14® 4j'; 16® 41': 17® 39' : 18® 11' & i8° ao' ; 
d’oii 1 isn a tiré , 16® 47', 3. Ajoutant cette quan- 
tité à , 1 1 1® oa', 7 , longitude de Saint-Joféph , on 
aura , i a8® 50', pour celle du cap Mcndocin. La 
différence des hauteurs polaires , entre ce cap & 
Saint-Jofeph , félon les fépt cartes , que l’on em- 
ployé dans ce cas eft de, 13“ 43': 17® 36': 17® 46': 
18® 53': 19® 04' : 19® 13' & ao® 40. Avec ces 
différences & celks en longitudes, on a formé fept 
reflangUs , d’oh l’on a encore tiré , 1a longitude 
& la latitude du même Cap. On a de plus tiiit 
ufage de quelques routes , de Navigateurs Eljw- 
gnôls, ôi l’on a trouvé que le cap Meiidocin, gifîoit 
par rapport .f Saint-Joieph au Nord, 37“ 13', 3 î 
I® 06', 5 , Oueft ; cet angle avec la différence en 
latitude, ont auflî donné , les différences en longi- 
tude fuivantes, 17® 34': 16“ 33' 5 c 16® 33'. On 
a encore pris la difTérence 5 c la lomme communes ,. 
des différences en longitudes 5 c en latitudes , entre 
Saint-Jofeph 5 c le cap Mcndocin ; cela a donné de 
ocuvenu , la longitude 6c la latitude de ce Cap. 
Le milieu entre ces grandeurs, félon nos méthodes, 
fbroit la latitude 5 c la longinidc, un peu moindres 
qu’on ne la compte ki ; mais le rétultat des 14 
utitndcs, naturelles 5 c aflbrtics , quoiqu’irolé , a 
paru mériter la préférence ; alors la difL-rencc des 
mngiiudes eft , à très-peu jprès , conforme à celle 
qui vient des reéfanglcs. S’.l y 3 quelque doute 
fur cette pofition, c’eft-au temps d lever le voile 
qui la couvre. 

L’embouchure de Rio Colorado , dans la Mer 
Vermeille, eft par la latitude de, 31® 37', 3,6c 
par la longitude de, 1 17° 08', i. On a eu la lati- 
tudo, en aflbrtifrant 5 c en égalant, les différences 
•n latitude, prifes d'après huit cartes, entre le cap 
Mcndocin-, Rio Colo.aido 5 c Saint-Jofeph ; on a 
trouvé , toiet calcul fait , , pt>ur ces différen- 

oes. On a trouvé de mCme , les différences en longi- 
tude, tefpetüvcs fuivantes-, Les Efpa- 

jnols, epii reconnurent la Californie, la repréfer.- 
terent comino une prt fqu Ifle ; on crut qu'ils 
s’étoient trompés , ôc que c’étoit une Ifle : cette 
erreur ftibfifta , jufqu’i ce que le P. Kino Jéfuite , 
*1» 170V paffa par terre , du Mc-vique dans la 
Galifomic , 6c vit que c’étoit en effet une pref- 
qu'Ifte ; il y ena use defeription 6c une carte ,dans 
tes Lettres Edifiantes En combina r pluliéurs car- 
tes, on a trouvé que le plus étroit, de l’entrée 
de cette prcfqu’ifle , fmié par 19® 3pf, de latiuide . 
q.Y.oir 8 1'", de largt ur. 


On a formé un triangle i entre Saint-Jolhph’eil 
Californie , cl P.iflb fur Rio del Notre , 6c le Col 
du Lac Saint-Jofeph , fur la côte de l'Oueft , du 
Golfe du Mexique , par la longitude de , 98® 3 4', 8 , 
ôc 18° 08', 7 , de latitude ; en combinant les côtés 
pris fur pliifitnrs cartes , on a découvert que l’angle 
de ce triangle, qui s’appuye fur el Paflo eft de , 
tOi® 3 1' ; celui qui repofe fur le Col du Lac Saint- 
Jofeph, eft de 41® 35 , 6c Celui quia fon fomm'et, 
for Saint-Jofeph en Califotnie eft de 34° 34'. On 
a fuppoféce ti iangte , inferit dans un cercle, de là 
vient qu’on a exprimé, les côtés de ce triangle, 
par le double du finus de l’angle oppofé , le rayon 
étant de 1 000 parties ; cela a donné le côté , entre 
Saint-Jofeph en Calitornic , 6c le Col du Lac Saint- 
Jofeph , de 1930 parties; le côté , entre Saint- 
Jofeph en Californie 5 c el Paffo , de 1333, 5 c le 
côté entre el Paffo ôc le C ol du Lac Saint - Jofeplv, 
de 1 133. Il ne s'agit plus rniüntcnant, qiie de faire 
la diftanec, depuis Saint-Jofeph en Californie , juf- 
qu’au Col du Lac Saint-Jofeph, de 1950 parties, 

6c avec une ouverture , de 1333 parties , prife fur 
cette échelle, 5 c de Saint-Jofeph pour centre , décrire 
un arc vers cl Paflb ; puis d’une ouverture , de 1135 
parties , de la même échelle, 6c du Col Saint-Jofeph 
pour centre, décrire un autre arc, qui coupera lè 
premier, à la pofition d’el Paffo. Pour vérifier ce 
procédé , on prendra 1000 parties, de la même 
échelle; puis des centres , de Saint-Jofeph- en Cali- 
fornie 6c du Col du Lac Saint-Jofeph, on décrira 
vers le Sud deux arcs, qui marqueront par leur 
interfeélion , le centre du cercle cifconfcril ; de ce 
point 5 c avec la même ouverture , cm décrira im 
arc vers el Paflb , il doit paffer fut le même point, 
que les deux autres : on a déjà ftit ufage de cette 
conftmftion. 

L.1 ligne qu’on a menée , depuis Saint-Jofeph en 
Califotnie , jufqu’au Col du Lac Saint-Jofeph, coupe, 
le tord orienHil de la Mer Vermeille : on a pris 
d’après (ix cartes , les différences en iongitmlc 5 c 
en latitude , entre Saint-Jofeph 5 ; ce point de 1 » 
côte de l’Eft; entre ce même point 6c le Col t u* 
Ij!C Saint-Jolépli , 5 c même entre ce Col Ôc là Noa- 
velle-f>léans ; on a afforti 5 c égalé» les diifcrvn— 
ces en longitude à , 1179', ï , qui eft la différente 
des méridiens, entre la Nouvelie-Oiléans Ôc Sai.'if- 
Jofvph c*n Californie , Si l’on en a extrait , les long:^ 
tildes du point indiqué , de la côte üiientalc de la 
Mer Venral'e ôc du Col du L.ic Saint-Jofeph : on 
a auflî afforti ôc égalé , les dilfércnces en latitude, 
3,414', I ; c’éft la ditKrence d* hauteur , entre l.l 
Nouvelle-Orléans 5 c Sai’it-Jofenh en Californie , 6c 
l’on en a déduit, les latitudes des mêmes lieux. 

Rjclournons A Porto-flelo , 6c partant, de cUte, 
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VMIe , déterminons les principaux points , de la côte 
Occidentale , du Golfe du Mexique , jufqu’à la Vera 
Crux:on a obtenu à la fuite d’un long travail, les 
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difFérences en latitudes que voici , entre les points, 
fuivants. 


Porto-Beio 

Riviere Saint-Jean , à l’emb. 

Cap Gratias a Dios 
Cap Honduras 
Saint-Thomas de Castille 
Salamanca de Bacalar. 

Afin d’avoir ces différences , on les a obtenues 
onze fois, tant par les latinides, offertes naturel- 
lement par les cartes , que fifuant leurs latitudes 
afforties ; on les a aflimilées & égalées à , 575', 6, 
qui eft la différence de hauteur , entre la Vera Crux 
& Porto-Belo ; mais l’on ne s’eff pas contenté même , 
du milieu pris fuis-ant nos méthodes , entre ces 
différences. La hauteur de différents points, a encore 
été référée , î) celles des points voifins : par exem- 
ple on a fait dépendre , la latitude de l’ille de Port 
Royal, au milieu du can.d, qui limite l’Yucatan, 
de celles de la Vera Crux & du cap Defconocida , 
& l’on a trouvé , 18" 09', 7 ; on l’a référée , à 
celte de la Vera Cnix , & l’on a eu , 1 8“ i o', o ; 
on l’a déduite de- celle du cap Catoche, 6 c l’on a 
encore obtenu, 18° 10', o; on l’a rapportée , à 
celles du cap Catoche Sc de la Vera Crux , & l’on 
a eu, 18“ lo', I ; on la fait dépendre, de celte du 


. I* 46', 4 

• 3* 19'. 3 

• I* «î's 7 
-o” 31', o 

• i’ 14'. o 


Salamanca de Bacalar 

Cap Catoche ■ 

_ _ - o® tl'i 4 

Cap Desconocida ^ ^ 

Isle DE Port-Royal , inil. du Cân. ^ 3®> » 

La Vera Crux. • • • o* 59', 9 


cap Defconocida , ce qui a donné , 18® 10', 3 ; là 
latitude moyenne de ce point , félon les cartes , 
fans aucune préparation eft de, 18° 14', 7 ; & cette 
hauteur étant rapportée , à celle de Salamanca de 
Bacalar eft de, 18® 15', 5 ; par un milieu , fuivant 
la plus laborieufe de nos méthodes, on a 1 8“ 10', i , 
qui ne diffrre prefque jMS,de celle qu’avoient donnée, 
les onze fuites de différences. On a de même rap- 
porté cinq fois , aux points environnons la hau- 
teur polaire , de Salamanca de BacaU' , & l’on a 
i7°4t',8: 17° 43', o: 17® 48', 3:17° 48', 7 
& 17° 56', J ,qui donnent par un milieu , 17® 47^,4; 
cette latituac n’eft plus grande, que d’7^ de minute, 
que celle qu’on a trouvée auparavant. On a vérifié 
ainfi la latitude , de plufieurs autres points de cette 
Côte. 

Voici les différences en longitude, entre le* 
mêmes points. 


Porto-Belo 
Riviere Saint-Jean 
Cap Grati-as a Dios 
Cap Honduras 
Saint-Thomas de Castille 


■ 3 “ 37', J 
-o® 46',. 4 

• 3" 33'. 9 

• 3° 5»'. 4 


Pour obtenir ces différences , il n’a pas fuffi de 
les affortir fie de les égaler : la forame des plus foi- 
bles , s’eft rencontrée moindre qu’il ne la falloit , 
dans la raifon de 3 à 4 au moins , fie celle des 
plus grandes , s’eft rencontrée plus forte , tpi’on ne 
la défiroit , au moins dans le rapport de 7 à 3. 
Afin de diminuer ces éc.arts , on a fait mouvoir 
le méridien, de Porto-Belo du Nord versVF.ft, 
pour les flûtes , qui font en défaut fur la longitude , 
fie du Nord vers l’Oueft , pour celles qui font en 
excès fur cet élément , de manière que Tare du 
parallèle , à la hauteur de la Vera Crvix foit de , 
17® 18', 3 , qui eft la différence des méridiens , 
^tre ces deux Villes; ce mouvement angulaire du 


Saint-Tho.mas de Castille 
Salamanca de Bacalar 
Canal a l’E. de Port-Royal 
La Vera Crux. 


o® o/, 4 
1® 16', , 
5° 03', i 


méridien , produit d’autant plus d’effet fur un liai,’ 
que l’arc du méridien , compris entre ce lieu fie 
Porto-Belo , où eft fuppofé le centre du mouve- 
ment , eft plus grand ; ce mouvement a donné , de 
nouvelles pofition., aux points compris entre Porto- 
Belo fie la Vera r.nix. 

Enfuile on a fuppofé que , le centre du mouve- 
ment du méridien , étolt fur la Vera Crux ; on l’a 
fait mouvoir au Sud , vers l’Oiieft ou vers l’Eft , 
jufqu’à ce que pour ch ique fuite en 1/igitiide, 
l’arc du parallèle comp-is , entre les mé i.l-< ns des 
deux Villes , fie à la hautcu' de Porlo-Belo fût tic, 
17“ z8', 3 , comme ci-deffus ; ce mouvement ilu 
méridien , eft plus fcnûble pour un lieu , à me.urc 


L 


Digitized by Google 



91 'A N A ; 

, U ÆiNTf nee lie latltuiie , entre ce lieti 6c le 
centre du mouvement eft plus grande : en confé- 
quence du calcul , que ces déplacemcns du méri- 
men , ont exigé , on a encore découvert , de noii- 
vellci poûtions , aux endroits de 1 a Côte , fitués 
entre la Vera Crux & Porto-Belo. 

A/io d’augmenter le nombre des données , on a 
rendu les longimJes abfo'ues, comptées du méri- 
dien de Porto-Belo , les plui égales qu’on a pu , 
en ioignant conllamracm , à la plus grande longi- 
tude d’im endroit , la plus petite diBcrence en longi- 
tude , entre cet endroit Si la longitude du point le 
plus voifin , ou en ôtant , lorfque cela étoit nécef- 
6 àie , les plus grandesdifli’rcnces , des plus grandes 
longitiules , ainli qu'on l’a pratiqué , fur la Côte 
oppolée , entre Porto-Belo & Acapulco -, puis on 
a afiimilé ces longitudes ,1 & alors on en a extrait 
ks di£rences. On a fuis'i le même procédé, en 
partant de la Vera Crax , pour aller é Porto-Belo ; 
puis on a affinnié & égalé toutes ces difiiércnces , 
le tm milieu a donné, cédés qui précèdent ou à 
trèsr-peu près. Peur vérifier les longitudes , qui en 
léfultent , on a découvert par d'autres voies , la 
kngitude, de quelques-uns oesKeuxprécédens, par 
exemple , celle de Salamanea de Hacalar; on l’a 
tapportée à diffiirens points , & l'on a trouvé , 
$1° oi', 8 : 9X° 07', 7 : 91“ 09', 1 : 9x“ 11', 5 : 
91'’ 17', O & 9X° xo', 5 , dont le milieu félon nous 
efi de , 9X* 10', 6. Cette longintde a diminué 
très-peu , U différence des mérioKns , entre Sala- 
manca & l’ille de Port Royal : cette dimimition n’a 
pas exigé , que l’on corrigeât les autres différences. 

Si l’on na point enchaîné, dans U fuite précé- 
dente, le cap Catoche ni le cap Dclconocida, c’eft 
qu’ils ont été placés par leur longitude , en trai- 
tant de fille de Cuba. Vers le Nord-Oueft de 
l’Yucatan , il 7 a plufieurs iflots , bancs de fable 
ic rochers , parmi lefqucls Dampierre fiat engagé ; 
entre ces objets , on a déterminé la polition , de 
Fécueil qui eft le plus au Nord , c’en le Paracel ; 
•n a fait dépendre â longitude, de celle du cap 
Dtfeonocida Sc de celle de fille de Port Royal, 
& Ton a trouvé que cet écueil étoit par, 93“ 41', o. 
La latitude du Paracel ou Pracel , eff par un milieu 
klon nos cartes de, X3* 44', 6 ; cet écueil étant 
rapporté , au cap Ddconocida , cil par la hauteur 
de, xx“ yt', 9 ; étant référé à celle du milieu du 
canal , de l'üied? Pon Royal, il e(l de, X3“ 4x', i ; 
en la falCmt dépendre , d: celle du cap Catoche , 
la IVtinMie du Paracel efl de , X3* 38', 7 , 6c en ta 
rapportant , à celle de la Vera Crux , la hauteur 
polaire de cet écueil eft par ,13“ 43', 7 : on trouve 
suffi la même par un miheu. 

- Od a cwmlté avec avantage , ks temarqu 


. Y S E 

8c obfervaiions , du Capitaine Dampterte , ftf 
rVueatan , depuis le cap Catoche , en palfant par le 
cap Defconocida, par ta baie de Campêche 6c par 
le Port Royal ; puis de là jufqu’à la Vera Crux. 

Ce Capitaine a féjoumé trois ans , dans la baie de 
Campêche , d’où il a feit deux voyages à la Ver* 
Crux, en rangeant 1 a Côte. 

On va continuer la defeription , de la côte du 
Golfe du Mexique, depuis la Vera Crux, jufqu’à 
la Nouvelle-Orléans. On a déterminé liu cette 
partie , les longitudes 6c les latitudes , de Panuco , 
de Rio Bravo à fon embouchure , du Col du Lac 
Saint-Jofeph , du Prelidio Saint-Louis 6c du cap 
del Noitc ; ces déterminaifons , font extraites cha- 
ciuie de dix données , foumifes à des opérationt 
analogues , à celles qu’on a déjà vu plufieurs fois : 
on croit avoir les latitudes , aflez exaûemenr ; les 
longitudes font un peu moins sûres , il y en a qui 
peuvent s’éloigner du vrai , au plus de 6' ; le Col 
du Lac Saint-Jofeph , ayant été référé d’abord , à 
la Nouvelle-Orléans 6c à Saint-Jofeph de Califor- 
nie , 6c enfuite à la Vera Crux 6c à la Nouvelle- 
Orléans , ne doit pouvoir s’écarter du vrai, que 
de 3'. La difccrdance des cartes 6c des autres don- 
nées , ne nous a pas permis plus de préclfion : ce 
défaccord vient , de ce qu’on a peu fréquenté cette 
Côte. On n’a guères de Voyageurs François , dans 
ces parages, que M. de la Salle, qui y fit un éta- 
bliflement, où il fiit tué en 1683 , 6c le Journal 
du Capitaine Béranger , envoyé par 1 a Compagnie 
des In^, en 17x0 , pour mieux reconnoitre la 
baie Saint-Bernard. 

Arrivé à la Nouvelle-Orléans , on ne quittera 
pas cette Ville , fans y avmr enchaîné , quelques 
points des environs. On a lié cette Ville avec la 
Havanne, en traitant de Tifie de Cuba. Relative- 
ment à la Nouvelle Orléans, pour arrêter la Balife , 
Fort ruiné aux bouches du Miflïffipi , on a pris onze 
fois les différences , tant en longitude qu’en lati- 
tudï, entre ces lieux ; on a pris aoffi le meme nom- ■ 
bre de fois , la diihnce entre ces points , 8c le 
Triangle moyen entre les onze , a donné la pofition 
de la Balife. On a eu fept fois l’hypoihénufr , de 
meme que la différence en latitude , dans le triangle 
reétangle formé , entre la Nouvelle-Orléans 8c ren- 
trée de la rivière Ibervitle , dans le lacMaurepas :1e 
triangle moyen a donné, la différence en longitudo 
de, 1/, ! , 8c la différence en latitude de, 13.', x: 
cela donne la latitude , de cette entrée de, 3 0° x i ', o , 

6c fa longitude de , gi” 30', 8. De là jufqii’aii 
confluent , de la rivière Rouge , dans le Miffiflipi , 
on a trouvé d’après 6 données , qu’il y avoit » 

1° 10', I , en lon^idc , 6c -f 4x', 9 , en latitude : 
(Voyez k Talfft») M. le Sueur , un de nos pre- 


. Dl:,- -00>(U’ 



D E s C 

ari«n VoTtgcnn , en Lonifiane , féroh la hauteur 
{Mlatre de ce confluent , plus grar.de de 6. 

- En s’appuyant d'un c6té , fur M Nouvelle Orléans , 
6c de l'autre fur Saint -Auguftin en Floride, on a 
liétenniné entre ces deux termes , l’ille Dauphine 
aux ruines du Village ; l’entrée de la Mobile à la 
TOinte aux Huîtres ; Penfacola au Fort ; la baie de 
Sainte-Rofe au cap de PEft ; la pointe aux Che- 
vreuils datu la bme Saint-Jofeph , pointe dont la 
latitude , a été obfetvée , & la pointe de Menesès , 
tjui ell le cap Oueft , de la rivière d’Apalache. Pour 
cela on a anorti £c égalé la fomme, des différen- 
ces particulières en longitude , entre chaque point 
indiqué, on l’a égalé tus-je à, 501', ^ , qui eft la 
différence totale , en longitude , entre la Nouvelle- 
Orléans & Saint-Auguftin , ptiis par un milieu on 
en a tiré , les vraies différences cherchées : fi leur 
exaâittide , dépend du nombre des données , on 
doit prévenir , qu’elles font extraites chacune de , 
Il différences particulières. Les latitudes des lieux 
précédeits , viennent à peu près , d’un même nom- 
ore de données ; elles font affujetties , à celles de 
Saint-AugufKn , qui dépend de 1 3 indications , bi k 
la latitude , de la Nouvelle-Orléans , obfervée par 
M. Baron : on a affujetti en outre, ces latitudes 
é la hauteur obfervée , de la pointe aux Chevreuils ; 
on rcmarqtiera fur ces latitudes, que celle de fille 
Dauphine indicjuée , de 30“ 17', par le P. Laval , 
oe s*eft trouvée ici que de, 30° 11', 6. Sur cette 
Côte on a fait ufage , des remarques du P. de 
CharlevoLX, Jéfuite jc’eflfur fes obfervations qu’on 
a placé , l’ifle des Chiens qui a 9 L 10 lieues de long. 

De la pointe de Meneses , on tft defcentlu , dans 
la prefqu ifle de la Floride , oii l’on a d’abord arrêté , 
la longitude de la pointe de Lua , placée au Nord 
de l’entrée de ta baie du Saint Efprit ; pour cela 
on a référé cette pointe , à celle de Menesès & 
au cap Canaveral , d’après dix indications , 6 c l’cm 
a trouvé , 69', 4 , de la pointe de Menesès il celle 
de Lua , 8 é 1 30', 9, depuis cette dernièie, jufqu’au 
cap Canaveral : on a coriRaté la longitude , de la 
pointe de Lua , en la rapportant , à dmérens points 
oes environs. 

Cette pointe eft plus vers l’Oueft , que celle des 
Ailes de , 46', I ; celle-ci plus occidentale , que celle 
de Janehe de , 60', 9, & cette dernière aufli plus 
à rOueft , de 34', 6 , que celle de la Floride , cha- 
OBie non-feulement , d’eprès 8 différences en longi- 
tude , afforties 8 c égalées ; mais incore fuivant , la 
fomme & b différence des longitudes : i”. entre 
la pointe de Laa 8 c celle des Afies, 8 c entre cette 
dernière 8 c la pointe de Janehe ; 1°. d’après la 
fomme 8 c la dtfferenjn , entre la pointe des Afies 
'& entre cette demtere , -& celle de la Floride 3 
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3^ félon 1a fomme & la diflérenee, entre la poiuie 
de Lua 8 c celte des Afies , 6 c enti-e la pointe de 
Janehe 6 c celle de la Floride : cela d ;nne de nou- 
veau deux fois , chaame des différences cherchées. 
Soit nommée g , la plus grande fomme des longi- 
tudes ; m la moyenne & /> la plus petite ; on aura 
encore , la différetKe en longitude , entre la pointe 
de Lua & la pointe des Afies , par la propriété de 
trois fbmmes , compofées chacune de deux gran- 
deurs , on atira dis-je , cette différence 3= LitrJ? ^ 
la différence entre les pointes des Afies & de J.in- 
che — 6 c entre les pointes de Janehe 5 c 

de la Floride, De plus on a pris l’angle 

de pofitlon , entre la pointe de Lua 8 c celle des 
Afies , lequel avec la différence des hauteurs , a 
donné encore , la différence de longitude , mtre c^s 
points. On a en outre , lié certe pointe A la Havauue, 
par la méihode des reélanglts ; de même que les 
pointes de Janehe Sc de la Floride : cette dernière 
eft par ce moyen, plus orientale que la Hjvann.’, 
de , 3 8', 4 , ou L'cs-peu moins. 

Pour arrêter la bititude , des lieux prccédeiis , 
on a d’abord rafftniblé celles , des pointes des A.ies 
6 c de Janehe, félon les caites, en y joignant les 
latitudes aftôitics, dépendÿites de la Havanne 6 c 
de la pointe de la Floride , on a trouvé par là , 14 
fois chaque Lititude i un milieu fuivant nos métho- 
des, a donné la hauteur du pôle, de la pointe de 
Janehe de, 13° 14', 3 , & celle de la pointe des 
Afies de , 15“ 37', 3. On a fait dcwndre , la l.iti- 
tude de la pointe de Lua , de celle de la peinte 
de Menesès , & de celle de la pointe des Afies , 
dont la différence eft de, 133', 7. L’arc du méri- 
dien , entre la peinte de Lua & celte de Menesès 
eft de , 141', 3 , c’eft l’antécédent moyen , pro- 
venant de 19 rapports, formés par les diflereiices» 
des latitudes , tant naturelles qu’afforties , 6 c i’.irc 
de ce cercle , entre la pointe de Dia & celle des 
Afies eft de , 1 1 1', Z ; c’eft le confequent moyen 
des mêmes raj^rls : ainfi la latitude de la pointe 
de Lua , fi elle n’eft pas exaéle , eft <A très-peu près 
de, 17” 19', 8. Par une fuite de ce travail, l.t 
partie occidentale , du plus grand iflot des Tor- 
tues fiches eft i , 83” z6'» de longitude , 6 c par 
14“ 30' , de latitude : cela eft confo.'iiie air; giffe- 
mens & amc diftances trouvées , depuis l’iile aux 
Vaiffeanx fc depuis la Balifê , jufqu’aiix l'ortnes 
fiches , par les Vaiftèmix la Ibdine , en 1698; 
la Somme, en 1731 ; la Giroiide, en 1733 ;l’Orox, 
en 1737 ; la (%irc , en 1739 , &c. 

Ayant arrêté caelques points , du bord occiden- 
tal , de la prefqu’iflc de ht Floride , on va en dcKt- 
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miner quelques-uns, du bord oriental. La latitude, 
de la pointe de la Floride efl de, 41', 4 , par 
un milieu entre ai hauteurs , extraites tant des 
cartes , que des latitudes aflôrties & rapportées i 
la Havanne : la lon^iude de cette pointe , a été 
trouvée d-deffus. De là jufqu’à Saint- Aiigullin , 
on a formé 10 reftangles , dont le moyen pr nos 
méthodes eft de , 1 1614 Mm ; la différence en lati- 
tude, entre ces lieux efide, 51', 8 — 15” 41', 4 
= 149', 4 i ainfi la différence des longitudes ell 
de , = 46', 6. La longitude, de la pointe 
de la Floride étant de, 8j° 6 , celle de Saint- 

Auguftin fera de, 84® 01', 1. On a fait dépendre 
cette longitude , de celle de la Havanne & de celle 
du cap François ; de celle du cap François & de 
celle de la Nouvelle-Orléans •, de celle de la Nou- 
velle-Orléans fi{ de celle de la Havanne. On l'a 
auffi référée à Philadelphie , à Ncsr-york,à Boflon , 
& conjointement tantôt à la Havanne , tantôt à la 
Nouvelle-Orléans & tantôt au cap François : les 
premières de ces combinaifons , ont donné une 
longitude plits forte, à Saint- Auguftin , & les der- 
nières l’ont fait trouver plus foiblc ; mais par un 
milieu , elles placent Saint-Auguftin par , 84* 01', 1 . 

La différence en latitude , entre la ville de Saint- 
Auguflin & le cap Canaveral ell de , 94', 1 , & 
entre ce cap & la poifte de la Floride elle cil de , 
155', 1, l’une & l'autre conclues de 18 rapports, 
formés des différences de hauteurs , provenant des 
htitudes , tairt naturelles qu’r ifonies , & enfuite 
corrigées & égalées , à l'arc du méridien comgrris, 
entre la pointe de la Floride & Saint-Auguflin. 
On a pris les différences en longitude, entre Saint 
Augul&i & te cap Canaveral , pu'is celles entre ce 
cap & la pointe de la Floride ; on a trouvé pour 
l'une, 5 ç', 8, 6c pour l’autre, 9', ; , chacune d'après 
10 données ; cela donne la longitude , du cap Cana- 
veral de, 8 j” 06', 3. On a découvert, par quatre 
autres combinaifons , la longitude de ce cap ; & 
en prenant un milieu , entre les cinq réfultats , on 
a finalement eu , cette longitude de , 83” 07', 6. 

Poiu déterminer différentes politions , du con- 
tour de cette prefqu’lfle , fpécialement celle , de la 
ville de Saint-AugulHn , Ca| ltale de la Floride 
Orientale , on n'a pas épargné le travail ; fi les 
cartes dont on s’efl fers i , s’éloignent quelquefois 
beaucoup, les unes des auties , t’cfl que quand on 
en employé un grand nombre , on les trouve rare- 
ment plus d'accord entre elles ; fi d’un côté , cette 
difcordance augmente le travail , de l'autre , du 
choc des déterminations , de divers Auteurs, U naît 
des étincelles , qui éclairem le Géographe. Il y 
avoit des mefures itinéraires , dans l'Empire d« 


Mexique : lorfque les Efpagnols en firent ta con* 
cpiête , au commencement du XVI'. ficelé; ils ne 
nous ont pas confervé ces mefures : la lieue lé-gale 
de Caflille, efl la mefure itinéraire commune, du 
Mexique. Les autres Nations Européennes , ont à 
cet égard , agi de même dans leurs établiffemens. 

S- 1 1. 

Les Etats Unis , de tÀmiriijue StptentrionaU, 
N®*. 117 6; 118. 

De Saint-Auguflin en Floride, on cil allé à Phi- 
ladelphie , dont la pofition efi déterminée , par 
diverfes oblervations faites , lors du paffage de 
Venus , en 1 769 ; 6c par la méthode des rcétangles , 
on a détermine entre ces deux Villes, le Nord de 
l'ifle Amélie , Savanah , Beaufôrt , le cap C arterct, 
le cap Fcar , le cap Loohout , le c.ip Hatteras , 
Edenton Ôc le cap Flenri. Pour fe tenir dans ce 
tiajetjà la latitude convenable, on avoit une obfer^ 
vation , de la hauteur de, 33® 03', par le travers 
6c à (Kti de diflancê du cap Carteret ; on s’cfl 
aidé encore, de quelques autres hautcius, ohfèr- 
vées fur cct efpjce. 

Quittons le rivage pour nous occuper, de ht 
pofition de la ville de Tiigelo , fur la Riviere du 
même nom , dans rOucfl de la ('-aroline. La l.iti- 
tude de cette Ville efl de , 34® 09', félon M. d’ An- 
ville ; de , 34® 13', 1 , fulv.n; t .Id. i\ itrbel , & de, 
34® 17', 5 , félon M. Motizon ; la diffé’ nce de , 
18', 3 , de la plus grande A la nitnndrc dt cts h-iu- 
tcurs , invite à rechcrchir qu«11v et! la cé-ntaLIe. 
Selon cinq indications, riigtlo ell plus No'd que 
le cap Fear de , X3', 8 ; le cap Fear a été trous é, 
par la hauteur de , 33® 30', 4 ; ainfi Ttigelo feroit 

f iar, 34® 14', 2. Citlte Ville efl plus au Nord q-.ie 
e cap Carterc-t, d’i® ii', 8 , d'apres cinq indica- 
tions, le cap Carteret a été établi à , 3 3® 02', 8 ; 
en conféquLTce Tugtio feroit par, 34® 14, 6. Cette 
Ville efl pins Nordqnecclle de Beanfort .d'i® 48', o , 
félon 6 indications ; 1 a hauteur du pôle de Beau- 
fort , a été arrêtée à , 32° 24', 4 , par coni'cqucnt , 
celle de Tugelo feroit de, 34® 11', 4. Cette Ville 
efl plus Nord que Savanah de, 2® ifi', 7 , d’après 
cinq indications ; la latitude de Savanah , a été trou- 
vée de, 31" 37', 3 ; conl'équemment Tugelo feroit 
par, 34® 14', CS. Joignant aux quatre combinaifons 
précédentes , les trois hauteurs qn’on a fur Tugelo , 
6c prenant un milieu fiiivant nos méthodes , on 
aura, 34" I3',9, pour la vraie latitude de cette Ville. 

Par un moyen analogue , on a déterminé , la 
longitude de Tugelo. fl y a d’après d’amples 
recherches, depuis le cap Fear jufou’à cette Ville, 
316', O : 316', 9 : 310’, O ! 313', o : 315', o ; 
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'JiS', O & 3)i', 4: c’eil par un milieu tout au 
^us , 311', 4. Du cap Carteretà Tugelo, il y a de 
même , 170', 3 : a74', a : 176', 9 i 177'. ’ : 
179', 9 : 183', 4 & 189', 4 : c’cft par un milieu 
au plus , 178 , I. De la ville de Beaufort, à celle de 
Tugelo ü y a, igi'.ô : 191', 4: 194', i : 194', 7: 

8t“ 00', 9+5* n', 4 = 86“ 21', 3 . , 

83* 13', 6 + 3“ x5', 1 =2 86° 18', 7 . . 

c’cft entre les tjiiatre par un milieu , 86“ 18', 3 , 
pour celte longitude. 

Retournons au cap Henri , Si entretenons-nous, 
de la baie de Chclapeak. La nature Icmble avoir 
pris plaifir, àeltcouper*^i‘ftonner les contours de 
les rivages, ün a d’abord conclu, les latitudes des 
points liiivans , Wiiliamsbourg , Dolaware , Saint- 
Marys , Marie torought , Oxford , Alexandria , Anna- 
pois & Baltimore, Sc cela par une moyenne, entre 
les hauteurs des caries, rétercesAJa hauteur du cap 
Henri 8c à celle de Phikd.lplùe, qui a cté bien 
obfcrvée. Enfoitc on a pris un milieu, entre les diffé- 
rences des latitudes mcines,de chaque Géographe, 
& l’on en a tiré , les hauteurs de chaque point. Après 
cela . on a afforti les latitiules des cartes. Si ayant 
égalé leurs différences A , 176', 7 , qui eft l’arc du 
méridien compris , entre le parallèle du cap Henri 
& celui de Philadelphie ;orten a déduit de nouveau, 
la latitude des points qu’on a choifis : on a encore 
pris un milieu , entre les différences des latitudes , 
tant naturelles qu’aflbrtios , Si l’on en a encore extrait 
les hauteurs de ces points. On a de plus afforti ces 
dlffcrences,piiis on les a égalées A, 176', 7, Si l'on 
a fait évanouir , la plus dilparatc des données ,en 
hii fubftituant un milieu • on a enliiite afforti , 6c 
égalé ces différences. Si l’on en a fait évanouir, la 
plus défeclueuferona recommencé cette opération, 
jufqu’A ce que l’on foit parvenu A des différences 
fixes. 6c l'on en a conclu de nouveau, les latitudes 
des lieux adoptés. Enfin par un milieu , entre les 
déterminations précédentes, on a eu les latitudes, 
que l’on voit dans la Table. 

Afin d’obtenir les longitudes , des lieux précé- 
dens , on a d’abord tait dépendre , celle de Marlc- 
borought, des différences en longitude, entre cette 
Ville 6c le cap Henri , 6c ele celle de ce Cap A Plii- 
lâde'phiî : on a trouvé d’après fix rapports celui 
de, t“ 33', 3 A 1“ 05', 2; or le cap Henri eft par, 
7^“ 40', 6 , donc Marleborought eft par , 80“ 1 5 ', 9. 
De quatre rapports , des différences en longitude , 

. entie Marleborouglit Si Alexandria, Si de celles 
qu’il y a ertte Alavandria 5 c le cap Henri, on a 
tiré celui de, — I7',4S A-(- 1“ 17', 83 ; air.fi Alexan- 
dtia tfl,par k loiigilude de, 79“ 58', 4 i.:d'aill»ius 
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193', I : 193', 3 : 196', 2 : 198', 3 & 202', 2 : on 
trouve au plus par un milieu, 193', i. De Savanah 
A Tugelo il y a , 172', 8 : 173', 2 : 176', 3 : 
I76',3: 177', 2 : I78',7 Si 182', 2: cela donne pu 
un milieu au roolns, 176', i. De lA on déduit 
refpeâivement , la longitude de Tugelo de, . . , 

. 81“ 49', O -t- 4“ 38', I = 86“ 27', 1. 

. . 83“ 33'. 7 + 1° 36', I = 86“ 31', 8. 

ayant formé fix rapports, des différences des méri- 
diens comprifes, cr.tre Philadelphie 6c Alexandria , 
6c entre A’.exandria Si Marleborought, on a trouvé 
le rapport de, -h 143', oA — i/, 5 ; c’cft pourquoi 
Philadelphie étant par , 77“ 33', 4 , de longitude , 
Alexandria fera par , 79“ 58', 4. On a de même 
formé quatre rapports , des clifférenccs des méri- 
diens , entre Alexandria 6c Delaxvare , 6c entre Dela- 
■ware 8c le cap Henri ; on a trouvé pour rapport 
moyen celui de, — 1 3', 2 A + 64', 1 ; par conféquent 
Dclayrare a de longitude, 79“ 43', 2. Pour confta- 
ter cette longitude , en a formé quatre rapports , 
des différences des méridiens, entre Marlebo.-ought 
6c Delüxrarc , ôc entre ce lieu 6c le cap Henri , 6c 
l’on a trouvé le rappon moyen de, — 30', 9 A-|- 
64', 4; conféqueninitntDelawarccft A, 79“ 45', o. 
On a de plus d’.iprès fix rapports formés, par la 
différence des méridiens, entre Delaware 6c Phila- 
delphie, 6c entre Marleborought 8c Delasrare, iélon 
lefi uelsonaobtcmi celui de, 4- 129', 6 A — 30', 9; 
cela donne encore, 79“ 43', o , de longitude A Delà- 
yare. En outre on a formé fix rapports , des diffé- 
rences en longitude , entre Philadelphie 6c Delà- 
ware, 8c entre Delaxare 6c Alc.vandria , qui ont 
donné celui de, -h 129', 7 à — 13', 3 : donc Dela- 
■rare a de longitude , 79“ 45', i , A laquelle on. 
s’arrêtera avec confiance. 

On a eu quatre rapports , des différences des méri- 
diens comprifes, entre DelaTare 6c Williamsbourg,. 
6c entre celfe Ville 6c le cap Henri ,. ils ont donné 
celui de, + 3i',S A 11', 7; celapofeV iiliemsb-.vire 
par, 79“ 33', 4. On a formé fix rapports, des diff.,- 
rences des méridiens , entre Amiapolis 6c Phil.idcl- 
plfic , 6c entre Annapolis Si Alexandria , on a obtenu- 
le rapport de, + 108', i A — 34',9ieii conféquencc,, 
la Icngitnde d'Annapoiis fera de, 79“ 23^,. 3. Dasi 
différences en longitude , entre Philanelphie 8c Saint- 
Mary s, 6c entre cette dernière Vrille 6c Maciclio— 
roiigbt, onaobienu fix rappor.'s,.dont on a e.\ trait 
celui de, 4-93', 6 A — 64', 9idoncS;îint-Marys eft'. 
par, 79“ 11,0. Entre Ann.-^oUs 6c Ba'tiiuore, 6c: 
entre celte dernière Ville 6c rhlicdelribic, on a auiTî 
eu fix rapports , dis différei-ocs en longiîtule ,. quü 
ont fait Qilccuvrir celui de,.4- Sx.', /à. — 
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h- 'tirtote eft par, 78® ^8', i. Des iScrfnccs en 
WnfQtu^ , entre Aanapolit & Oxford , & eritre 
Or tord & Philadelpliie, on découvre, d’après fir 
rapports, celui de,— 58', 4 à 69', 7; donc Oxford 
tft par, 78“ 45', t. Pours’aflTurer davantage de cette 
lorginide, des iffértnces des méridiens, entre S. Ma- 
rys &Oxford,&entreOxford&Phi!adelphie, on a 
obtenu fix rapprwts , qui voiloicnt celui de — 16', 3 
à + 69', 3 tconf.quemmcnt Oxfordeftpar,78“ 44', 7. 
De plus entre Baltimore 6 c Oxford, & entre cette Ville 
6c Philadelphie, onaeuüx rapports, qui rectloient 
celui de , — 13^3 + 69', 1 ; donc Oxford eft par , 

78® 44', 6 . Prenant un milieu entre les trois reful- 
fats, on aura Â un quart de minuta près, 78" 45', 
pour la longitude cherchée. 

Allons plus avant dans le co tinenf , afin d’y 
déterminer les pofitions , de Winchefter 6c du fort 
du Quethe. Les différi oces en longitude , entre 
M inchefter 8c Philadelphie , étant multipliées par, 
le cofmus de U latitude moyenne , oc rendant 
autant qu'il fe peut , ces différences réciproqties , 
à celles des latitudes entre ces Villes, on a obtenu 
neuf reâangles , de cette forme, i/cof.Âx A/.M, 

où if repréfente 1a différence en longitude , celle 
des latitudes , A , défigne la hauteur ou latiludc 
moyenne, 8c MM, la (urfacc du reélangic en milles 
qiwrrés: ces reôargles donnent, 6s 13 de ces milles, 
pour le produit moyen. Entre WitKhtflcr 8c Bal- 
timore , an a eu par la même formule , 1134 
M quarrés , poiu le reâangle moyen : 1164, entre 
Vinchefter oc Annapolis : 1173 , entre Winchifler 
6c Alexandrie; 6c a 576 , de Wincheller à Marle- 
boreught. Chacun de ces reéhingles, eft un lieu 
à rby, crbo’e équilatere , antre fes aftymtotes : 
traçant donc des arcs de ces cinq courbes , vers 
la pofition de Winchefter , ils donnèrent par Icius 
imcrfeâicns , divers eraplaceraens à cette \'ille , 
d'où l’on tirera fa latitude , de 39® 18', d’autant 
mieux, que vers cet endroit, les hyperboles cou- 
pent les méridiens, à peu près perpendiculairement. 

Pour rappcllcr au Leûeiir , le moyen facile de 
décrire ces courbes : dans l’expreflion = t , 
oii / défigne la longitude , exprimée en milles ; le 
dividende efl confiant, pour la même hyperbole; 
enfaifant varier fucccflïvement, de quelques milles 
le divifeur , le quotient variera en raifon inverfe , 
8 c l’angle du N. E. dvi reclangle , dans ces hypo- 
thèfes , oiTrirajpar fon mouvement , diflere.is points 
de la courbe. De cette cor.ftruâion, on n’extrairoit 
pas dans ce cas , I.1 longitude avec autant de sûreté , 
que la latitude. C’eft pourquoi on emp'oiera, dans 
cette recherche , des elliples au u des hyperbo- 
les. Dans cette vue on 4 calculé les diftances , de* 


puis Winebefier iufqu’â PfaÜadelphi* , Baltimen t 
Annapolis, Alexandrie 8c Marleborought : 00 a 
agrégé ces diftaoces deux à deux , 8c l’on a eu 
dix tommes , qui font les grands axes d’autant 
d’elUpfes , lefquelles ont chacune leurs foyers , fur 
les lieux , où aboutit de Winchefter , chaque dif- 
tance qui forme ces fommes : ces diftances parti- 
ticubères, dans l’Afironomie phyfique,ibnt nommées 
Rayoas y eSturs. Pour donner un exemple , de la 
manière de décrire ces ellipfes ; foit de 1 3 8 milles , 
la fomme des rayons veâeurs , cotre Baltimore , 
Winebefter 8c Alexandria : on partagera cette foinine 
en deux parties , comme frroient 99 8c 39 , enfuite de 
Baltimore pour centre , 6c d’un rayon de 99 milles, 
on décrira uis arc , puis «^Alexandrra pour centre , 8c 
d’une ouverture de 39 milles, on décrira un autre 
arc , dont l’interfeèlion asrec le premier, fera un point 
de cette elUpfe : afin d’obtenir d’autres points de cette 
courbe , on partagera la forante des rayons vefteurs , 
en deux autres parties, comme font 97 8c 61 , ou 
comme font 93 «63, ou 8cc. Puis des mêmes centres 
ou foyers, & avec ces nouveaux rayons, on décrira 
des arcs , dont les interfeflions, feront d'autres points 
de l’ellipfe cherchée. On a ainfi tracé dix portion^ 
d’ellipfes, qui poitrroicm s’entrecouper, en43 pointj 
différens, par la propriété, des nombres triangu, 
laires 4^. On a recueilli la tongimde, dc's 

points d'interfeâions , 6c l’on a trouvé par nos mé- 
thodes, que celle de Wùtchefter éioit de, 8i° 01', 0, 
ou très-peu plus. 

Entre Philadelphie , Winchefter 6c le fort du 
Quefnc , on a formé fuivanc cinq cartes , un trian- 
gle qu’on a traité comme on Ta vu différentes 
tois ; il en réfiilte que le fort du Quefiie , eft plus 
occidental , de 4° 4/, o , 8c plus feptcnaional , 
d’ 1® 01', 3 , que Phi'adelphie. 

Le paffaee de Vénus , obfcrvé h Leveftomn , en 
1769, tandis qu’on l’obfervoit à Philadelphie 8c à 
Norriton, a fixé la longitude de ces Villes, 8c l’on 
y a aulli obfervé , la Gtinide exaâement : Oxfo« 

f iofé précédemment , confirme l’intervalle donné par 
es cartes , entre cette Viile 6c Lcveftotrn. M. Blimet 
avoir obfervé à Ncw-Yorlc,cn 1713 8c 1714, trois 
émerfions Sf une immerfion, du premier fatellite de 
Jupiter; ayant été comparées, aux tables de Pound, 
elles plaçoiaa cette Ville k, 77® 03', 1, Outft de 
Paris ; mais alors les tables n’étoient pas , futfifam- 
ment exaâes pour cet uCige : M. Bradley par fcs 
obfervations , ayant trouvé la correéhon de ces 
Tables, pour ce temps -là, trouva que cette longi- 
tude, ne devoir être que de , 76® 19', 7, à l’O. dç 
Vin%,(Pkilofophical TranfjHions , S". ^ 8 S fr 394). 
On a fait denouvelles obfervations, à Nev-ŸorE, 

d'o4 
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3 *oh il nercfulte de longitude que 76® i9s7,Otieft 
de Paris , Si cette détermination eft conftatée par 
l’arpentag» des Jerfeys. Les points dont on vient 
de s’entretenir font infcrits dans une table que 
l’on voit fur l’excellente carte des Jerfcys. 

La latitude d’Albany eft de 41® 4 5 ' , 9 , félon 
neuf cartes combinées, Si référée à New-York : 
l’angle de poCtion a d’Albany à l’égard de New- 
York, eft de 7°, 10' du Nord vers l'Eft; il vient 
aufli de neuf cartes : on a obtenu les tangentes de 
ces angles par la formule ** = tang. a , dans 

laquelle on a aftimilé les moindres diScrences 
d en longitude , avec les moindres différences 
D en latitude ; k défigne encore ici la latitude 
moyenne. Cet angle de pofition place Albany 
io', 6 , plus à l’eft que New-York. 

Les American Tran/aclions mettent 16' de lon- 
gitude entre Cambridge Si la Providence; or il 
y a 4', 8 , entre Cambrtdge Si Bofton , c’eft donc 
10', 8, entre la Providence Si Bofton : à cette 
donnée , joignant le témoignage de huit cartes , 
on a trouvé entre New-York, la Providence Si 
Bofton , le rapport des différences en longitude ; 
par les angles de politions entre New-York Si 
la Providence , puis on a auffi découvert ce rap- 
port entre cette ville Si Bofton : la méthode des 
reélangles a encore fait obtenir ce rapport; par 
un milieu entre les trois , c’eft -m-; : cela donne 
la longitude de la Providence; fa latitude a été 
d’ailleurs obfervée exadement. 

Y ayant 144*', 4, de New-York à la Provi- 
dence, félon fept caries combinées, il y a 60“ 
de 1.1 Providence à la pointe de Montok , laquelle 
eft la plus orientale de Long-Ifland , Si 10;" de- 
puis New -York jufqu’à cette pointe. La diffé- 
rence de latitude entre New-York Si la pointe 
de Montok , eft de 14', 8, Si entre cette pointe 
Si la Providence, elle eft de 54', i, & cela 
d’après douze rapports de ces différences , tant 
naturelles qu’afforties : ces rapports ont été afil- 
inilés, puis égalés à 68', 9, qui eft l’excès en 
latitude de la Providence i New-York. 

Depuis la Providence jufqu’au cap du Sud- 
tft de nie Nantukel, il y a , fclon lept cartes, 
88 " , 7, Si de-là au cap Cod au Sud de l’œil , il y 
a 54", ç. La latitude du cap Sud-eft de cette île , 
a été evtrailc de dix différences ,prifcs entre ce 
point Si le cap Cod. Puilque du cap Cod au cap 
du Sud-eft de Nantiiktt , il y a 54", 5 ; de ce 
dernier cap au cap Malebar, dans la prefqu’ile 
du cap Cod , il y aura 30" , 3 , Si du cap Sud- 
eft file de Nantuket au cap Cod , il y aura 14“ , 
ï , félon fept rapports aflbrtis Si égalés à 54", j. 

//. Partie, 
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De la Providence Bofton, il y a 37", 8; de 
Bofton au cap Cod è la pointe du Sutf, il y a 
50" , 5 , S: de 1.1 Providence au même cap , il y a 
67', O, l’uneSi l’autre félon fept cartes combinées. 

A l’égard des |>olitions de Bofton Si de New- 
Cambridge , voici continent on les a arrêtées. 
La longitude de New-Cambridge eft de 73° 01', 
8, félon l'éclipté de lune, obfervée en t703 par 
M. Braille, Si à Londres par M. Hodgl'on : elle 
eft de 73“ 13', 1, félon, le pafl'age de .Mer- 
cure en 1743 , obfervé à Cambridge par M. "Win- 
trop. Si À Paris, ou peu loin de cette ville, par 
cinq Aftronorncs de l’Académie des Sciences : 
cette longitude eft 6073“ 14', o, par l’émerfion 
du premier fjiellite de Jupiter, du 14 Mai 1769, 
comparcé à l’obfervation fimultanée , faite au 
Fort-Royal de la Martinique, Si avec les obfer- 
vations de ce fatellitc , faites le lendemain k 
Greenwich , à Paris , à Ir.golftatt Si à Stockholm 
( voyez le Voyage de la Flore); cette longifiide 
eft ne 73° 19', 5, félon les Tranfiélions améri- 
caines : enfin elle eft de 73° 30' , 5 , par le paf- 
fage de Vénus de 1^69. 

D’un autre côté , la longitude de Bofton eft 
de 71° 41', o, Si de 73“ 10', o, félon les Tran- 
faSlions philofophiques; celte dernière s’appuie 
fur des éclipfes, des fatellites de Jupiter: cette 
longitude eft de 71° 35', 8, félon M. Harris; 
elle eft de 73® 03', z, par un milieu entre une 
émerfion Si une immerfion du premier faicllite 
de Juoiter, obfervées en Juin Si en Juillet 177 t. 
Ce réfullat a été communiqué en 1777 par .M. G. 
Ingénieur du Lord D. de R**. Enfin, elle eft 
de 73“ Z5'. félon l’Encyclopédie angloife , Lon- 
dres, 1734. 

Maintenant, que la diftance de Bofton à New- 
Cambridge, foit l'hypothénufe d’un triangle rec- 
tangle , dont l’un des côtés de l’angle droit , foit 
l’arc du parallèle entre Bofton Si le Méridien de 
New-Cambridge, Si l’autre, l’arc du Méridien 
entre ces deux lieux; on trouve, d’après fix 
cartes combinées, la diftance de Bofton à New- 
Cambridge , de 4" , 3 , l'arc du paraliclc entre ces 
lieux, de 3", 3 , Si l’arc du Méridien entre ces 
mêmes lieux, de z', 3 : l’arc du parallèle donne 
leur différence en longitude de 4', 7. Le milieu 
entre les cinq indications de la longitude de Cam- 
bridge, feroit, félon nos méthodes, de 73® 14', 
I , & un pareil milieu entre les cinq longitudes 
de Bofton , feroit de 73® 03', o : ces deux longi- 
tudes différent entre elles de ii', i. On vient 
de voir que cette différence ne doit être que de 
4' , 7 : c’eft pourquoi , en prenant la demi-fomme 
de ces longitudes 8c leur demi-différence , on 
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a-.ira yj® oS', 55 i i', 35 =73° jo', 8, pour 
1.1 longimUt de Cambridge , & 75® 06' , 1 , pour 
cc’le de Ikdton. 

En rapportant la pofiiion de Bofton au c.ip 
de S.ible en Acadie, oui cil par 67® 38', 9, de 
longitude, & À New- York , on trouve la longi- 
tude de Bofton de 75“ 05', i : en rél’crant 
Bolîon au cap de .Sable &i 1 Philadelphie, cette 
longitude ell de 73“ 05', 9 : de plus , en failant 
dCiHiidre la poliiion de lîullon de celle de Phila- 
delphie &c de Ntvr-Yotk , on a 75“ 05' ,7, pour 
cette longitude : joipnai.t ü ces rcfultats, celui 
cpj'on a extrait des Obfervations cclelles , on en 
conclut la longitude de fiofton de 75“ 05', 4, 
M. Desbarrci, Plan du havre de Bellon, pôle 
cette ville à 41“ la', 3 , de h.iuicur' qu'il y a 
obkrvc; on a vu que New-Cambridge cil plus 
iicnl que Boflon de 1', 3 ; [>.ir Cvinlc'que.nt New- 
Cncnbridge cil à 41“ 14', 8, de I.iiitudc. 

De Bt.llon .'t Alb.iny il y a 113’', t, félon 
huit cartes; c;la pôle A.bany à ires-peu près 
comme ci-devant ; ainli c'cll le raccorder apres 
avoir décrit un allVr. long cirtuit. Ou cil allé de 
Bollon au havre de Pilcatavsai, dont la latitude 
fui obfervée dans le liée le dernier, de 43“ 07', o , 
par M. Riclicr, au cap Sud-Ell de Pottimouth, 
ijus la rivière Saliuon : de -11 on s’ell tranfporté 
A Brunfwik, puis 1 la rivière Saint-Georges 8c 
au fort de Pentagouct , dont la latitude fut ob- 
fervée de 44® il', 3 , aulii par .M. Richer. Con- 
f.'qucmmcnt, d’après les différences extraites de 
dix cartes , alTorties 6c égalées 1 73', 3 = 44® 
11', 3 — 43“ 07', O, on a trouvé qu il y avoit 
46', 6, en latitude, entre Pifcalawai 6c Brunfwik; 
dc -11 jufqu’à la rivière Saint-Georges , au cap 
de l Ell (ce n’ell [>as le plus fud^, on a trouvé 
qu’il y avoit 3', i , 8c de ce point julqu’à Pen- 
tagouet , qu’il y avoit 13' , 6. 11 fuit de-U que la 
côte dont on s’occupe , ell portée trop au Nord , 
en général fur toutes les cartes , d’environ 11'. 
On peut bien peufer qu’on a pris, au moins les 
rnêines précautions , pour obtenir les longitudes 
de ces points. On ne s’cnireiicndra pas plus long- 
temps de ces longitudes ; parce que les moyens 
ii’on y a employés ont été mis en ufage précé- 
emment. 

11 ell important d’arrêter ici quelques lieux du 
Cana.la ; ils ferviront 1 placer convenablement 
la patrie feptentrionaledes Etats Unis. La pointe 
de Scomina ell fous la baie de Miramichi, 1 la 
côte Oued du golfe de Saint-Laurent. Tandis que 
de cette pointe jufqifl Kébec il y a 389', 7, 
félon fcpl cartes combinées, il y a de Kébec à 
Bollon 18',) ; on a, par cette voie, 73® 03', 4 -f- 
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i8', 3 =75° 33', 7. Y ayant de la pointe de Sco- 
mina à Kébec 379', 9 , d’.iprès cinq rapports, il 
y a de Kébec à New-Yoïk 173',' S ; la ]>oiiite de 
■Scomina étant par la longitude de 67“ 04', o, 
com ne on le verra biei tôt, Kébec fera par ce 
moyen .'1 67“ 04', o -f 6® 19' , 9 = 73® 13' P9> 
D’après huit rapports, il y a 14', 9, de Bollon à 
Kébec, tandis qu’il y a de K ébcc cl New-Y crk 169', 
4 ; conféquemmtnt Kébec ell par 73® 03', 4 -|- 
14', 9 rt 75" 30', 3. S’il y a de la pointe de Sco- 
mina à Kébec 388', 6, félon cinq rapports, il y 
aura i.ji', 8, de Kcbec à Philadelphie; ainit 
Kébec feroit par ce moyen à 67® 04', o -p 68 
i8', 6 = 75® 3i',-6. S’il y a 13' , 4 , de Bollon 
à Kébec , d’après fix rapports, il y aura de Kébec 
à Philadelphie 146', 6; en conléquence, Kébec 
fera p.-r 73" 03', 4 -f 13', 4= 73" 18', S. Entre 
Ph.lcdt-lphic 6c Kébec, y ayant, d’après cinq 
r.ipporîs, 181', 1 , il y a entre Ntw-Yotk 6c 
K'.’bec Î03', 3 ; donc Kébec lcra p.ir ce moyen 

76® 19', 7 - 3® 13', 3 =71® 54'. a- Do dé- 
duit de CCS lix combinailors , la. longitude de 
Kvbcc de 73® 19', 9. La h’titudc de cette ville 
lut oblervécen 1686, de 46® 35', o. par M. Des- 
h.iyes , de l’Académie Roy.nle des Sciences : M. de 
l’ 01 binière,Gentilhomn;c Canadien, 6i Officier 
François, l’a obftrvéc en 1734, de 46° 4S', o: 
comme l'Académicien devoir être mieux muni 
en inllruinens que l'Officicr, on a fuivi celle de 
M. Deshayes. Diverfes indic.ations montrent 
qu'on ne peut fe tromper en ce cas que d’i', j 
en plus, 8c non de 7'. 

La différence en latitude entre Kébec 8c Mont- 
Réal cB de — I® 07 , 9, Sc la différence en longitude 
entre ces villes ell de -f 1® 00', 8 ; celle-ct ell le 
réfultatdefix reâangles ,8c de l’angle de pofitioti 
de Mont-Réal à l’égard de Kébec ; 6c celle-U dé- 
pend de neuf différences, tant naturelles qii’alfor- 
ties. La différence de hauteur entre Mont Réal 8c 
Frontenac ou Cataracoui , ell de — i® 17', 3, 
félon neuf différences des hauteurs, naturelles 
8c afforiies : la différence des Méridiens entre 
les mêmes lieux, cil de -p i® 33’ , 7, u’après lix 
rcflangles : la ditférencc des hauteurs entre Fron- 
tenac oc Olwego, cil de t® 01', 7 , d’apreséouze 
différences , tant natui elles qu’aflbrtics : la diffé- 
rence des Méridiens entre ces lieux ell de a 3 ', 7, 
félon fix reilangles, 6c d’après l’angle de pofuicn 
de ces deux forts, angle qui ell toujours formé 
par la dircélion de la dillancc Si par le Méridien. 
La différence des hauteurs entre Olwego 6c Al- 
bany cil, d’après neuf différences, entre les 
latitudes naturelles 6c afforties, de 41', 9 : la dif- 
férence en longitude entre ces points , cil de 
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31', I, félon cinq reflanglct , & encore 
d’après l’angle de pofuion entre ces lieux. La 
pofition du fort Frédéric , iitiié au Sud du lac 
Chnmplain , dépend tout à la fois de celles d’Al- 
bany , de Bofton & de Pifeataspai , de celles de 
Kébec, de Mont- Réal Si de Frontenac. 

Parlant du fort Olvccgo, on a obtenu par de 
pareils moyens , mais moins amples , que le fort 
de Niagara , le fort du Détroit , la pointe la plus 
méridionale du lac Michigan , la pointe la plus 
orientale du lac Supérieur, la partie la plus occi- 
dentale du meme lac , & le fault Saint- Antoine, 
dans le fleuve Miflîflîpi , éloient par les longi- 
tudes & latitudes qu’on leur a aflignées dans la 
table. 

§. III. 

J/e hanc de Terre-Neuve , tle Royale & île Saint- 

Jean , avec l’aJcaMe ou la Nouvelle - £crj/i , 

N°. 119. 

O N s’eft appuyé précédemment fur la pofition 
du cap de Sable : quoique ce cap ne foit indiqué 
qu'i 67® 30', dans la Connoiflance des temps, 
on a été obligé d’y compter 8', 9 de plus , tant 
par les obfcrvations qu’on y a faites, que par 
celles qu’on nous a communiquées fur Ann.t- 
polis , que par la carte de la Nouvelle- F.coffe de 
M. Desbarres, qui nous eft parvenue trop tard, 
fie que par les obfcrvations que cet habile Ingé- 
nieur a faites à Halifax. L’Acadie fe fonde encore 
fur les poCiions de l’anfe de Fronfac Si du cap 
Canfeau , au.\ ruines du fort : on 3 trouvé pour 
chacun de ces points, o', 7 de moins , que lur la 
Connoiflance des temps. 

On a obtenu, félon onze c.trtes, la diftance 
de la pointe de Bacareau , fituée vers le nord- 
ouefl du c,ip de Sable, jufqu’ü Ar.napolis, de 
81 milles ; on a eu onze fois chaque difl.mce , 
depuis la pointe de Bacareau, jufqu’au cap Sainte- 
Marie, Si entre ce cap Si Annapolis; on en a 
pris la fomme commune, avec les préc.iutions 
rtquifes , & l’on a en 105", 8; enfuite on a 
formé onze rapports de ces dilférenccs particu- 
lières, en les aflortifi'irt; puis on a égalé la fomme 
des tjtmes de chacun, à toj", 8, & l'on a 
obtenu flualcineni le rapport de -^■'■ 2 -^. On a 
raiure ces diflanecs , la laiitu-Ie du cap Sainte- 
Marie, il très- peu près , de 44'’ 17' , d’après k-pt 
indications. 

On a eu ta pofition en lonEÎiude du fort de 
Beau-Séjour, en la référant a celles de Port- 
Royal , du cap de Sable , de l’anfe de Fronfac Si 
d’HalK -x. Mais ht laiilu.Ie de ce fort dépend de 
celle de Crindflone , iio: dont la hauteur fut 
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obfervée en 1749 par M. Morris, Arpenttuir 
général, Sc B-au-Séiour eft 5' plus Nord que 
CCI îlot, félon fix données ou 14' plus Sud que 
Cafperau : cet îlot eft d'ail'eurs, d’après cinq 
Cartes combinées , 1 7^ 3 plus à l’Oueft que Bi au- 
Sèjour. On s’eft étendu jufqu'à Pile aux Perdrix, 
fituée ü l’embouchure de la rivière Saint- jean ; 
la latitude de cette île dépend de celles de Beau- 
Séjour fie de Pentagouet, quant à fa longitude, 
c’eft un anneau de la chaîne de pofitions qu’on 
a arrêtées entre Beau -i Séjour fie Bofton. On a 
de plus cherché les différences en latitude entre 
Beau -Séjour, le fort les Mines fie Port -Royal , 
d’.iprès nombre de rapports, formés des diffé- 
rences de hauteurs , extraites des latitudes natu- 
relles fie affortics, on a trouvé celui de 40', x 
à 16', 6. La longitude des Mines a été d’aberd 
référée à celle de Port-Royal feulement , puis à 
celle de Beau-Séjour; enfuite on l’a rapportée 
conjointement à celles de Port -Roy .il Se de 
Beau-Séjour , puis à celles de l’anfe de Fronfjc 
& du cap de Sable. Entre Beau-Séjour fie le fort 
de Gafpereau, il y a — 14', 3, en longitude ; Gaf- 
pereau eft , par la latitude obfervée , de 43“ 39'. 

La différence en longitude entre l’anfc de Fron- 
fac Si le cap Saint-Louis, eft de -j- zi', 4, 
d'après fix rcélangtcs ; la vraie différence en lati- 
tude entre ces lieux, eft de 13'; parce qu e 
la hauteur obfervée par les Ang'.ois, au c; p 
Saint-Louis, eft de 46®, fie ct-llj de l'anfc <’e 
Fronfac eft de 43® 37'. La dift mee et tre ces 
deux points eft de 27", 8; d’après fept cnrtrs, 
il y aura i4*',o, entre l’anfe de Fronfac &: l’etTi- 
bouchurc de l’Artigonichc, Si 14'*, 4, entre la 
cap Saint-Louis fi; cette embouchure t ce'a fcî 
ce dernier point. On a aiiflî eu , félon dix données , 
la plus courte diftance du détroit de F r'-nfac i 
la rivière de Milfort, de 7", i- On a de p'tts 
arrêté divers points entre le cap Saint -Louis f; 
Gafpereau ; quelques-uns n’ont pu trouver place 
fur la carte, on n’en p.ir!cra pas plus loegurnierr, 
quoiqu'on ait apporté beaucoup d'attcniion dans 
leur détermination ; ils font dans la tab'e. On .a 
auCï arrêté, fur la côte méridiona'c de r.Acad:c , 
le cap Lifeomb, le cap Saint-Cendre, le port do 
la Hève Si celui du Rochtlois t en s’appuyant 
!t l’orient fur l’anfe de Fronfac, Si à l'oecident 
fur le cap de Sable : enfuite on a aficrii les dif- 
férences en longitude S; en latitude ; pu;s en a 
égalé leur fomme aux quantités convenables; 
on a auffl employé entre ces points, la mé- 
thode des reélangles ; on a enrort eu d’autres 
attcnti.'ns , que le délit de bien faire ne mar.quq 
pas d’infpircr. ^ 
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On a rapporté au cap Saint-Louis, la pointe 
de l’Ell de l’ile de Saint-Jean ; la latitude de cette 
pointe a été obfervée. Le fort Amherft , au Sud 
de Charlotte-Toarn , à l’égard de la longitude, 
a été référé i Calpereau 6i au cap Saint-Louis; 
la latitude de ce fort a été obfervée par M. Hol- 
land , qui a levé le plan de l'ile. La pofition du 
cap Nord de cette île eft , h très-peu pris, con- 
forme au plan de M. Holland, Faifant dépendre 
de ce cap la pointe de Scomina , celle-ci fe 
trouve plus Nord que ce cap de 3', 6 , & fa 
longitude eft plus grande de 43', p, que celle 
du cap Nord de l’iie de Saint Jean. 

La partie Ouell de l’ile Amherll , une des lies 
de la Magdeleine, étant rapportée, première- 
ment, au cap de Raye, dont la pofition fera 
déterminée dans peu , & à la pointe de Sco- 
mina; fecondement , au cap Nord de file Saint- 
Jean & au cap de Raye; troilicmement , au cap 
de Nord de l’ile Royale , qu’on fixera bientôt , 
& è la pointe de Scomina; quatrièmement, au 
cap Nord de l'ile Saint-Jean & au cap de Nord 
de 111 e Royale ; cinquièmement , à la pointe de 
l’Eft de l'ile Saint- Jean, & au cap Nord de la 
môme ile ; par un milieu on a tiré, félon nos 
méthodes, entre ces cinq longitudes, celle qui 
cR inférée dans la table. 

La longitude de Loiiisbourg eR de 61° 11', 1; 
la ConnoiRancedes temps la lait i', 8 plus grande; 
mais l'on a combiné foigneufement les oblerva- 
tions qui l’établiffenf. Celle du Bourg de l'ile 
Saint-Pierre , eR de 58® 3 1 ' , 1 ; elle dépend des 
horloges marines A OC S de M. le Roy, conduites 
par M. le Comte de Caflini; de l'horloge N*. 8 
de M. Bcrthould ; de la montre S de M. le Roy , 
dirigées par MM. de Verdun, Borda 8c Pingré ; 
elle dépend autli des diftances de la Lune aux 
étoiles, par les mêmes; de l’cclipfe de Soleil , 
obfervée aux îles Biirgeo par M. Cook, & rap- 
portée à Saint-Pierre; elle fe déduit auRi des 
meilleures caries, airujetties aux points fixes les 
plus proches. Occupons-nous maintenant de 
quelques points de l'ile Royale. 

Depuis l’anfe de Fronfac jufqu’au fort Saint- 
Pierre , il y a io“, 3 , depuis ce fort jufqu’â la 
pointe ER de l’ile Nérichat, il y a 10*, 4, & 
depuis cette pointe jufqu’à l’anfe de Fronfac , 
il y a 14’'*, 3; ces trois diRances font extraites 
de fix cartes combinées , & les latitudes de ces 
points font données par quelques Navigateurs, 
par des Ingénieurs François CC par tes cartes. 
On a rapporté le cap de Nord de l’ile Royale 
au bourg de l’ile Saint-Pierre, & à la pointe 
de TER de l'ile Saioi-Jean^ au bourg Saint- 
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Pierre & i l’anfe de Fronfac , à Louisbourg & 
au cap Saint-Louis en Acadie , k Louisbourg 6c 
à l'anfe de Fronfac ; un milieu , félon nos mé- 
thodes , a donné 61® ai' , 6 , au cap de Nord de 
l’ile Royale. L’ile de Chétécan , à la pointe Sud, 
a été référée au cap de Nord précédent & au 
cap Saint- Lou'is en Acadie, à Louisbourg Seau 
cap Saint-Louis, au cap de Nord & k l’anfe de 
Fronfac, puis k Louisbourg 6c k l'anfe de Fron- 
fac. On a aufli découvert maintes fois , que l’angle 
de pofition de l’ile Chétécan , k l’égard du cap 
de Nord , eR de 6x® 51', ou que le gilTemeni de 
celle île, par rapport à ce cap , eR l’OueR i8“ 
08' Sud. On a rapporté la pointe Nord de l’ile 
JuR’au Corps k Louisbourg fie à la pointe ER 
de l’ile Saint-Jean , à Louisbourg & au cap Saint- 
Louis en Acadie, au cap de Nord de l’ile Royale, 
6c encore au cap Saint-Louis, enfin à l’ile Ché- 
tecan & à l’anfe de Fronfac. Enfuile on a dé- 
couvert que le giffement de la pointe Nord de 
l’ile JuR’au Corps, à l’égard de la pointe Sud 
de l’ile Chétécan , eR le Sud 14® üueR , ôi 
que celui de l’anfe de Fronfac , par rapport k la 
pointe Nord de l'ile JuR’au Ojrps, eR le Sud 
10” 35' OueR. 

Le petit point de cette carte ne permet pas de 
s’occuper Je quelques endroits de la côte Sud 
de cette ile, non plus que de plufieurs de la 
côte de l’ER. La détermination des trois pointes 
de l'ile Scatari , eR une fuite de la combinaifoti 
des cartes. Avant de quitter l’ile Royal: , on va 
encore y chercher la pofition de deiut lieux. En 
faifant dépendre la longitude du Port-Dauphin 
de celles du cap de Nord & de Louisbourg, ce 
port cfl par 6x® 38', o; il eR par 61® 40', i , 
en le rapportant a l’ile JuR'au Corps & au cap 
de Nord ; il efl par 6x® 40' , 9 , en le réfeVant k 
l’anfe de Fronfac 8c au cap de Nord ; n a 61® 
43', 5 de longitude, en le rapportant à file Ché- 
técan 8c à Louisbourg; en le faifant dépendre de 
l'ile JuR’au Corps 8c de Louisbourg , il a 61®' 
41', 6; en le rapportant au cap de Nord 8c à 
l’ile Chétécan , ce port a 61® 41' , 3 ; 8c il a 61® 
43', 3, en le référant à l’anfe de Pronfac 8c à 
Louisbourg : c’eR, par un milieu, 61® 41', 3 ; 
la latitude de ce port a été obfervée. En faifant 
la dillance de Louisbourg k l’ile JuR'au Corps, 
de 1000 parties, on a trouvé , félon huit cartes, 
qu’il y avoir 1163 parties de Louisbourg )uf> 
qu’au détroit, entre le Labrador 8c le Grand 
Lac, 6c 837 parties de l’ile JuR’au Corps juf- 
u’à ce détroit : on a pareillement fait la diRanco 
U Port-Dauphin à l'anfe de Fronfac de aoqo 
parties ,8c l’on a obtenu , é^lement d’après huilt 
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cartes , qu’il y avoit 780 de ces parties du Port- 
Dauphin jurqii’à ce détroit, 8i 1166 de l’anfe de 
Fronfac à ce détroit : il ne rcfte plus qu'à conf- 
Iriiire deux triangles fur les deux bafes de 1000 
parties , les imerleftions des quatre arcs peuvent 
té couper en fix points par la formule des nombres 
triangulaires = 6 , le milieu entre ces 

interfeélions fera le point defiré. ( Voyez la 
lobic). 

La différence des Méridiens entre Louisbourg 
8c nie Saint-Pierre, ert de 61“ 11', 1— 

3.4', 1 = izi', o; félon douze rapports, il y a 
entre le bourg Saint Pierre 6c le cap de Raye, 
171', } , 6c 4S', 7 entre ce cap ÔC Louisbourg ; 
cela pote le cap de Raye à 61® z}', 5 de lon- 
gitude. Du cap de Raye au cap de Rare il y a 
5“ 47', 8 en longitude, tant d'après fix des meil- 
leures cartes, que félon des routes parcourues 
du cap de Raye à Saint-Pierre , 6c de-là jufqu'au 
cap de Raze; mais encore luivant des dilhnces, 
pnfes de proche en proche, comme il luit. La 
latitude obfervéc du cap de Raye, eft de 47“ 
36', 8 , 6c la différence en longitude entre ce cap 
6c le bourg de Saint-Pierre, ell contirmée par le 
rcfultat moyen de neuf reftangles. De ce bourg 
au cap du Chapeau-Rouge il y a — 45, 7 en lon- 
gitude , 6c -p 6' , J en latitude , d’apres huit rec- 
tangles, 6c aufli félon huit diilances, Ôc encore 
d’après un milieu entre les huit différences en 
longitude, 6c aufli félon un milieu, pris parmi les 
différences en latitude, tant naturelles qu’atfor- 
ties. Entre le cap du Chapeau-Rouge 6c celui 
de Sainte-Marie il y a — 6t', 6 en longitude, 
& — 5', 9 en latitude, non - feulement par les 
memes moyens que ci-defliis ,mais encore d’après 
la direftion de la route qui eft l’Eft 7° 56' Sud. 
Du cap Sainte -Marie au cap de Pêne il y a 

— 38,6 en longitude, 6c — 14', 8 en latitude , 
en fuivant les mimes moyens que ci-deflus im- 
médiatement. Depuis le cap de Pêne jufqu’au 
port des Trépaffes, on a trouvé pareillement 

— 1 1', 1 en longitude , 6c -1- 5', i en latitude. 

Du port des Trépafles au cap de Raze , on 

a obtenu — 14', 5 en longitude, 6c — 6 , o 
en latitude ; outre les moyens qu’on vient 
d'indiqu er, o n a employé la formule fuivante , 

y= [/" ~ - dans laquelle y eft 

la différence en longitude ou en latitude que l’on 
cherche ; 7 repréfentc la diftance , qui t It , dans 
ce cas , au moins de 1 9" , 9 , 6c J déCgne l’aire du 
rcâangle , formé de la latitude par la longitude 
léduiteen milles, cette furface eft au moins ici de 
loa"". Subftùuant ces valeurs à la place des let- 
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très, il viendray=V^ 160**** 

= ✓ 160“- r 1X4*"' . 9 = { 

= X4’ , 6. On a appliqué ici cette formule; parce 
que nos cartes, d’après neuf différences, pnfes 
entre les latitudes naturelles 6c afforties , ont tait 
avoir 8', 1 pour cette différence, tandis que les 
obfervations paroiffent n’admettre que 6', o. Ce 
réfuital, joint avec d’autres dont on a indiqué 
les moyens , a donné par un milieu pour con- 
clitfton , les quantités énoncées auparavant. Entre 
le cap de Raze 6c la ville de Saint-Jean, la di(- 
tancc eft de 59"=7, 6c le rcâangle de la lon- 
gitude, réduite en milles, multipliée par les mi- 
nutes de la latitude, eft de 1x30“"= J. La for- 
mule précédente eft du quatrième degré , de l’ef- 
pèce la plus Cmple , dont l’énoncé eft : connoif- 
(ant la diagonal* Ôc la furface d’un reflangle, 
I trouver chacun de fes côtés. Jettant les nombres 
précédens dans celte formule, elle deviendra, 
y = V 1740^, 5 r y/ (30x9340- 156x500) 
= 1/(1740“, 5* ixii", i)= 54“,x, c’efl la 
différence de hauteur ; ou = X3", o , c eft la dif- 
férence des Méridiens ; or = 33', 8. 

Les réfiiltats des autres moyens dont on a fait 
ufage, moyens qui font indi<^ués ci-devant, 
étant joints à celui-ci 6c au rcfultat des obfer- 
valions de la latitude , faites dans les deux en- 
droits dont on s’occupe, tout cela a donné par 
un milieu , -f 56' , ^ de différence en latitude , 
6c — 45', 9 en longitude. 

Les Vaches noires font le feul écueil du grand- 
banc de Terre-Neuve ; cet écueil gît, à l’égard 
du cap de Raie, à l'Eû 17® 05’ Sud, d’après 
onze indications ; 6c la diftance de ce cap à cec 
écueil , nommé aufti Baffe du cap de Raze , 
eft de 60*, 4, ou très-peu moins; cela pofe 
les Vaches noires i® 15', 7 plus à l'Eft, ÔC 
6c 17' , 7 plus au Sud , que le cap de Raze. Les 
deux points des acores du grand-banc, marqués 
dans la table, font extraits du voyage de l’Ilis, 
mais référé à la polition que nous avons aflignée 
au bourg Saint-Pierre. 

Ayant déterminé la pofitioit du cap de Raye 
8 c celle du cap de Raze , il feroit néceffaire 
d’avoir celle de la pointe du Nord de l’ile Kerpon. 
Commençant par la latitude, on trouve, félon, 
les caries les plus récentes 6c les plus eftimées, 
la différence de hauteur entre le nord de llle 
Kerpon 6c le cap Normand, de 4, 8 : la lati- 
tude du cap Normand eft de 3 1* 38 , 4, obfervéc- 
aftronomiquement par les Angtois; en confé- 
quencc , celle du nord de Pile Kerpon eft de 
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hauteur ii’a pas varie tl’j de minute. On rap- 
portera d'abord la longitude du nord de Pile K.er- 
pon il celle du cap de Rare & du cap de Raye : 
on a trouve , d’apres cinq bonnes cartes , qu'il y 
avoit entre le cap de Raae dt le nord de l'üe 
Kerpon , i8', 5 : ii', o : xy' , i : 56 } , 6c i 65 , 
7 , 6c qu’il y avoit entre le même point de 1 île 
Kerpon 6c le cap de Raye, 14a', 7 : îi 8 , 7 : 
Z39 , 0 : 131’, 3 8c 339', O. On a lormé cinq rap- 
ports de CCS tpiantiiés; elles lont toutes afforties: 
cnRiite on a éçalé la fomme des termes de chaque 
rapport à 347 , 8 , qui eft la dilFerence des .Méri- 
diens entre le cap de Raye 6c celui de Rare, 6c 
cnalîimilant ces termes : il efl venu rri“T t r« r ~ ; ' 

: 7T-J-4 ttÎ" 7 ® répété liicceifive- 
r.ietu fix lois cette opération , 6c l’cn a eu ces 
rapports, 7-,^ j : *psï~ * Ws s * TV* r ^ ij 
dont la difiérence commune des termes correl- 
pondans, eft,fuivant nos méthodes, de 147’, 
o; ainfi, les termes du rapport cherché lont 

3 <rt^ 

On a pareillement fait dépendre la longitude 
de la pointe Nord de lîlc Kerpon, do ceile du 
cap de Raae 6c de celle du bourg S.iint- 1 'ierrc; 
les mômes cartes qui ont donné la différence en 
longitude entre le cap de Rare 6c le nord de l'ile 
Kerpon, fournilTcnt celle entre cette île Si Siim- 
i’ierre, d’où l’on forme ces rapports ; Ç-J-i : ff-" : 
r7Î"T t , ] î { Si rîr'à ■ I** différence des lîléri- 
d ens entre le cap de Rare 6c Saint Pierre , eft de 
175', 3 jégalant à cenombre la Ibmme des termes 
de chacun de ces rapports , il viendra : 
— : rfï~r ^ t’It; continuant la 
lutmc opération, l'enlemcnt encore qu.ttrc fois, 
on cbliendr.'i 74' , 9 pour la différence commune 
do deux termes correlpondans ; par conféqueni , 
les termes du rapport dcfiré,lont , par ce moyen, 
de — ~ rrî~l- Apres avoir égalé , dans 

la première fuhe, la fomme de chaque antécé- 
dent , avec fon confequent à 347', 8, en met- 
tant les moindres différences avec les pins petits 
termes, fans altérer la forante des termes de 
chaque raifon , on auroit î-It-t : •’ HJ—y : 

i-j-'— i 6: ; apres avoir égalé la fomme de 

chauin de ces rapports J 347 , 8, on a encore 
alümüé los différences, puis aflorti les termes, 
6; l’on a eu : --^-4; 9 c ; 

d'où l’on tirera t/t-ï- La léeondc Inite ayant 
é;é égalée à 173', 3 , les termes en étant aft'ortis, 
<■41 en a enfuiic allimilc les diff-ércncos fans altérer 
les fommes ; puis on a égalé la fomino des 
t;rmes de chaque raifon ü 173' , 3 ; en les alTor- 
t.tijut 6< en gradiant les différences*, on a eu 
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TTç-i • — f— : TT4-Ï ’ ■ÇTr-f ®^.T7 t— . repefan» 
préC'(émenilamô>neo|>éraiion,il viendra t 
ttÎ~t • 7 Tî~r • TTî“î ^ TïW* d’où, par nos 
mcihodcs, on a tiré 77^-7 O.i a encore rapporté 
la longitude du nord de l’ile Kerpon au bourg 
de Saint Pierre Si au cap de Raye , dont la ditfé- 
ronce des Mcri.liens eft de 171 , 3. la différence 
en longliu le entre H'c Saint Pierre 6c l'ile Ker- 
pon eft, félon les mêmes cartes, de 3S-, o; 
81 , 4 ; 1 39 , 3 ; 1 3 1 , 3 6c i6x , O. Faifant anté- 
cédent de cinq railbns arithmétiques, les d ffé- 
rencesen longitude du cap de Raye k l'ile Ker- 
pon; elles font rapportées ci-devant, 6c coiil^ 
qnens les différences que l'on vient d’enoncer, 
on aura 141', 7 — 53,0= 107’, 7; 118 , 7 
-81', 4 = 137 ,3; x39 ,o- 139,3 =99,7; 
13 x', 3 — 131', 3 = toc ,8, 6c 559.0 — 161,0 
= >77 , o; chacune de ces différences doit égaler 
lyx', 3 ; c’rft pourquoi, fi l’on multiplie 1 anté- 
cédent Si le conlcqncnt du premier rapport ocr 
ÿ„*-î 4 ceux du fécond p r ^—7 ; le premier 6c le 
fécond terme du troilieme par ; ceux du 
quatrième par ill-]. Si chajuc tenue du cin- 
quième par 7^54 ; en .afforlilfant les produits, 
il viendra X46 , 6 — 65' , 3 = 186' , 15x31 , 3 

— 159, I = t IX , 4 ; 330,0- 131,0= 179,0; 
373' , 8 - I 37, 7 = X16 , I 6c 38X , 4 - XXX , 9 
= 139’, 3; mais fans altérer les tommes de 
chique antécédent avec fon conléqucnt , fi l'on 
aflimlle les différences, il viendra X09 , 8 — 97’, 4 
= I ix', 4 ; 273 , 1-115,6= 139', 3; 130,0 

— 131,0 = 179’, o ; 333', 8 — 167 , 7 = 186 , 1 
8c 410,7— 194', 6 = XI 6', I ; û l’on multiplie 
encore l’antécédent 6c le confequent de chaque 
r.iifon par 172', 3 , divifé par la différence propre 
à ch.acime , 6c que l'on gndne les diffétcnces des 
deux dernières raifons , différences qui en trou- 
blent l’ordre, on aura 233 ,4 - 118', 6 =136,8; 
297', X - 143 , 3 = 151,9: 317 ,6 - 1^5 , t 
= i6x', 3; 3x6’, 5 — 136', I = 170,46c 318,4 

— 1 56', 3 = 172', I : en ré'pctant encore la môme 

opération , il viendra 3 x 1 ', 6 — 1 49 , 4 = 171,1; 
328', 7 — 136. 3 = 1/1', 1; 330'. I - 137', 8 
= > 7»7 3 ;’!<>'■ > 6+’4 3 = >71'. 3 *^ 357 '. »■ 

— tf'4 , 9 = t"! 1 3 : d’où, par un inilicn, on 
tire 35 1 , ) — 1 39 , o = 171', 3. Sans aftiniil.r 
les différences, apres avoir répéic (’ucceffivemenl 
l’océ.-aiion fix lois , c.a trouveroit 314,3 — 14X , 

1 = 171'. 3 - 

On vient de découvrir que le Nord de Pile 
Kerpon croit plus orienta! q-.ie le bourg de S.ii.nt- 
l’ierrc de x° 39,0, ou de x° xx', 1 ; d; plus , 
on 1 trouvé que le Nord de ’.’ilo Kerpon éioit p'uî 
oi.ciJc.jjal que le cap de Rize de 5* , 3 , ou dç 
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50’, 4, ou de 51’, 1, ou de 56', o; donc le 
bourg Saini - Picri* étant par 58“ îi', i de 
longitude, Sc le cap de Rare par 55° 35', 7, le 
Nord de l'île Kerpon fera par 


58'’3r,z-i'’:>9',o= 

58 31,1 — 1 11,1 = 56 09,0. 

y, 35.7+1 50 . 3 = 36 i&.o- 
55 35 ,7+i 50 . 4 = 56 >• 

55 35.7 + 1 51,1= 56 i 6„9. 
5) 35 . 7+1 5^.0= 5 Û 3‘.7- 


Milieu 56® 16', O, 

Mais les angles de pofilions, tant généraux 
tjue particuliers du nord de 111 e Kerpon par 
rapport à la ville de Saint-Jean , & à l’égard du 
cap Je Raj’e, ont paru exiger qu'on augmentât 
cette longitude d'i' , 1 ; c’etl le maximum qu'on 
peut tirer des longitudes précédentes. Il eft afTei 
fingulier que , du cap de Rare jufqu’au nord de 
3 ’ile Kerpon, il n'y ait que 18, 5 en longitude, 
félon M. Cellin , & qii’il y ait 1° 46' , 7 , félon les 
cartes du Pilote Anglois de Terre-Neuve , tandis 
qu'on V trouve ici 51', 5 ; qu’entre le cap de 
feayeSi le nord de l’ile Kerpon, il n’y ait que 
141', 7, félon M. Popplc, & 339', o, félon 
M. Bcllin , tandis qu’on y trouve ici 156', 3 ; 
qu’entre le bourg de llle Saint-Pierre & le nord 
d: l’île Kerpon, il n’y ait que 35', félon le 
Pilote Anglois de Terre-Neuve, & qu’il y ait 
16T, félon M. Bellin : on y a trouvé ici 1x4'. 

On croit que les cartes du pilote Anglois de 
Terre-Neuve font la côte méridionale de cette 
île trop longue , dans la raifon de 11 à i ■ ; on a 
plufieurs exemples de ces excès , entre autres fur 
tes côtes feptentrionales d’Efpagne , du Neptune 
François, levées en 1691 , par MM. Minet & de 
Gènes , fie rédigées par M. de Chazelles , de 
l’Académie Royale des Sciences , Ingénieur de la 
Marinei les originaux lui en ont paruexa clément 
levés êc recherchés en détail. Pour la longitude , 
on y trouve, entre Bayonne 8c le cap Finillère, 
9“ 1 5'. (Obfervation fur la carte du G- de Gaf- 
cogne , par M. Bellin , 1750) : or, il n’y a cer- 
tainement que 7° 50' en longitude, de Bayonne 
au cap Finillère , 6c 9“ 1 5 : 7° 50' : : 1 1 1 : 94 , 
ou à très-pcit près, comme 13 ert A 11. Cette 
carte tft d’un très-ample détail, qui, lorfqu’on 
veut l’exprimer, ainfi que l’obferve M. Bellin, 
jette infenliblemeni dans une eîlime plus conû- 
«lérable , des diftances ; on ne peut s’en garantir 
qu’en prenant des points £xes : £ pour 11 litues 
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MM. Minet 8c de Gènes en ont compté 13 , les 
Ingénieurs qui ont levé la côte méridionale de 
Terre-Neuve, ne pourroient-ils pa», en pareilles 
circonllances , pour 1 1 lieues en avoir compté 1 1 1 

On indiquera feulement les autres points 
qu’on a arrêtés fur cette ilc, fans entrer dans 
le détail que leur détermination a exigé; leur 
pofitlon dépend de procédés analogues à ceux 
qu'on a vu. Ces points, fur la côte orientale, 
en s’appuyant fur la ville de Saint-Jean d’une 
part, 6c de l’autre fur le nord de l'î'c Kerpon, 
font le cap Saint- François , Break Heart , le crq» 
Bonavifta, le cap Fréels , la pointe de Fogiic, 
non d.ins l'ile de ce nom, mais dans celle de 
Terre-Neuve, le cap Saint-Jean, 6c le Nord de 
nie de Grouais. Sur la côte du Nord-oueft , en !e 
fondant fur le cap de Raye 6c fur le Nord de l’ile 
Kerpon, ces endroits font, l'île Codroi, le cap 
A l’Anguille , le cap Saint-Georges, le cap Sud de 
la Baie des trois îles , la pointe Riche , celle de 
Férol 6c le cap Normand. Il y a plufieurs de 
ces points où l’on a obfervé la hauteur ; tels font, 
outre ceux qu’on a déjà cités, te cap à l’Anguille, 
la pointe Riche 6c la pointe de Férol. ( Voyez le 
l’ilote Anglois de Terre-Neuve ). Il a été plus 
f.icile de hgiirer cette côte que l’orientale : on 
a joint aux cartes qui contiennent cette iie, au 
commencement de cet article , la côte depuis 
le cap de Raye jufqu’à la pointe Riche , par 
M. Slboules de Saiiu-Jean-Pied-de-Port , carte 
fort bien conftniite , 8c que M. Bellin a fuivie ; 
on avoit encore le Nord de Terre-Neuve, par 
M. de la Richardière ; ces deux cartes font manuf- 
crites. 

On cû informé que de la pointe de Férol juf- 
qu’au cap de la côte de l’Eft , fitué A 50” 30 ou 
35' de latitude, il y a 36 lieues : les Eskimaux, 
dans leurs chaffes pendant l’été, en ont parcouru 
plufieurs fois l’efpace.Cepays ellboifé de pins 6c 
de chênes , il y a auffi des landes ; fur un terrein 
atifTi agrcflc , on doit retrancher la cinquième 
partie de la diflancc , qui deviendra en ligne 
droite de 18 lieues f : ce font probablement 
des lieues des environs de Paris ; parce que c’tft 
d'un Millionnaire qui réfidoit en cette ville qu’on 
tient ce fait ; cette diftance feroit de 57600 
toifes , ou d’environ un degré du Méridien. 

S- IV. 

j Tf Canada, N“. 120. 

I On a déterminé ci-devant quelques points dans 

I la partie méridionale de ce pays; on eachalncra 
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cette carte-ci avec la prdciidente. Pour et la, on 
a d'abord cherché la différence en longitiiéc 
entre le cap de Raye & la pointe du Snd-tll 
de l’üe Anlicofti; on a aufli cherché la pareille 
différence entre celle pointe du Sud-tft Sc la 
poinie de Scon-.ina , d’après fept cartes combi- 
nées, en égalant les rapports de ces différences 
à 3^o’ , 5 , qu’il y a entre le cap de Raye 8c la 
pointe de Sccmina, on en a extrait celui de 
i;y,o ü 187', 5; d’où fuit la longitude de la 
pointe du Sud-Efl de 111 e Anticofti de 6t“ 13', 3 
+ 1® 35', O — 63° 36', 5. En référant la latitude 
de ce point il celle de la poinie de Scomina 6c 
à celle du cap de Raye, la hauteur de la poinie 
du Sud-Ell de 111 e Anticefti, cil de 49” ii', 1. 
De la pointe du Sud EU de cette île A fa pointe 
Oueft, la méthode des rcélang'es, au nombre 
de fept, a donné 148 , 7, pour la différence en 
longitude entre ces points, 6c 40 , o de diffé- 
rence en latitude; cela fixe la pointe de rOueff 
de cette île. 

De-là, en s’appuyant fur la longueur de llle 
Antîcoffi, on a déterminé le cap des Roficrs, 
fitué au nord de la baie Calpée, à 66° 09 , o 
de longitude, 6c par 48” 34' de latitude; ce cap 
ne touche pas immédiatement A la baie : on a 
auffi arrêté par le meme moyen , la longitude 
de llle Bonaventure , dont la hauteur a été prife 
par les Anglois , ayant eu égard toutefois à fa 
diffance au cap des Rofitrs; enfuite on a hxé 
A la rive méridionale du fleuve Saint-Laurent, 
le cap A rOueft de l’embouchure de la rivière 
de la Magdeleine, A 67° 10', 6 de longitude, 
6c par 49" 10', 4 de latitude (pour cela, voyez 
la carte précédente , dont le degré eft plus grand); 
en faifant dépendre tout A la lois cette poCtion 
de celle du cap des Rofiers, de celle de l'Oueft 
de nie Anticoffi , de celles des fept îles 6c de la 
pointe des Monts-Pelés ; on s’entretiendra dans 
peu de ces deux derniers endroits. On a pris 
de pareilles précautions pour obtenir la pofition 
du cap Ou. Il de la bouche du grand Mitis, il 
cil par 69" 40', 3 de longitude , ic par 48“ 44', 8 
de latitude ; pour celle du confluent de la rivière 
au Loup , vis-A-vis de file aux Lièvres , en rap- 
portant Ce lieu A la pointe de Scomina , A la 
rivière de la Magdeleine 6c à celle du grand .Mitis 
d’une part, 8c A Kébec de l’autre, on a obtenu 
71° 43', o de longitude , 6c 48° ot', 7 de lati- 
tude. 

Depuis Kébec, en defeendant la rive fepten- 
trionale du fleuve Saint- Laurent , on a arrêté 
les pointes du Sud-Oueft 8c du Nord Eft de ffile 
d'Orléans, la première à 73° 15', 7 de longi- 


tude, 8c 46° 37’, 4 de latitude : la fécondé eft 
A 73° 06’, 3 à l’occident de Paris, 8c elle a 
47“ 08, 8 de hauteur; on a fuivi la même marche 
à cet égard que pour llle Amicolli. De-IA on eft 
allé à 1 île aux Coudres , en la référant A la pointe 
du Nord Ell de Pile d’Orléans 8c A la rivière du 
Loup : d’ailleurs, M. Wright, Arpenteur, y 
obierva, en 1769, avec un télefeope de deux 
pieds, le contaS intérieur de Venus A 1* 50', 
30", par la latitude de 47“ 3 1', 7; on en a conclu 
7 1 ° z6’ , 3 , ou 71° 40’ , 5 ^ab. Aft. de Berlin ), 
8C 71" 43' , 6 (Conn. des T. 1789) : avant que 
ceci foit écrit , la première a été imprimée dans 
la table au lieu de la fécondé , laquelle convient 
au local. Vient enfuite Tadouffac ; on a fait dé- 
pendre fa pofition, fpécialement de celle du con- 
fluent de la rivière du Loup , 8c l'on a trouvé 
t,uc la longitude de Tadoufl'ac étoit de 71° 3 3', 7, 
6c fa latitude de 48° 19', 4; car on a trouvé, 
d’après neuf bonnes cartes , que la diflance qui 
lépare ces deux points , eft de 1 8* , 8 , 8c que 
leur giffemem ctt à très-peu près le Nord 18“ 
41' Oueft, 6c le Sud 18“ 41' eft. Parmi les lieux 
remarqu.ibles de ce rivage , eft la pointe des 
Monts-Pelés : on l’a rapporté A Tadoiiflac 8c A la 
rivière du grand Mitis: de cette rivière A la pointe 
des Monts-Pelés, la diftance eft de 38", 8c leur 
giffemem eft A tres-peu près le Nord 19° 08' Eft , 
8c le Sud 19° 08' Oueft , d’après flx données ; 
conléqucmment, la différence en longitude entre 
ces points, eft de 41', 4, 6c leur différence en 
latitude eft de 49 à 30'. On va s’occuper main- 
tenant de la pofition du cap , ûtué A t'eft de l.i 
Baie des fept îles ; la diftance de la poinie des 
Monts-Pelés A la pointe de l'Oueft de l’île Ami- 
corti, eft de 100*', 7; par conféquent, la dif- 
la.ncc de la pointe des Monts Pelés au cap de 
l’Eft de la Baie des fept îles, eft de 31'' , 7 , 8c 
celle de ce c.ip à la p linte de l’Oueft de l’ile Anti- 
cofti , eft de 64** , 3 . l’iine Si l’autre d’apres neuf 
cartes, dont trois font manufcriics: ces dilLinces 
(uflifent pour obtenir la pofition cherehée. 

L’île lie Mingan , une des îles aux Eskimaux , 
a clé rapportée au cap de l’cft de la Baie des 
fept îles , 8c aux deut pointes de Pile Aniicofti , 
(voyez dans la table, la pofition qu’on en a tirée) : 
vient enfuite le Mom-loli , dont l’emplacement 
dépend de celui de H e Mingan , des pointes ds 
l'îleAnticofti 8c du cap de Raye, (voyez aiilîi 
dans la table, la pofition qui en eft rélultée). La 
pointe du grand Mécatina dans le continent, a 
été référée A la pointe du Sitd-Eft de Pile Anii- 
cofti, au Mont-Joli 8c A la pointe du Nord de 
nie Kerpon : la pointe vers le Nord , au deffus 
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de Pile à Bois, & au rud-eft de la baie Phclip- 
peaux , a été rapportée , d’après quatre cartes , à 
la pointe du grand Mécatina & au nord de Hle 
Kerpon ; de forte qu’en comptant looo parties 
de la pointe du grand Mécatina jiifqu’au Nord 
de Pile Kerpon , il y a 1 1 1 1 de ces parties de 
la pointe du grand Mécatina , jufou’è la pointe 
fituée au Sud • eft de la baie Phélippeaux , & 
914 de cette pointe jufqu’au nord de Hle Ker- 
pon : on peut voir , dans la table , les pofitions 
qu’ont prifes les deux derniers points. On a 
arrêté le cap Charles , en s'appuyant fur la 
pointe du Sud-Eil de la baie Phélippeaux, Sc 
fur le Nord de Pile Kerpon : on a déterminé 
auin , au nord du cap précédent, le cap Louis 
à 56® 35', 8 de longitude, & à 5a® 19', 8 de 
latitude; depuis ce cap jufqu’à celui de Saint- 
Gilles , contigu au Nord , à la baie des Eskl- 
maitx , le giffement cft , le Nord 7® 50' , Oueft ; 
on a obtenu , d’après cinq reélangles , la diffé- 
rence en latitude entre ces points, de z“ 17', 5 , 
& leur différence en longitude, de -J- 40’, 7. On 
s’eft encore occupé de quelques lieux qui font 
au nord du Labrador, tels (ont entre autres, le 
cap qui eff fous llle Button , la pointe du Roi , 
le cap Waffingham , autrefois le cap Saint- 
Louis, le cap Smith, le cap Jones, de même 
que de quelques îles de la baie d’Hudfon ; on 
n'en dira rien de plus , mais l’on doit s’occuper 
de la polition du fort Rupert 6c de celle du fort 
du Prince de Galles ; on va les enchaîner eofemble. 

On a trouvé , d’après fept cartes , que par 
rapport au fort Rupert, le fort du Prince de 
Galles gilToit è l’Oued 37® 03', 7 Nord , à la dif- 
tance de 715", 6; cela donne la différence des 
Méridiens entre ces forts , de 1 6° JO', 8, 6c celle 
des hauteurs, de 7® 17', 3 ; entre fept reflan- 
gles, le moyen edde 44101*'", lequel redonne 
les mêmes différences en longitude 6c en latitude ; 
de plus, on a pris les différences des longitudes , 
exprimées en milles , 6c l’on a obtenu fept rec- 
tangles , dont les élémens font des milles quarrés ; 
un milieu fuivant nos méthodesa donné 1 3 311""; 
on connoit, de plus, la didance ou la diagonale 
de ce reôangle ; c’ed pourquoi, d l’on fubditue 
les fondions convenables de ces deux dernières 
quantités dans la formule y= ^ iiî. 6cc. on 
retrouvera encore , è très-peu près , les mêmes 
différences. On connoiffoit déjà affei bien , avant 
le paffage de Vénus de >769, la pofition géo- 
graphique du fort du Prince de Galles t ce paf- 
fiige l’a confirmée , en diminuant un peu fa lon- 
gitude. Le premier coqtaâ extérieur obfervé par 
//, Parût, 
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I MM. Wales 6c Dimond, avec des télefeopes de 
M. Short, ayant deux pieds Anglois de foyer, 
ar im milieu arithmétique', ed arrivé en ce lieu 
O* 57’4'S t i le contaft intérieur à i‘ 15' 13", 3 ; 
le filet de lumière rompu par la fortie à 7S00' 
47", 0,8c le dernier contaû intérieur à 7* 19' 
10", 7. M. Dimond a vu ces contad&en général 
4." plus tard que M. Wales : avec des obferva- 
tions d’une autre efpèce , on en a conclu la diffé- 
rence des Méridiens entre Paris 6c le fort de 
Galles de 96? 33', 8, fa latitude étant de 38* 
47' , î , d’après nombre d’obfervations : de-là il 
réfulte que la longitude du fort Rupert ed de 
06® 33', 8- 16® 50', 8 = 79® 43', O, 8c fl 
hauteur polaire de 58® 47', 5—7® «7', J 
= 31® 30', 1. 

Les mefures itinéraires dans les Etats-Unis 
6c dans l’Acadie ou la Nouvelle - EcofTe , font 
celles d’Angleterre. Dans file de Terre-Neuve, 
les François , qui en ont polTédé la côte méri- 
dionale , y ont introduit les mefures des envi- 
rons de Paris : les Anglois, qui l’ont aâuelle- 
ment, y ont porté leurs mefures , ainft que dans 
la partie inférieure des côtes occidentale 8c 
orientale de cette île : dans les parties fupé- 
rieures de ces côtes , dont les François font les 
maîtres aéluels, ils y ont porté les mefures des 
environs de Paris. Il en ed de même des mefures 
du Canada, dans la vade partie qu’ils poffé- 
doient, ils y avoient introduit les mêmes me- 
fures; les Anglois depuis, y ont mis en ufage 
les leurs. Cette variété dans les meliires , caufa 
fouvent de l’embarras au Géographe ; on a vu 
précédemment quelques mépriles en ce genre , 
6 c l’on pourroit en citer plufieurs autres. 

L’Amérique feptentrionale , N®. 31, ed d’a- 
bord une reduétion des cartes qui en fourniffent 
le détail ; quant aux parties que les cartes ne 
contiennent pas , on a fait ufage de ce qu’il y 
a de mieux connu. Sur la côte occidentale de 
l’Amérique , on a fuivi les cartes du troifième 
voyage du Capitaine Cook , depuis le cap Blanco 
ju(qu'au-delà du détroit de Behring, en fup- 
pléant le port de San-Blas , fiiué fur une partie 
de cette côte, que les Efpagnols ont vue en 
*775 > 1 * célèbre Cook n’a pas recon- 

nue : ce 3>oint ed environ à 33® 43' tje l.ititude. 
Pour la côte de la mer Glaciale, qn a fait ufage 
de l’extrait de la carte du voyage de M. Héarne, 
ui fe trouve fur la carte générale des voyages 
U Capitaine Cook : M. Héarne donne la pofi- 
tion de l’entrée dé la rivière de Cuivre dans la 
mer Glaciale, par 71® de latitude, 8c, à fort 
peq près, par ixa® de longitude occidental^ 
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de Paris. Ce point, & le détail des routes de 
M. Héarne , font une acqiiifition intcreffante pour 
la Géographie. Quant aux baies d’Hudfon Si de 
Bâffin , on a fuivi les cartes qu’ont produites les 
tentatives des Anglois fur la découverte d’un 
paHage au nord-oueft On a fait ufage, pour 
le Groenland, de la carte de M. Anderfon, dreffée 
fur les ohfcrvations de la Million Danoife : les 
poi'itions de la partie Sud font dues aux Anglois. 
( Voyez la carte de M. Green ). On a enfin affu- 
jetti les cartes de l’Illande aux obfervalions de 
MM. de V’erdun, de Dorda Si Pingre, en les 
rapportant cependant aux pofitions affignées 
prccéilcmment à Copenhague Si au bourg de 
llle Saint-Pierre. 

Article IX. 

Zrt Mappemondes , depuis le N®. 10 jufquau N®. i6. 

On s’entretient de ces cartes vers la fin , parce 
qu’elles ont été conflruitcs les dernières ; l’ordre 
1 exigeoit aiiifi. La première eft fur le plan d’un 
méridien. On a employé dans toutes la projec- 
tion Stéréographique , excepté dans la dernière; 
entr’autres propriétés , dans cette projeélion , 
les méridiens coupent les parallèles à angles 
droits comme fur la terre , Si les cercles fur le 
globe font des cercles dans la projeélion , Sic. 
Les deux hémifphères , N“'. lo üc ii , font 
pour la fphère droite. Dans les angles infé- 
rieurs de ces hémifphères , on a place des rofes 
de BoulToles , avec les noms des vents en ufage , 
fur l’Océan fie fur la Méditerranée ; les dénomina- 
tions peuvent être utiles, fur-tout à ceiLv qui 
ne font pas Marins. Dans un de ces angles , 
il y a aufli une projeélion Ortographique de la 
fphère droite, fie dans une autre la projeélion Sté- 
réographique des cinq zânes. Ces deux hémi- 
Iphères préfentent une idée générale du globe ; 
les noms des principaux Etats , celui de leurs 
capitales fie des plus grands fleuves. Les Map- 
pemondes font d’abord une réJuélion des quatre 
parties du monde , on a puifé dans les fources 
les plus pures les objets que ces pairies ne ren- 
fermoient pas ; par exemple , on a extrait le 
Spitzberg des cartes du voyage de SL Phipps; 
la côte orientale de la Nouvelle-Hollande Si 
la Nouvelle-Zélande, font tirées du célèbre 
Navigateur Cook : les autres détails de la mer 
du fud viennent de cet habile Capitaine, de 
M. de Bougainville fie d’autres Navigateurs , Sic. 
. Les N“. zi Se 15 font deux hémifphères, fur le 
plaadc i’Ëqiateur, ils ont chacun l’ua des pôles 
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pour centre , ils font relatifs i la pofiilon de la 
fphère parallèle. A côté de ces hémifphères , 
font d’abord une table des climats Si de leur 
milieu , qui montre i quelle hautqÿir du pôle 
le plus long jour fie plus grand, de quart d’heure 
en quart d’heure , ou pour les climats de mois, 
d’un demi - mois à un demi -mois : cette con- 
noiffance fervoit aux anciens pour avoir à-peu- 
près la latitude ; fi une telle table leur ctoit 
utile, pourquoi ne nous la feroir-elte plus au- 
jourd’hui? Il y a aufli une projeélion Ortoçra- 
phique , de la fphère parallèle : ces Hémifphcres 
font de plus accompagnés d’une table de la va- 
leur des degrés du méridien Si de ceux des pa- 
rallèles aux diflercnteslatitudes , l’cllipticitéde la 
terre étant d'^^ : cette table eft le fondement 
de la projeélion des canes particulières : par 
exemple , fi à 51° de latitude, le degré du 
méridien eft de 60 milles , le degré du paral- 
lèle en aura 37. 

Les N“* 14 fie 13 font deux Hémifphères fur 
un plan horizontal, fitué à 45° de latitude : 
ces hémifphères ont rapport à la fphère oblique ; 
ils font accompagnés dune image élémentaire, 
de l’c lfet de la pefanteur , où l’on apperçoit que 
dans les points oppofés les figures font pouflées 
ou attirées vers le centre de la terre : on y 
voit aufli une projeélion Ortographique de la 
fphère oblique : il y a encore ,N°. 15 , une figure 
de la fphère oblique , où l’on voit , outre les 
Cirdcs ordinaires de la fphère , une partie d’im 
cercle gfimuthal ou vertical ;un almicantaraht ; 
le quart d'un cercle de latitude fie le cercle 
crépijfculaire , oui eft un almicantaraht placé 
ib°au-c'.enoUj lie l’horifon. 11 y a enoutreune 
figure qui reiiictmc la notion de la latitude 
parce que l’src du méridien, depuis l’équateur 
jmqu’au pôle , eft de e>o® , Si que l’arc de ce 
cercle du zénirh à l’horifon, en paflant par le 
pôle , eft aufli de 9i>“ : ces deux quarts de 
cercle ont pour partie commune, l'arc du zé- 
nith au pôle, lequel étant ôté de 90“, lerefte 
ift la latitude. 

Le N''. i6 eft un Planifphère, fur la pro- 
jeélion de .Mcrcator: c’eft celle des cartes Ma- 
rines ; elle tll linvcrfe de la projeélion des- 
cartes ordinaires , dans lel'quelles les degrés de 
latitude (imt égaux , t u à très-peu-pres , St ceux 
de longiuiie ou des p.iralièlcs , diminuent de 
l’équiiteur aux pôS^s , où ils fe réduilent à 
ic o; taudis que Hans la projtélion marine, 
les dettes des paraiieles font égaux entr'eux , fie 
ceux Jit aiéri ue.a croifl'ert depuis la ligne équi- 
noxiale juiqu’aux pôles. Dans les autres Map- 
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pewondes , le globe eft reprcfenté en deux Hd- 
milphcrts -, dans celle-ci la furtace de la terre 
cft fur le même plan. Dans ctlle là , N»* lo 
& Il , le nord-eft de l’Afie & l lflande font fitr 
deux Hcmifphères diffdrcns; il eft cmbarraffant 
de rapprocher de telles parties , même par la 
penfce , (quoique leur reprélentation foit affiijet- 
tie régulièrement à la même loi : il en eft de 
même, N°'. ii & a? , de l’Amérique méridio- 
nale ded’Afrique, des îles Sumatra , Bornéo , &c. 
où ces parties font coupées ; on dira de même 
encore, N®>. 14 &l zt , de l'Amérique fepten- 
trionale , du pays des Hottentots & de la Nou- 
velle-Hollande. Dans ce Planifphère, les ob|Cts 
font contigus ; cela vient de ce qu’on a pris 
à droite & à gauche pour le bord de la carte , 
le méridien qui coupe le moins d’objets pof- 
fible ; il en feroit autrement , qu’il eût été facile , 
«n roulant la carte comn.e pour en couvrit la 
furface convexe d’un cylindre , de rapprocher 
le bord oriental de l’occidental, afin de réunir 
les parties féparées. Sur les premières il eft alTez 
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difficile de mefurer les diftances ; parce qu’en 
prenant pour la tangente de 45°. ou pour le 
finus total , le rayon de l’hémlfphèrc, l’échelle 
pour chaque point de cet hémilphère, eft pro- 
portionnelle a la différencielle de la demi-tan- 
gente de la diftance de ce point au centre de 
t’hémifphère :1e finus total dans ceshémifphères, 
répond û 90“. d’un grand cercle , ou à 5400*. 
Sur ce Planifphère , les degrés du méridien com- 
pris entre les parallèles des endroits dont on 
cherche la diftance ; ces degrés, dis-je, en font 
l’échelle. Sur les premiers chaque hémifphère 
n’fft que pour un feul horifon , c’eft celui dont 
le centre marque la latitude ; & la longitude de 
cet horifon eft indiquée par celle du méridien 
qui pafTe par le même centre. Au contraire , 
pour ce Planifphère, un point quelconque y eft le 
centre d’un horifon. 

Voici encore une table de la pofition de 
quelques lieux qui n’ont pas dû entrer dans les 
tables précédentes , mais qui doivent trouver 
place dans les Mappemondes. 


NOMS DES LIEUX. 

Dïÿ. des Mérid, 

Latitudt, 1 

D. 

M. 

to“. 

D. 

M. 

IO“. 

Anse des Vaisseadx (Nouvelle-Zélande) 

171» 

05'. 

1 E. 

4 '” 

06', 

0 S. 

Baie Caracacoa (Iles Sandwich ) 

158 

17. 

0. 

'9 

18, 

0 N- 

Baie de l’Aventure (Ter. de Diemen) 

M 5 

to. 

0. 

43 

1' . 

3 S. 

Bessested (Mande) 

14 

00 9 

oO. 

64 

06 , 

0 N. 

Bouche de l’Endeavour (Nouvelle-Gai. Mérid.). . . . 

141 

5 ». 

q E. 

'5 

16 , 

0 S. 

Canal de Noël , au Port (Terre de Feu) 

71 

. 

8 0. 

55 

at ) 

9 S. 

Cap Bard (Mande^ 

Cap Closterbay (idem) 

^6 

11 

50. 

*5 » 

7 - 

6... 

65 

6? 

3 ' . 

13 . 

1 N. 
0. 

Cap du Nord (Idem). 

Cap LA Folle (/ifon) 

i 4 

49 > 

8... 

66 

44 . 

0. 

^6 

13. 

0. . . 

65 

40. 

1. 

Cap Leondrangar {Idem) 

16 

05 > 

5 --- 

64 

49. 

0. 

Havre Pickersgill , à la baie Duski (Nouvelle-Zélande ). 

i6j 

59 . 

I E. 

45 

47 . 

4 S. 

Hola (Mande) 

11 

50. 

5O. 

6S 

44 . 

0 N. 

Ile Amsterdam (Hav. de Tong^ P«. de l’Obf. (I> des Amis.) 

Ile Atowi , rade d’Oimea ( Iles Sandwich ) 

Ile DE Fernando-Noronha (Océan Atlantique). . . . 

'77 

15. 

4 - 

11 

08 , 

4 s. 

161 

5 «. 

7... 

11 

57 . 

0 N. 

34 

57 . 

6... 

3 

56, 

a S. 

Ile de Pâques (Mer du Sud) 

III 

° 5 . 

7... 

17 

oq 9 

5 -„ 

Ile Grims ( au Nord de l’Iflande ) 

21 

ï 9 . 

5... 

66^ 

.44. 

0 N. 

Ile Huaheine, baie d’Owharre(Iles de la Soc.) 

'53 

17. 

3... 

16 

4a . 

8 S. 

Ile Jean Mayen (Mer du Nord) { pq*' 

1 

I 

54 . 

13 . 

0. . . 
0. . . 

7 ' 

70 

ai , 

59. 

0 N. 
0. 

Ile Oonalaska , havre de Samganoodha 

168 

46, 

0. . . 

53 

54 . 

8. 

Ile O-Taiti, pointe de Vénus. , , . y. 

Ile Portand ( Mande) ■ 

' 5 ' 

47 . 

7... 

■7 

a8. 

9 S. 

11 

00 , 

6... 

63 

aa , 

0 N. 

Ile Annamooka , à l’Obf. (Iles des Amis) 

176 

39. 

5 --- 

10 

■5 . 

0 S. 
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NOMS DES LIEUX. 

1 

Diff, des Mêrid. 

Latitude, | 

D. 

M. 

10' 


1d. 

M. 

10". 

- Ile Sainte-Christine, baie Réfolution (Marq. de M.) . . 

141” 

*7'. 

7 

0. 

9' 

55'. 

5 S- 

' Ile Tanna , port Réfolution ( Nouvelles-Hébrides). . , . 

167 

Il , 

I 

E. 

■9 

3 *. 

4 - 

; Iles WEST.MANN, la P- sNord-Eft(lflande). . . . . . 

IZ 

19» 

3 

0. 

63 

i*. 

6 N. 

i Ile Uliltea , baie Ohamaneno ( Ues de la Soc. ) 


54 . 

6 


16 

45 . 

6 S. 

i Ilot de la Flore (Iflande) 

11 

37 . 

5 


63 

13 . 

0 N. 

Langa-Ness ( IJtm) 

18 

‘ 3 . 

3 


66 

16, 

Z. 

1 Le Moine, rocher (lies Ferroc) 

9 

ot. 

7 


61 

*7. 

7 l- 

Milieu des îles Westmann (Ulande) 

IZ 

34 . 

I 


63 

10, 

5 - . 

Mont Sniefell ( Uem ) 

Nootka, entrée de (côte Nord-Ouefl de l’Amér. Sept.). . . 

»5 

59 . 

6 


64 

5 *. 

3- 

119 

01 , 

5 


49 

36 . 

1 . 

Onverdar-Ness ( Iflande ) 

z6 

> 4 . 

5 


64 

59 . 

0. 

Patrix Fiord ou Watneyre (/drm) 

16 

■5 . 

4 


63 


7 ^ 

Pointe Sud d’Anar-Fiord ( Uem'^ 

16 

»3 . 

5 


«5 

4 *i . 

8 . 

Pointe Sud d’Aunondar-Fiord (Utm) 

z6 

I», 

0 


66 

05 . 

0. 

Pointe Sud de Sidroe (Iles Ferroë) 

9 

01 , 

8 


61 

19. 

9 - 

Pointe Sud d'IsA-FioRO 

16 

10, 

2 


66 

08 , 

3 - 

PortPrasun (Nouvelle-Irlande) 

150 

46 , 

5 

k. 

4 

49 . 

4 S. 

Port Sandwich (Nouvelles- Hébrides) . 

165 

34 . 

0 


16 

15. 

3- 

PUDYOUA , havre de Balade (Nouvelle-Calédonie ). . . . 

t6z 


Z 


20 

18, 

0. 


14 

54 . 

3 

6. 

63 

55 . 

0. 

Rocher des Mouettes (au nord de l’iflande) 

ZI 

06 , 

6 


67 

17. 

0. 

Strom-Ness (Iflande) 

z6 

34 . 

7 


65 

39 . 

7 - 

Thorshoefn Çltüm) 

14 

59. 

8 



64 

04, 

O. 


Les pofiiions fur l’fflande viennent du voy^e 
de la Flore ; on a cru feulement devoir les affii- 
jeltir aux longitudes qu’on a allignées ci-devant à 
Copenhague, dansla première partiei &>u Bourg 
de nie S. Pierre. Les autres lieux font prefque 
tous extraits des voyages du Capitaine Cook. 
On a eu la longitude d'O-Taïti par le paflâge de 
Vénus de 1769. La latitude du lieu de î'Ob- 
fervatoire portatif dont on fe-iervoit, ell de 
17° 18' 9 méridionale, & fa longitude ell de 
151“ 47’, 7, peu plus petite que celle que M. 
de Bougainville a attribuée è un autre point de 
cette île, d’après les obfervations de M. Veron, 
jeune Alironome qui n’eB plus ; M. de Bou- 
gainville nomme cette île la nouvtlU Cythirt , 
voyez fon Voyage autour du monde fur la Bou- 
deufe. Les quatre contaéls des bords de 
Vénus & du Soleil, par un milieu entre les ob- 
fervations de MM. Green , Solander 6 c Cook, 
font arrivés A O Taïti , le premier contaâ ex- 
térieur à 11* 15' 41", 5 ; l’entrée totale, à 
11* 44' 01" le contaéf intérieur de la forlie A 
3* 14' 08*, & U fortie totale A 3* 3a' 13“. 


Dans les inllans lîmultancs , indiqués par les 
trois obfervateurs , il y a en général 1 1" de 
temps de diSerence. Ceft le doèteur Solander, 
Naturalille célèbre , qui tient un milieu entre 
les obfervateurs ; il étoit donc aufli capable de 
bien obferVer les alîres que les plantes. Nombre 
d’ABronomes , pour les divers endroits où ce 
paflâge a été obfervé , ont calculé pour chaque 
contaâ les effets variables, pofiiifs ou négatifs 
de la parallaxe , ils en ont déduit celle du So- 
leil , fie ce qui intéreffe la Géographie , ils en 
ont conclu la longitude des mêmes endroits 
dont chaque obfervateur avoit de plus pris la 
latitude. 

VoilA l’expofé fommaire de ce qu’on a fait 

f iour la Géographie modfrne de l’Encyclopédie. 
1 y a peu de chofes A dire fur la Géographie 
ancienne , parce qu’elle repofe fur les mêmes 
fondement que la moderne. A l’égard des cartes 
de fupplémeni , elles font tirées en très-grande 
partie des voyages du Capitaine Cook ; le mé- 
rite de ces fupplémens , qui n’efl pas petit , 
appartient A leurs premiers auteurs. 
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? SURCETTE ANALYSE DE DAT LAS. 

Il y a dans l’Analyfe de l’Atlas de l'Encyclopédie, la pofition de 1^40 points: la 
difcuflion de ces lieux a exigé beaucoup de travail ; mais l’on n’a point égard à la peine , 
lorfqu’on veut être utile. On a préfenté , jufques.danî leurs élémens , les mefures itinéraires 
anciennes & modernes, févérement difcutées , & rapportées à un prototype univerfel & 
inaltérable, qui eftle degré moyen du Méridien} la multitude de ces mefures ell caufe 
oue des Géographes ont quelquefois pris les unes pour les autres ; il y en a , dans l’Analyfe 
ae cet Atlas, des exemples en Hongrie, dans la Turquie d’Europe, dans celle d’Alie 
dans les Antilles, &c. On a ralTemblé nombre d'obfervations aftronomiques, de longitudes 
& de latitudes terrellres} on les a fcrupuleufement examinées avant d’en faire un des 
fondemens le plus folide de nos cartes : lorfque ces obfervations ont été répétées dans le 
même lieu, & quelquefois dans les environs, afin d’en augmenter le nombre, elles ont 
été rapportées mr le même point} enfuite on les a combinées 8: pris un milieu par la 
méthode la plus probable } on en a rapporté plufieurs exemples : on a aufll employé des 
obfervations faites avec des horloges marines. 

Mais lorfque de vaftes efpaces le font trouvés dépourvus d’obfervations , ou qu’on n’y 
en a fait que de peu fûtes , alors on a eu recours à des combinaifons géographiques , 
variées & étendues} on en a offert différens exemples : parmi ces combinaifons, il y en 
a de fort laborieufes } telles font celles qu’on a exécutées fur Madrid , Saint-Auguftin en 
Floride , Boffon , Kébec , fur l’ile Kérpon , fiiuée au nord de l’île de Terre-Neuve &c. 
De telles combinaifons pourront en faire éclore beaucoup d’autres. 

On a indiqué nombre de cartes , afin qu’on puiffe y recourir au befoin. Si l’on a dit 
fouvent combien on en a employé en certaines occafions , ce n’eft point du tout par 
oftentation } c’eft afin que l’on puiffe juger de l’exaéfitude du réfultat} car il y a plufieurs 
cas en Géographie oit l’on eft obligé , non de pefer les autorités, mais de les compter. 

Pour faire dépendre les diftances les unes des autres, on a quelquefois employé un 
triangle, comme danslaBaffe-Saxe,dansla Weftphalie, entre Konigsberg, Riga &\Filnaj 
entre Vienne en Autriche , Kaminiek & Kiow, for le lac de Genève, &c. D’après la 
nouvelle manière dont on a traité ces triangles , les conclufions qu’on en a extraites 
doivent être bien préférables à celles qu’on obtiendroit des diftances ifolées. On a de 
plus découvert plufieurs fois, par des quantités afforties, l’angle de pofition entre deux 
lieux } tel eft celui qui eft entre Smolensko & Kiow, celui de 'Vt''ilna , par rapport à Kiow, 
celui qui eft entre Rhodes & Smyme , &c. ’ 

On a employé quelques conftruftions plus ou moins recherchées , dans le defir d’obtenir 
diverfes polirions } telles que font entre autres, en Allé, Diarbékir } en Afrique , Portandic , 
dontlaformuleeft applicabledanslesartsméchaniques, oùils’agitdel’engrénagedesroufs} 
dans l’Amérique Méridionale , Buenaventura , à la côte de l’Oueft du royaume de Grenade} 
dans l’Amérique Septentrionale, entre la Véra-Crux, Mexico & Acapulco : on a préféré 
à cet égard , les fauffes fuppofitions , à une méthode plus direfte , mais moins élémentaire } 
dans la Penfilvanie,'Winchefter,par deux conftruftions, dont la première dépend d’une 
propriété de l’Hyperbole, & la fécondé d’une propriété de l’Ellipfe. 

On a exécuté aux environs de Jérufalem, un travail qui doit donner affez exaftement 
les polirions qui en dépendent } on avoit d’ailleurs déjà fait de pareilles opérations , mais 
moins étendues, autour du cap Martin, en Elpagne} & l’on en a en outre répété de 
femblablcs depuis, autour de la ville de Kingftown, en l’ile Saint-Vincent , dans les 
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f ictites Antilles. On a dit pourquoi, dans les tables des Géographes Orientaux, les 
atitudes étoient fouvent alieftées d’une erreur de 13', 5, tantôt en plus, tantôt en 
moins; cela peut fervir à les accorder dans plufieurs occafions. 

On a dilcuté la inefure de la terre des Aftronomes du Calife Almamoun , celles d’autres 
Aftronomes Arabes, entre Cufah &,Médine; on a de plus examiné deux mefures de la 
terre par les Chinois; on a aufli analyfé une femblable mefure par Eratofthènes, entre 
Alexandrie & Syenne ; deux pareilles mefures par Hipparque, où le degré du Méridien , 
dans l’une, ell exprimé en llades Mythiques, & dans l’autre, en ftades Olympiques; on 
a en outre examiné les deux mefures du même genre par Poffidonius; la ))reraièrc entre 
Rhodes & Alexandrie, énoncée en ftades nautiques; & l’autre entre Lyfimachie & 
Syenne, exprimée en ftades de 83} ÿ au degré. 

On a indiqué quelques obllacles qu’on doit furmonter dans l’emploi des routes 
nautiques. On a encore fait un fréquent ufage de la méthode (impie & nouvelle des 
reéf angles, laquelle ell très-fùre quand la diagonale ne fait pas un angle trop aigu, ou 
avec le méridien, ou avec le parallèle. 

On fera furpris de l’énorme défaut qu’il y avoir dans l’orientation de l’ile de la 
Martinique, & du changement conlidérable que ce défaut a dû occafionner dans le plan 
de cette île (ùr les côtes du Mexique & aufli ailleurs : l’extrême difcordance des cartes a 
exigé un long travail, dont on peut voir l’extrait dans l’Analyfe de l'Atlas; ce qui ne 
fouffre pas de grandes difficultés e(l bientôt expliqué: là fouvent les Marins, fans en 
avertir, n’ont pas corrigé les angles de leurs routes, de la déclinaifon de l’aiguille 
aimantée ; ici ils les ont corrigés fans le dire ; & là , par inattention, ils les ont corrigés 
en fens contraire : de là fuit la néceffité de faire mouvoir le Méridien fur les cartes , 
tantôt à droite, tantôt à gauche , fuivant les cas. 

On remarquera enfin une formule du quatrième degré de l’efpèce la plus fimple , qui 
fait découvtir tout à la fois les différences en longitude & en latitude : on n’en produit 
que trois applications , quoiqu’on en ait fait ufage maintes fois. Afin d’appercevoir 
l’étendue de ce travail , il faudroit en lire l’analyfe. 

. Cette manière de traiter la Géographie a l’inconvénient d’être lèche; cela tient à la 
nature du fujet : mais pour l’agréable doit-on négliger l’utile? Cettd manière a aufli le 
défavantage d’être épineufe & nouvelle à bien des égards ; de-là vient qu’elle n’a pas été 
pratiquée plutôt. Dans l’art aéfucl de dreffer les cartes , on néglige en général les travaux 
de nos prédécelfeurs, comme s’ils euffent été aveugles, & comme s’il n’y avoit que la 
génération préfente qui foit en état de bien opérer. Avons-nous plus de génie que nos 
ancêtres? On n’oferoit le dire. Profitons donc avec reconnoilfance des ouvrages qu’ils 
nous ont laiffés, épurons-les par une faine critique, & joignons-y les lumières qu’on 
acquiert journellement; ils en auroient ufé ainfi, s’ils euffent été à notre place. 


TABLE. 

N’. I. Oriis Antîquii^ 

1. Mappa DifpcTfun Filionifn Noemî. 

3. Jtidara feu Dcodecim Tribus Ifraelis. 

4. Ægyprus. 

5. Imperia Anriqua » pars OccidentaUs. 

0. Imperia Anriqua , pars Media. 

7. Imper'u Antiqua, pars OhenuUs« 

9* Ciaecia Vetus^ 
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N*. 9* tmperîam RofflaHum ; pars Occidenratis; 

!•. Imperium Romafluoij pars Oriemalis. 

11. Iralia Vêtus. 

11. Galtia Vêtus. 

13. Germanta Vêtus. 

14. Infuis Oritannicje Vetercs. 
is. Hirpania Vécus. 

16. Afia Minor. 

17. PanncHÛa, Dada, Illyrtcum Sc Moefîa* 

iJ}. Icnperit Romani DiAraâa, pars Occidentalis. 

19. Imperii Romani Di(\raih , pars Orientalis. 

20. Mappemonde fur le plan d'un Méridien, hémirphère Orfenral, 
at. Mappemonde fur le plan cTun Méridien, hémilplière Occidental. 

32 . Mappemonde fur le plan de l'Equateur, hémifphére Septentrional. 

33. Mappemonde fur le pUn de l'Equateur, hémifphére Méridional. 

34. Mappemonde fur un plan liorifontal, fitué à 45 degrés de latitude Nord, liémlfuhère Oriental. 

35. Mappemonde fur un plan horifonral , fituc à 45 degrés de»latitude Sud, hémifphére Occidental. 

36. Carte générale de toutes les parties connues de U furfacc de U terre , en carte réduite. 

37. Europe. 

38. AAe. 

39. Afrique. 

30. Ametique Méridionale. 

31. . ■ ■ . - Septentrionale. 

31. Royaume de France «divifô en Goovernemens. 

33. Gouvernemens de Flandre, de Picardie, d’Artois , de Hic de France 8c de Champagne. 

34. . . . , de Normandie & du Maine-Perche. 

, I de Lorraine 8c d’Alface. 

3^ Gouvernement de Bretagne. 

37. Gouvernemens de Berry, d’Ofléanols, de Touraine 8c de Nivernois. 

— de Bourgogne, Franche-Comté 8c Lyonnois. 

39« . d'Anjou, I^itou, d'Aunis, 8c de Saimnnge-Angoumols. 

40. — ■ — de la Marche, du Limofm, de l'Auvergne 8c du fiourbonnols. 

41. - de Guyenne & Gafeogne, avec celui de Béarn 8c Bafle-Navarre. 

41. ■ i de Languedoc , de RoulEllon & de Foia. 

43. ■ de Dauphiné 8t de Provence. 

44. Le Royaume d’Efuagne 8c celui de Portugal. 

4^. La Gallice, les ARuries, le Royaume de Léon, la CaAÜle vieille & la Bifcaye, 

46. Royaume d’Aragon 8c de Navarre , avec la Principauté de Catalogne. 

4^. ^ de Ponugal. 

48. Canille nouvelle 8c Royaume de Valence. 

49. L'Andaloufte, avec les Royaumes de Grenade 8c de Murcie. 

30. Iles Mayorque, Minorque 8c Yvicc. * 

31. Italie. 

31. Partie Méridionale du Royaume de Naples 8c celui de 111 c de Sicile. 

33. Partie S»tentnona)e du Royaume de Naples. 

54. Iles de Corfe 8c de Sardaigne. 

53. Etat de l’Eelifc 8c Duché de Tofeane. 

36. L'Etat de Venife, avec les Duchés de Manroue 8c de Modène. 

37. La Savoie, le Piémont, le Montferrat 8c la République de Gènes, avec les Duchés de Milan & de Parme, 

38. Les treixe Cantons de la SuilTe, leurs alliés, les lujcts de ces Cantons & ceux de leurs allies. 

39. Les fept Provinces- Unies des Pays-Bas, ou la Hollande avec les Pays-Bas Autrichiens. 

60. Empire d’Allemagne, avec le Royaume de Bohême , la Siléfic , &c. 

61. Cercle de WcAphvlie. 

ба. Cercle de Bafl'e-Saxe. 

63. Partie Méridionale du Cercle de la Hante-Saxe. 

64. Panie Septentrionale du Cercle de U Haute-Saxe. 

63. Les Cercles du Bas 8c du Haut-Rhin , avec celui de Fraoconie, 

бб . Royaume de Buhéme 8c Marquifat de Luiâce. 

67. D«:ché de Siléfic 8c Marquil'at de Moravie. 

68. Les Cercles de Souabe 6c de Bavière. 

69. Cercle d’Autriche. 

70. Royaume de Hoirie 8c pays adjacens. 

71. Royaume de Pniflc. 

yx, — ■ de Pologne Si Duché de Lithuanie. 

73. Iles Britanniques, contenant les Royaumes d'Angleterre, d'EcolTe 8c d'Irlande* 

74. Royaume d’Angleterre, panie Méridionale. 

73. partie ^pteotrionale. 

76. Cjrtc de rEcofle. 

7*r. Royaume dlrlamte. ^ 

78. ■ de Dancmarck. 

79. Les Royaumes de Suède , de Danemarck 8c de Norwege. 
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p3. Tiifi^uîc dT;ir/*pe. 

8i. L'£(T.|jirc de Runie en Europe fie en AHe, première Feuille. 

• — tceonde Feuille. 

83. ■■ ■» iroUicme Feuille. 

84. Turquie d'AAe, Il l'exccpiion des Enclaves , Hiuécs eo Arabie. 

8^ Arabie, mer Rouge, &. golfie Perfique. 

8ËT Royaume de Perfe & Géorgie. 

Tartarie Indépendante. 

8^ Cartes générales Si. paniculiéres des Iles de France, de Bourbon & de Rodrigie. 


cidcotale. 


89. La Preiqu'lle de l'Inde au*deU du Gange, avec l'Archipel des Indes, partie Occiden 

90. La Prelqu'lle de l'Inde au-delà du Gange, avec TArchipe] des Indes, partie Orientale# 

91. L'Empire du Mogol & la Prcrqu'lle de l'Inde en*de^à du Gange. 

93. Tartarie Chinoife , Royaume de Corée & lies du Japon. 

93. Empire de la Chine, Royaume de Corée Si lies du Japon. 
f)4. Royaumes, Etats Pays de la Haute>Guinée. 

93. La uafle-Gumée, contenant les Royaumes de Loango , de Congo, d'Angola & de Beaguela ; avec k 
Cafrérie Ocidentale Si la Méridionale , ou le Pays des Hottentots. 

96. Le Canal de Mozambique « l'ile de Madagalcar Si les Etats du Monomotapa , Si les Royaumes volfins, 

97. Le Royaume d’Adcl , les côtes d'Ajan de Zanguebar , avec les Etats qu'elles comprennent. 

«T. Egypte, Nubie & Abiffînic. 

99. Eues du Roi de Maroc , les Royaumes tTAleer , de Tunis & de Tripoli , avec les Pays circonvoillns. 
too. Partie Occidentale de l'Afrique, contenant les Pays & Etats voifms de la côte, entre le cap $aint*Ymoent 
Si. le cap Tagrin ; avec l’ile Madère, les lies Canaries St celles du cap Verdi 
101. Iles du cap Verd. 

101. Iles Canaries. 

Iles de Madère, de Porto Santo, Sl celles des Salvages. 

103. Iles Açores. ^ 

ICA. Le Chili , avec les Contrées voiGnei & les Pays des Patagons. 

103. Pérou ^ Pays circonvoiGns. 

107. BrcGl Si Pays des Amazones , première Feuille. 

iQft- ■ ■ avec le Gouvernement de Buenos-Ayres , féconde Feuillet 

108. Nouveau Royaume de Grenade, NouvcUc*AndJJoune Si Guyane. 

109. Les Pentes Arcilles ou les Iles du Vent, avec celles de fous le Vent. 

iiQ. Iles de la Maninique, de la Guadclottpc, de Marie Galanie , de U Défirade Si celles des Saiotec." 
lia, Llle de Saint-Domingue ât celle de Pono-Rico. 
lia. Iles de Cuba fie de la Jamaïque. 

1 14. Cartes de fupplémcm pour les lies Antilles. 

I iç. L'ancien & le nouveau Mexique, avec la Floride Si la BaGe-LouiGane, panie Orlemale. 

1 17. L'ancien & le nouveau Mexique , avec la Floride fit la Baire-LoulGanc , panic Occidentale. 
ïTtI Les Etats-Unis de l'Amérique Septearrionale , partie Orientale. 

11 8. Les Ents-Udis de l’Amérique Septentrionale , partie Occidentale. 

iiQ. Ile & Banc de Terre-Neuve, lie Royale Si. Ile Saiot*Jcaii , avec l'Acadie eu U Nouvelle-EcoGe. 

ISO. Canada. 

lai. Environs de Paris. 

111. Iles Maidenland , de Hawkins & le détroit de Fakland. Ces Bes font nommées Malouines par les François» 
113. Extrémité Méridionale de rAmérique. 

134 . Détroit de Magellan. 

laj. Carte de l'ile Ô-Tairl. 

116. Carte de la rivière de Cook, dans U partie Nord OucA de l'Affiérique. 

117. Carte des lies de la Société. 

118. Carte des Iles Sandwich. 

139. Carte des lies des Amis. 

I jo. Cane de l’entrée de Norton Si du détroit de Bhering. 

Carte de la côte Nord-Oueft de TAmérique Si de la côte Nord-Eft de TAGe. 

133. EfquiGe de la baie Dusky, dans la Nouvcllc-Zéclacdc. 

133. Carte de la Nouvellc-Zéclandc. 

334- des Nouvclle$-Hcbri<ics Si de celle de la Nouv elle -Calédonie. 

135. Iles de la Reine Charlotte. 

136. Carte des Découvertes du C'apitaine Onerer , dnns b NouveUe-Brengne , avec une panie du paGage du 

Capitaine Cook par le détroit de l'Endéavour. & les Dcccuvertcsdu Capitaine Dampterre dans ces pauses. 
137- NouvcUc-Galles Méridionale, ou côte Orientale de la Nouvclle-Hollande , partie de la côte de la Nouvelle* 
Galles Méridionale , Efc^lGe de b lenc de Vaa-Diemen par le Capitaine Furneaujç. 

..g f Cane de la terre Van-Diemen, 

** ’ (.Plan de la baie de l'Aventure, fur la terre Van-Dicmen. 

t Plan de la baie d'Awatska, fur la côte Odcntalc du Kaiptfchatkà* 

1 Panie du Japon ou Nipon. 
i Plan du havre de Saim-Pierre Si de Saint-Paul. 

V Plan du Typa ou de Macao. 

140. Terre de KerguLlen , appcUée par M. Cook lie de 1 a Dèfolaiion. 
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